





















































Trois Français 


4h ‘ sont libérés 


LIRE PAGE 6 


mois après les élections 
ives de juin, La crise tur- 
retrouve à un stade de 
€ plus prononcé encore : 
léveloppement  éconemiqne 
rage » est moins que jamais 
xa et guidé par nue orien- 
. politique cohérente, Les 
rents de politique étrangère 
ut de plus en plus d'alibls 
tentation d'une fuite en 
stimniée par les extré- 


enjeux immédiats ne sont 


mens : 2 milliards de 


‘s de dettes à court terme 
mbourser, alors que les rè- 
Ls en devises se montent à 
&ä 500 millions de dollars ; 
courants d'importation se 
ænt, faute de paiements ; 
saines ferment ; le chômage 
t 20 % de La population 
: Finflation dépasse large- 
les 20 % aunuels, Et les 
« ajustements » qui ont 
. année dévalué la livre de 
.:! n'ont guère eu d'effets réels. 
‘’adant plus d’une décennie 
‘..…oduction mdustrielle a connu 
lame de progression annuelle 
- 10%, qui a été maintenn 
- ne objectif pour les cinq ans 
‘nir, Sans qu'ancun finance- 
l réaliste aït été prévn ni 
%e gouvernement Demirel ajt 
a choix politique rafionnel 
8 les formules que propo- 











lemaendes turques d'assistance 
ncière. 
actuelle majorité qui soutenait 
A ue Demirel s’est désa- 
, dans les derniers jours, à 
te des élections municipales 
ent montrè que le parti répn- 


; alu du peuple, de ML Bülent 


vi traduisait l'orientation du 


————. Sentant le vent, onze dépu- 


. ont quitté le Parti de la jus- 
et la coalition dont le pre- 
-r ministre est le leader est 
ée en quelques jours de deux 
-f vingt-neuf & deux cent dix- 
-: élus, soit huit de moins que 
- ‘njorité absolue. Le parti répu- 
in a maintenant deux cent 


* me dépriés. Entre l'un et 


- *e. le groupe des quatorze 
pendants, qui s’est gonflé de 
nomveaux membres, semble 
‘. ris faire la balance, 

[ur autant, M. Demirel n’est 











-.cevit premier ministre. Car 
“hef dn gouvernement hésite 
a attendre le dépôt d'une mo- 
de censure on se retirer Sans 

-" À comme le lui conseille 
‘nan, ministre de l'énergie. 
° de en tout cas résolument 

le à Ja formule de grande 


"tion unissant M Ecevit et 


. et permettant de libë- 


iraction gouvernementale de 
“ que des mouvements d’ex- 


» sgtè 
JE" ne de MB Eramtan et 


‘esh. Ces mouvements conju- 
ir uitranationalisme, le retour 
"* lam et le développement éto- 
kr ane le plus utopique, dans 
sine périlleux pour le des- 


milieux d'affaires ne deman- 
a M. Demirel que de consti- 


un gouvernement fort, doté 
Fe autorité suffisante pour 
er des accords avec le Fonds 
étaire international et tenter 





.…" ébloquer l'affaire de Chypre. 
° ed oins d'attirer à lnj un paquet 


éputés liès à M. Fcevit, on ne 
“me pas par quel biais il y 
srait en se déliant de sa 


fe. - 
climat psychologique est 
vais entre la Turquie et ses 
8 de l'OTAN, qui La taxent 
“  ntiers d'inconscience et d'im- 
tlisme. Ankara réponû en par- 
de quasi-colonialisme et d'in- 
préhension. de phühellénisme 
imatique. Sans être dépourvus 
. tonte consistance, ces griefs 


| ée sur une crise dont Is gra- 
, tisque de n'apparaître que 
qe eue sera devenue irrémé- 


LES AVIONS FRANCAIS 
SERAIENT DE NOUVEAU 
ERVENUS LE 18 DÉCEMBRE 
© EN MAURITANE 


(Lire page 6.) 


oo e en Guinée 















Le « plan de paix » de M. Begin continue de 
dans le monde arobe 
et en Isruël. De retour à Tel-Aviv, dans la nuit 
du mardi 20 œu mercredi 21 décembre, le premier 
ministre israélien s'est efforcé de rassurer ses amis 
politiques autant que les représentants de l'opno- 
sition, en affirmant qu'i n'y aura pus d'Etat 
palesiinien dans les lerritoires occupés. 

En revanche, tous les Arabes insistent sur cette 
exigence. Le prince héritier d'Arabie Saoudite, 
Fahd Ibn El Aziz, a rappelé à l'Egypte qu'il ne 
peut y avoir de pair juste au Proche-Orient « tant 
que les droits du peuple palestinien demeureront 
spoliés et les territoires arabes occupés ». 

Selon le New York Times, Le président Corier, 
estimant que le plan de M. Begin était pratique- 


susciter de vives réaclions 


Le Caire, — La course vers Ja 
paix se poursuit à un rythme étour- 
dissant. Après l'avalanche de rebon- 
dissements et de coups de théâtre 
de ces demières semalnes, on 
n'atiendait: plus que la prochaine 
rencontre Sadate-Begin, quand furent 
annoncés, coup eur Coup, ls mardi 
26 décembre, l’arrivée à Alexandrie 
du général Ezer Welzman, son 
entretien - marathon avec le général 
Gamassi, et enfin l'audience que jui 
a accordée le président égyptien. 
Thème des traciations selon une 
source digne de foi : l'évacuation 
écheilonnée du Sinaï, que les Egyp- 
tiens souhaitent récupérer avant le 
1°" septembre prochain, troisième 
anniversaire de l'accord de déga- 
gement conclu entre les deux pays. 


La conversation qu'ont eue, le 
méme jour, fe ministre des affaires 
étrangères par intérim, M. Boutros 
Ghali, et l'ambassadeur des Etats- 
Unis, au Caire, aurait porté entre 
autres sur une évemiuelle coopération 
égypto-américano-israélienne pour la 
réalisation de divers projets de déve- 
loppemaent au Sinaï. 


La présence ici du générai Welz- 
man ssl en soi un événement Ancien 
pilote, il avait pilonné les positions 
égyphennes au cours de la guerre 
de 1948. Considéré comme le fonda- 
teur de l'armée de l'air israëlienne, 
chef du bureau des opérations fors 
de la guerre des Six Jours, H avait 
largement contribué à la destruction 
au sol. dans las premières heures du 
confit, de la quasi-totalité de l'avia- 
tion nassérienne en 1867. 

Signe des temps, le président 
Sadate qui avait tenu, lors de son 
séjour à Jérusalem, à s’entretenir 
en tête à tête avec le général Weïz- 
man, ne cesse de louer les qualités 
de son « ami Ezra » (prénom courant 
parmi les juifs égyptiens et que ls 
raïs confond apparemment avec celui 
d'Ezen. Se déclarant séduit, lui 
aussi, par le président égyptien, le 
général Weizman es! = Impressionné 
par le courage de cet homme véri- 
fable ». 

A première vus, le ministre israé- 
lien de la défense a peu de choses 
en commun avec son collègue égyp- 
tien, le généra) Garmassi. Autant le 
premier est chaleureux et voiublle, 
autant le second. formé d'abord en 
Grande-Bretagne puis an Union sovié- 
tique. est réservè et taciturne. Ce- 
pendant, le héros de Ia guerre de 
six jours et le stratège de [a guerre 
de 1973 s'estiment mutuellement et, 
dit-on, s'entendent merveilleusement 
bien. 

Le général Welzman, « /uif pales- 


De notre envoyé spécial 


tinien » parle couremment l'arabe, 
notamment le dialecte égyptien qu'il 
a appris lors de son séjour dans la 
vallée du Nil, lors de la deuxième 
guerre mondiale, quand fi faisait par- 
tie des forces aériennes britanniques. 
il est surtout bien disposé à l'égard 
des revendicetions égyptiennes. Ne 
nous confiait-H pas en avril dernier 
avant même la victoire électorsla du 


e M. Begin réaffirme qu'il n'y aura pas d'État indépendant 
e M. Carter souhaiteraît des concessions de Jérusalem sur la Cisjordanie 


ment inacceptable pour FEgypie. aurait demandé 
Premier ministre de revoir Les propositions rela- 
tives à la Cisjordanie et à Gaza avant sa prochaine 
rencontre, le dimanche 25 décembre, à Ismaïlia, 


Le chef de l'Etat égyptien s'efforcera sans doute 
d'obtenir de M. Begin qu'il proclame sa e disposi- 
tion » à se retirer de tous les territoires occupés et 
accepte l'inscription à Foräre du jour des négocia- 
tions sur la question de La création d'un « Etat » 
— ou d'une « entité » — palestinien. 

D'autre part, on estime & Paris. que l'entretien 
de mardi entre le premier ministre israélien ei 
M. François-Poncet a permis de « briser La glace » 
dans Les relctions entre les deux pays. 


Likoud qu'A ne considérait pas 
Charm-El-Cheikh comme indispensa- 
ble à la sécurité d'Israël ? H n'est 
donc pas étonnant que M Sayed 
Mazei, président du Parlement, nous 
ait assuré qu'« aucune difilculté 
sérieuse ne faisait obstacle à Ja 
restitution de l'ensemble du Sinai 
à Ja souveraineté égypuenne ». 


ÉRIC ROULEAU. 
(Lire la suite page 4) 


Les suppressions d'emplois chez Rhône - Poulenc 


Responsabilités. 


f n'y & pas de fatalité dans 
l'indusirle. Les travailleurs du 
numéro un de la chimie française 
sont aujourd'hui victimes d'une 
longue suite d'erreurs. 

Erreurs d'une profession 
d'abord, qui, fablant sur une pro- 


ment du prix du pétrole, Erreurs 
des dirigeants passés de Rhône- 





Poulenc ensuite, qui, incapables 

pendant des années de faire de 

cs géant un ensemble cohérent, 

ont de suroroït mené dans le 

textile une politique d'investisse- 

mont el discutable qu'elle a 

abouti, pour reprendre lexpres- 

sion d'un, de. ses_responsables 

« à doter Is group Les unités 
de fabrication les plus moder- 
nes… dans: des procédés dé- 

passés { » 

PHILIPPE LABARDE. 


{Lire la suite page 27.) 


Le femps de 


Qu'est-ce qu'à y 2 de cassé? 


plus aujourd'hni comme‘ il y 
Vingt ans? Comment se fat-D | 
qu'un mouvement de reprise à 
peine amorcé en Europe tourne 
court? Les gouvernements et le 
public ne comprennent pas très 
bien. Ou plutôt, cela ne leur plaît 
pas tellement d'entendre les rai- 
sons qui se combinent pour expli- 
quer le phénomène (1). 

Dans l'histoire industrielle, la 
phase d'expansion vive a étè nne 
exception due essentiellement à la 
combinaison de deux facteurs : Jes 
séquelles d'une guerre qui à efa- 
vorisé » à la fois un boom techno- 
logique sans et une 
demande de biens dont l'effet 
s'est prolongé bien au-delà de Ia 

reconstruction ; 


période 
Prigee de l'Occident, bnéfie 


(1 Lire Mono 
dans le Monde du 7 décembre, 


are 


ue TON peintre de 


d: 


RTL 


COLIN 
anis 
Oaellrr 


PARTIE CS 


par PIERRE DROUIN 


ciaire jusqu'en 1973 d'un bas prix 
de l'énergie. 

A mesure que les inventions 
s'essoufflaient, la vieille loi des 
rendements décroissants retrou- 
vait son champ d'application, et le 
réveil des pays pétroliers condut- 
sait à des transferts de richesse 
des nations industrialisées vers les 
producteurs d'or noirs En 
attendant un nouveau cycle de 
trouvailles scientifiques, et l" 
cation d'un pont solide entre ke 
Nord et le Sud permettant des 
échanges plus fructueux, la crois- 
sance vive — comme on le voit 
aujourd'hui — sera surtout le fait 
de pays du tiers-monde qui 
étaient près du e décollage », 

Va-t-on reprendre, comme jel et 
là, l'antienne sur le edéclin de 
l'Occident » ? La «crise » incline & 
cette pente facile. Les aspects à la 
fois sombres et bien visibles que 


AU JOUR LE JOUR 
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Le Venezuela propose de consacrer 
lé produit d'une hausse du brut 


à la réduction des dettes du tiers-monde 


Les deux tendances qui se sont manifestées depuis quelques 
semaines au sein de l'Organisation des pays exportateurs de 
pétrole ne semblent pas s'être rapprochées après la première 
journée de la conférence de l'OPEP, le 20 décembre, à Carabal- 
leda. station balnéaire proche de Caracas, Le ministre libyen, 
M. Mabrouk, envisageait même ce mercredi la possibilité d'ime 
nouvelle division de l'Organisation sur les prix. 

Dans son discours d'ouverture, mardi, le président du Vene- 
zuela à proposé d'augmenter le pétrole de 5 à 8 <%, mais de 
consacrer l'intégralité du produit de cette hausse à le réduction 
des dettes des pays en voie de développement. Un tel prélèvement 
sar les pays riches permettrait — selon le pourcentage de hausse ‘ 
retenu — d'accroître, de 6 à 9 milliards de dollars, l'aide de 
l'OPEP au tiers-monde, qui a été de 8,8 milliards de dollars en 
1976. Mais cette proposition. qui reviendrait à augmenter des 
deux tiers, voire à doubler, l'aide des pays pétroliers aux nations 
pauvres, a, dit-on à Caracas, peu de chances d'être adoptée. 


De notre envoyé spécial 
no Pays, Mas bien 


L'ouverture, ont 


Caracas. — Lors de 
mardi 20 décembre, de la 
guantième conférence ministé- 
rielle de l'OPEP, le président vé- 
nésuélien. M Carlos Andres Perez, 

ris en proposant que le prix 
de Je soit nemenié de 5à 


done, cette fois, rejeter la balle 
dans le camp des pays industria- 


I a d'ailleurs 


rs insisté, dans son 
sur les liens entre les 


pays sous-développés et l'OPEP, 
& non pas MmOonvpole de CEuz qui 





vivre 


sont en France les centaines de 
milliers de chômeurs et l'inflation 
ne doivent pas roasquer pourtant 
les côtés postiifs de ce change- 
ment du cours des choses écono- 
mniques. Préte-t-on assez d'atten- 
tion à ce mouvement qui, à 
travers tous les partis politiques, 


vantage à son caûre de vie, À la 
manière dont son temps de travail 
<t de loisirs est rempli, à la facon 
dont les solidarités concrètes 
s'exercent, dont la démocratie 
peut étre pratiquée dans la ville 
ou ke quartier? Pense-t-on que 
cette méditation active sur la vie 
quotidienne et ses façons de l'ern- 
bellir eût été ausst aisée sans 
aréplt» forcé accordé à l'écono- 
-mie occidentale ? 
fLire la suite page 28.) 


RENCONTRE AVEC 


Dons son appartement de Mu- 
nich, au huitième étage, Ingmar 
Bergman dessine par la fenêtre le 
contour des Alpes, clair quand le 
temps est beau. ,Et ses longues 
mains, dont l'extrême mobilité se 
régle sur sa pensée, il les croise 
parfois au-dessus de son front, 
comme s'il entrait en méditation, 

C'est ce double mouvement 
d'élan st de repli qui cadençait 
les trois brèves après-midi pendant 
lesquelles un cinéaste s'est ouvert 
.sur son expérience d'homme, d'ar- 
tiste. Et ce que Bergmon a pu 
raconter, ce qui @ pu surgir dons 
ces moments fermés au monde, 
tout cela ne rekväit jamais, par 
chonce, de l'usage. il ne s'agis- 
salt pas d'appliquer le jeu ques- 
ftions-réponses, mais, au contraire, 
de l‘annuler, ou de le casser. Et par 
là de se conformer à l'esprit même 
de Bergman, c'est-à-dire de trouver 
la voie juste pour communiquer. 

Cette rencontre a donc eu lieu 


pays irdi 
Fan du pouvoir à 


exploité nos 
instrument de libération écono- 
du bers-monde ». I à Tap- 


Pelé que les pays producteurs de 
pétrole ont souffert tout autant 
que les autres nations du tiers- 


monde 9 de ASS  jnporee des 
détério- 


UDOIr oct des res- 


THIERRY MALINIAK. 
{Lire la sufte page 30.) 


Le second procès 
de Martine Willoguet 


PLUSIEURS JURÉS 
ESTIMENT 
QU'ILS ONT ÉTÉ 


TROMPÉS 
PAR LE PRÉSIDENT 


DES ASSISES 


(Lire page 10 les articles 
de MICHEL KAJMAN 
et PH{LIPPE BOUCHER.) 





INGMAR BERGMAN 


Trois après-midi 
à Munich 


à Munich, où l'on projette € l'Œuf 
du serpent >» (1) et où Bergman a 
choisi de vivre — après avoir songé 
à Poris, qu’il a fui à cause du bruit, 
En ce moment, if monte « Sonate 
d'automne », qu'il vient de toumer 
en Norvège et à Stockhoiïm, et il 
prépare € les Trois Sœurs », de 
Tchékhov, qu'il compte mettre en 
scène ou printemps, dons le prin- 
cipal théâtre de la ville. Mais, pour 
Noël, il ira à For, son île, sa 
micro-patrie, qui demeure Le lien 
unique avec un pays dont il avait 
mis en couse la bureaucratie en 


1976, avant de le quitter. Mais qui' 


vient de lui attribuer, pour son 
œuvre, la médailla d'or de l'Aca- 
démie suédoise, 


YVONNE BABY. 


{Lire notre entretien 
pages 13 et 14.) 
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JEUNESSES 


Le point de vue de... 
Michel VAUZELLE 


DES ROIS SANS DIVERTISSEMENT 


Avocat au barreau de Paris, Michel Vauzelle 
est premier secrétaire de la Conférence du stage. 


A société met en accusation devant 6es tribunaux un certain 

nombre de Jeunes gens qui sennuient 

Les héros ordinaires ont généralement assez de bOn s0nS POUr 
&e résigner, dans les temps ordinaires, à la médiocrité du quotidien. 
Certains pourtant ne 8e résolvent pas à se soumettre. Leur romantisme 
vigoureux s'exprime alors dans une attitude de contestation qui peut 
être crimineke. 

La tentation est grande de donner à leur action une dimension 
politique. Toutefois le caractère radical de leur protestation révèle 
que. pour eux, la politique est plutôt un prétexte. Ce n'est pas à une 
certaine forme de la eociété qu'ils en veulent mais à la condition 
humaine elle-même. 

Insurgéa à contretemps, ils ne sont pas des libérateurs mais 
des terroristes. Loin d'aider la gauche dont Hs se réclament, ils font 
le jeu des conservateurs autour desquels lls regroupent l'opinion 
affolée par leurs crimes. 

Mais cola leur importe peu. A leurs yeux, l'opposition démo- 
cratique est une farce que donne au public une classe dirigeante 
qui est secrètement solidaire, 

Désespérés par un evenir polltique bloqué, Hs sont oblgés de 
constater que seule la violence peut secouer la routine démocratique. 

Le premier ennemi à leurs yeux est le système actuel d'infor- 
mation entlérement moncpollsé par les deux conts personnes, hommes 
politiques, journalistes, universitaires, écrivains, syndicalistes, hommes 
du monde qui, seuls, publient, écrivent et parlent. 


Pour briser ce monopole da la classe dominante et pour accéder 
à l'iformation, Ils sont abilgés de recourir au scandale ou mieux 
encore au suspense dramatique que permet le terrorisme. 

Dans ce domaine, les détournements d'avion sont peu de choses 
comparés à ce qui sera falt et vécu dans l'avenir, grâce au progrès 
des techniques et à la concentration des vies humaines. 

Le grand terrorisme est l'expression d'une protestation venant 
de milieux souvent trés évolués. Mais R existe également un petit 
terrorisme qui, pour être de bien moindre envergure, relève de la 
même démarche. 


Les petits terroristes de banilleue refusent eux aussi un environ- 
nement sordide, un avenir professionnel bloqué, une impossibilité 
quasi totale d'expression, un manque profond d'affection et de 
dignité. Ils sont de plus convaincus, par le cinéma et la télévision, 
de la réalité, quelque part, des rêves dont ils sont porteurs. 

N'ayant pas reçu une éducstion bourgeoise, Hs n'ont pas l’habkleté 
ou la naïveté de masquer de politique une révoits qui cherche dans 
la quête violente du risque et dela peur une transfiguretion du 
quotidien. : 


Qu'ils soient dégulsés en motards ou en guérilleros, ces Jeunes 
gens sont des rois sans divertissement Îls refusent absolument l'ennul 
et Ia médiocrité dont la majorité s’accommode. La eoclété a besoin 
de ces désespérés pour son équilibre. Qu'elle réprime le crime mails 
qu'elle n’essais pas d'étoutfer une flamme qui est es dignité. : 








Trois nouveaux mensuels 


le domaine de la presse ce que la 
société mère réalise déjà dans 
celui de La production et de la dif- 
fusion de disques et de livres pour 
enfants. 

Convaincu que les jeunes de 
huit à quatorze ans préférent la 
télévision aux albums de Tintin 
et de Mickey de leurs aînés 
M. Loufrani ambitionne de leur 
offrir, avec Télé-Junior, sur cent 
pages et pour 5 F, une « quatrième 
chaîne ». Au générique de chaque 
numéro, des bandes dessinées 
adaptées de « comics » américains 
et de feuilletons télévisés, et une 
Partie magazine confiée & des 
« vedettes » du petit écran : 
Miche] Drucker, Gérard Majax, 
Christian Zuber et Guy Drut. 

Destiné à un très large publie, 
Télé-Junior ne s'embarrasse pas 
toujours de subtilité. « Ce que les 
Jeunes aiment, dit M. Loufrani, 
c'est la science-fiction, les séries 


La presse des jeunes va 
mal Après un au d'existence, 
< Terminal », « le journal 
des lycéens », a mis La clé 
sous la porte. Depuis quelques 
semaines, « Antirouille », 
< mensuel sans publicité », 
multiplie les appels au se- 
cours. La presse des « idoles » 
{« Salut », < O.K.. ») ne se 
porte pas très bien non plus. 
Deux nouveaux magazines, 
< Télé-Junior » et « Azimut », 
viennent pourtant de voir le 
jour, et le 4 février sortira 
dans les kiosques le premier 
numéro de « l'Actualité en 
direct », édité par La société 
Star-System. 


A la différence des journaux 
isolés comme Antirouille où Ter- 
minal, ces trois mensuels s'ap- 
puient sur des entreprises floris- 
santes. Il faut des reins solides 








pour tenter une telle aventure, 
même si l'on est certain, 
comme M. Franklin Loufrani, le 
P.-D. G. de Junior-Production 
qui vient de lancer Télé-Junior, 
d'avoir trouvé un « truc ». Ce 
magazine, qui aurait coûté 
2550 000 F depuis son Rte 
le le septembre, complète dans 





Personne n'a pu dissuader 
Serge, berger stagiaire de dix- 
neuf ans, de sa folle décision. 
fl ne voyait pas pourquol on cou- 
pait les cheveux en quatre: I 
avalt lu dans le dernier numéro 
d'Antirouille que «son- Joumai 
allait disparaître si l'équipe de 
rédaction ne trouvait pas rapide- 
ment de l'argent Serge est 
alors venu à Paris, la semaine 
demière, apporter un chèque de 
5000 francs. 

Il a simplement expliqué aux 
Jeunes journalistes médusés 
qu'il avait fait «un petit héri- 
tage* ôt que Sa «copine» & 

lui «n'avaient pas de gros 
besoins =», Après deux heures de 
discussion, il a persuadé l'équipe 
d'Antirouilla d'accepter sa con- 
tribution. 

Ge soutien ne suffira pas à 
Sauver Antirouille. Après deux ans 
Sang heurt et même plutôt encou- 
Fageanis — trente-deux mille 
exemplaires vendus chaque mois, 
— l'équipe de rédaction doit 
trouver 80000 francs, fauts de 

















policières, les westerns et, comme 
à la télé, la publicité. Alors nous 
leur en donnons. » Si la qualité 
n'y trouve pas toujours son 
compte. la recette est apparem- 
ment efficace : le troisième nu- 
méro a été vendu à deux cent 
mille exemplaires. Le succès ai- 
dant, Junior-Production envisage 


€ ANTIROUILLE >» 


quoi une sventurs unique dans 
l'histoire de la prasss des [eunes 
rejoindra le cimetière des titres 
disparus. Ce n'est pas que la 
fidélité des lecteurs fasse défaut. 
Eke est même plus réelle que 
pour d'autres publications, si l'on 
tient compte de l'âge des habl- 
tués de cs ‘mensuel =f{ait par 
des Jeunes pour des jeunes ». 
Les responsables d'Antiroullle 
ont décidé de faire le tour 
- des «financlers sympathisants - 
qu'ont déjà rencontrés, ces der- 
nières semaines. pour d'autres 
raisons de naufrage, Rouge, le 
quotidien de la Ligue commu- 
niste révolutionnaire, Témoignage 
Chrétien, Politique hebdo, Sud, 
Histoire d'Elles, la revue Champ 
libre, et quelques eutres. Mais 
les bienfaiteurs traditionnels de 
18 « presse différente -, eouvent 
des artistes ou des sympathi- 
sants do gauche et d'extrême 
gauche, doutent de plus en plus 
du sens de ce combat Les 
«banquiers =, comme {es milk 
lents, 88 ropllent sur eux-mèmes 


Deux ou trois choses que je sais d'eux je ps 


ÆRoaring Sirites, maintenant, 
comme si toute une époque, la 


nôtre, ne pouvait pins trouver 
d’autres points de repère que 
dans un passé Le e je 


d'âge nommée « jeunesse ». 
Symptôme moderne d'une société 


FRE 


marginaux, en Æ0arge par rapport 
à un champ socio-cutturel multi- 


en pern mutation Cette 
époque est d'abord celle des 
« *, Suxquels elle 


eo Professeur de lycée. 


des 


D'un prix élevé (6 F}, il ne 


devant les rigueurs de cet 
automne politique. 

La demière chance d'Antt 
rouille est d'expliquer aux ac. "tes 
que le public de ce mensuel est 
composé d'isolés, qui doutent 
plus encoro qu'eux-mêmes dy 
succés éventuel des luttes poli: 
tiques et des capacités d'épa- 
nouissement de le société 
actuelle. Da dire aux parents. 
inquiets de voir leurs enfants 
découragés ea mettre en marge 
du débat social, lassés avant 
même d'avoir tenté l'expérience 
de leurs aïnée, que ce Journal 
est probablement un dernier lien 
fragile, une chambre d'éche des 
préoccupalions quotidiennes des 
« jeunes en rupture ». 

A sa création, en 1975, Ant 
rouille voulalt devenir » une siter- 
native à la presse débile des 
vedettes ». Avec les MOIS, ce 
Journai s'est trouvé un pubilc de 
lycéens ‘et de jeunes travailleurs, 
C6 sont d'une certaine façon 


. des marginaux, explique Hélène. 


run des membres de l'équipe, 


par DOMINIQUE TROUILLER (*) 


que la communication dans l'es- 
pace communautaire du cours ne 
va pas — ou plus — de soi 
qu'elle renvoie malheureusement 
à tout le bavardage qu'a suscité 
ces dernières années la < relation 
enseignante » (prof sympa, prof 


face, en miroir. Non pas qu'il ne 
reste (Dieu soit loué ft) de a bons 
professeurs > et de « bons elè- 
»: on en trouve, Mais le ma- 
des deux côtés, c'est ce qui 
eo dater c'est ce que je 
peux pas ne pas voir. Chez 
; enseignants, comment inter- 
le suractivisme syndical, 
militant, etc, autrement que 


F 


je 


comme un symptôme de Ce- ma- 
laise — ou une conduite de 
fuite? Chez les adolescents, les 
mots pour le dire — cette absence 
d'ilusion, d'espoir un avenir 
aussi vide que le présent — man- 
quent. se dérobent. C'est devenu 
vne banalité de déplorer l'apa- 
thie, le conformisme, l’absence de 
toute révolte qui caractérisent 1 
+ population » lycéenne Che 
Guevara, mai 68 connaissent 
pas ! (Je vous demande ce que 
cela peut représenter pour ceux 
qui, en temps-là, en étaient 
à apprendre à lire.….). Par contre, 
Elvis Presley, € ils > connaissent, 
bien que n'étant pas nés au mo- 
ment où il incarnaïit dans sa 
musique l'image mythique de 
toute une jeunesse, dans ses re- 
lus et sa soif de vivre. 

Entre ces deux pèles aussi élol- 
gnës et contradictoires, voilà 





"Réponse à Noëlle MAROTTE 





La < Charte des enfants > ou la mythologie de la transparence 


Les jugements de Mme Noëlle 
Marotte sur mon livre dans le 


Si je ne différencie pas la 
petite enfance de l'adolescence, 
parce que je dénonce 
qui ne tiennent .pas 
compte (sauf cas exceptionnels) 
justemen* de cette différence. et 
si je « mélange », c'est aussi 
justement parce que l'institution 
+ mélange ». Dans les centres, 
les cas sociaux se retrouvent avec 
les les toxicomanes ou 
les délinquants. Je dénonce cette 
situation. Jamais l'UNAF ne l'a 


A propos des crèches, je n'a 
Jemais dit ni même sous-entendu 


Ë 


compte que cinquante-six pages. 
Le million de francs consacré à 
son lancement à La radio ne 
semble pas avoir eu un effet 
décisif. Tiré à cent mille exem- 
Plaires, le numéro de novembre 
s'est mal vendu, 


Le société Si rencon- 
trera-t-elle les mêmes difficultés 
pour {mposer l'Actualité en direct, 
un magazine qui se veut lui aussi 
de qualité? Son directeur, 
M. Michel Lafon, qui peut se pré- 
valoir, avec le Nouveau-Stépha- 


celui de Jacinte, lancé par le 
groupe Media en octobre 1975 
fle Monde du 28 janvier 1977). 
Sans que les deux magazines se 
ressemblent vraiment, L8 « cible » 
est en gros la même : la tranche 
des dix-huit-vingt-cing ans, plus 
étudiante que salariée, nettement 





mals ls ne sont pas vraiment en 
révoite, cer Hs se métient, à 
l'inverse de leurs aînés, des Iut- 
tes qu'on leur propose. » Chaque 
mois, Antirouille décrit une vie 
plutôt triste, et ges lecteurs lui 
renvoient une réalité faite d'In- 
eetisfactions. Les jeunes s'expri- 
ment, racontent leurs difficultés 
travail et les rapports 
autres. une sensation 

chronique. Une dou- 
8 poèmes de lecteurs 
mort du suicide. du 
s'écoule inexorabie- 
une Impasse. Lorsque 
brouillard glacé une 
apparaît, comme une espé- 
ae vie, comme une plante 

- sut pas au bout d'un 
mois.” lorsqu'un lycéen ou un 


d 3 553 
nsrslts 


qui change le quotidien, le Jour- 
na raconle pour alder les autres. 


PHILIPPE BOGGIO. 








(") Anftrouille, Pétrell 
PARIS ; té BR Tee 
CCP 351M78 Y, La Source. 





que la femme devait rester au 
foyer, mais j'ai révélé les pro- 
bièmes profonds qui se posent 
pour les enfants des crêches, en 
dénonçant les dangers. Nous pro- 
posons dans la Charte des enfants 
des mesures de remplacement qui 
vont des assistantes familiales 
aux « lieux de vie > avec un nom- 
bre limité d'enfants. Où .st-il 
dit que je réclame le retour du 
père ou de la mère au foyer ? 

Sur les juges, j'ai dénoncé la 
collusion entre le pouvoir répres- 
sf, préventif et éducatif, mais 
j'ai soubalté et je souhaite encore 
une évolution de ces juges et de 
cette justice que je crois possible. 
Quant à dire que les juges pour 
enfants sont un progrès par rap- 
port au bagne, qui pourrait le 
nier ? Est-ce suffisant pour se 
réjouir de cette situation ? Je 
reste partisan de décharger les 


< Télé-Junior >, < Azimut > et «l'Actualité en direct > 


108 € Zéro » consacrent une 
large place à la couleur et aux 
photos de qualité. Le papier est 
luxueux, ls mise en pages aérée, 
peut-être un peu trop. Le contenu 
se veut axé sur l'actualité Le 
premier numéro comportera une 
interview exclusive du président 
Carter par un groupe de jeunes, 
un sondage sur les intentions de 
vote des dix-huit-vingt-quatre ans 
ei une chronique de Georges 
Brassens sur Jacques Brel Dans 
le domaine politique, ce 

se veut « objectif ». …1 développera 
l'information pratique (sur l'em- 
ploi, les vacances, l'orientation). 
Son prix sera de 6 F. 


8. LG 


k Télé-Junior : 9, rune Verniquet, 
75017 Paris. TL : 754-77-30. Asimut : 
6, rue de la Trémaille, 76008 Paris. 
Tél. : 720-31-16. L'Actualtté en 
direct : 20, rue Moltor, 75016 Paris. 
Tél. : 5209-62-00. 





RECTIFICATIF. — Dans l' 
cle sur «la Gloire posthume de 
Frege », de Jacques Bouveresse le 
Monde des 18-19 décembre) il fal- 
lait lire, 4 colonne, 4« ne 


a l'idéologie 
ETidéographie fregèenne Ps 





comment je verrais le fonction %e 
F'enseignant actuel D'abord d'évo. 
cation de notre mémoire 2 
tive, de notre mythologie histon. _ — : ‘ 

que — on dira que C’est note : 
mythologie, à nous adultes, mai 
c'est aussi celle du monde « ob. 










quoi DE Me MU mn 
rose, le drogue, parfois la mort 
Mais ce serait aussi une fonction. 





je l'ai dit plus haut) qui les mo 
délent d'autant mieux qu'elles 8° 
révèlent étre des investissement: 
extrèmement rentables (l'exploi. - 
tation marchande du mythe 
la jeunesse, etc.). Tout cela pour- 
ralt être aussi « mobiliseteur »7 
pour les deux partenaires Pa 
facile pour « nous », pas confor-" 
table. On peut rêver. 














juges de leur travail sur les en- 





juges, parents, associations, etc, so 
Ce n'est qu'après cela que nous 





vêtements, ete. j'ai dit qu'il fal- . 
lait inciter à l'intelligence de la” ‘ 
consommation et je dénonce à. 
plusieurs reprises la publicité : 
excessive. Mais que Mme Marotte 
ne s'y trompe pas, je reste fer. 
mement opposé à La protection 
systématique des enfants. Une 
certaine protection cst évidem- 
ment nécessaire, mais elle doit 
petit à petit, & peu près vers six 
sept ans, falre place à une auto- 
nomie et à une responsabillté ‘ Tres 
Quant à La conclusion dei : 

Mme Marotte, je n'y reviendra 
pas non plus, elle expose là des 
idées globales que je n'ai pas à 
juger et sur lesquelles il faudrait: 
s'expliquer. Mais il est temps de 
comprendre que la Charte des 
enfants est un cri d'alarme, un 
appel lancé à tous, sans préten 
tion de programme où de code 
de la lol C'est un Hvre d'incita. 
tion, ce n'est pas un résulta: 
C'est un livre d'idees, d'espoirs, 
de revendications, de larmes ; ce 
n'est pas un texte élaboré. Nous 
p’avons jamais eu la prétention 
de détenir toute la vérité et d'êtr: 
les seuls À savoir ce qui est 
< bien » pour l'enfant La charte 
est une demande faite pour les. 
enfants et les adultes qui tentent 
de réaliser autre chose, de vivre 
autrement, et qui y parviennent 
quand on leur er donne les moyens. 
En réalité, Mme Marotte ne dit 
pas l'essentiel dhns son article : 
elle me feit un procès sur des 
détails, mais pas ‘ mot eur la. 
finalité ie la charte, qui est 
considérer l'enfant comme un 
à part entière et de lui 
les moyens de son autonomie 1 
de sa Hberté C'est cela que“ 
FUNAF condamne et c'est cela 
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affrontement. 








Troublé par la vole-tace de son 
; Partenaire, le parti gouvernemental 
ne parvint pas à masquer des 
divisions internes. Il cherche à ga- 
gner du temps, à reprendre j'initia- 
tive en proposant une sorte de pacte 
social et polilique inséré dans un 











programme triennal de gouvemns- 
ment. Le PCI, participeralt à 6a 
rédaction, l'appuieraïit officietement 






mals n'entrerali pes au gouverne. 
ment. H en faudrakt davantage pour 
eéduire M. Berlinguer. Après s'être 
beaucoup avancé, K doit obtenir 
quelque chose de consistant pour 
ne pas décevoir la base communiste, 
qui s'est remise 4 espérer malgré 
les sarcasmes de l'extrême gauche. 


« Nous ne sommes pas contre Ta 
gouvernement, mais Contre se poli- 
Hque économique », rëpètent les dHi- 
geants syndicaux. lis ne veulent pas 
qu'une « batallle de formules » — 
-. c'est-à-dire la composition du futur 
cabinet — détourne les partis de la 
vrale question : sauver plusieurs grou- 
pes industriels et le pays lui-mëme 
de la feïlite financière ; accomplir 
certaines réformes de structure pour 

* que touis reprise économique ne se 
traduise pes en inflation. 

Depuls quinze mois, d'italie a 
connu en effet deux périodes bien 
distinctes. La première (septembre 
1976 - mars 1977) fut celle de l'assai- 

-. mssement d'une économie très ma- 

tade. On lui administra un reméde de 
cheval pour freiner d'inflation et réé- 
quäibrer les comptes extérieurs. Cette 

. austérité aHait être acceptée ausei 
-. bien per les, partis de gauche que 
.! par tes syndicats, moyennant des ré. 

formes et une défense de l'emploi. 

IF en résulta un ralentissement de 

. d'activilé, ressenti de plus en pius 
fort à part du deuxième trimestre, 

_- C'est l'aboutissement de cette ten- 
dance, Joint à l'absence de rétormes 

. réelles, qui a déclenché l'agitation 

. Scie. Le parti communiste a senti 

. Je danger. Il s'est brusquement raidi, 
. tu risque de menacer le laborieux 

équilibre politique dont H savait été 

. le prinolpal défenseur. Au printemps, 

"es étudiants contestataires n'avaient 
. fu de contraindre à retoumer dans 
. opposition : en hiver, ii a vu dans 

l malaise ouvrier une raison eutfi- 

‘ eante pour forcer la porta du gouver- 

‘nement. 

Mais la forcera-t-H vraiment ? L'au- 
# soir, les léléspectateurs ont sur- 







































































LES PANTOUFLES 
DE M. BERLINGUER 


Sous le portrait de Marx, 
qui le fixe sévèrement, M. En- 
rico Berlinguer est assis dans 
un fauteuil, en robe de cham- 

tre, les pantoufles aux pieds. 

D prend son thé tandis que 
ki parvient par la fenêtre 
l'écho de cent cinquante mille 
métallos défiant dans les 
rues de Rome. Ce dessin de 
Giorio Forattini, dans 
ia Republica du 4 décembre 

ému des communistes. 
Meme Fortebraccio, le célè- 
bre billetiste de lUrita a 
tiré à boulets rouges sur s0n 
e affirmant que 
l'humour avait des limites, 
qu'il n'autorisait pas à « insul- 
ter Les gens ». 

Foratäint a répliqué : 
« Quand je caricaiurais 
M. Fanfan, nul ne protes- 
tait. Maintenant je revendi- 


aussi de M. Berlinguer. 

démocrates - chrétiens sont 
bien plus habiles que les com- 
munistes. Ils vont mËÊmMe jus- 


































































fini a 
que les dirigeants du PL 
Éislent au départ contre la 
manifestation des 
Cette polémique a coïncidé 
avec le changement d'attitude 
Frs communistes. Le ne 
ica en a pris acte. 
son numéro du 17 décernbre, 
sous ke crayon d'un autre 
dessinateur, Franco Bellivac- 
qua. on retrouve le fautennl 
et la table à thé mais 
Berlinguer a accroché sa robe 
de chambre au portemanteau 
et a retiré ses pantoufles a 
noue un fouJard rouge auto 
de son cou et enfile un Dieu 
de travail. Marx est impas- 
sible mais sans aucun doute 
content. — RS. 














Rome, — Les trois confédérations syndi- 
cales italiennes ont décidé une grève générale 
pour {a mi-fanvier. C'est un mauvais point pour 
Je gouvernement de M Andreotti, mais surtout 
la confirmation qu'un nouveau climat politique 
s'est instauré à Rome. La trève sociale à fait 
place à l'agitation, tandis que l'alliance entre 
la démocratie chrétienne et le parti commu- 
niste, hier si sereine, ressemble presque à un 


On ne se trouve plus devant deux parte- 
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étranger 


De notre correspondant 


les électeurs. 


sauté sur leurs Chaises en enlendant 
M. Gerlinguer déclarer : « Je ne peux 
exclure que le P.C.I. déclenche la 
crise de gouvernement si c'est néces- 
saire, » Pien, jusqu'à présent, n'était 
aussi condemnable que « {a crise » 
aux yeux des dirigeants communistes. 


La « svoila » (tournant) du parti 
e’est produite à da réunion de sa 
direction, le 7 décembre. On lui atirk 
bue plusieurs raisons immédiates : 
da manifestation des métallos à Roma 
cing jours plus tôt : le feu vert de 
ta Cour de cassation à huit référen- 
dums demandés per Plus de cinq 
cent mille citoyens, et la conversion 
supposée de M. Amintore Fanfani au 
« Compromis historique » Si lui, 
d'embléme de la droke, est favorable 
à un gouvemement d'union natlonale, 
pourquoi les communistes hésite. 
raient-its à s'ÿ engouffrer ? 


Le vieux principe selon iequel l’ou- 
verture à gauche se fait par un 
conservateur & fait réfléchir aux 
Botteghe Oscure, le siège du P.C. 
r Oui, nous ecceptenons Fantant 
comme président du consell, remar- 
que un responsable communiste. 
L'important est que nous soyons au 
gouvernement. » Le P.C.I. ee déclare 
persuadé qu'avec des portefeuilles 
ministériels il peut « changer Jes 
choses », 


Le pari sur des élections 
anticipées 


Le parti républicain de M Le 
Malfa l'approuve entièrement, tout en 
déclarant la grève détestable. On eat 
frappé, en revanche par la modération 
inhabituelle des socialistes, sensible 
dans les syndicats. Les observateurs 
politiques an perdent leur latin. Tout 
événement, comme le euccès des lis. 
tes catholiques aux récentes élections 
acolaires, donne lieu à des interpré- 
tations opposées : est-il de nature à 
modérer l'ardeur des communistes ou, 
au contraire, à les persueder que la 
modération ne paie pas ? Même l'op- 
position, pourtant très ferme, de la 
démocratie chrétienne, à un gouver- 
nement d'union natlonale, divise les 
commentateurs &t, dit-on, ne convainc 
pes tout à fait les Américains. 


Si, au fond d'eux-mêmes, les prin- 
cipaux dirigeants de la D.C. sont 
résignés à cette éventuahté, les cho- 
ses vont traîner en longueur, On ne 
falt pas entrer le loup dans la ber- 
gerie sans y préparer sa propre 
famille. Or, à est difficile de consulter 
l'électorat démocrate-chrétien eur le 
thème : « Voulez-vous les communis- 
tes au gouvemement ? » Une betaille 
électorale se fait toujours contre le 
concurrent. M. Zaccagninl, secrétaire 
général de {a D.C., vient de suggérer 
qu'un part responsable devalt d'abord 
faire des choix, puis se soumettre 
au verdict des umes Cette allusion 
a fait un beau tollé, et te secrétaire 
général a dû revenir en arrière. 


D'eutres arguments jouent contra 
des élections anticipées : elles affai- 
bliraient la lire et actentueraient la 
crise économique ; elles risqueralent 
d'avoir lieu « sous l8s bombes *, car 
les terroristes se déchaïneralent ; 
êkes ne feraignt que confirmer les 
grandes tendances actuekes, et donc 
ne résoudraient rien; enfin on ne 
peut pes demander à un Président 
de la république, suspecté d'être mêlé 
À des scandales el ayant déjà dissous 
deux lois les Chambres, de le faire 
une troisième fois alors que son 
mandat s'achève en décembre 1978. 


Le parti communiste italien accepte le risque 
de provoquer une crise gouvernementale 


naires qui gèrent ensemble la - majorité de 
programme + et tempèrent l'impatience des 
petits partis. Les voila de nouveau face à face, 
du moins en apparente, avec des positions très 
différentes. Le P.C. veut entrer tout de suite 
eu gouvernement pour en changer le politique 
et « sauver Ie pays ». La D.C. défend les choix 
actuels et refuse la nomination de ministres 
communistes, qu'elle juge non seulement injus- 
tifiée mais contraire à ses engagements devant 


Avec une certaine coquetierie, les 
ltallens aiment à dire que leur poli 
tique est + incompréhensible à un 
étranger ». C'est faux, mais nul n'en 
nie la complexité. Elle sera particu- 
fièrement sensible en 1978, pulsque 
deux bataihes vont avoir lieu en 
même temps : la composition du fuiur 
cabinet et les élections présiden- 
tielles. 

Ces batailles de couloir risquent de 
faire oublier la ralson initiale de la 
crise, qui est économique. En 1978, 
l'talle devra rembourser ses dettes, 
contracter d'autres prôts et renégocier 
avec le Fonds monétalre intemational 
certaine de s6s engagements. {f lui 
faut, pour tout ceka, une certsine 
crédibilité. C'est le principal argument 
de M. Andreottl pour conjurer la crise 
et défendre un gouvemement qui, 
tel quel, paraît condamné. 


ROBERT SOLÉ. 






Allemagne fédérale 
@ LA COUR DE ‘JUSTICE Lu 
COLOGNE a rejeté 


de Spandau, à 
Ouest, — (AFP, AP.) 


Australie 


combattants 

formé lundi 19 1 décembre par 
ML Fraser, a été révoqué mer- 
credi pour avoir maniiesté s0n 
soutien à jepsriheid ü Cent 
préconisé e « 

séparé » pour les Rbatienes 
atstralens € soutenu publ- 


Bangladesh 


e LE CHEF DE L'ETAT BEN- 
GALAIS, le général Ziaur 
Rabman, se rendra, jeudi 
22 décembre, en visite officielle 
au Pakistan, venant de New- 
Delhi Au cours de son séjour 


PSE ae 
CE non- 
ingérence dans leurs affaires 
mutuelles 3. — (AFP) 


Pologne 


OL EUGE À UISI- 


PERQ 

di 19 décembre, 
dans la maison de la banlieue 
de Varsovie de l'un des mem- 
bres du Comité de défense des 
- ouvriers, M Turalski 


et a saisi un Certain nombre 
d'exemplaires du bulletin Glos 
ge voix) pubte par le Comité. 

Turalski deux autres 


EU ; 
des CRETE HEC 
CS AUS ET CT 
(SAONE LT 
dans la gestion 
(CRD UT SITE RES 















En librairie où al 
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LE POUVOIR ET LA GAUCHE EN EUROPE DU SUD 





Aucune solution n’est concevable au Portugal 
sans le parti socialiste 


Lisbonne. — C'est le privilège 
des jeunes démocraties dé'D malti- 
plier les < premières », I y avait 
eu le 25 avril 1975 les premières 
élections Ubres depuis un demi- 
siècle. Le 25 juin 1976, il y eut les 
premières élections présidentielles 
sans onsaine depuis l'instaure- 

u salazarisme. Un mois plus 

Éet ea apprit la 
M. Mario Soares pour former % 
selon le 


blique portugaise. 


tique pour le mis en 
place D y peu moins de 
deux ans. 








ie LE MONDE 





memnbres du comité ont été in- 
relächés_ trois 


llés mais 
Fetes plus tard. — (AFP) 


République 
Sud-Africaine 


© UN AFRICAIN a été tué par. 
balles par la police au cours 
démautse qui se s00f dérou- 
ées, lundi 
cembré, dans les cités africai- 


mn 


-ues autour de Port-Elisabeth |: 


— (AFP) 


Rhodésie 
L'ATTAQUE, semedl 17 dé- 
e Eabre de 
Rhodésie, LP XF érieros 

Rue nos fait vingt 
an que, à fai = 
deux morts le 
miliiaire de base, dr 
mercredi 21 décemni 


— (AFP) 


Union soviétique 


® w En eing dns, M, Vila- 
SP Root 8 ra 
envoyè PA hôpi! PSY 
chiatrique de Moscou, lundi 
19 décembre, a annoncé l'm- 
firmier dissident Alexandre 
Podriabinek, peut du co- 

mité d'études de l'utilisetion 

it Fodriabirek à jréciné que 


des hôpitaux psychiatriques, 
avait inéiqné q ge avait perdu 
son emploi AprÈs 
avoir exbiqué le les conditions de 
travail et en particulier l'Insuf- 
flsance des mesures de sécu- 


cinq ans passés dans des éta- 
ts psychiatriques. — 

(AFP, APJ 
“« LÈS « IZVESTIA » ont publié, 
merdi soir 20 décembre, en 
premiére page, plusieurs infor- 
metions de titres en 
gros carac! concernant 
M. Léonid qui serait 


Brejnev, 
actuellement atteint d'une 


puis le 14 one (AFP) 
Yougoslavie 





pournal officiel yougoslave. Il 
s'agit de Paris-Matcn du 
21 octobre, du journal de 
Trieste I Piccolo du 25 octo- 
bre et du quotidien autrichien 
SL PO ae D 
paraissant 

officlel ne donne aucune prés 
cision sur les motifs de 
interdictions. — {A.F.P.) 





Dé notre envoyé spécial 


de la liberté n'aient pas suffi 
pour tuer chez fous et en chacun 
Je vieux démon qui a si long- 
temps murmuré : « Tout, sauf Le 
vide et la pagaille. » 

En apparence, + cape n'a 
jamais paru aussi 

Pourtant, les vieux ne 


réf 

Mustolini L'homme a été gra- 
vement malade, et on peut donc 
sourire de ses Mais, en 


éral Kaulzz de ï 
Cr décembre 1973 avait ent Sr 
salazarisme 


æ 


er ls fantômes on fini 
re FR É On ne 
ne orent se convainc 
re Les SOHEOrIRUX, à dis- 
re Le me responsables, que 
cette crainte & contribué à la 
rapide volte-face des milieux 
politiques ces derniers jours. 


Bento une “Assmnbiée à per à peu îre 
identique à l'actuelle, peut-etre 
mêvne un peu plus € ingouverna- 


ble ». 
De la discussion 
à la négociafion 
L'appel lancé le 11 décembre 
par le président de la République 
Re ru mise au point ge les 
l'un programme de gou- 
vernement susceptible de rallier 
une majorité fé à er prete fub 
donc ausatôt accepté par 
Pour le PCF. cela ne 22 posait 
pas de problème inejeur. FFica que 
la formation de M. Alvaro Cunhal 
ait eu un rôle très important 
dans la chute de M ne ele 
n'en demeurait pas molns prête 
à négocier la formation d'un gou- 
vernement de gauche. Le C.D.S. et 
HAiqué de des CEA ne R 
qué que des con! ne pour- 
raient avoir lieu qu'au palais pré- 
sidentiel, acceptérent de répondre 
à l'invitation du P.S. et de le ren- 
contrer à s0D siège — à charge de 
téciprocité, bien entendu L'évi- 
dence s'imposaft : aucune solution 
parlementaire à la crise n'était 
sonesvenis Co le PS. Aussi les 
les peu à 
peu commencé « à se transfor- 
Mer en négociations ë selon {le 
mot de M Freitas do Amara], 
président du Centre démocratique 
et soclal 


Ainsi, deux semaines après 
l'ouverture de la crise, « 
Gäit-on À-Yy voir plus ea, 


congés extraordinaire 
qui se tiendra à la fin de janvier, 
M Sousa Franco est donc néces- 
Sairement contraint de 


Es er on LS | 


Comment concilier dispen- 
sble recherche mr l'indpens 

parlementaire stable avec le refus 
socialiste tant d'un « gouverne- 


seront mises d'ACCord SuT Un pro- 
gramme que l'on pourra discuter 
avec les communistes sur des 
points concrets, » 

Encore faudrait-il que les di- 
Pas trop Incempaiihles entre êlles 
pas incompatibles entre el 
pour permettre la rédaction d'un 
ge) propane de gouvernement 
fantieL Ce sera sans donte Je 
rôle du président de la Républi- 
que d'y veiller. Sa tâche ne sera 
pas aisée. 


confiance en 

La composition du futur = 
vernement suscite également” des 
difficultés, « C’est Le point le plus 
controversé ; presque un prétla- 
ble», nous a déclaré M. Freitas 
do Amaral 

La formule retenue pour- 
être un gouvernement à 


partis, il ne resterait que 
solution des élections Antipées 


JÉAN-PIERRE CLERC. 





M. ANDRÉ AMARIK : 
groupements d'ouvriers indé- 
pendants se consfituent on 
URSS. 

spererai que les petits groupes 

d'écrivains URSS q s'étaient 
formés en dehors de 


on à fini par 


dent, qui était l'invité de Force 
ouvrière à l'occasion du trentième 











dense nt plan de Fa Eat ei É 
nie a es MERS adressé 


he porn 


FRE | faire leurs 
H y a du chômage en URSS, 
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(Suite de la première page) 


Le gouvernement Begin ne s’oppo- 
gerait pas au retour des hauteurs 
du Golan dans leur quasi-totalité à la 
Syrie. Telle est la conviction des 
personnalités qui avalent accomps- 
gné le président Sadate à Jérusalem 
Je mois dernier L'une d'elles rap- 
porte que le général Dayan avait 
déclaré à ses interlocuteurs qu'il 
n'avait Jemals cru que la valeur stra- 
tégiqus du Golan exigeñt son 
annexion per Israël. 

L'optimisme des négociateurs 
égyptiens est capendant tempéré par 
tes divergences « fondamentales » 
qui subsistent aur l'avenir du peu- 
ple palestinien Le « plan de paix » 
de M Begin — font-ils remarquer — 
ne prévot pas explicitement l'éva- 
cuation de la Cisjordanie et de Gaza 
L'autonomie que le premier ministre 
israélien offre aux populstions de 
ces deux territoires est certes méri- 
toire — disentils — mals n'équivaut 
en aucune manière à une véritable 
autodétermination. Les responsables 
égyptiens vont jusqu'à objecter à 
l'Organisation, à une date ultérieure, 
d'un référendum qui, disent-ls, ne 
peut remettra en question le droit 
nature} et inaïlénable d’un peuple à 
sa libération et à sa souveraineté. 
fs n'approuveraient le principe d'un 
référendum qu'en dernier ressort et 
dans la mesure où la consultation 
confirmerait ce droit dans un délsi 
relativement court. 

Le gouvernement du Caire persiste 
dans sa conviction que sseui un 
« Etat palestinien souverain, lié d'une 
mernière eu d'uns autre à le Jorde- 
aile + permettralt d'instaurer une 


paix durable dans la région. fl ré- 
cuse dés lors la doctrine du Likoud 
selon laquelle la Palestine (traduc- 
ton du terme hébreu Eretz Israël, 
selon M. Begin) a ôté - Hbérés » et 
réuniflée pour le plus grand E‘-n des 








Le preraiére et la 


ACADEMEIA. on boulevard 





PUBLICITE) 


SCIENCES - PO 


seule préperstion annuelle par correspondance au 
vous permette d'apprendre ca qui ne s'apprond Pas tout seul: 


LA CULTURE GÉNÉRALE 


décembre à août, 
DOCUMENTATION COMPLETE SUR 
les 
8 SAINT-CLEMENT-LA 


Les hommes du fleuve 
et de l'atome 


ROCHE-ORIENT 


Le problème palestinien au cœur du dialogue israélo-égyptien 


peuples jui et « arabe.» qui y cohe- 
bitent, Parler, comme le fait le pre- 
mier ministre israélien des « Arabes 
Palestiniôns » est une maenièrs 
d'exclure du processus de paix quel- 
que deux millions de Palestiniens 
vivent à l'étranger ainsi que teurs 
représentants légitimes, à 
l'O.LP. de M. Yasser Arafat 

Le président Sadate — nous a 
déclaré un membre de la délégation 
égyptienne — e'efforcera dès lors 
d'obtenir de M Begin, lors de 
leur rencontre dimanche prochain, 
qu'isreël proclame d'abord sa dis- 
position de « se retirer de tous les 
territoires occupés », ca qui per- 
mettrait l'ouverture de négociations 
avec tous les belllgérants arsbes et 
qu'Il admette l'inclusion, à j'ordre du 
jour, de la question de la création 
d'un + Etat » ou pour 8 moins d'une 
« entité » palsetinienne, ce à auol 
e‘opposent [usqu'à ce [our les plént- 
potentieires israéliens à la confé- 
rence du Caire 

C'est à ces deux conditions — 
nous at-on dit — que l'Egypte erait 
disposée à discuter immédiatement 
de la « nature de la paix », en d'au 
tes termes d'une pleine normallss- 
tion avec l'Etat hébreu. 

Le président du Pariement, 
M Seyed Marel, nous 8 déclaré à 
ce propos : « Evacuation 6t norme- 
fisstion sont indissociables comme 
les deux taces d'una même monnaie. 
Si les Israéliens acoeptem la pre- 
mière, les Egyptiens admettront la 
seconde avec lo même enthousiasme 
qu'ils menlfestent actusliement en 
faveur de Ja paix. » 

U est fortement question, appre- 
nons-nous de bonne sourcs, d'ass0- 
cler la main-d'œuvre égyptienne à Ia 
technologie Israélienne et aux cap 
taux américains. pour développer les 
ressou ces Inexploltées du Sinal 

Les Egyptiens n'excluent pas pour 


sevolr 







DEMANDE 
Bois de Méjanolles, 



















autant l'échec des « négociations 
décisives » qui se dérouleront diman- 
che prochain à lsmaïlia, sur la « Gezr- 
rai el forsan » fllie des Chevaliers). 
« Si nous ne parvenons pes à un 
eccord — a déclars mardl le prèsl- 
dent Sedete au quotidien de Mlian 
Corriers della Sera, — je l'annonceral 
Immédiatement à l'opinion égyptenre 
et mondiale. » La menace est à 
peine voliée « Les gouvernements 
occidenteux, celul des Etats-Unis en 
tête, l'opinion mondiale, celle d'Israël 
en particulier, rejetteraient le respon- 
sabilité de cet échec sur M. Begin », 
nous a déclaré une autre personne- 
té égyptienne étroitement associée 
eux pourpariers en cours, avant de 
poursuivre : « Le président Sadate 
N'aure même pes besoin de regretter 
son voyage à Jérusalem. Au contraire, 
son initiative ful a gagné une popu- 
larité sans précédent dans le monde 
entier, y compris parmi les partisens 
de M. Begin. » Notre interlocuteur a 
cependant ajouté aussitôt que le euc- 
cès de la rencontre était « probable ». 
Rendant hommage à ia « souplesse = 
du premier ministre Israéllen, qui ne 
cesse de répéter que ess propoel- 
tions sont « négociables », H s'est 
féliché du fait que « MM. Begin et 
Sadate sont ay moine d'accord pour 
poursuivre, quoi qu'il advienne, un 
dialogue digne de deux peuples civi- 
Heés ». 


Uno adhésion de l'O.LP, ? 


Une entente à « l'lle des Chera- 
Hers > donneralt un puissant élan au 
processus en cours De nouvelles 
directives eeralent données Immé- 
diatement aux membres de la confé- 
rence du Caire, qui reprendrait ses 
travaux au niveau des ministres des 
affaires étrangères, pour élaborer 
dans le détail les dispositions du 
futur réglement. Des Invitations 
éeralent lancées aux autres belllgé- 
rants arabes afin qu'ils reviennent 
eur leur décision de boycottage. On 
espère ici qu'au moins la Jordanie 
donnerait une réponse positive et 
que cette adhésion Inciterait l'O.LP. 
à réviser son attitude, 


routh et invitant l'Egypte à négocier 
en 80n NOM », NOUS a déclaré 





Le premier ministre israélien pourrait rassurer 
ses concitoyens inquiets de ses < concessions > 


M. Sayed Marel. « Je Jui ait répondu 
que noue souhaltions recevoir ce 
tressage par 6offt, à poureuivi le 
président du Parlement, et j'ai {nsis- 
té sur le fat que nous prépérerions 
que M. Yasser Aralat se fesse direc- 
tement représenter à la conférence 
Caire. J'ai encore dit à mon inter- 

que nous ne comprenions 
le relus des 


L'entretien que M. Begin a eu. 
mardi 20 décembre, à Chéquers, 
résidence du premier ministre 
britannique, avec M. Jean Fran- 
çols-Poncet, secrétaire général de 
l'Elysée, a permis de < briser la 
glace > entre Paris et Jérusalem, 
estime-t-on dans les rnilieux fran- 
cais Cette impression a 
confirmée par le premier 
israélien Ini-méme, qui, avant de 


F 


dirigeants palesti- 


lesquels nous paraissent man- 
totalement de sens politique. 
présence au Caire ne poserait 
problèmes redoutables puis- 





fDessin de CHENEZ.) 


quitter Londres, a 


nous revlendrelt de convaincre regretté de ne 
pouvoir s'arrêter à Paris où l'avait 


Israéliens de les admettre comme 
interlocuteurs valables. » 

le gouvernement du 
à ce que ni l'O.LP. 
ne prennent part aux 
du Caire. Leur partlcipa- 
me+-on icl, n'aurait d'autre 
de freiner le processus 
r inavoué est que 


â 












se 
Ê 


rentrer en Israël », 
ajoutant qu'il proposait à 
France de « renouveler l'esprit de 
Fallience jronco-israélienne de 
1956 » (c'est-à-dire au moment de 
l'expédition de Suez). Tel serait 
le sens du message verbal qu’il a 
demandé à M. Francois-Poncet de 
transmettre au président de la 
République. M souhaite la 
norrmalisa! 


tion des relations 
franco- même si les 


jupe 
qi 


JE 
Es 





hit 


mardi M Oussama E] Bzz, 
l'un des trois de le délé- 


î 


égyptienne. 
A n'en pas douter, c’est au pas de 
Course qu'Egyptiens et israéliens, 
désormais partenaires, veulent attein- 
dre leur objectif commun, 


ÉRIC ROULEAU, 





che-Orient ». 
M Begin s'est déclaré é 
rencontrer une dél ion 
d « 4 palestiniens > au 
cours des négociations et a sou- 
ligné que la Cisjordanie n'était 
pas < occupée ». « Nous donne- 
rons, a-t-il dit, Pautonomie aux 
Palestiniens arabes et la sécurité 
aux Palestiniens Juifs. > Il a 
assuré qu'il voulait surtout éviter 
que se crée une € situation trlan- 
daise > Cisjordanie et précisé 
Éllées dans Pure dévaite, Are 
8 sa 
rencontre dimanche ë 
Jsmallia, avac le ident Sadate, 
et son compte rendu au cabinet 
a-Vi ajouté, pourra Goo des 
a a: 
contre-proposätions à me faire. 
FD SES 
, propositi sont 
négociables. » 


«Un commencement » 


FE son Re Tel - AVIY, 
. Begin Tegre! ue < é70p 
de publicité ait été aonnée à des 
informations d'auicnt plus in- 
complètes que nous arons roulu, 
le président Carter et moi, garder 
Le Mmarimum de discrétion sur les 
propositions israéliennes. Cela a 


Population pouvant 0. pour le 
ci Mrsélenne ss créa- 


tlon de deux j 
la tutelle 
tonome 


L'ENTRETIEN BEGIN-FRANÇOIS-PONCET 


« La glace est brisée > entre la France et Israël 
estime-t-on à Paris 


- M. Begin affirme qu'il veut éviter 
une < situation irlandaise > en Cisjordanie 


se DIPLOMATIE 























































































points de vue des deux gouverne- 
ments ne sont pas identiques sur 
un règlement au Proche-Orient. 
M. François-Poncet a confirmé . 
que le premier ministre israélien  . 
était invité à venir en Frahte en : 
visite officielle, et 1 a 
que celle-ci pourrait se tenir 
< dans un avenir relativement 
proche ». Cela ne gignifie pas 
nécessairement que cette visite 
aura lieu avant les élections, les 


chargés Du français, on 
insiste sur le fait que l'affaire du 
Proche-Orient est trop Importante 
pour que des considérations élec- 
torales entrent en ligne de compte. 
L'entretien avait pour objet de 
donner des précisions à l’émis- 
saire Français sur les tractations 
israélo-égyptiennes et sur la po- 
gition israélienne quant à un 
règlement éral Bien que l'on 
se refuse à toute précision sur 
le contenu de la conversation, 
Abe Les propoëions, qu'i 
iqué que pr 
a communiquées à M Carter 
Ce Monde. du 20 décembre) saient 
avant tout une base de discus- 
sion. LH resterait volontairement 
flou su des points importants 
(territolres à évacuer et nature 
du régime cisjordanien). Il se 
réserverait une marge d'évolution 
en fonction des réactions arabes. 
HN souhatterait aussi un régle- 
ment global, mais n'exclurait pas . 
des solul es en Cas : : s 
de refus des Etats arabes Inté- - dt Hours 
ressés de se joindre à le négo- ee 





clation AE 
M. Ca! a reçu M Fran- . 0 
çois-Poncet à déjeuner. I ny ” : 


à, semble-t-il aucune divergence 
de vues entre Paris et Londres 

sur le t. È 

à MAURICE DELARUE. LE Er 





accord de pair avant la Syrie, ce 
ne serait pas une Jin, mais un 
comme: , 8-1 di 

les pays arabes signeraient en- 
suite pair avec Israël ». — 
(AF Ps .) 













LES ÉTATS-UNIS 
MENACENT DE VOTR 
CONTRE LE PROCHAIN BUDGET À 
DES NATIONS UNIES 


Nations unies. New-York (Reuter). ' I 





— La session annuelle de l’Assemblée 
générale des Nations unies devait 
s'achever, ce mercredi 21 décembre, É 
avec an jour de retard La commis- 
sion budgétatre de l’Assemblée a F 
adopté, mardi soir, un budget pour |: 
1978-1979 d'an montent de 988 mil- 
Uons de dollars, soit de 25 & supé- 
rieur à celui de 1976-1977, qui s'était 
élevé à 789,5 millions de dollars. 
Par la voix de letr délégué, 
M. Lester Wolf, les Etats-Unis, qui 
se sont abstenus lors dn vote, ont 
déclaré qu’ils voteralent contre 
l'adoption du budget à l'avenir si 
PONU ne renonçait pas à ses a pro- 
grammes extravagants v et ne révi- … 
sait pas le barème des contributions. 
Actuellement, les Etats-Unis rè- 
glent La part L1 plus Importante 
(25 %) des dépenses de l'Organisation 
Internationale, viennent ensuite 
l'Union soviétique (11.6 °:), le Japon 
{664 <), l'Allemagne fédérale 
{5,7 Se), la France (5.82 f,), la Chine 

















ee et 

: : s lheureusement provoqué ss etagn( 

Ce récit témoigne d'une phase exceptionnelle de Likoud, Qu, devrait assurer la défense malentendus. Mais je suis PE | Gé 4). plus de sotmnte ais pers 
l'effort productif français. En trois décennies, le pays notamment au sein des forme ‘éndl 34 Begin dmeira Jel diem ponne e, COHQUEnt ce) ER Pas PINS de OI 5 
a été doté d'un appareil de production d'électricité dons Hérout ét Lea. détail de son plan à l'approbation re part, l'approuveront lors. | … Sur les instances des pays du tiers- 
qu'envient les plus difficiles. Mais pourquoi et com: nistre propos à l'encontre de l'idéo- du gouvernement : vendredi, il le gui le connaitront dans son| monde, l'Assemblée générale 2 adopté 
ment le parc français de centrales électriques est logie du Hérout Ge mouvement Péeners dl Common del RÉ ne quon | queue à l'unanimité ane ré 
devenu ce qu'il est? Quelles idées-forces entraînaient de M. Begin au sein du Likoud) Gésense de la à comme um | du. Comell économique or ement 


ane saurait considérer 
échec Le fait que lous les pays 
concernés ne signent pus en mème 
temps un accord de pair Si 
l'Egypte décidait de signer un 





(ECOSOC) et des mesures un 
croître l'efficacité de l'action des 
Nations nnjes en faveur 

liphement da déve- 


les hommes chargés d'«équiper» EDF. et comment 
ontils réagi individuellement à ces tendances collec: 
tives qui les ont mené de Fhydraulique au nucléaire, 
de l'aménagement personnalisé au monstre anonyme 
des centrales modernes? C'est Fhistoire de cette ges- 
tion que raconte ce livre. 


… Leuteur, Michel HERBLAY est journaliste écono- 
mique et collabore à Expansion”, à la "Revue Française 
de Gestion", à “Energies”. Spécialiste des questions éner- 
gétiques, il a assisté depuis l'origine à l'histoire de 
cette Direction de l'Equipement d'EDF. Il a interrogé 
maïnts acteurs, compulsé une foule de documents, 
quêté l'avis des fournisseurs. Sa conclusion est que, 
si la gestion s’apprend, elle se vit surtout, avec ses 
passions et ses contradictions. 


soutien populaire que le chef du 
gouvernement se rendra à 
Jsmaïlia. Intérim.) 


PL) MLE KILAL : 
un nouveau xxxx luxe 
dans la baie de S'Tropez 





Ænesset, et c'est 
vralsemblablement fort d'un ra 




















Pres sein are travailliste 
pén, on sagite épalement. 
L'ironle du sort veut que ce soit 
à gauche que l'on craigne à pré- 
sent de trop grandes concessions 
de la part de M Begin. L'ancien 
chef du gouvernement, M. Rabin, 
s'oppose an projet d'autonomie. 
car < Z engendre l'idéologie d'une 
entité palestinienne non Uée à la 
Jordanie »… Pour le dirigeant du 







Restaurant “LE CABASSON”“ menus spéci 


aux pour les fêtes de 
PLM-GRIMAUD-VILLAGE : ; re 


PRIE 
(PJL)IM Saint Jacques - Votre hôtel à Paris 


800 CHAMBRES 4 ÉTOILES -17, bd Saint-Jacques 75014 Paris - Tél 589 89 80 

























Le Caire. — L'idée arabe, comme Etats de la Ligue arabe, en Egypte, 
“idée européenne, est relativement une forte parsonnalité natlonale for- 
seuve, blen qu'elle alt sans douie gée blen avant la conquête arabo- 
ntiques antécédents, au reste dif- Islamique, une profonde spécificité 
es à déméler du panislemisme des caractères et des mœurs l'em- 
fes califes. L'histoire brève mais portent souvent eur le cachet arabe, 
emuente de la République srabe  pouriant Indéléblie. Du golfe Persique 
le (1858-1961), qui réunissait Egypta à l'Atlantique, seuls le Yémen et le 
Syrie, a falt croire que le concept Maroc offrent auss| l'exemple de 
ire erabe avait ses racines en vieilles nations chez qui l’arabisme 
pte. Dès lors, l'anll-arabisme qui, et le penarabisme doivent compter 
ujourd'hui, e'exprime au niveau avec des particularités et un senti- 
“apulaire, d'Assouan à Alexandrie, ment nationaux blen ancrés. Mails 
lepuis que certaines capitales arabes c'est en Egypte que cette confron- 
.nt condamné le voyage du prési- tation est aujourd'hui le plus évidente. 
ent Sadaie à Jérusalem et qui Déçue ou blessée par le refus ou la 
rend l'allure d'une revanche, d'un réserve de la plupart des « gouver- 





_ 





Le éfoutement, n'étonne que ceux qui  nements arabes frères ={1), les habl- 
roysient l'Egypte « arabe ». tants des bords du Nil lalssent s’exa- 

» cerber leur égyptlanisme. 
_ . Certes, l'Egypte est arabe par sa Mëme avant a récenia émergence 
, gue, par la géographie, par plu- gun antognisme égypto-arabe, quel 
PTT Tree ieurs siècles d'histoire, par Une ect l'étranger cherchant un peu à 


: 7 one parie de sa culture et Par Connaître les Egypliens qui ne s'était 
: ‘ombre de ses coutumes, mais,  éjonné de constater qu'aucun d'entre 
… ontrairement à la plupart des autres eux, contrairement à ce que font les 







CORRESPONDANCE 


Un appel aux Palestiniens 


‘Enseignant et sociologue juif de sauvegarder leurs intérèts éco- 
- iginaire du Maroc, M. Georges nomiques et stratégiques dans la 
lery nous adresse l'appel sui- région. 
js M les Palestiniens cmt tout 
assé, les lens ont tou! 
peuple déraciné pendant deux % perdre. Jls seront les victimes 
ile ans, les fuifs ont vécu, je']1 démagogie sans vergogne de 
. mme le vivent les Palestiniens, << partenaires. Le Syrie les 18- 
+ drame des sans patrie. Le peur chera quand ses intérêts pèse- 
: e palestinien aspire à une auto ;ont dans la balance plus lourd 
--itermination souveraine dont que les leurs. 
‘sus reconnaissons 12 légitimité. De nos jours, les perspectives de 
——Nous ne pouvons cependent paix entre Israël et ses voisins 
2 norer que cette reconnaissance ne sont plus un rêve, Sais une 
11,18 jamais emais été réci] ue; depuis réalité historique que nous vi- 
début de ce siècle, les Palesti- vons intensément avec espoir. 
+ ens n'ont cessé de nier le droit C'est pourquoi nous appelons 
: {1 peuple juif à l'existence natlo- sincèrement les Palestiniens à 
de: ls pe aoue sont OPPOSÉS aux rejoindre la conférence du Caire, 
: Weirmann 1 Gen- est toujours temps pee 
‘er 1919), aux OUrpEriers avec Fate ZE y va de l'avenir peu- 
roi Apdee ne et au piles israélien et palestinien. 






















an de partage de ! C'est un avenir plein d'espoir 
Aujourd'hui, us de le que nous entrevoÿyons dans cette 
, les éléments les plus durs ion où des nouvelles forces 





trices se li t. Les Pa- 
disposeront d'autant. et 





1 mouvement de tion na- 
anale en rejoignent le lectiniens 
ce du _ m3 commettent la peut-être de plus de moyens éco- 
Done a démenti nomiques et inteliectueis pour 
forger de nouveaux modes de vie, 
de nouvelles institutions et orga- 
“ne niestions sociales. C'est ses que 
les deux peupl pourront asp 
et lutter ensemble pour une so- 
Er plus démocratique et plus 
jus: 
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LORD’AUTEUIL 
._ 39, RUE LAFAYETTE PARIS 9°"° 
































De notre correspondant 


Syrlens où les Libyens. ne ss qua- 
liflait jemals spontanément 
d” « Arabe » ? Qui n'a remerqué que 
quand on parle des « Arabes + au 
Caire, 1i é’agit, soit des populations 
de la péninsule arabique, solt des 
bédonins du Sahara égyptien ? En 
Égypte. les Arabes, c'est les autres. 

La clef de cette eltuation est une 
fois de plus à chercher dans le 
passé. Au dix-neuvième siècle, après 
la césarienne de l'expédition fran- 
Ççalse d'où naquit l'Egypte moderne, 
Celle-ci, conduite par une dynastie 
d'extraction balkaniqus (Méhémet Ali}, 
réallsa du Nil bleu au Bosphore, en 
Passant par l'Arabie, des conquêtes 
dont Le Caire ne forma pas le projet 
de faire un nouvel empire arabe. 
Plus près de nous, les derniers rois 
d'Egypte ne se raïltachèrent à la filia- 
tion de Mahomet que pour pouvoir 
briguer le califat honorifique de 
l'islam. L'idée arabe en Egypte était 
alors anglaise, et la Ligue arabe fut 
fondée au Caire en mars 1945. 

Dans le même temps, c'était la 
Syrie qui se proclamalt « République 
arabe » {Constitution de septembre 
1950} et qui donnait un contenu au 
nationalisme arabe après lui avoir 
donné un nom : « A/-Qaoumiyya AI 
Arabiyya ». Nasser, lui-méme, qui, 
dans sa Philosophie de la révolution, 
accorde à l'appartenance arabe de 
son pays le pas sur les liens avec 
l'Afrique ou avec l'islam, devait 
reconnaître que Damas était = /e 
Cœur battant de l'arabisme ». 

L'aspiration unitaire arabe moderne 
a en effet vu le [our au Levant, à 
Mnstigation  d'intellectuels arabes, 
Souvent chrétlens, lassés de Ka tyran- 
nle ottomane. Le Société des arts et 
des sciences, premier laboratoire de 
l'erabisme politique et culuret, fut 
créée à Beyrouth en 1847. Dix ans 
plus tard était fondée la Société 
sclentifique eyrlenne, laps majeure 
de l'évolution de la conscience arabe 
dans Sa vrale forme, car elle compre- 
nait des membres musulmans, des 
druzes (2) et des chrétiens arabes (3). 
Le vers d'un poëme du Syrien Ibrahim 
Yazgl devint le cri de ralliement 
panarabe : « O vous, Arabes, réveil- 
lez-vous. » 

Persécutés par le sultan-calife turc, 
nombres de nationalistes arabes se 
réfuglèrent dans la tolérante Egypte 
khédiviale, où leurs idées ne firent 
guère fortune. C'était l'époque où 












35 minutes entre Paris- 
Gare du Nord et Roissy/ 
Charles de Gaulle 


PROCHE-ORIENT 


DÉCUE PAR LES < PAYS FRÈRES » 


L'Egypte prend ses distances 
à l'égard au panarabisme 





le Khédive lemail (1863-1879) procla- 
mait son désir de falre de l'Egypte 
un prolongement de l'Europe. En fait, 
les circonstances voulurent que la 
vallée du Ni] devint un protectorat 
brilannique (1882-1922), Cherchent 
alors des souliens contre les Anglais, 
le peuple égyptien redécouvrit ea 
parenté avec les Arabes et se qua- 
lifia d’ « Ouled Arabe » (fils des 
Arebes). Pourtant, le vigoureux natio- 
nalisme égyptien ne se fondit pas 
pour autant dans l'idéal panarabe, 
fixé dans ce temps-là sur le thème 
de la Grande Syrie. Nombre de 
musuimans égyptiens, plutôt que de 
regarder vers le Croissant fertile, 
exaltérent leur natlonalisme dans le 
mouvement de Firaouniyya (pharao- 
nisme). 

it fallut le souffle nassérien pour 
que l'Egypte fit irruption en force 
sur la ecène arabe et devint en peu 
d'années le champion du panara- 
bisme. Tent à l'arabisme, exaltation 
des valeurs arabes, qu'au panara- 
bisme, doctrine politique, Nasser 
donne une force nouvelle Pour la 
première fols, le peuple égyptien 
vibra réellement à l'unisson avec le 
reste des Arabes. Mals, de la Syrie 
au Yémen, en passant par l'Irak ou 
l'Algérie, les désillusions vinrent vite. 
Le successeur de Nasser, Anouar 
Et-Sadate, qui avait vu dans la Créa- 
tion de l'Etat d'Israël, en 1948, le 
« choc >» qui, « au lieu d'aftalblir les 
Arabes {les) & uniliés » (4), re les 
conclusions des échecs du premier 
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raïs sur le plan arabe et remena dou- 
cement l'Egypte vers elle-même. La 
réunion égypto-israélienne du Caire 
est à bien des égards la conséquence 
logique de ce choix. 

L'Egypte ofticlelle n’a pas renoncé 
pour autant au rôle dirigeant que lui 
confère son poids politique et humain 
particulier au Proche-Orient, mals 
ells le conçoit plutôt aujourd’h 
comme celui d'un chef de file des 
régimes pro-occidentaux de la région. 
Aux yeux du peuple égy , l'unité 
arabe, qui fut dans les années 60 
une cause Sacrée, est devenue le 
symbole de ses déboires passés Jnië- 
rieurs ou extérieurs. Cela dit, la flbre 
arabe, même gl elle a moins de 
consistance ici qu'en Syrie, même sl 
elle est actuellement occultée par 
Ia remontée de l'égyptianité, demeure 
une composanie importante de l'âme 
égyplienne, et il n'est pas dit qu'elle 
ne vibrera pas un jour de nouveau. 


J.-P. PÉRONCEL-HUGOZ. 
















































{1) Seuls ls Soudan et le Maroc 
ont jusqu'à présent APPrOUYÉ SANS 
restrictions ]1a nouvelle politique du 
présidents Sadate à Israël. 

(2) Communauté religieuse no 


Levani. . 

(3) Mahmoud Kamel, l'Arabirme, 
tondement socio-politique des rela- 
tions rnternationales panarabes, Or- 
gansation égyptienne du Livre, Le 
Caire, 1977. 

{4) Colonel Anouar El Sadate, Ré- 
vote sur Le Ni, Amiot, 1957. 
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Notices à votre disposition  — 
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AFRIQUE 


Le conflit du Sahara occidental 


e L'aviation francaise serait à nouveau intervenue contre une colonne du Polisario 
© Des joumalistes français ont pu s'entretenir avec les huit Francais enlevés par le Front 


Le Polisarlo a fait état, mardi soir 
20 décembre, d'une nouvelle intervention 
de Jaguar et de Mirage de l'aviation 
française, le dimanche 18 décembre, 
contre des nnités sahraouljes qui venaient 
d'attaquer la garnison de Tmeimichat, 
au Sahara occidental Le communiqué 
du Front publié à Alger indique que 
<« reffet de surprise n'ayant pas joué 
cette fois-ci, les combattants sahraouis 
ont riposté et atteint sérieusement un 
Jaguar, qui semble s'être écrasé ou avoir 
fait un atterrissage forcé dans les envi- 
< L'intervention de l'aviation 


française -, ajoute cs communiqué, 
faite alors qu'elle savait qu'il n'y avait 
pas de prisonniers français et après 
qu'elle eut constaté les lourdes pertes 
Le Polisario chiffre 
ces pertes à < soirante-huit tués, plu- 


mauritaniennes. > 


Hassi - Hafed - Boudjema. — C'est 
prés de Tindouf, dans le camp des 
réfuglés constituant la «wilaya (dé- 
partemenf} de Smarae — camp où 
sont regroupés les originaires de 
cette région — que les hult Français 
capturés à Zouérate ont été pré- 
eentés à la presse Internationale, le 
mardi 20 décembre. Les dirigeants 
sabreouls ont confirmé qu'ils seront 
remis vendredl à Alger à M. Kurt 
Waldheim, en dépit de la «provo- 
cation» que constitue à leurs yeux 
l'attaque de l'aviation française. 


Portant un survêtement orange 
sous un trelllls kaki, les elx Fran- 
çals enlevés le 1°" mal et les deux 
cheminots — ssalopette bleue pour 
l'un, chemisette et polo gris pour 
l'autre — capturés Ie 25 octobre, 
sont arrivés dans deux convois mil 
taires différents sur un piton rocheux 
dominant le désert Les deux 
groupes ont alors pris place devant 
un détachement de l’AL.P.S. (Armée 
de libération populaire gahraouie) 
qui a présenté les armes. Ils ont 
ensulte 6t8 transportés en Land- 
Rover Jusqu'ä une immense tente 
autour de laquelle des temmes et 
des enfants sahraouls applaudis- 
salent, lançalent des youyous et des 
slogans tels que «Vive {a solidarité 
entre les peuples français et 
sahraoul», «Pes de paix sans 14 
solderité des peuples ». 


«C'est au nom de cetie solidarité 
que le Front Polisarlo a décidé a 
libération des frères Français», a 
expliqué M. Abdelkader, «wali de 
Smara », en notant qu'en « guise de 
remerciement les forces Irançaises 
avaient participé aux bombardements, 
les 14 et 15 décembre, d'une unité 
sahraoule, avec des armes interdites 





prisonniers ». 


rités de 


le 18 décembre. 


s'est 





sieurs dizaines de blessés et dix-huit 


Ces combats avaient été déjà signalés 
de source mauritanienne mais les auto- 
Nouakchott avaient avancé Je 
chiffre de cent morts daus les rangs du 
Polisario et de trente-cinq tués du côté 
mauritanien. Selon des informations 
recueillies à Paris, une intervention de 
l'aviation française aurait bien eu lieu 


L'ambassadeur de France à Alger, 
M. Guy de Commines, a été convoqué. 


gé-ien des affaires 


intervention pourrait entrainer. M. Sbih 


également reçu les ambassadeurs des 


contacts 


a 
Etats-Unis, d'Union soviétique, d'Allema- 
gne fédérale et de la Yougosiavie. 

L'agence d'information libyenne JANA 
a annoncé d'autre part que M. Ali Triki, 
secrétaire 


aux affaires étrangères de 


Libye, avait eu, mardi, une série de 


liés à « la dégradation de la 


situation dans le Sahara occidental à 
l'issue des raids barbares de l'aviation 
française ». Il s'est ainsi mis en relation 
avec les Nations unies, l'O.U.A. le groupe 
des non-alignés et le secrétaire général 
de la conférence islamique. 


qui a Les huit Français prisonniers du Poli- 


De notre envoyé spécial 


comme Île napaim et Is phosphore » 
Ue Monde du 20 décembre). La velile, 
les Journalistes avaient pu voir deux 
prisonniers mauritaniens rescapés 
atteints de blessures assez graves. 


Après avoir bu le lait et le thé 
traditionnels eous la tente décorée 
de tapis et de drapeaux éahraoulis, 
les huit Françals ont, pendant plus 
d'une heure st demie, répondu aux 
questions des Journalistes. Tous ont 
affirmé avoir été blen traités. « Nous 
avons mangé correctement — pariols 
mieux que nos gardiens — et dormi 
Confortablement. Nous avions sou- 


vent de la viande et, quelquelois, 
du vin», ont-ils déclaré. 

Leur vie quotidienne était mono- 
tone : «Nous avons soufert de 
l'ennui, ontHis dit. Nous passions nos 
Journées à Jouer aux cartes. Nous 
avons eu cependant quelques lettres, 
puls ur Journal, pendant un mols en 
juillet. Au début, nous avons eu des 
problèmes de communication, parce 
Que nos gardiens ne perlalent 
qu'arabe.. Puis nous avons reçu la 
visite de dirigeants qui savalent le 
français. Enfin, à la minovembre, 
nous avons reçu chacun une lettre 
ou un télex de nos lamilles. » 


« Nous ne sommes pas des mercenaires » 


Evoquant leur capture à Zouérate, 
fs ont raconté : « Nous étions à 
l'intérieur du bar Le Ranch. Les gué- 
rilleros du Front sont venus et nous 
ont dit que nous étions prisonniers. 
{ls nous ont emmenés eur l'aire de 
l'aéraport, où Il nous ont regroupés 
deux par deux dans des Land-Rover. 
H y en avait une centaine. Nous 
sommes parüs ef nous avons roulé 
toute la jourmée de dimanche. » 

La colonne a été survolée en per- 
mansence par trols avions qui 6e 
relayalent et guldaient les tirs d'ar- 
tillerie des forces marocaines et 
mauritaniennes. «La bataille qui a 
eu lieu le lundi, a expliqué l'insti- 
tuteur, M. Daniel Ballaude, a duré 
de 8 heures à 18 heures. Le Front 
Polisarlo nous avait mis à l'écart 
Pour nous éviter le risque d'être 
touchés. Avant de se relirer, les 
avions ont lancé Jeurs roqueltes. » 

Le groupe a ensuite roulé jusqu'au 
mercredi et a aïteint une maison en 





Angola 


M. Neto est élu président 
du nouveau < M.P.L.A.-Parti du travail > 


Le comité central issu du premier congrès du MP.LA- 
Parti du travail, qui s'est tenu du 4 au 11 décembre, vient d'élire 
le nouveau bureau politique. Tous les membres du bureau 
politique de l'ancien mouvement ont été réélus, notamment 
M. Agostinho Neto au poste de président Deux nouveaux venus 
complètent l'ancienne équipe de neuf membres : MM. Ambrosio 
Lukoki, ministre de l'éducation, et Antonio dos Santos França, 
dit « Ndalu», responsable des unités blindées de l'armée ango- 


Les travaux du congrès ont mar- 
qué une rupture dans l'orientation du 
mouvement, Las direction de l'Etat 
et de la société angolals appariiem 
désormais à un « part! d'avani-gar- 
de, lo «parti de la classe ou 
ouvrière, qui sera [a « force diri- 
géante de Ia révolution ». La classe 
paysanne en étant « /2 force princi- 
pale ». L'Etat doit « devenir un ins- 
trument capable d'appliquer les orlen- 
fations définies par la parti » La 
planification de l'économie va être 
mise en œuvre, et le secteur socia- 
list est appelé à jouer un réle 
déterminant pour le redressement 
de la production. Enfin, après avoir 
rendu un vibrant hommage à l'aide 
de FURS.S. et de Cuba lors da 
la guerre contre Îles « interven- 
tions étrangères », le congrès a 
réaffirmé son attachement à « l'inter- 
nationalisme prolétarien ». 

Mëms si &s dirigeants de Luanca 
avaient répété que les thèses du 
congrès seraient élaborées à la 
lumière du *« socialisme scienti- 
fique », on ne s'attendait pas qu'elles 
marquent Une rupiurg aussi totale 
avec le Oassé. Ainsi, le congrès a 
bal et blen décidé la naissance d'un 
nouveau parti. * Ceux qui ne vivent 
pas exclusivement de leur travail « 
ne peuvent en être membres. La pé- 
riode de probalion varle du simple 
au double suivant la catégorie so- 
ciale du postutanL Enfin. et surtout, 
l'appartenance à l'ancien MPLA, 
ne donne en rien le drokt d'atre 
automatiquement membre du 
MP.LA-Parti du travail 

La plus importante des adap- 
tations aux « conditions concrètes du 
Pays» Concerne la classe ouvrière, 
tés peu nombreuse, et qui n'avait 
pas Jusque-là brillé par son ardeur 


révolutionnaire. Le tlers des délégués 
au congrès et plus de la moitié des 
élus au nouveau comité central sont 
des membres des forces armées et 
de sécurité. Dans un pays encore 
profondément marqué par la guerre. 
troublé par les actions armées du 
F.NLA et, Surout, da l'UNITA, 
assiègé sur ses frontiérés nord et 
sud, l'armée est appelée à former 
la base sociale du parti, et donc du 
règime. en attendant que la classe 
ouvrière soil suffisamment puls- 
Sante et organisée pour Jouer le rèle 
d'avant-garde Qui lui est dévolu. 

Le congrès s'est fix8 comme 
objectif de remettre prioritairement 
en état le potentiel 4conomique exis- 
tant, afin Gie le Pays retrouve en 
1980 is niveau de production qui 
était le sien avant l'indépendance. 
Enfin. la consolidation des relatons 
avec [as « alliés naturels » à ses 
limites. L'Angola refuse de faire 
Partie d'un bioc mulitaire, réaffirme 
sa volonté de non-slignement, cher- 
chera à diversifier ses relalions 
économiques eï Inerdii l'installation 
de bases militaires ét:angères sur 
son terrioire. 

Au terme d'un congrès où les 
affrontements prédits n'ont Pas eu 
lieu, la MPLA-Pant du travail 
s'est enfin doté de cs que es 
militan®s attendaient le plus ardem- 
ment : une ligne politique claire, 
En déclarant que Ia A«Consofidation 
de funité nationale. exclut un 
compromis quelconque dé rypa tribal, 
régional ou racial-, le congrès 
semble avoir définitivement fixé 1a 
position de Luanda sur la question 
la plus brûlante : I] n'y aura pas 
de négociation avec l'UNITA 


RENÉ LEFORT. 


. 


dur. Le soir, les Français ont été 
Instailés dans une tente. « Au début, 
dit Mme Nicole Foulon, secrétaire, 
nous pensions &tre libérés rapide- 
ment. Puls la déception est venue. 
Nous avons eu l'impression que la 
vie de six personnes ne comptait pas 
tellement que ça pour le gouverns- 
ment. » L'Instituteur ajoute : « Depuis 
deux mols, on nous laissait entendre 
que nous allions être libérés. Nous 
avons l'impression que notre libé- 
ration est due à un geste humani- 
teire du Front Polisario et à la 
gauche française, qui est intervenue 
Pour nous.» . see 
Ont-lis le senliment d'avoir été des 
mercenaires, comme le dit le Poll 
sario? La réponse fuse : «Non, 
nous ne sommes Pas des marce- 
naires.» La plupart affirment qu'ils 
sont = de gauche ». Piusleurs recon- 
naissent cependant que le travail 
qu'ils faisalent servait directement ou 
indirectement les militaires, encore 
qu'ils soulignent que cela ne 68 pro- 
dulsait pas à leur arrivée et qu'ils 
s'étalent rendus en Maurltanis à la 
fols en raison de lintérét du travail 
et de l'importance des salaires, qui 
vont de 6500 F pour l'Instituteur à 
12000 F pour l'Ingénieur. 
M. Raymond Baccle, en Mauritan'e 
depuis 1973, explique : =« J'avais élé 
recruté pour l'entretien de la vole 
ferrée du train minéralier. Je pensals 
apporter une technique française nou- 
velle, et le salaire (7 000 F) était ten- 
tant. Mais, depuis quelques mois, le 
train servait à transporter de l'arme. 
ment et du matériel militaire. Quant 
aux cinq ateliers chargés de le main- 
tenance — j'ai travaillé à ceux de 
Boulenouar et de Touagil, — ils 
étaient de plus en plus sollicités pour 
réparer le matériel militalre et souder 
les canons et les mitreilleuses lourdes 
127 eru les Land-Rover. Chaque 
fois que noire chel de département 
passait, nous lui dislons que ce 
n'était pas normal, que nous n'avions 
pacs à faire ce travail para-militaire, 
mais H n'y avait pas de suite. = 






















e Une juste cause » 


Les uns et les autres admatient 
qu'if y à une contradiction entre le 
fat «dappartenir à la gauche, qui 
soutient 1e Polisario -, et d’avoir tra- 
vallé pour la Mauritanie, qui lul fait 
la guerre. Ils précisent cependant à 
leur décharge : « Nous n'étions pas 
av Courant, le gouvernement mauri- 
tanien falsait le black-out sur le 
Poliserio et sur la situation en 
général. » 

Que pensent-lls du Polisario après 
leur détention ? La réponse est Una- 
aime : « Le peuple sahraoui défend 
une uste Cause. C'est un pelit 
Peuple qui se bat pour être libre. « 
Estimentils qu'ils parlent librement ? 
« Oui, nous redirons les mêmes 
Choses à Paris. » M. Minguet 
déclare : « Je conseille à tous les 
Français qui envisegent de conciure 
un contrat pour travailler en Mauri- 
tanie de res:or dans leur lamillé. 

Tous zdmetent qu'un retrait des 
coopérants entraïnerait l'arrêt de la 
SNIM, Soclëté nationale industrielle 
et minière, qu'ils continuent à appé- 
ler COMINOR. du nom qu'elle por- 
talt avant |a nationalisation, et por- 
trait un rude coup à l'économie 
du pays Mais Ils précisen, en 
mème temps, que le renforcement 
du régime mauritanien alimente la 
guerre contre le peuple sahreoul. 


sario sont attendus vendredi à Paris. Un 
groupe de journalistes d! 

notre correspondant à Alger — a pu s'en- 
tretenir avec eux non loin de Tindouf. 


— dont 


La veille, les Journalistes avalent 
rencontré plusieurs dizaines de prt- 
sonniers marocains et mauritaniens 
— leur nombre tote! dépasse main- 
tenant un millier, — caplurés en 
octobre et novembre. Parmi eux 
figuralent huit survivants des récents 
bombardements de la colonne du 
Polisarlo, trois autres ayant suc- 
combé en route. Deux d'entre eux 
étaient brûlés aux bras et dans le 
dos : un eergent de vingt ans. 
Brahim Fall, et un soldat de quinze 
ans et demi, Habib Ould Kankou, qui 
était élève d'un C.M. 2 jusqu'à ce 
qu'il solt enrôlé le 21 novembre 
dernier. 


L'extrêème Jeunesse de nombreux 
eoldats mauritaniens a frappé les 
journalistes, Il ressortait de leurs 
explications que le gouvernement 
mauritanien falt pression sur les 
chefs de tribu pour obtenir des 


recrues. 
PAUL BALTA. 


L'ENLÈVEMENT DES DEUX RELIGIEUSES FRANÇAISES 
A qui profite le crime ? 


+ Ce serait de la folie de kidnap- 
per nous-mêmes des gens qui nous 
viennent en aide. I faut voir & qui le 
crime profite. = Un responsable du 
Mouvement des Montoneros (péro- 
nistes de gauche), qui vit dans la 
clandestinité en Argentine et qui 
désire conserver l'anonymat, était, 
au début de la semaine, de passage 
à Paris. Pour lul, aucun doute n'est 
possible : l'enlèvement les 8 et 
10 décembre à Buenos-Aires de deux 
religieuses françalses, sœur Allcia 
{Mme Alice Domon), et sœur Léonie 
{Mme Léonle Duquel} { /e Monde du 
14 décembre), est le fait d'éléments 
proches du régime milltaire argentin 
même s'ils sont parfols mal contrô- 
lés par ce dernier. 

« Ces deux sœurs n'avaient pas 
d'engagement politique, mais dans 
laccompilssement de feur mission 
religieuses elles ont été emenées à 
témoigner de leur solidarké avec les 
mères ou les épouses des victimes 


États-Unis 
L'ARMÉE AMÉRICAINE 
CHOISIT L'AVION DC-10 
COMME RAVITAILLEUR EN VOL 


Washington (A.F. PJ. Le 
Pentagone à annoncé avoir choisi 
L2 firme aéronautique McDonnell- 
Douglas. de préférence à la société 
Boeing, comme maitre d'œuvre 
dans la construction du futur 
avion cargo-citerne de l'armée de 
J'air américaine, surnommé 
DC-10-30 CE. 

McDonnell recevra 28 millions 
de dollars (environ 135 millions 
de francs) pour commencer la 
production, et le coût unitaire de 
chaque reit serait de 34 mil- 
lions de tenvtron 163 mil- 
fions de francs. Selon l'armée 
américaine, qui n'envisage d'en 
commander que selon ses dispo- 
niblttés financières annuelles, ie 
nouvel appareil aura un rayon 
d'action et une capacité de trans- 
port supérieure au KC-135 de 
Boeing, dont l'armée de l'air pos- 
sède déjà plus de 500 exemplaires 
(l'armée française en dispose éga- 
lement de 11 exemplaires). 

Cet avion. qui sera utilisé comme 
avion de ravitaillement en vol, 
est un dérivé du long-courrier 
triréacteur DC-10 et Il était en 
compétition avec un modèle de 
Boeing dérivé du quadriréacteur 
Boeing-747. 11 devrait permettre, 
notamment, d'améliorer les capa- 
cités d'intervention à longue dis- 
tance d'une force aérotransportée 
depals les Etats-Unis jusqu'en 
Europe. 





Guinée 


M. Sekou Touré libère trois Français 
détenus depuis sept ans 


ortissants français accusés de complot et emp : - 
Guinée ont été remis en liberté lun 





Trois ress! 
sonnés depuis sept ans en 


18 décembre par M. Sekou Touré, 


attendus à Paréis avant la fin 


Les trois personnes libèrées 
sont MAL Edouard Lambin, fils 
d'un administrateur des colonies 
et d'une Guinéenne, qui na 
jamais renoncé à sa nationalité 
française : Elie Haveck et Rachid 
Abouchakra. Libanais naturalisés 
Îrançais qui, après l'accession de 
la Guinée à l'indépendance, en 
septembre 1958, avaient demandé 
et obtenu la nationalité gui- 
néenne. Guinéens pour les auto- 
rités de Conakry, ces deux der- 
hiers, n'ayant pas renoncé à leur 
naetlonalité française, étaient 
toujours considérés comme des 
nationaux par Paris. 

Arrétés entre décembre 1970 et 
août 1971 après la tentative de 
débarquement manqué à Conakry 
d'un commando portugais et lors 
de la répression sévère qui s'abat- 
tit sur l'ensemble du pays, les 
trois anclens détenus furent no- 
tamment accusés de servir 
d'agents de liaison entre des op- 
bosants guinéens, ies services 
Spéciaux français et la Central 
Intelligence Agency (C.I-A.) amé- 
ricaine. Soumis à un régime très 
sévère, torturés à maintes repri- 
ses. ils avaient été contraints à 
des aveux indignes. 

A l'origine de ces libérations se 
trouve notamment la confirma- 
tion par M Giscard d'Estaing. 
lors de sa conférence de presse 
du 14 décembre dernier, de sa 
prochaine visite officielle en 
Guinée, visite qui, a-t-il dit, auta 
Heu s cu début de l'année pro- 
case A È Sn 

au! + ét 
ambassadeur de France en Gui- 
née, ancien collaborateur de 
M. Kurt Walkdhelm, a mené une 
action opiniâtre pour obtenir 
l'élargissement de nos ressortis- 
Sants. M. William Gemayel, ani- 
mateur de l'association qui, en 
France, défend les intérêts des 
anciens prisonniers politiques 


AMÉRIQUES 





Argentine 


de a répression qui sévit en 
Argentine. Cela ne leur a pas été 
Pardonné. » 

Sœur Alicia et sœur Léonie avalent 
en effet participé aux activités des 
Parentes de disparus que les autori- 
tés militaires appellent les <« folies 
de la plaza de Mayo - parce qu'elles 
manifestent chaque semaine, depuls 
Plusieurs mois, sur cette place devant 
le siège du gouvemement Une vel 
fée de prière avait été organisée le 
8 décembre dans l'église de la 
Sainte-Croix, à Buenos-Aires. A la 
sortie, une quinzaine de femmes 
appartenant au groupe étalent enle- 
vées. Le même soir, des inconnus se 
Présentalent au domicile de sœur 
Léonlis. à Ramos- Meila, dans la ban- 
lieue de la capitale, et l'emmenalent, 
Deux jours plus lard, sœur Alicia 
subissalt le même sort. 


Un «climat de folie» 


« Les parentos des disparus deve- 
nalent génentes pour le régime miti- 
taire. Elles suscitaient un mouvement 
dans l'opinion internationale dont te 
gouvernement commencait à recevoir 
les échos par ambassades interpo- 
sées. Les Elals-Unis et l& Vatican 
fentaient de négocier l'amnistie de 
deux mille prisonniers politiques pour 
Noël. Les militaires ont décidé de 
réagir en lolsan! d'abord cesser le 
Scandale que Consiitualent les « foi- 
les de 13 plaza de Mayo -, expilque 
le responsable montonero. Celui-ci 
n'exclut pas cependant que l'opéra- 
ton ait été exécutés d'une façon 
un peu différente de celle qu'auraient 
souhaitée pa res autorités. « {{ règne 
un chmat de folle à Buenos-Aires. 
Des officiers Quittent leur caserne 
de nuit pour se livrer à das eniève- 
ments et des assassinats, Leur situs- 
tion rassemble par certains côtés à 
celle de l'O.A.S. à la {in de la guerre 
d'Algérie. Une autre hiérarchie se 
subsitue, la nult. à 1à hiérarchie olij- 
Gielle. » 

En mème temps, l'importance res- 
peciive des groupes para-policiers 
Qu para-militaires d'exlrème droite 
responsables d6 ces activités « noc- 
tumes » évolue. L'Alliance anti- 
communiste argentine (AAA), ris 
tement célèbre par le nombre de ses 
exactions, paraît en déclin. En revan- 
che, le Comité libérateur de l'Amé- 
rique, qui compte surtout des 
gradés, occupe, au sein de l'armée 
de terre, une position étrange d'état- 
major invisible, spécialisé dans la 
répression : I n'obéil nl au Pouvoir 
« politique = nl même aux respon- 
sables de cetle arme. Le général 
Benjamin Menendez, iongtemps consi- 






























































































chef de l'Etat guinéen. Îls so 
de la semaine. 


françals en Guinée, a d'ailleurs 
l'occasion de rendre récemnx 
hommage « à l'eficncité et à FR 
bileté de M. Lewin à qui tous 
prisonniers Hbérés doivent beg 
coup de reconnaissance ». M 1 
win e été récemment blessé da 
un accident de la circulation 
Guinée. 

L'annonce des libérations 
saurait faire oublier le décès 
prison d'un quatrième déta 
mort sous la torture, Toure Sek 
Sadibonu. Guinéen naturelisé fra - 
çals. Elle incite à s'interroger : 
le sort d'un autre détenu, déte 
teur d'un passeport france 
Mgr Raymond Marie Tchidim 
D'origine gabonsise, mals né d'u 
mère guinéenne, membre de 
congrégation des Pères du Sat 
Esprit, Mgr Tchidimbo. arct 
véque de Conakry, fut arrêté da . 
la nuit du 24 au 25 décembre 19 
On est, depuis lors, sans nouvel 
du prélat Elle pose surtout l'éj: 
neuse question du sort des x 
liers de détenus politiques e1 . 
néens, sujet considéré com 
tabou, à Paris comme dans la pl 
part des capitales d'Afrique, Sc 
le fa'lacleux prétexte de «no 
ingérence ». 

PHILIPPE DECRAENE. 


© Une vinglaine de Guinée 
opposés au régime de ML Sek 
Touré et se réclamant du Re 
semblement des Gulnéens de l'E 
térieur (R.G-E.) ont été expul: 
au cours des derniers jours 
Sénégal vers le Mali. Ils avaie. 
été appréhendés, le 17 novemt 
dernier. à la sulte de Ia décc . 
verte par les services sénégal 
de sécurité d'un camp d'entr: 
nement. à Ja guérilla qui ét :7 
implanté en Casamance dans 
région de Koïlde, pes très éloigr 
de la frontière guinéenne. - 
{Correspondance.)} 





déré comme le chef de file €... * 
activistes « ultras », n'est plus r 
pecté par ses propres subordonn— 
Des commandants ou des capitair 
membres dudit Comité mènent le 
propre « guerre » contre la « Six 
version - en menaçant au best 
ceux de leurs supérieurs hlérarc 
ques qui voudraient contrôler le, 
action ou même simplement S'intei TT 
mer eur celle-ci. LE, 
parvient à conserver {a maîtrise * 
ses commandos nocturnes et qui 
distribue notamment dans le bon o 
le butin résultent de certaines 
ditions (ls pillage des appartemer:: 
est chose courante) l'armée ; 
terre est en prole à uns véritak 
anarchie. Des « seigneurs de 
guerre » s'y æffrontent dans 
luties souterraines. « Les deux ré? 
gleuses trançaises ont été proi 
blement victimes de ces élément: 
estime [e responsabla mantonero. 
Le gouvernement militaire sou 
tait visiblement que soit mis fin 
la « mauvaise publicité » que cons 
tuaient pour lui les méres de PTE 
désespérées de la plaza de Man HE 
Les Éuieurs de l'opération du 1 | 
cembre, qui ont répondu < TUE 
demande, formulée où imfammulée, € ACT SELLEMENY SSSR 
peut-être commis un excès de °° 
en s'emparant ainsi des deux re “:. SENTE de | 
gieuses françaises. FES 


[rs 
DOMINIQUE DHOMBRES.}F 7 
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Uruguay 


ARRESTATION + 
DU PIANISTE ARGENTIN : 
MIGUEL ANGEL ESTRELLA 


Le pianiste argentin Mi: 
Angel Estrella à été arrété 
16 décembre à son domicile 
Montevideo (Uruzuay} où i éti} 
exilé depuis quelques mois, a 
prend-on de source sûre à Pat) 
Conau pour ses opinions de ga“ {| 
che, 11 à tenté de faire entrer 
musique dans jes usines et ch 
les Indiens. T1 pourrait avotr À 


FALSE AMC ETLE 


victime des eroupes para-policli 
argentins d'extrème droite 
opérens parfois en toute impu: 
sur le territoire uruEuayen 
Yehudi Menuhin à adressé : 
Londres un télégramme au pri 
dent de la République argent: 
où 1] a fair part de ça «@ stul 
faction » et exige la « oérauilé 
immédiate : du pianiste argent! 
Miguel Angel Estrella 4 vé 
plusieurs années en France, où 
à pale notamment avec N 
oulanger et Marguerl 
Long, eï où I était attendu. « 
avril prochain, pour une gér 
de concerts. 


Après avoir visité, au début 
de l'été, la Corée du Nord, 
André Fontaine s’est rendu 
récemment dans celle du 
Sud. Au terme d'une sérle 
d'articles consacrés aux 
contrastes et aux tensions 
entre les deux pays (le Monde 
des 17, 18-19, 20 et 21 dé- 
cembre) il s'interroge sur les 
chances de la réunification. 


Séoul, — De tous les contrastes 
que présentent les deux Corées, 
l'un des plus frappants est celui 
ai marque Ja vie culturelle. Ou- 
vrez votre poste de radio au Nord, 
neuf fois sur dix vous entendrez 
des chansons patriotiques, à la 
mélodie inspirée des thèmes tra- 
ditionnels et aux paroles édi- 
fiantes. tes la même expé- 
rience au Sud: vous tomberez à 
peu près aussi sûrement sur de la 
guimauve Internationale, 

Après avolr assisté à Pyong- 
yan£g. dans des mises en scène 
inspirées du Châtelet avec le se- 
cours de 12 gadgetterie japonaise 
la plus sophlstiquée, aux opéras 
révolutionnaires à la gloire du ré- 
gime et de son chef, faites-vous 
montrer le Séoul by night : non 
. Pas les boites de ago go giris» 

pour GI. ou touristes japonais 
esseulés, mals les endroits que 
fréquentent les Coréens Sans leur 
: -’ femme bien sûr, ils seraient génés 
® de les conduire dans les cinémas où 
ee :_ l'an donne des films de karaté im- 
4 portés de Hongkong ou de Tai- 

: -. Wan, eb à plus forte ralson en 

- ces lieux où des émules bien timi- 
“ des des bunnies de Playboy s'em- 

- 4 plotent à leur tenir compagnie en 
tout bien tout honneur. Le chan- 
teur ou la chanteuse de Charme 

à la mode qui hurle dans un mi- 
. Cros. les danseuses À l'entrain 

forcé, voire l'orchestre «a slassi- 
quer, qui se fait entendre dans 
un assourdissant bastringue ont 
emprunté leur modèle, pour l'es- 
sentiel, à l'Occident le plus ba- 
pal Ne resterait-il donc rien de 





Si le Nord a une fâcheuse ten- 

; dance à préférer les œuvres du 
: : -…, réalisme dit socieliste aux trésors 
te MR du passé, il conserve cependant 
. : ; : Lt avec la piété requise certains 

LE: pores royEuR, de leurs [ques 

L ii. : = e leurs ues 

ls À aux dragons terrifiques, transpor- 

rm nioinieetenen 1 ea oregrer marne mnmmnnanecnn, ÉeS 2 MUSÉE de PYONEYANE, des 
# PE portes de la capitale et de Kae- 
song, où du vieux quartier de 
cette dernière ville, dont une ave- 
nue 2 été transformée en musée. 
Quent au Sud, dont on vient de 
. -.. déplorer une certaine décadence 
: +: " culturelle, il à rassemblé dans de 
très La musee, desninss 

aux quatre co lu PAYS, de pas- 
jm Sionnants vestiges, et L n'y aurait 
ITS ras autant de touristes — ou de 
pèlerins — pour visiter les tombes 
des rols, les temples et les palais 








met en 





QUI 


| REMISE 
… MINIMUM 


DRM AUTORISATION 


ACTUELLEMENT. 


Ü AVANT LES TRAVAUX 


| ALEXIS DE FURSAC 


11, rue Royale - Paris (8°) 


DATION 


TOTALE je FEMMES et HOMMES 


A0 0/0 


OUVERT TOUS LES JOURS DE 9 h À 19 h 5 





V. — Une porife bien étroite 


ces siècles de raffinement et de 
subtilité ? SL et le ballet coréen 
qui à récemment visité la France 
l'a bien montré, Mails tout se 
passe comme si ces spectacles 
dispendieux, d'une extrême beauté 
formelle, aux costumes précieux, 
& l'accompagnement  dépouillé, 
étalent réservés au plaisir des 
happy jew et de leurs hôtes 
étrangers. 

Folklore réadapté au goût du 
collectivisme d'un côté, nidgin 
music de l'autre, on croiralf pour 
un peu la dichotomie complète. 
Mals 1 arrive qu'un signe, par- 
fois, contredise les apparences. Il 
nous a été donné un soir, grâce 
À l'hospitalité de M Hong, .le 
2.-D-G. du Journal Joongang 1l-bo, 
d'applaudir les Liftle Angels, en- 
semble enfantin de chœurs et de 
danses dont le répertoire s'étend 
des thèmes traditionnels jusqu'a 
Alouette. gentille alouetle et mème 
au Joël autrichlen, En regardant 
ces visages turément. ma- 
quillés, nous étions fascinés par 
leur : la même, exacte- 
ment, puérilement aguichante, 
que celle des accordéonistes en 
herbe qui nous avaient accueilli 
quatre mois plus tôt au Palais 
des pionniers de Pyongyang. 
‘Trente ans de développement sè- 
paré — eb de part et d'autre for- 
tement conditionné — n'ont pas 
suffi à empêcher que les gamines, 
au Nord comme au Sud, sourient 
au public de la même . 

On n'aurait pas relevé cette 
trace inattendue d'un identique 
atavisme s! elle ne s'était pas ma- 
nifestée précisément dans ce do- 
maine culturel où les sociétés pa- 
raissent Je plus séparées l'une de 
l'autre Cer il va de 50! que la 
Corée perdra toutes chances de 
se réunifier si elle ne garde pes 
un minimum de patrimoine cultu- 
rel et donc spirituel commun à 
quoi se racerocher. 


Vers un dégagement américain ? 


d'autrefois si une politique déter- 
minée de en et de re 
en valeur ne les y encourage: 
Ma] le décor américain, ma]- 
DIE dPmnS Meur du 
co 
core très attachée à son 
L'avenir, en bonne lo) 
devrait l'encourager ans Co 
voie. Les Etats-Unis sont intéres- 
sés à préserver le sitalu quo en 
Extrême-Orient, mais 1 ne faut 
pas compter sur eux pour exercer 
sur le Nord les pressions néces- 
saires pour parvenir à une réuni- 
fication aux conditions du Sud. Éb 
rien n'interdit de penser qu'un 
our où l'autre ils peuvent être 
ntés de liquider leur dernière 
tête de pont sur le continent asia- 
tique ; après tout, leur polds dans 


Miele the) 
PES 








D'EMBELLISSEMENT 


tout son stock - 
prêt-à-porter de luxe 


PRÉFECTORALE 


De notre envoyé spécial 
ANDRÉ FONTAINE 


les affaires du monde n'a guère 
été affecté par la perte de :"Indo- 
chine. Ce jour-là, les chances du 
maintien à Séoul] d'un régime 
non communiste dépendront 
étroitement du visage qu'il aura 
su se donner : s'! n'est qu'un 
protectorat des Américains, POUr- 
quoi survivrait-1l au départ des 
protecteurs ? Il a ses chances, en 
revanche, s'il a réussi à incamer 
une volonté nationale. 

Pour le moment, les dirigeants 
sudistes ne se cachent pas de 
redouter un dégagement améri- 
calin, Le retrait échelonné des seu- 
les troupes terrestres annoncé par 
M. Carter suffit à les inquiéter, 
Pour eux, ce n'est pas tant le 
poids matériel de la participation 
des Etats-Unis à une guerre éven- 
tuelle qui compte, encore que les 
unités stationnées en Corée soient 
supérieurement entraînées et 
qu'elles disposent selon toute 
vraisemblance d'armes atomiques 
tactiques : rien ne peut eux 
al de : Don sa Écals 

leur de ‘engagement am 
que la présence des boys. Mals 
les Sud-Coréens sentent bien que 
leurs relations avec Washineton 
ue sont plus cæ qu'elles étalent. 
L'opinion d'outre-Atlantique s'in- 
quiète de plus en plus des Lbertés 
que prend je régime de Séoul avec 
les droits de ‘homme et elle a 
été très choquée des révélations 
faites par des transfuges de la 
C.LA. sudiste sur le Koreagate : 
autrement dit sur la corruption de 
membres du Congrès américain. 


De même, les Sud-Coréens ne 
peuvent-ils ignorer qu'une fois 
passée l'émotion que ne pourrait 
manquer de provoquer une agres- 
sion venue du Nord, le peuple 
américain supporterait mal sans 
doute une guerre longue du type 
vietnamien, et pousserait donc 
rapidement à la recherche d'une 


solution négociée. C'est ce qui leur 
fait crain qu'à défaut d'une 
offensive éraïsée du typa de 


celle de 1950, les nordistes ne se 
lancent dans des opérations limi- 
à objectif essentiellement 
ifique. Le différend sino-s0vié- 
que ne jouerait pas nécessalre- 
met à ce moment-là, dans le 
sens des intérêts du Sud. Les deux 
grandes puissances communistes 
pourraient, en effet, se trouver 
a&menées à soutenir, quoi qu'elles 
en aient, le régime de EYANg, 
simplement pour ne pas être accu- 
sées de trahir la cause de 12 
révolution mondiale, 


Lorsqu'un dénouement est {né- 
vitable, ne vaut-il pas mieux en 
prendre l'initiative, quelque désa- 
grément que l'on puisse en éprou- 
ver sur le moment ? Les Sud- 
Coréens n'auralent-ils pas tout 
intérêt à demander eux-mêmes 
aux Etats-Unis de rettrer leurs 
forces, sans pour autant bien 
entendu renoncer à leur alltance ? 
Ce faisant, ils désarmeraient les 
critiques de Pyongyans qui 
dénonce, dans le régime de Séoul, 
un simple fantoche aux mains des 
Américains, et ils éviteraient de se 
voir affaïblls psychologiquement 
et politiquement, le jour où les 
is décideralent bel et 
bien de retirer leurs forces. Visi- 
blement, les dirigeants du Sud 
n'auront pas cette audace Mals 
ils songent fortement à reprendre 
le commandement opérationnel de 
leurs troupes, actuellement exercé 
par les Etats-Unis. Ceux-ci dispo- 
sent de ce fait d'un droit de 
regard permanent dans les affai- 
res coréennes qui contribue à 
susciter à Séoul un tout nouveau 
sentiment d’impatience. 


Depuis l'écroulement des régi- 
mes pro-américains d'indochine, 
la crainte existe que Washington 
ne négocie directrment avec 
Pyongyang une solution qui aurait 
vit" fait de mettre en péril le 
rérime sudiste. Inutile de dire 
que dans ce cimat les ouver- 
tures faites à l'automne par Kim 
U-sung aux Etats-Unis, l'appul 
qu'il à reçu du sénateur McGo- 
vern, la visite à New-York, à 
l'occasion de la session de l'As- 
semblée des Nations unies, du 
ministre des affaires étrangères 
nordistes, ont été accueillis avec 
eracement. 


Une attitude aussi négative 
peut paraître absurde, compte 
tenu de cæ qu'est le climat des 
relations — c’est un euphémisme 
-- entre le Nord et le Sud 
Naurait-on pas Intérêt de part 
e# d'autre à user d'un intermé- 
diaire ? Les Etats-Unis ne sont-ils 
pe qualifiés pour remplir ce 
rôle ? La Corée du Nord étant 
l'un des pays les plus repliés sur 
soi qui peuvent exister, n'est-[ 
pas utile ge ses dirigeants ren- 
contrent personnalités dis- 
posant d'assez de poids pour leur 
faire aëmettre un certain nom- 
bra de réalités qu'ils ont tendance 
à lgnorer ou à négliger ? 


la même conviction La visite 
à Pyongyang du maréchal Tito 
& même été dans l'ensemble blen 
accueille, comme celle d'un 
homme avec lequel on entretient 
certaines relations de fait et qui 
n'a pu manquer de prodiguer au 
Grand Leader quelques consells le 
bon sens. Tout dialogue direct 
américano-nord-coréen sera in- 
terprété en revanche comme le 
début d'une trahison M Carter 
pareft l'avoir ccmpris, qui a 


écarté toute vélléité de s'y en- 


gager. 
L'horizon, pour le moment, est 
donc boucké. Séoul préconise 14 
reprise des conversations enga- 
ee en 19728 son initiative avec 
ongyan! qui avaient abouti 
à TaSoption d'une déclaration 
commune Sur les principes 
la réunification; le Nord sou- 
tient que pourparlers n'ont 
aucun sens aussi longtemps que 
le Sud n'edmet pas que le 
der troupes américaines est la 
condition de tout progrès Les 
sudistes, tenant pour minimes à 
court terme les Chances de la 
réunification, suggèrent la conclu- 
sion entre les deux régimes d'on 
pacte de non-agression et Jeur 


Un dialogue 


Tel universitaire rencontré au 
Sud s'est déclaré en faveur de 
cette confédération, comme de 
toute formule qui pourrait ame- 
ner les Coréens des deux régimes 
LD ne ta don où 
len ne volent ce 

qu'une fente destinée à 


gouvernement. De toute façon, 
dans tout ce qui vient du Nord, 
le Sud recherche le Le et 
réciproquement. 


dialogue bilatéral interrompu en 
1975 que réclame Séoul avec per- 
sistance aurait la moindre chance 
de déboucher sur quoi que ce 
soit d'autre qu'un échange de 
récriminations. 


Rien n'est possible si l'on ne 
commence pas par détendre un 
peu le climat, C'est bien pourquoi 
Ü paraît indispensable que des 
tiers tentent de s’interposer pour 
prêcher aux uns et aux autres la 
sagesse et l'humanité, Or chacun 
des deux est coupé, Pra- 
tiquement, d'une moitié de la 


terre. 
On a déj déploré, dans ces 
que La plupart pays 
occidentaux — dont le nôtre — 
refusent la reconnaissance 
ÉVOORYERE, QU es pourtant l'un 
des Plus L dants qui soient 
au monde. I serait bien néces- 
saire que de plus en plus de 
lornates,. hommes d'af- 
professeurs, 
étudiants, en attendant les tou- 
ristes, aillent apporter en Corée 
du Nord cet air du large qui lui 
fait tellement défaut. 
Bien que d'une nature assuré- 
régime sudiste ci épslement 
sudiste 
considérable. Malgré ses elforts 
incessants, RE pars socialiste 
n'a actuellement! représenta- 
tion à Séoul L'ambassadeur de 
Chine est toujours celui de 
Les vernements SOvié- 


Fson dipl tes es 
ons om: ou = 
merciales avec Séoul de peur de 
De pe a ces 

qu'ils con en! 
ainsi à entretenir les Budistes 
dans un système d'ignorance et 
de phobles comparable, #ufatis 


La Fiat 126, c’est le plus beau°# 
cadeau des citadins. Elle est idéal # 
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LA CORÉE DU NORD AU SUD 


entréæ simultanée aux Nations 
unies. Zs parlent volontiers d'une 
formule «à l'allemande », condui- 
sant à l'établissement entre les 


; r opter ue lon parle 
Fa pour leur pays une 
solution comparable à celle que 
les communistes allemands ont 
fait adopter pour le leur. Ils en 
tlennent toujours pour une sutre 
«jormule allemande» : celle que 
Waïter Uilbricht avalt proposée 
au nom de la RDA i} y a vingt- 
cinq ans et qui tendait À la 
création d'une confédération 
entre les deux républiques hos- 


mutendis, à celui qui prévaut au 
Nord ?, Mais peut-être faut-il 
noter comme signes d'une 
heureuse évolution Je fait que 
l'ambassadeur est-allemand à 
Diakarta — où blen était-ce à 
Manille — ait invité, cette année, 
son collègue sud-coréen à la 
réception donnée pour Ia fête 
nationale. Ou encore que la délé- 
gation coréenne À la conférence 
annuelle de l'UNESCO, qui s'est 
tenue en octobre à "Tbilisai, en 
Géorgie, non seulement n'alt eu 
aucune peine à obtenir des 
mais encore alt pu profiter de cé 
voyage pour visiter Leningrad et 
Moscou. 

De toute façon, avant de songer 
à recoller les deux moitiés du 


par 
essayer de donner aux familles 
séparées la possibilité d'échanger 
des nouvelles. Une fois que l'on y 
serait parvenu. on POurrait repar. 
ler d'éc de visit 


France essayait d'y contribuer, 
ses initiatives serafent accueillies, 
au Nord comme au Sud, à bras 
ouverts Mais 6a position morale 
nous & paru ascæz bonne, des 
deux côtés du 38° parallèle, pour 
que nous nous risquions à 
conclure qu'aucun sans 


réens ont tant 
le cette porte soît bien étroite, 
Ü faut le recoi en 
Sa résigner à laisser êe déVEJODE 
r , 
entre leg deux Corées, une eneon, 


une méfiance, une course aux 
armements, qui aur. toutes 
chances de cher à la longue 
non seulement Sur une 

fratricide mais sur un conflit ma- 
Jjeur dans cette partie du monde ? 


FIN 


@ Un remaniement ministériel 
a eu lieu, mardi 20 décembre, à 


à miniscé 
créé, celui de l'Énergie et des 
ressources naturelles, a été confié 
à M Chang Yie-joon. — (A.F.P.) 


0 


L) 


pour conduire les enfants à l’école, 
faire des courses, aller au bureau. 4 CV, 3,05 m de. 


long, 4 places. 


… La Fiat 126 est garantie 12 mois, kilométrage 
illimité. Prix tarif garanti 3 mois - un vrai prix- 


cadeau: clés en main 
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DES ”JEUDI 
VOUS 
PQUVEZ 


JOUER AU 


Nofices à votre disposition 
chez les dépositaires 4 
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= LA FIN DE LA LÉGISLATURE 





| L'Assemblée nationale a permis et soutenu le progrès de la société 


DÉCLARE M. VALÉRY GISCARD D'ESTAING 


La dernière session de La V° législature conviés A diner par le président de La Répu- 
devait s'achever mercredi 21 décembre à blique, mardi 20 décembre, au palais de l'Elysée. 
minuit M Edgar Faure, président de l'Assem- Tous les représentants de la majorité se sont 
blée nationale, devait étre reçu, dans l'après rendus à cette invitation, à l'exception de 
midi, par M. Giscard d'Estaing, et prononcer, M. Henri Berger (RP.R), président de la 
devant les députés, un discours auquel devait commission des affaires culturelles, familiales 
répondre le premier ministre. - gi sociale, retenu par les travaux parlemen- 


Les membres du groupe communiste avaient 
fait connaître, dès Le 6 décembre, leur refus de 
se préter à ce qu'ils considèrent comme une 


Tin intérêt du pays. 
> Par-là même, rs 


FE Hréident de là République 
2 évoqué l'a œuvre Lénilatioe de 





lement, at-il précisé. Si la plu- 
part des lois ont été votées par la 


| LE PARTI u majorité seule, et constituent son 
SOCIALISTE | 
DÉMOCRATE a Et 
(Secrétaire général Eric HINTERMANN) | Sins méeureree 
| ; Es M » Conformément aux aspira- 
tiendra son 3° congrès annuel 
les 14 et 15 jonvier 1978 au 


tions des Français, la Mpislature à 
NOVOTEL à Paris-Bagnolet 


fait évoluer notre so 
1, avenue de la République 








'Jafite Que, dans 1 conce 
tion républicaine, la loi est le fou 








au cours duquel: . ie 









— il présenter la liste de ses candidats aux élections 
législatives ; 






& ensuite, 1 
accomplis « dans da one dune 
» 


; (revalo- 
risation du travail. manuel, men- 
sualisation, amélioration des 

travail, ure 


il définira son programme de législature. 









si vous êtes opposés à l'alliance 
sodalo-communiste ou déçus par 


urbanisme, architecture, 
régime foncier, aide au loge- 
ment, protection de l'aménage- 
ment), enfin la lol de program- 
mation militaire, qui, a-t-Ù dit, 











la majorité 


FAITES-VOUS CONNAITRE et 
AIDEZ-NOUS 


. Renseignements - Adhésions - Invitations 
Participation à notre souscription publique : 


PARTI 
SOCIALISTE 
DÉMOCRATE 


8, rue Saint-Marc. — 75002 PARIS 
Tél.: 233-68-85 - 508-49-35 































er Tenage 





ES£RELS2EEERC. 








IOuvert du lundi au samedi 
deShä12#/14hà 19h : 
ler achat = règiement en espèces 





PS eu me mn pet Du mu me 
ë 


COCO EU CLETTIE TE 
CARTE ETOILES 


apres-demuin 


LOC CT NP ETC RATE 



















Si «le courage c'est de rechercher Ja vérité et de la dire», lisez 


Monsieur MITTERRAND 


vous n'êtes pas 


SOCIALISTE 
par Gabriel TAÏX 


Éditions FRANCE-EMPIRE - 180 pages - 20 francs 





Offre un dessier complet ser : 


LES PRIX ET 
L'INFLATION : 


Envoyer J0 francs (timbres où 
chèque) à  APRES-DEMAINE 
27, rue Jeon-Dolent, 75014 Paris, 
en spécifiont le dossier demandé 
ou 40 F pour l'abonnement annuel 
(60 % d'économie) qui donne droit 
à Fenvoi gratuit de ca numéro. 









opération électorale. Le président du groupe 
socialiste, M. Gaston Defferre, estimant que 


la fonction 


tique, a décliné l'invitation du chef de l'Etat, 
de même que M. Raoul Bayou (P.S.), questeur, 
M. Joseph Franceschi {P.S.) présidait la séance 
de nuit à l'Assenblée nationale. 


En revanche, MM. Yves Allainmat (P.S.}, 
vice-président, Nicolas Alfonsi (rad. g.) et René 
‘ Gaillard (PS), secrétaires, ont assisté au 


diner offert 


< assure des 


qu'il exerce est de nature poli- 


par M Giscard d'Estaing. Celui-ci âme ». 


bases solides au ertgences de la démocratie, quz 
de notre sécurité nécessités contemporaines de l'ac- 


et œux moyens de nos forces, dant tion et à notre caractère national. 
da Constiluñon ÿjait de moi le Conformément aur devoirs de ma 
€ 


hef 2. 


- La législafure des libertés 


Jonction, Passurerai leur maintien 
dens loutes Les circonstances. C'est 
la première de mes responsabilités. 


Sp» : j le France Qu'en France, aujourd’hui, le pro- 
» : adhésion de ce Are 


accompli sans 


européenne . 
droi l'homme, loi: C £. C'est l'honneur de 
dois Se He ne, jois LA lines FAssemblée nationale que d'avoir 


is et soutenu ce 
buable, du consommateur et de Pérmi ne 


l'emprunteur, alde à l'enseigne- 


a t rema: 
ment privé, renforcement des Cerne le débat démocratique dans 
droits des associati 


ons, contrôle nofre pays. En organisant ce 


des concentrations économiques débué, 


— « dont je souhaite, a-t-il dit, 
blée nationale, rem: une 
qu'a g'ererce SANS COMPIASANCE », , gisent 


presse 
écrite, statut de la radio et de la Quelle & n’est pas 


de la 


n' de démocratie. 
télévision, statut de Paris, éman- Je considère à cet égard comme 


cipation des 
IDET. 


territoires d'outre- . Positive 


; “oemaine. 
Répasiane reire Rois réflecons: l'Assemblée nationale, dont j'avais 


« La première, at-il déclaré, suÿÿéré l'organisation. Je me 


c'est que nous avons de bonnes 


Teil 
lées aur nécesst- ES 


tés de notre temps. C'est pour moi TŒuTs. 
[:1/ 


l'occasion de rendre 


» Rien ne peut en effet égaler, 
U ren, 


; pour l'information du ciioyen, Le 
géné de Gaule, ont lacion à Gébat qui Sinttilue dons les 


regrette, comme 

seur l'avait fait, que les 

Sonetonnemens du gouvernement 

Par certains aspects du jonction- 

nement des suppléances n'aient 
odifiées, - 


pas été n 


» Dans un autre domaine, l'er- 
cès manifeste des travaux qui vous 
ont été demanaés ces. derniers 
jours atteste que nous n'avons pus 
encore atteint, 
accomplis de part et d'œutre, 


rapports 
entre le 


5 flaembides pour 1 confection de 
-| » Mais Je reviens à l'essentiel : 
nos institutions réponden 


© Les cendres de René Cassin 


au Panthéon. 
de la défense 
tionale a déc! 


sur proposition de M Jacques 
Soustelle, député réformateur du 
Rhône, de présenter au président 
de l'Assemblée nationale une 
demande en vue du transfert des 


entourage 8 


®, 






régrdit 
introduites dans Le 


noncé, devant les députés et leurs épouses, 
discours dans lequel il a fait le bilan de la. 
législature et affirmé l'importance du débat 
qui, a-t-il dit, « s'institue, dens les Assemblées, 
entre le gouveruement et les parlementaires, 
ainsi qu'entre la majorité et l'opposition -. 
M. Giscard d'Estaing a émis le souhaïit que la 
campagne électorale soit « digne de la 
blique française - et qu'elle « ne porte Î 
atteinte à l'essentiel, qui est l'unité de notre 
peuple et les libertés qui font partie de son 


Pour la première fois 


depuis la réforme de“son statut 


La VILLE de PARIS 


recrute par concours de même niveau 


de l'Ecole Nationale d'Administration 










Répu- 
Jamais 


et les parlementaires, ainsi qu'en- 
fre lo majorité ct l'opposition. 
Elever la 






ilé de ce débat cons- 

titue pour les membres du gou- 
vernemc..*, comme Pour CEUT des 
assemblées, quelle que aokë leur 
tendance, une exigence Perma- 
SL Gloard d'Estaing à rappelé 
qu?, « de l'Assemblée nationale, ‘ 
le débat va se transporter, ter, dans 
quelques semaines, dans 
et nos cumpagnes ». « Je souhaite, 
a-t-il dit, que la campagne élec- 
troie à venir soit digne de ; 
République française, par 
choiz de ses thèmes, et par le 
rejus de tout ce que, depuis la 
émagogie ÿ ’xttaque 
sonnelle, dégrade la démocratie. 

» Ne nous y trompons pas : les 
progrès de l'éducation ei de l'in- 
Jormation appellent la qualité du 
débat politique. Et je souhaite que, 
tou' en étant animé et passionné, 
comme ïi est normul dans les 
trop rares paus qui ont la liberté : 
de discuter de leur sort et de le 
choisir, Le débat électoral ne 
porte jamais atteinte à l'essen- 
tie, qui est l'uniié de notre peu- 
ple et Les libertés qui font partie 
de son âme. » 

Le chef de JE ee home: 

aux dépui 4 a-t- 

déclaré, ont e« cont: , par 
fieur] action, à écrire un chapi- 
tre du progrès de ln France ». 
a Il ent juste, a-t-il dit, que le 
président de la République vous 
en remercie. » 














































que celui 








2 gros diamants 
et2 navettes 16680 F 


GRATUIT CATALOGUE COULEUR Tél. : 2603144 


12 élèves administrateurs 


de même vature que celui des élèves de cette école. 


Co: Externe (8 postes 
Conditions de diplômes ; 


lgré les efforts — Diplôme d'un Institut d'études politiques 
des 


| 


les Conditions d'äge 


- services militaires, charges de La, 
É dur Concours Interne (4 postes) 
Conditions da services 

— Cinq ans de services 

de titulaire. au 31 décembre 197R 
— La commission Conditions d'âge 
de l'Assemblée na- 
idé à l'unanimité, 


que cl-demus. 


Detes des épreuves d'admissibilité : 6 au 10 février 1978 | 
Clèture des inscriptions : 6 jonvier 1978 


= premier concours ioterns donnant nccès à l'EN, 


Renseign 
Direction da l'Administra: 
Porte 656 - Tél 277-1540. nosto 46-64. 


diamants ronds one 
Solitaires de 3 000 à 100 000 F 


Saphir A 
-rehaussé de 12 diamants 12000 F 


“Je contrôle rigoureusement 
mes pierres mais je laisse toute 


" Tiberté à mes joailliers-créateurs.” 


Le Directeur 
Paris à 
8, place de la Madeleine 
138, rue La Fayette 
“86, rue de Rivoli 
“CRÉDIT DIAMANT" 6 MOIS sans frais 








appelés à suivre à l'ENA on cycle de formation de mêmes durées et 


— Diplôme natiouei sanctionnant un second cycle d'études supérieures. l 
— aftestation sanctionnant une année d'études du second cycla À 


— 25 ans au plus an 1+* janvier RH puis e Céculés an fonction des 


publics où trois ans accomplis en quelité 


— 30 ans au plus au 1e janvier 1918 sous réserves des mêmes reculs 


Les épreuves de ces deux concours comportent 18 me: 
et le même programme que cellea du premier EOnGQUrS oxterne at dn 
A. 


ements st insCripNons à l'HOLei de Ville de Paris (75004 
Mon Générala - Personnel Admingirant 





après acceptation du doser ct comptant Kgal| 















pement renonce à faire à 
= srelatives au secret 


Gi 


































uparavant, députés et 












L'Assemblée nationale a dé- 
ftritivement udoplé mardi 
20 décembre les textes sui- 
canés : 
@ LE PROJET DE LOI TEN- 
ANT AU DEVELOPPEMENT 
5 LA CONCERTATION dans 
; entreprises avec le personnel 
‘encadrement, 
LA PROPOSITION DE LOI 
ANT A MODIFIER CER- 
‘AINES DISPOSITIONS DU 
2DE DE L'URBANISME. — Ce 
ste, adopté dans la rédaction 
1 sénat, fixe eau Le Julle 1978 
ai dans ue! es plans 
srbanisme, directeurs et de 
‘wall, devront avoir été rempla- 
s par les plans d'occupation des 
LS 































# LA PROPOSITION es Lot 
ENDANT A ADAPTER LES 
[TES DES CIRCONSCRIP- 
ONS ELECTORALES aux l- 
tes des départements. Ce texte 
rmet de modifier les circons- 
-ptons jorsque, les limites d'un 
été modifiées 


“0 Pberet À 1x eutté de Tsin où 
régroupement de communes. 

® LA PROPOSITION DE LOI 
FORMANT LE CODE CIVIL 
ce qui concerne le régime de 


bsence. 

. TEXTES EN INSTANCE 

h | : ‘Les députés ont également 
‘ x excminé les Re Tee 

nes +. ‘.! qui sont à nouveau soumis au 
| - Sénat mercredi : 


9 LE PROJET DE LOI 
IVERSES DISPO 










































= pport 

{ galement demandé à la précé- 

Pour k pl emn EEE 
derdire tout rattrapagé 

Pie ai décemire LOT. Le Roue 


(Tien pis ne s'appliquers qué 







"mn DES rétabli ul 
Fe Le gouvernement a fait 
spter un amendement précisant 










rt 

FA ce ca concerne Je pr de 
commission à 

re à 1978 de bausse des tarifs 











; Mardi matin 20 décembre, 

se us la présidencé de M. Bro- 
."ard (PR), l’Assemblée 

ses - ‘  æ&tionale examine le projet 
ÉURN ES ,-+ @ loi adopté par le Sénat, 
Dares ÊT |. ortant réforme de la procé- 
DE -:nre pênale sur la police 
idiciaire et le jury d'assises. 


. FOYER (RPR), président 
- là commission des lois, sup- 
nt de M GERBET PR), 
























ed PRYREFTITE, ES des 

& indique que ouverne- 
L à = & plus 
Ms 










Le 
relatif à la pouces judiciaire 
juni à lui à pois le 

des fonctionnaires de po- 
d qui peut être attribué la 
t6 d'officiers de police judi- 
3 (OPJ) ou d'agents de 
«'9 judiciaire (A P.J.). 
. l'initiative du gouvernement, 
amblée en les LE 
le 













.:tement, rechercher et consta- 
Fan Pa ee 
en 

der à ln visite des véhicules», 
fractions au code de la route, 









1 grand nombre de projets ayant nécessité 
réunion de la commission mixte paritaire. 
1: revanche, le gouvernement a retiré au 


_ Le gouvernement renonce à faire adopter 
dispositions relatives au secret de l'instruction 
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résultant des clauses d'indexation 
éareesion, dE pen se. de régie 
concession, d'affermi 

intéressée ou de gérance, n'aura 
effet que dans la limite de 78 %° 
de l'augmentation des prix décou- 
lant de ces contrats. 

@ LE PROJET DE LOI 
DE FINANCES RECTIFICA- 
TIVES POUR 1977. — La commis 
Re Re Re Res 
exclu application 
Ja taxe sur la publiciié les abribus 
et les autres éléments de mobilier 
urbain dont [a surface occupée 
per la publicité n'excède pas, 

2 mètres carrés. Elle a également 
rétann au ous m0 la culture les 

ts destinés à l'aménagement 
Se ) de la gare d'Orsay et 
à la création d'un fusée. de la 
crème moitié du dix-neuvième 
si 


@ LE PROJET DE LOI 
LA PROTECTION ET 


SERVICES (deuxième lecture). 
Dans le domaine de 1x proie 
tlon des consommateurs contre les 
clauses léonines, le Sénat avait 
donné de très pouvoirs 
d'appréciation aux L’As- 
semblée a décidé de revenir au 
tee Le qu'elle a avait adopté en pre- 


te LE BnSE avait gniement 
que le Jaboratoire 
pourrait. délivrer des Sertflcats. 


lorsquIl 

n'existe pas d'oi cerbift- 

cateur privé. L'Assemblée n'a pas 

retenu cette disposition car, 

a-t-elle estimé, si le laboratoire 

d'essai ne doit pas disposer dun 
monopole, tl serait paradoxal qu 

ce monopole soit créé au Prént 6 

d'un organisme privé. La com- 
muüssion des clauses léonines, ins- 

près du ministre Chase 

de la consommation dée 


(vit, 
-Dans le vote final Voppo 
s'est abstenue meer 


qui sssinile Jouissance 
Hiens posés der cape 
friés dans certains Pays, Hot 

ment en ‘romisle, à Une VETItaDIe 


ment ls 
gouvernement 
compléments 


jontaires résultant d'accidents de 

la ciretilation. 
L'Assemblée aborde ensuite le 
assises. 








M (a 
se déclare hostile à l'anonymat 
des jurés. 

L'ensemble du a jProet de Ps 
ainsi modifié adopté 
l'Assemblée, Toposttion votant 


omicides et blessures invo- + contre. — À. F. 


dernier moment de l'ordre du jour une propo- 
sition. de .loi due notamment à l'initiative de 
_M. Edgar Faure — et déjà votée par l'Âssem- 
blée nationale — sur les dispositions relatives 
à la société anonyme à gestion participative. 


- DES CONGREGA' TIONS RELI- 
: GEUSES. 


ont été examinés, la vitesse 
AU SÉNAT 


e TEXTES DEFIN ITIVEMENT 
ADOPTÉS . 








d'indemnisation dun montant 

















































Le Sénat « définitivement 
| caopté, re ne ferne qans 
seront applicables au conjaint que l'Assemblée nationale, 
D on DEsS ses droits son! ; dextes législatifs suivants (progets 
inférieurs ou égaux à 10000 E ë ox proposifions) qui prennent 
ainsi qu'aux Aubres héritiers] ainsi Pierce dé loi : 
lorsque l'ensemble de leurs droits @ Extension aux hebdomadaires 
n'excède pas rette somme M Do-| ayant une audience nationale et 
minati, secr.iire d'Etat, à rap- um & content gens palugne da à du régime 
.pelë que le rapatrié bénéficiaire 
dun titre demander pu Le lol du 29 décembre 1976 Les 
MM FOSSET (Un. 


emprunts passés antérieure-| LAYVET (Gauche dém, Lot-et- 
ment à la date de promulgation | Garonne) auraient souhaité 
dela. ll A Propos des Géposses- étendre ce ‘Tréglme aux <men- 
d'EEAE à indiqué qu'étaient Inclus | oppnsé,  FOUvErnement &ÿ es 
le ebiens immobiliers. e Le projet de loi (conclusions 
© LE PROJÉT DE LOI RELA-| de ia CMP.) modifiant le régime 
PRO-! dés sociétés en participation et 
réglant, notamment, le cas des 
sociétés de fait dont le régime 
juridique demeure incertain. 
rapporteur, M DAILLY Tache 
dêm, Seine-et-Marne) a cité le 
cas de Ia raffineile de Fepzin. 
e.Le projet, de Joi instaurant 
la gratuité des actes de justice 
(CMP). 
© Ls proposition de loi en 
faveur de l'enseignement agricole 


‘La commission mixte ‘paritaire 
a retenu les améliorations appor- 
tées au texte par le Sénat. Elle 
a toutefois considéré qu'il conve- 
nait de ne pas s'en tenir à la 

: décidée. par la Baute 
Assemblée, de I disposition ins- 
titusnt en faveur des congréga- 
PE Me Die | Prré 
une 4 sion un 
: © Le projet æe Jot autorisant 
régime dns ner nue la ratification de l'accord de co0- 
On A Pourront| Pération éntre la Communauté 
économique européenne et l'Al- 
donc, LR leur demande être (par. 278 voix contre 0). Le 
admis à bénéficier d'un régime 1 s'était opposé à cette ratl- 
fication en première lecture. 
: © Mise. en valeur des terres 
incultes récupérables (C.MP.). 
’ @ Régime commürial en Poly- 


© LES TEXTES MODIFIES ET 
EN INSTANCES. 
Les sénateurs ont _modifié les 
E suivants :: 


‘option pour. ce régime 
sera valable pour une durée de 
deux ans renouvelable. 

M Gau (PS) à regretté je 
blissement de cette 


réta 
tion. Dans. le vote final, Y = 
tion s'est abstepue oppost- 






LE PROJET DE LOI (en 
pe lecture) PORTANT DS- 
IN, À TITRE TEMPO- 
AUX REGLES DE 
FARIFICATION : - Pour 
établissemen: .. 


texte . L'Assemblée es révent 
qu'elle avalt adopte € en première 
ectare, 


. @:LE PROJET DE LOI MODI- 
FIANT LE CODE CIVIL AFIN 


2,rue de la Paix 


M. BORGNIET 
REMPLACE M. LYON 
AU SECRÉTARIAT GÉNÉRAL . 


MU 
LR pis 


SE 


David V. Tansley 


LE CORPS SUBTIL 


David Mac Lagan 


[AN En ET SES Mu 


Au Sénat;'une douzaine de tertes législatifs - 
‘ont été discutés toute la journée du 20 décem- : 
bre et jusqu'à 5 heures du matin mercredi 21 
Les conditions de hâte dens lesquelles ces textes 








débats, le téléscopage des travaux de commis- 
sion en séance publique, ont provoqué une vive 
irritation de La plupart des sénatenrs. Certains, 
comme M CHERIOUX (RPR, Paris), ont 


accélérée des exprimé leur mécontentement à la tribune. 


règles de tarification au roût. 
soins donnés aux vieil- 
les établissements 


cialisés qui ont tte Ed a'esi pes 
« médii 

sans devenir toutefois de vériia. © LA MENSUALPATION ae 
bles hôpitaux. Le Sénat a notam- ÉALAL RES , RnÈre lecture). 
avec le code de Serté. ET Moselle). Ce projet de lol Aiège 
eue FR soctèle. ef fait suite Raccord intervenu 

.@ RECRUTEMENT DU le 14 décembre entre le CNPF. 
PERSONNEL DES ETABLI: et certaines organisations 
POUR cales. Le Sénat a voulu 


déterminerait les sanctions pour 
contravention aux dispositions de 
l'accord annexé. 


exécutoire, c'est peut-être à peu 
Près vrui en pratique, mais es 
entendre ! 


qu 
in 


lage 
mariage d'un enfant 
( jour). décès d'un conjoint ou 
d'un enfant (2 jours), du père 
ou de la mère (1 jour). Ces obll- 


& Jours). 


LAC, 
inscrites dans Ë “code du travail 


re PEER RRE 
les am 
FRATIVE Gecande TAHADES foncier et d'établissement rural 
PE. Can Gard. Le Sénat, à la orme e Lace re Rapporteur : 
demande du gouvernement, 2 mr GEOFFROY (PS, Vaucluse). 
supprimé un article introduit à ‘ jé sénateurs ont adopté plu- 
TAssembiée nationale, et qui tén- si ! dements rédaction 
dait à attribuer au juge je pou- us AD eneEL e 
voir d'ordonnancer les dépenses où de coo! main Is ont 
publiques. aussi vonlu alléger la procédure 
« Une décision de justice a préemption en  suppriman 
condamnant, pür exemple, une tervention du consell général 
commune, ne peut être exéoutée €t exclure les forêts du champ 
“An el my a a pus de crédits », avait d'application de Ia lol , 
garde des sceaux, s'atti- L'ensemble du projet & été ap- 
tant nue Fe se de M MAR- prouvé à main levée, M PISANT 
CILHACY (non nee cu Cha- déclarant eu nom du groupe 50- 


rente) : «.Vous me claliste que ses amis voteralent 
quine décision de Furtice Tbsus pour, tandis que les tonministes 
la forme eréculoire ne soit s’abstenaient, A. G.. 
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- mémoire permanente C-MOS* quiconserve vos données 

et programmes, même ie calculateur “éleint* 
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MARTINE WILLOQUET FINALEMENT CONDAMNÉE À DIX ANS DE RÉCLUSION|Un projet de loi du gouvernement 
A ne ns y , ,, , [Pour assurer l'égalité des époux», 


Des jurés du second procès estiment qu'ils ont été trompés 
par le président de la cour d'assises 


La chambre d'accusation de La cour 
d'appel de Paris a rejeté, mardi 20 décem- 
la demande des défenseurs de 
Martine Willoquet de voir confondues les 
deux peines de cinq années de réclusion 
criminelle auxquelles elle a été condam- 
née les 25 et 31 mars dernier («le 


bre, 


La cour d'assises de Paris avait 
condamné, le 25 mars dernier, 
Martine Willoquet à cinq ans de 
réclusion criminelle pour sanc- 
tionner l'aide apportée à son 
époux, Jean-Charles Willoquet, 
lors d'une sérle de hold-up. Au 
terme d'un second procès les 
jurés de la cour d'assises ren- 
daient le 31 mars un verdict mo- 
déré à l'encontre de la jeunr 
femme, jugée cette fols pour avoir 
fait évader son mari du Palals de 
justice le 8 juillet 1975. Une peine 
identique de elnq ans de réclusion 
criminelle était infligée à la jeune 
ferme, 

Le sort fait aujourd'hui à Mar- 
tine Willoquet s'est joué sur un 
mot, celui de « réclusion ». La du- 
rée maximale d'une peine d'empri- 
sonnement est, en principe, de cinq 
ans. La durée la plus courte d'une 
peine de réclusion criminelle est 
aussi de cinq ans. Les différences 
de régime pénitentiaire les plus 
caractéristiques qui s'attachalent 
autrefois à ces deux degrés de 


atteindra l'âge 


peine ont aujourd'hui disparu 
Une peine de cinq ans de prison 
prononcée après une peine de ciny 
ans de réclusion criminelle eût été 
en quelque sorte « absorbée » par 
cette dernière, La confusion était 
dés lors automatique. Mais s'agis- 
sant de deux pelnes successives de 
réclusion criminelle, le cumul en 
était possible. C'est cette dirfé- 
rence qui a tout changé. 

Les jurés populaires ne sant pas 
nécessairement au fait de telles 
subtilités juridiques. Ce problème 
du cumul ou de la confusion des 
peines & cependant retenu leur 


attention lors du second procès : 


de Martine Willoquet. En assu- 
Tant aux jurés, sur leur demande 
expresse, que Martine Wiloquet 
n'accomplirait que cinq années de 
réclusion pour l'ensemble des 
deux peines, le président leur nm 
donné à tout le moins une infor- 
mation légère et peu nuancée. 
Cela est avéré après la décision 
de la chambre d'accusation, que 
présidait M. Henri Blaser. 


Quatre letires 


Cela aurait pu être évité, estime 
M: Pelletier, si les jurés avaient 
été mis en face de leurs respon- 
gabilités de façon non équivoque. 
T1 faut que leur sentiment de 
frustration ait été fort pour que 
quatre d'entre eux adressent à 
l'avocat des lettres où ils lui rap- 
portent le quiproquu sur lequel s'est 

ondée leur décision. L'un d'entre 


eux rapporte d'autre part qu'avant 
l'une des audiences, le ji 
dent le prit à part pour lui dire 
qu'il avait discuté avec des jour- 
nalistes, que ceux-cl s'attendaient 
à une condamnation à la réclu- 
sion perpétuelle pour Jean-Char- 
jen proue et à une peine de 


juinze ans pour sa 
femme. Le Président aurait ajouté 


Les aveugles de la loi. 


Contrairement à la volonté 
probable et même attichée des 
jurés de Paris, exprimée le 
31 mers dernier, Martina Willo- 
quet ne continuera pas d'élever 
son enfant. La loi Interdit à 
présent toute défense, toute 
délense utile. Cessation, grâce,. 
c'est-ä-dire attente, quel 
est Je sens de ces mols pour 
une femme à qui son enfant est 
sur la point d'être indôment 
arraché ? L'article 226 du code 
pénal empêche de critiquer les 
décisions de justice. L'article 39, 
troisième de la loi sur la presse, 
interdit de rendre compte des 
“ délibérations intérieures = 
d'un jury. Le cas échéant, l'ar- 
ticle 222 du code pénal répri- 
merait l'outrage à magistral. 

{! existe encore une vole qui 
n'est contenue dans aucune loi, 
qu'ignorent tous les erticles du 
code pénal, qui seule permet de 
corriger convenablement les 
fautes ou les erreurs passées. 


Aujourd'hui, pour détendre la 
Justice, l'appareil et le principe, 
faut-il violer 13 lof ? Cette lois-ci 
ostensiblement, après  Gu'un 
magistrat leut fait dans le 
secret pour un motif ou alter- 
rant ou ridicule : il fallait rassu- 
rer les gendarmes, ainsi que 
lalfirms, par écrit, un juré. 

Critiquer une décision de 
justice ? Oui, il le taut : car elle 
n'est pas, au bout du compte, 
ce que souhaitaient ses auteurs, 
Dévoiler le secret des délibéra- 
tions ? Certainement, Car ssule 
cette révélation permet da don- 
ner la parole à un lury grugé. 
Quatre de ses membres ont déjà 
pris la plume. Un autre s'est 
exprimé oralement auprès ce la 
délense. Saut le scandala per- 
mettrait de les faire entendre. 

Tout cela, cette succession da 
choquantes  finasseriss  magls- 
trales, la lustica pouvait les 
réparer mardi 20 décembre, en 
ordonnant la coniusion des 
Peines prononcées contre Mar- 


FAITS DIVERS 





tine Witloquet, en lui permettant 
d'élever son enfant. Elle corri- 
geeit alors des fautes de procé- 
dure dont elle était solidelrement 
l'auteur. La Chancellerie le se- 
vaitl. Le parquet général Je 
savait. Los Juges qui ont refusé 
cette confusion des pelnes le 
savaient. Rien r'a 616 fait, sinon 
de se rélugier derrière des textes 
qui autorisalent, qui commen- 
daient une autre décision. 

D'autant que, en termes poli- 
tiques, Is sagesse invitait à 
ordonner celte confusion pour 
éviter qua ne soit maintenant dif 
tout haut, preuves à l'appui, ce 
qui sa chuchate constamment, 
que les présidents de cour d'as- 
sises ne sont pas toujours sou- 
cieux de neutralité, que sous 
prétexte d'a éclatrer* les lurys, 
fls font bel ét bien pression sur 
eux, souvent au-delà du folë- 
rable. 

C'est en peu de jours le 
deuxème exemple d'un appareil 
Judiciaire qui so donne pour 
ligne de conduite une cécité 
que le formalisme lui otre sur 
un plateau. La fois précédente 
c'était l'allaire Youssel Kis- 
moune, à propos de laquelle la 
Cour de cassation n'a pas voulu 
savoir qu'un homme avait été 
condemné à vingt ans de réclu- 
sion criminelle sur des présomp- 
tions vacillantes. Elle pouvait 
luger autrement. Elle l'a fat 
cent lois. Quand elle le veut, 
la Cour de cassation se pro- 
nonce sur le fond. Seuls les 
étudiants se voient enselgner le 
contraire. 

Par ceux fois, la justice s'est 
réluglée derrière la loi pour ne 
pas reconnaitre que la loi avait 
été méconnus : celle qui interdit 
de condamner un accusé sans 
Ppreuvo : Youssef Kismoune : 
celle qui interdit d'accabler une 
accusée plus que ses juges 
naturels ne Fauraïent voulu : 
Martine Willoquet. 


PHILIRPÉ BOUCHER. 





COLLISIONS EN SÉRIE SUR LES AUTOROUTES 
Six moris, plusieurs dizaines de blessés 


Le brouillard épals qui s'est 
étendu depuis  quarante-huit 
heures sur la plus grande partie 
de Le France a provoqué de nom- 
breux accidents de la route. Par- 
ticulièrement spectaculaires ont 
été les cerambolages qui se sont 
produits sur des autoroutes à 
l'ouest de Paris et dans là ban- 
lieue lilloise. 

Le mardi 20, vers 16 IL 30. plus 
de cent trente véhiculés sont 
entrés en collision prés de Roc- 
quencourt (Yvelines. D ÿ a eu 
cinq morts et trente-six blessés, 
dont trois dans un état grave : 
les dégâts matériels ont été très 


importants ; l'autoroute 2 été fer- 
mée et u'& pu être réouverte que 
tard dans Ia nuit. 

Près de Lllle. dans la maunée 
de ce mème mardi, une centaine 
ce voitures sont venues s'entre- 
choquer sur le périphérique qui, 
au sud de !a ville, donne accès à 
l'autoroute 423 Lille-Dunkerque. 
Il y a eu on mort et une dizaine 
de blessés La circulation a été 
rétablie en. fin d'après-midi. 


“*k Les usagers peuvent se rensel- 
gner sur l'état des routes en téle- 
phonant au Centre d'information de 
Rosnç-sons-Bois : t6L 3858-33-33. 


Monde» des 19, 30 mars et 2 avril). Le 
fils de Martine Willoquet, William, 
de dixhuit mois 
25 décembre. Il lui sera retiré après les 
fêtes de fin d'année. Sa mère aurait pu 
espérer, en cas de confusion des peines, 
obtenir une libération conditionnelle au 





Martine 


que des milliers de gendarmes 
étaient à l'écoute du verdict et 
n'accepteraient pas qu'il soit de 
faiblesse. Cette situation à conduit 
l'avocat de Martine Willoquet à 
saisir le conseil de l'ordre du 
barreau de Paris de l'affaire 1L 
y a un mois. Cette requête n'a 
pas eu de suite à ce jour, mals 
un rapporteur a été désigné, 
M: Mario Stasi. De son côté, la 
chambre d'accusation ne semble 
pas avoir tenu compte de cet élé- 
ment, qu'elle connaissait, 

Les jurés n'ont donc pas dis- 
posé, pour agir «en leur âme et 
conscience », d'informations com- 

lètes (1). Leur curiosité pouvait 

tre dictée par une réflexion de 

bon sens. Les deux peines n'étant 
pas confondues, Martine Willo- 
quet devra subir dfx ans de réciu- 
sion criminelle. 

Pour des faits autrement plus 
graves, braquages à répétition eb 
souci tout relatif du prix de In 
vle humaine lors de son évasion 
Ge commandant des gardes du 
palais fut gravement blessé), 
Jean-Charles Willoquet s'est vu 
condamner par deux fois à vingt 
ans de réclusion criminelle. Mais, 
pour lui. la confusion a joué. N'y 
a-t-il pas quelque disproportion 
entre le prix finalement payé par 
J'un et l'autre des deux époux 
pour leurs agissements respectifs ? 

L'autre arrière-pensée que l'on 
peut rrèter aux jurés du second 
procès est celle du sort de l'en- 

t. L'alternative est simple : ou 
bien il est élevé par sa mère, ou 


cours des premiers mois de l'année 1978. 
Selon M" Jean-Louis Pelletier, l'un des 
défenseurs de Martine Willoquet. 
jurés du second procès, forts des assu- 
rances du président, étaient, à tort. per- 
suadés que les deux peines infligées à 


les 


Willoquet seralent confondues. 


bien elle ne le retrouve qu'après 
les années décisives de sa petite 
enfance, qui ne peut être. loin de 
sa mère. que « ratée ». La seconde 
hypothèse s'offre désormais 
comme seule perspective. 

Toutes ces ralsons et la consi- 
dération d'une souveraineté :u 
jury qui ne soit pas de pure forme 
eussent suffi à justifier la mise 
au point didactique qui a ‘cit 
défaut. C'est ce défaut qui laisse 
la plus pénible des impressions, 
celle que le jury du 31 mars ne 
fut souverain que dans les limites 
d'une ignorance qui n'était pas 
inévitable. 

MICHEL KAJMAN. 


{) Le 28 novembre 1947 
un mineur fut condamné à 
mort pour un Crime par la cour 
d'assises de Paris. Les jurés avalent 
reçu l'assurance formelle du présl- 
dent qu'une condamnation à mort 
serait sans conséquence puisque le 
jeune homme serelt sûrement gracté 
en ralson de son âge. Il fut donc 
condamné à mort. Son recours en 
grâte fut rejeté. Son défenseur, 
Me Jean Hug, mis au courant de ces 
cireonstances. demanda à l'un des 
jurés s'l éteit prêt & en porter [e 
témoignage par écrit. non sans 
lui avoir exposé qu'il y avait là 
une violation du secret des délbé- 
rations, 


Ce juré accepta d'écrire la lettre 
qui relatait l'équivoque fatale, Reçu 
per le président de ja République, 
M Vincent Aurlol, ä la veille de 
J'exécutlon, l'avocat lui donne 
connaissance du document. L'exé- 
cution fut différée et le jeune homme 
fût gräcié au mols d'avril 1948. 


A PONTOISE (VAL-D'OISE) 





Un jeune homme est mortellement blessé |<Je connais une petite vieille pleine d'argent» , SI 


par un gendarme 


M. Pierre Vasseur, un jeune 
nomade âgé de vingt ans, babi- 
tant une roulotte 4 Pontoise 
(Val-d'Oise), grièvement blessé 
d'une balle dans la tête lundi 
soir 19 décembre, vers 23 I. 30 
tnos dernières éditions), par un 
gendarme qui voulait procéder à 
un contrôle d'identité, est décédé 
mardi soir 20 décembre à l'hôpital 
de la Pitié à Paris. Lundi soir, 
vers 23 heures, M Vasseur, qui 
était connu des services de police, 
avait déjà été l'objet d'un 
contrôle par la police de Pontoise 
alors qu'il cireulait à vélomoteur. 
I s'était enfui à travers la ville. 
Une demi-heure plus tard, à pied. 
Ü crolisait une voiture de gen- 
darmerie. 

Son « attitude suspecte », di- 
gent les autorités, a incité les 
gendarmes à l'interpeller et à 
vérifier son identité Selon les 


Rectificatif 


M Eric Bousquet, directeur as- 
socié de l'agence de publicité 
Tragos Bonnange Wiesendanger 
Ajroldi, n'est pas membre du 
comité central du Front national 
comme nous l'avons écrit par 
erreur dans un article intitule 
« Coups de feu pré-électoraux » 
le Monde du 17 décembre). La 
personne réellement en cause 
était M Henri Bousquet. 





gendarmes, lorsque le chef de 
Patrauille, M Lecanu, de la bri- 
gade de recherche de Pontoise, 
s'est approché de lui, M Vasseur 
a tenté de lui donner un coup de 
poing au visage. II n'a réussi qu'à 
Je bousculer avant de s'enfuir. 
M. Lecanu a aussitôt engagé la 
Poursuite, faisant les sommations 
d'usage et tirant deux coups de 
semonce. Dans une ruelle, les 
deux hommes se sont trouvés à 
une alne de mètres l'un de 
l'autre et le gendarme s'est « senti 
menacé par le fuyard, a-t-i dé- 
claré, qui, accroupi, semblait Lenir 
un objet brillant dans la main ». 
& Instinctivement », il a tiré. 

Les gendarmes chargés de l'en- 
quête n'ont retrouvé aucune arme 
sur M Pierre Vasseur, ni aucune 
trace du premier coup de semonce. 
Quant au second coup de feu, 1L 
a troué la porte d'une habitation 
à 84 centimètres du sol, avant de 
traverser un couloir et de termi- 
ner sa trajectoire dans une salle 
de bains, 

Le parquet de Pontaisæ a or- 
donné une autopsie et le père de 
la victime, M Fabien Vasseur, 
âgé de quarante et un ans, ramo- 
neur, a annoncé qu'il allait dépo- 
ser une plainte pour meurtre. 
u C'est un vérilable assassinat, 
a-t-il déclaré, car les médecins 
de l'hôpital de la Pitié m'ont af- 
firmé que la balle mortelle était 
entrée par la nuque et ressortie 
per le front. » 


Les épouses d'agriculteurs ne 
seront plus « sens profession », 
elles deviendront « exploitantes 
agricoles x. C'est du moins Ce nue 
souhaite un projet de loi du gou- 
vernement, qui viendra en dis- 
cussion devant le Parlement au 
début de la sesslon de printemps. 
et que M. Alain Peyrefitte. garde 
des sceaux, vient de présenter. 
« Ce projet. explique M. Alain 
Peyrefitte, ne se limile pes aux 
épouses d'agriculteurs. Nous tou- 
lors assurer l'égalité des époux, 
quelle que soit la profession. 
L'important dans ce terte est que 
quelque chose ru être débloqué, 
sur ous Les plans. juridique, pra- 
dique. professionnel el psyCho- 
logique. La voie ua être ouverte 
à une modijication, non Seule- 
ment de textes, mais de COMpPOT- 
tements encore figés sur les prin- 
cipes archaïques d'une tradition 
patriarchale. » 

Cette refonte des régimes mn- 
trimoniaux. était demandée depuis 
longtemps. principalement par 
les épouses d'agriculteurs « qui, 
indique Pierre Mékhai- 
ganerle, ministre de l'agriculture, 
avaient depuis longtemps un rôle 
moteur dans le fonctionnement 
de l'explotiation. Sur les deu 
millicns de femmes vivant en mi- 
lieu rural, près de la moitié par- 
ticipe aux travauz de l'agriculi- 
ture ». Il est temps d'en finir 


@ La Jeunesse ouvrière chré- 
tienne (JOC) et la Jeunesse 
ouvrière chrétienne Jérminine 
(J.O.C-F.) fêteront leur cinquan- 
tième anniversaire, le 14 mai 1978, 
par un rassemblement au parc de 
La Courneuve (Seine - Saint- 
Denis. Les deux organisations 
ont mis au point à cette occasion 
une «charte de In jeunesse 
ouvrière» qu'elles invitent leurs 
adhérents et sympathisants à dis- 
cuter et à amender. La JOC a 
lancé avec les ons de 
jeunesse ouvrière c| lenne d'au- 
tres paÿs une campagne de « s0li- 
derite internationale » avec l'Afri- 
que du Sud. 





La <bavure> policière d’Athis-Mons 


À Athis-Mons, au commissa 
riat comme dans la rue, on ne 
s'explique pas, on cherche à 
comprendre qui est-ce qui a pu 
pousser trols gardiens de Ia 
paix de la localité. en patrouille 
de « sécurité nocturne », à 
s'attaquer à une personne âgée, 
Mme Clothilde Pupil, quatre- 
vinget-neuf ans, pour lui voler 
ses économies et ses bijoux ? 
{Voir nos dernières éditions] 
Et pourquoi a-t-on dû attendre 
près d'un mois avant de lap- 
preudre ? 

Les faits remontent en effet 
à la nuit du 27 au 28 novembre. 
Un véhicule de pollce s'arrête 
devant le pavillon de Mme Pupil, 
rue de la Montagne - de - Mons. 
« Ouvrez-nous, y a des voleurs 
dans votre jardin », entend-elle. 
MM Georges Ginesta, trente- 
cinq ans, et Robert Beaudy, 
vingt-sept ans. pénètrent dans la 
maison. Aussitôt l'un d'eux mai- 
trise et bâüionne l'octogénaire, 
tandis que son complice s'empare 
de ses nomlies et des 5es bi- 
Joux : 12000 francs en bout. 

Peu après. un voisin découvre 
Mme Pupli sur le trottoir, appe- 
lant à l'aide, Il avise un car 
de police stationné à proximité 
et s'adresse au chef du car, qui, 
après quelques réponses évasives, 
disparaît en prétextant aller 
chercher du secours. On appren- 
dra plus tard qu'il s'agit du 
complice des voleurs, M. Roger 
Gallet, quarante ans. 





FAITS ET JUGEMENTS 


Le divorce en 1977, 


La Lettre de le chancellerie, 
bimensuel édité par k ministère 
de la justice, indique, dans sa 
livraison datée du 10-15-19, que, 
« durunt les six premiers mois de 
1977, la tendance marquée de 
septembre 1976 s'est confirmée : 
le maintien à un haut niveau des 
demandes de dirorce et de sépa- 
ration de corps »: pulsque le 
nombre des tentatives de conci- 
ation des époux demandant le 
divorce est passé de 78 000 en 1975 
à 81009 en 1976 et est estimé à 
95 000 pour 1977. 


Les demandes de divorce Intro- 
duites dans le premier semestre 
1977 choisissaient, pour 34 %, la 
procédure du consentement mu- 
tel; pour 3 à 4 %, la séparation 
de fait ; pour 62 %. la faute, C'est 
& Paris que la procédure da 
consentement mutuel est la plus 
utilisée. Les jugements de divorce, 
qui étaient de 60000 en 1975 ét 
de 61 000 en 1976, devraient passer 
à 70000 en 1971. 


© Deuz médecins condamnés 
pour fraude à la Sécurité socinié, 
— La cour d'appel d'Aix-en- 
Provence (Bouches-du-Rhône) a 
aggravé mardi 20 décembre les 
peines d'amende prononcées en 
instance par le tribunal 
correctionnel de Marseille contre 


deux médecins murseillals accu- 

d'une série d'escroqueries 
commises au préjudice de la 
caisse réglonale de Sécurité 60- 
ciale des Bouches-du-Rhône 1e 
Monde du 21 novembre 1974 et 
du 30 avril 1977: M Martial 
Tapiero, âgé de trente-six ans, 
devra payer à l'organisme public 
81000 F à titre de dommages et 
intérèts, et M. Pierre Ruchou 
s'est vu Infliger 30 000 F d'amende. 


La cour d'appel d'Aix-en- 
Provence à également confirmé 
le jugement de première ins- 
tance concernant Une soixantaine 
de ressortissants vietnamiens qui 
répondalent du délit de fraude à 
la Sécurité sociale, et notam- 
ment Mme Vo Cons Tri, organi- 
satrice de cette escroquerie, qui 
consistait à faire acheter par des 
assurés sncfaux le produit de base 
le moins cher porté sur leur or- 
donnance. Puis Mme Co Vong 
Tri collait, pour certains pro- 
duits. de fausses vignettes photo- 
coplées en majorant le prix Elle 
percevait alors un pourcentage 
sur les remboursements. 


© M. Graton se pourvoit en 
Cassation. — Le président-direc- 
teur général d'une importante 


catrière de Nantes, M. Jean Gra- 
ton, condamné à quinze ans de 
réclusion criraineile. jeudt 15 dé- 
Fe ‘le Monde Au 17 décem- 


par la cour d'assises de 





Loire - Atlantique, a formulé, 
lundt 19 décembre, un pourvoi en 
cassation. M. Graton a été 
reconnu coupable d'avoir com- 
mandité la tentative d'assassinat 
de son associé, M Serge Brethomé 
ue Monde du 14 décembre) 
auquel ît la LP & accordé 
rancs de dommages 
intérêts. se 


.® La demande de saisie du 
Uvre de Jacques Derogy, Enquête 
sur un juge assassiné, à été retl- 
rée (le Monde du 21 décembre). 
L'action en référé s'est conclue 
le 20 décembre, devant Mme 8i- 
mone Rozëès, président du tribunal 
de Paris, par un accord entre Jes 
avocats des deux parties, M" Ri- 
chard Dupuy, pour MM. Pierre 
et Michel Lothoz, cités dans [e 
livre, et M° Bernard Jouanneau 
pour l'auteur et les éditions Ro- 
bert Laffont Selon cet accord, 
les noms des requérants n'appa- 
raitront pas dans les nouvelles 
éditions de cet cuvrage relatant 
es circonstances de la mort du 
magistrat Francois Renaud 
assassiné à Lyon en Juillet 1975. 


@ Nouvesur locaux pour le tri- 
bunal de Versailles, — Le tribu- 
nal de grande instance de Ver- 
sailles est maintenant installé 
dans un pélais de justice. avenue 
de l'Europe, tél. 0953-96-30. î 




















































































































avec la notion de a chef d'exploi. 
tation » et de la remplacer par 
celle de « coerploitation ». 

plus généralement, dans les 
couples mariés sous le régime de 
la communauté — 999 des cou- 
ples —— le mari ne doit plus être 
l'administrateur en chef des biens 
du ménage. Dans le régime actuel * 
« de la communauté réduite qui : 
acquêis », « chaque époux gère 
ses biens propres. Le mari gère 
seul Les biens de la communauts, 
Les actes particulièrement graves . 
nécessitent l'accord deu 
époux (vente d'immeuble, loca- 
tion de fonds de commerce.) » 
Dans le projet du gouvernement 
a Chacun Continue de gérer se: 
biens propres, chacun a le pou 
voir de gérer les biens de la. 
communauté, Les acles impor-. 
tants continuent de requérir la 5 Ë 
double signature. » Sr re PA 

Si le projet est adopté par le ” 
Parlement, « lorsque la présence RE 
du mari sera nécessaire üuz côlés" : 
de Ja femme. pour la signature de . 
certains actes, la présence de la Fe CEE 
femme sera nécessatre aux Côlés 
du mari ». Cette phrase semble 
élémentaire, voire redondante ; : 
pourtant « une réforme plus pré mt 
coce était impossible, Fait remar- - 





jou! 


es 




















quer M. Peyrefitte. car elle se.- 
serait heurtée à l'hostilité des. 
mentalités ». 








@ L'Union des femmes fran 
çaises et le Noël des enfants. 
L'UJFF. avait demandé au gou 
vernement d'accorder pour Noël 
une prime de 400 francs à tous les 
enfants. « A ce jour, dit l'UFF. 
Le premier ministre n'a donné 
aucune réponse à cette demande 
légitime. Certes, la décision « élé 
prise d'augmenter les allocations 4 à 
familiales de 6,50 Ta à COMDIET QU "mme mener ni RÉ 
de janvier 1978.» Pour l'aider à .. 
genie. le pins vite possible, ces . 

francs, l'UFF., «appelle ses ” 
comités à soutenir cette arche 
en adressant des télégram: 
premier minisire, à 
atignon ». 








mes au 
l'hôtel - 


‘ 

Car à Athis Mons, on croît ” 
Savord à u en Fons | 

une agression par aux po- ni #1. 
liclers. Dans cette aggloméra- \{ ds Lraile 14 
tion de 32000 habitants, à la “ MT dE 
population fluctuante, on ne veut 
pas douter de 82 police. « Rien 
ne peut considérer: 
Athis-Mons comme Chicago, dit 
M. Lie, À 
qui préfère mettre en cause « les: * 
méthodes de recrutement el de 
Jormation ». 

Pourtant, le voisin de Mme Pu- 
pll s'étonne du comportement de: 
la police. Il en fait part au 
commissariat, où « on n'esi au 
courant de rien». Il insiste. Le - 
service réglonal de police judi- 
claire de Versailles est saisi, Deux 
des policiers voleurs, MM Gi- 
nesta et Gallet, sont arrêtés, in- 
culpés et écroués Le troisième 
est part! entre-temps en congé 
aux Antilles. 

Au commissariat d'Athis-Mons, 
règne un silence gëné mêlé d'ac- 
lement. us est comme vous, 

IR A'COMPTENÉ pas Ce & 
leur prendre, surtout Rue Deus. 
lalsse-t-on échapper. On n'avsit 
jamais rien eu à reprocher à ces 
trois fonctlonnaires. « sinon à 
coule de source qu'on aurait pris 
des sanctions ». affirme-t-on £ la 
directlior départementale des 
po'ices urbaines. 

Trois moliciers tout à fait ordi: 
naires. üne carrière sans histoire. 
Entré dans la police il y a dix ans. 
M ,Gallet est bien noté et n'a reçu 
qu'une légère sanction pour une 
faute de service ne portant pas 
atteinte à l'honneur ni à la pro- 
bité de la fonction. M Ginesta, 
entré dans la police en 1970, n'a 
jamais non plus particulièrement 
attiré l'attention de ses supérieurs 
til a reçu lui aussi. une sanction 
pour des motifs intérieurs au ser- 
vice). C'est pourtant lui qui aurait 
indiqué ie «coup » à ses deux col- 
ie Deblle Dicille bieine Jeeene 

ile vieille pleine d'argent.» 
Enfin, M. Beaudy, entré en 1972. 
n'est pas un élément très brillant, 
mais il n'est connu. en matière de :* 
discipline, que pour avoir voulu, 
ur, jour, envrer au Parc des Prin- 
ces sans payer. 

À la Fédération autonome des 
syndicats de police, on ne cherche 
aucune excuse aux malfaiteurs 
présumés. « Je déplore et je 
condemne cel acle inquali/iabie, 
declare M. Henry Buch, secré 
taire général de la FASP, Nous 
allons exiger que ces trois indivi- 
dus subissent la loi dans toute su 
rigueur. Nous ne denons pas acCep- 
ler que des gens de chez nous se 
laissent aller à da tels actes. Mais, 
d'un autre côté, l'administration ; 
porte une lourde responsabilité 
dans une uffaire de ce genre : 
d'abord. je conslate que deux des : 
trois gardiens d'Athis-Mons sont : 
entrés dans la paiice après 1968 - 
dans les pius mauvaises conditions 





rables, absence de sélection pro- 
Jessionnelle, formation bâciée… 
De plus, si les chefs de la police 
n'avaient pas, à certaines époques. 
laissé se développer certains com- 
Portements, s'ila n'avaient pas 
encourage te développement dE 

cerlains groupusculasn à l'inté= 
ricur de notre administration, 
ous n'en serions peut-être pas li.» 





























en œuvre. 


DISCIPLINES 


" Français 
Mathématiques 
Langue rirante 
Histoire ..….. 
Géographie 5 
Justruction civique .. …. 
+ Biologie (initiation expérimentale). 
Dessin 
Education musicale 
Travaux manuels éducatifs . 
Education physique et sportive (y 
compris l'aprés-midi d'éducation 
sportive) 













TOTAL 


plus de vingt-quatre élèves 


& certains élèves, 





Un projet d'arrêté fixant les horaires et les 
elfectifs des classes de cinquième des collèges, 
pour la prochaine rentrée scolaire, en appli- 
: cation de la réforme Haby a été présenté le 
. veodredi 16 décembre au conseil de l'enseigne- 
ment général et technique. Celui-ci à repoussé 
(par 33 voix contre 21 et 1 abstention] le texte, 
qui pourrait être soumis ensuite au conseil 
supérieur de l'éducation nationale. L'avis des 
deux conseils étant consultatif, ce projet, qui 
prolonge les mesures appliquées depuis cette 
année en sixième, sera vraisemblablement mis 


L'effectif de référence des classes de cin- 
quième devrait être ramené à 24 élèves à la 
rentrée de septembre 1978, Pour tenir compte 
des situations particulières, il pourra étre au 





















à toute {a cianse. 
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ÉDUCATION 


L'APPLICATION DE LA RÉFORME HABY 





Les nouveaux horaires de cinquième 
pour la rentrée de septembre 1978 


minimum de 16 élèves et au maximum de 30. 
Au-delà de 24 par classe, l'établissement dis- 
posera d'une heure d'enseignement supplé- 
mentaire par élève en plus. 
l'effectif maximum des classes de cinquième 
est de 30 élèves. 


Actuellement, 


L'horaire hebdomadaire des élèves de cin- 
aquième passera de 27 h. 30 À 24 heures, répar- 
ties comme le montre le tableau ci-dessous. 
L'enseignement de soutien prévu pour les 
élèves en difficulté s'ajoute à cet horaire à 


raison d'une heure en français, une heure en 


HORAIRES 
actuels fn) 


4+2) 
+1 





Mathématiques 
Langue vivante 


Histoire .. 
Géographie 
Économie 


TOTAL 
































Education civique . 
Sciences expérimentales 
Education artistique . 
Edacation manuelle et technique 





mathématiques et une heure en langue vivante. 
En revanche, les dédoublements de classe pour 
travaux dirigés, qui représentaient neuf heures 
par semaine au total. sont supprimés. 






boraires {b) 








s+n 
3æ+u 
3(+1 













24 heures 
à toute La classe 


CHIiLÈSR de. 


soutien 
pour certains). 






a) Dons le cas des horaires actuels, le premier chiffre entre parenthèses indique les heures données à la 
classe romplète, et, le second, le nombre d'heures de travaux pratiques ou par deml-classe lorsque celle-ci compte 


b} Dans (e cas des nouveaux horaires, [e chiffre entre parenthèses indique l'heure de soutien donnée en plua 





Dossier scolaire et liberté 


= Insutlisant », « Imaginatif », 
« satisfaisant 


excessivement 
bon sans de 
aucun dynamisme »: 
en cette fin de premier tri- 
mestre, les appréciations sur les 
résultats et les comportements 
des Jeunes Français, 1ouchés par 
la réforme Haby, pleuvent par 
dizaines de milliers. C'est la 
première Chute des feuilles du 
fameux dossier scolaire. 





A l'approche de Noël, la 
découverte des bulletins trimes- 
.tiels a toujours été, pour las 
élèves, un moment d'angoisse et 
d'incertitude : l'abondance des 
cadeaux, pariols, en dépend. 
Cette année, Ce sont des 
perents qui s'émeuvent. Les bul- 
Jétins normalisés, mis au point 
par l'administration centrale, 
sont |ugés trop détaillés e1 com- 
portant des rubriques sur les 
qualités et les comportements 
qui s'apparentent à des atteintes 
à la vie privée des individus, 
fussentls des enfants Le 
fichage généralisé de [a jeunesse 
est-il au bout de cette procé- 

- dure ? Les documents s'y prêtent 


et leur traduction informatique 
ne serait qu'un jeu, 

Le ministre de l'éducation 
avait été eurpris et déçu par 
l'ampleur des protestations contre 
ce dossier, qui devait gulvre 
l'enfant de le matemelle au 
centre de formation d’apprentis. 
Au plus fort de la polémique, 
en septembre, il avait annoncé 
que les textes Incriminés seralent 
modifiés sur plusieurs pointe. Un 
projet de nouvel arrêté a été 
discuté, Je 16 décembre, au 
conseil de l’enseignement gêné- 
ral el technique — organisme 
consultatif — et repoussé par 
33 voix contre 23. Cala ne l'em- 
Péchera pas d'être appliqué. 
Mais le ministre a accepté 
d'établir une coupure entre 
l'école at le collège : la dossier 
du primaire sera seulement syn- 
thétisé pour figurer au dossier 
du secondaire, mais le chef de 
l'établissement  d'accuell fe 
conservera pendant un an, Lui 
Seul pourra le consulter, La 
même procédure sera appliquée 
pour le passage du collège au 
lycée ou au centre de formation 
d'apprentis, 


e L'intérêt de l'élève > 


Autre amendement : au lieu 
d'être conservé pendant cinq ans 
à l'issre de la scolarité, le dos- 
,Sler ne le sera que pendant un 
an sauf si, auparavant, les 
parents — ou l'élève majeur — 
le- réclament. 

Ces atténuations eufflront-eHes 


k apalser les inquiétudes ? Le 
dossier, dit le ministère, est 
conçu « dans le respect absolu 
de l'intérét de l'élève ». Le 
contraire serait évidemment scan- 
daleux, mails les modifications 
ne changeront rien au problème 
Pédagogique sous-jacent {un dos- 


sier trop précis fixe durablement 
l'imege d'un élève) et aux ris- 
ques d’une utilisation future sans 
rapport avec La scolarité. 

A la fin du trimestre, plusieurs 
associations de parents, notam- 
ment dans 18 région parisienne, 
ont réuni des assembléas de 
protestation. Des pétitions clr- 
culent Deux recours en Conseil 
d'Etat on! été déposés par la 
Confédération syndicale des 
familles et ls Mouvement des 
radicaux de gauche. Un trolsième 
va l'être par la fédération Cornec. 
Des parents et des enseignants 
appellent à boycotter les nou- 
veaux formulaires, 

Le ministre a-t1l outrepassé 
ses pouvoirs en créant — par 
arrêté — ce dossier ? M. Gérard 
Blanchard, secrétaire général du 
Syndicat de la magistrature, le 
pense. Il rappelait, dans le [our- 
na! des enselgnants C.F.D.T. du 
8 décembre, que l’article 34 de 
la Constitution prévoit que « les 
garanties fondamentales accor- 
dées aux citoyens pour l'exercica 
des libertés publiques » ne peu- 
vent ëêtre traitées que par una 
loi. « Réfuser, écritil, d'ores 8! 
déjà, de remplir certelres rubri- 
ques du dossier, parmi les plus 
sensibles, c'est on quelque sorte 
enticiper… sur le retour à la 
légalité » que ne manquera pas, 
æelon lui, d'ordonner le Conssil 
d'Etat Faudra-Hl, en attendant, 
que le ministère crée un nou- 
veau dossier Pour… ceux qui 
reluseront de remplir l'autre ? 


BRUNO FRAPPAT. 








La formation et la « pluralité des chances » 





© La CGT, la FAN et la CD. critiquent 
les déclarations du chef de l'État 


Après les déclarations du chef 
de l'Etat au colloque sur la « plu- 
ralité des chances « (le Monde 

- des 29 et 30 novembrer, M Anüré 
‘  Allamy, secrétaire confédéral de 
la C.GT, estime qu'il s'agit 
d'obtenir le renoncement de la 
« classe ouvrière » au « droit au 
savoir » eb de « convaincre les 
jeunes d'occuper des emplois 
sous-qualifiés ». « En Quinze ans, 
time la C.G.T., le système & 
Svré sur le marché du travail 
.trois millions de jeures sans 
aucune jJormation. 5 u Arréter 
tes études pour les reprendre deux 
au dir ans plus tard, ajoute la 
GT, est impossible à la grande 
masse, qui n'a d'ailleurs pas fou- 
‘ours acquis la formation de base 
ndispensable. Discourir sur les 
‘formations ultérieures de promo- 
on ne sert qu'a rassurer les 
sarents et leur faire croire qu’on 
seut interrompre ses études Sans 
lommage puisqu'on pourra conti- 

VueT après. n 

M. André Henry, secrétaire gé- 
dérel de la Fédération de l'édu- 
ation nationale (FEN), estime 
jour Ss2 part que M Giscard 
l'Estaing en était « resté au plan 
es ajjirmations générales 2. Tl 
. noté que lé colloque avait eu 
jeu « en dehors de toute coniri- 
‘ution syndicale » et que le pré- 
ident de ]2 République x n'a pus 
voqué les problèmes réels que 
eprésente en particulier 1G SOT- 
‘e, chaque üunnée, du syslème 
olaire de centaines de miüliers 
e jeunes suns Jormalion pTOfes- 
fonnelle el promis aux emplois 
on qualijiés, instables el mai 
fmunérés où au chômage ». 

M. Michel Rolant, membre de 
: commission exécutive de la 
ÆED.T. estime que « Cette OPé- 
ation publicitaire représente une 
ystification de plus (--). » « On 








@ Les saloriés de l'Association 
vur l'enseignement des éfTangers 
LEE.) ont reteou, pendant plus 
* huit heures, le mardi 20 dé- 
mbre, dans les locaux du siège 
sisien, 32, rue de Penthièvre 
“1, le délégué général de l'asso- 
ation, M. Jacques Barbance, afin 
obtenir l'ouverture de nègociz- 
ns pour une garantie de réem- 
oL_ Les sections CG-T. et 
PD.T. protestent contre la dé- 
on des pouvoirs publics de 
zioneliser l'enseignement des 
rangers qui entraine des incer- 
mades sur la répartition dès 
rsonnels (cent quatre-vingt 
personnes seront affectées 
. ministère de l'éducatton et les 
tres doivent être réintégrées 
ns des associations extstantes 
encore à créer. En vue de 
tte réglonalisation, trenis-six 
rsonnes du siège parisien vien- 
nt d'être licenciées. 


: Une commission nationale de 
mation de trauuilleurs mmi- 
fs » comprenant des représen- 
its des organisations syndica- 








jait miroiter, déclare M. Rolant, 
aux élèves des enseignements 
technologiques qu'ils auront la 
possibilité d'accès ur grandes 
écoles scientifiques, quz travail. 
leurs qu'ils peuvent, à la force du 
poignet, atteindre les plus hauts 
niveaux de la hiérarchie profes- 
sionnelle. La promotion, telle que 
La conçoit le pouvoir, v’est celle de 
quelques-uns 1.) (DEC POUT COrOI- 
laire l'échec de la plupart (..). À 
cette démarche individuelle et 
« élitiste », la C.F-D.T. oppose la 
promotion collective pour l'en- 
semble des élèves et des traratl- 
leurs sans discrimination. Sans 
autre discrimination que l'affec- 
tation de moyens prioritaires pour 
les plus déjarorisés. » 


ACTIVITÉS D'ÉVEIL... 


{De notre correspondant.| 


‘ Nice, — Les écoliers de 
Saint-Tropez que leur insti- 
tuteur avait emmenés & la 
meille des vacances de Noël. 
voir les aventures de Peter 
Pan ont dû subir les « outre- 
ges » d'une séquence pOTRO- 
graphique. Le projectionnisie 
auant interverti les bobines, 
les enjants qui s'apprétaient 
au voyage du meroeileuz 
n'ont pas reconnu La fée Clo. 
chette… Après un insiant de 
stupeur, l'instituteur — 
n'avail Que deux mins 
mettre sur lLant d'yeux écar- 
quillés — a di bondir dans la 
cabine pour interrompre La 
séance. Les dessins animés de 
Walt Disney sont toujours 
précédés, il est vrai, d'un do- 
cumentaire de la cérie « C’est 
la vie ». 








les et mise en place au lendemain 
de la grève de juin (æ Monde 
du 11 juin? avait soumis le 7 no- 
vembre à M. Lionel Stoléru un 
plan de réorganisation de l'ABE. 
Son avis n'a pas été suivi 


© Fermeture de l'Ecole natio- 
nalé d'ingénieurs des travaur 
agricoles de Quétiny (Côte-d'Or). 
— Le ministère de l'agriculture a 
décidé, mardi 20 décembre, la fer- 
meture de l'ENTTA de Quétigny, 
près de Dijon Dans la journée, 
les élèves de première et deuxième 
année avaient occupé les locaux 
de l'inspection de l'agriculture à 
Dijon. Ils en avaient été expulsés 
en fin d'aprés-midi par les forces 
de l'ordre. Les grévistes seront 
tenus de se réinserire individuelle- 
ment pour le deuxième trimestre. 
Ils sont en grève depuis le 12 dé- 
cembre pour réclamer la Création 
de trois postes d'enseignants et la 
reconnaissance officielle de l'op- 
tion « écologie ». Depuis le début 
du mouvement. ils occupent en 
permanence les locaux adminis- 
tratifs de l’école. — [Corresp.) 


DÉFENSE 





CORRESPONDANCE 
La déception d'un sous-officier 


Nous avons reçu la lettre sui- 
vante d'un sous-officier de l'ar- 
mée de terre, auquel nOUS CONSET- 
vons l'anonymat : 


Le 27 janvier 1977, M. Yvon 
Bourges, ministre de la défense 
nationale, pron t une allocu- 
tion devant les éle de l'Ecole 
nationale des sous-officiers 
d'active & Saint-Maixent : 

« Officiers et sous-officters sont 
si proches dans l'exercice de leurs 
charges ives el si mêlés 
dans leurs fonctions qu'une très 
grande part des premiers 8e recru- 
tent chez les seconds. f..) Ceci 
Jait cr, res un Joyer ne 
exceptionnel de promotion projes- 
sionnelle et sociale, » 

L'Ecole militaire de Strasbourg 
est l'organisme de l'armée de 
terre auquel le ministre pensait 
alors. Le général 'de Lattre de 
Tassigny n'avait-il pas créé cette 
école afin de permettre aux mell- 
leurs sous-officiers d'accéder aux 
grades d'oificiers ? Ce qu'a dit 
pute cs que anne le 
général re de Tassigny a 
été vrai pendant de longues 
années, mais tend de plus en plus 
à devenir faux, d'une part, et 
risque fort d'avoir de graves 
conséquences, d'autre part. 

Depuis plusieurs années déjà, 
la population de l'Ecole de Stras- 
bourg tend à varier. Il y a non 
seulement, des eous-officiérs d'ac- 
tive, mais aussi un nombre sans 
cese croissant d'officiers de 
réserve en situation d'activité 
(autrement appelés les ORSA). 
Quelle est la différence entre ces 
deux genres de personnels? Le 
sous-officier est un personnage 
qui s'engage jeune, avec un niveau 
d'instruction général relativement 
faible. I lui faut beaucoup Cra- 
vailler Ex espÊter gagner des 

l'officier, 


jorité 
raté. Il atâte le terrain » pendant 
son service militaire et en conclut 
que, ma fol! l'armée, avec les 
permissions, la solde et l'emploi 
stable est un corps de métier 
relativement accuelllant. 

Après une année de formation 
commune, tout ce monde-là passe 
le mème concours : le sous-offl- 
cier, gui à quitté sa scolarité 
troisième, et l'ORSA, qui a raté 
deux fois sa licence. L'Ecole de 
Strasbourg n'est plus alors une 
école de promofion sociale pour 
les sous-officiers, mais devient 
une école d'eactivation » pour les 
officiers de réserve. 

Cette Imjustice ne semble pas 
le fait le plus grave. Essayons 
pourtant d'en mesurer les consé- 
quences. à 

Pour ëtre officier, il faut de 
l'instruction ; c'est évident Mais 
il faut aussi ce que nous pour- 
rions appeler, par exemple, la 
foi. En se, peer a nee 
pour se préparer €! parer 
autres au combat, il est indispen- 
sable de s'imposer un mode de 
vie très rude. L'écrasante majo- 
rité des ORSA, venus à l’armée 
comme à La distribution de petits 
pains, seront-ils capables, devenus 
capitaines et comrmandants, de 


maintenir le niveau opérationnel 
des unités ? Iront-lls, alors qu'ils 
recherchent la juin mai 
rielle, dormir à 2500 

titude sous des igli 
ront-ils des nuits entières, pour 
se préparer à une güerte qui reste, 
à les’ écouter. des plus improba- 


bles ? 

Pour ma part, après être entré 
dans l'armée à l'Age de seise ans 
réat en travaillant par corres- 
pondance durant quatre années, 
Je préfère mettre un terme à mn 
carrière militaire plutôt que de 
devenir officier et d'être obligé, 
maigré mol, de «süivre le mou- 
vement ». 


@ Le chel de l'Etat préside, 
Jeudi 22 décembre, à l'Elysée, un 
conseil ‘de défense qui, pour la 
deuxjéme fois consécutive, 6era 
consacré à l'examen des pro- 
grammes d'armements nucléaires 
des années 1990, destinés à rem- 
placer les systèmes d'armes nu- 
cléaires actuellement service. 





.Pour 350 FE, vous pouvez 
mahger un kilo de foie gras de 
canard frais finement bardéet 
truffé à 5 % - 

Pour 450 FE vous aurez un 
kilo de foie gras d'oie frais 
entier truffé lui aussi à 5 
Notre foïe gras est cuit au 
torchon, à l'ancienne, dans la 
pure tradition périgourdine. 






Nosfoies gras nous arrivent 





RELIGION 





LE MESSAGE SUR LA PAIX DE PAUL VI 
«La violence n'est pas véritable force > 


Dans le message rédigé chaque 
année à l'occasion de là Journée 
dela paix, qui a lieu le 1= jan- 
vier, Paul VI évoque la con‘‘rence 
d'Helsinki et la prochaine session 
spéciele de l'Assemblée générale 
de l'ONU Le par vor drait «être 
e* mesure de dissiper ce terrible 
cauchemar qui nous poursuit en 
proclomamt à haute voir l'absur- 
dié de la guerre moderne et 
l'absolue nécessité de la pair». 


Le message traite ensuite de la 
violence, « phénomène passionnel 
ou cérébrai qui se répand dans la 
trame de notre civilisation mo- 
derne, profitant des facilités dont 
bénéjicie le ciloyen dans son ac- 
activité pour altaquer et frapper le 
citoyen-frère qui fait obstacle lé- 
galement à son propre iniérêt ». 
Cette vlolence < prend des 


propor- 
tions préoccupontes. au point de 
devenir une habitude ». Se pre 








du Périgord toutes les deux 
nuits. Nous proposons aussi 
notre saumon de Norvège à 
230 F le kilo. 

Tous nos produits comme 
notre caviar sant d'une qualité 


parfaite. | 
AU GRAIN DE CAVIAR. 


1rue du Marché St-Honoré 
75001 Paris. 





a Le possible remplace l'honnête » 
cout quelque nelle publique 

sanc! ue 
ou Dit 2. 

Et pourtant, « ie violence n'est 
pas véritable force. Elle est l'ez- 
plosion d'une énergie aveugle. dé- 
gradant l'homme qui s'y aban- 
donne (.) et, même quand la vio- 
lence conserve une certaine Mmai- 
trise de sot, elle cherche pour 
s'émposer les voies de l'emblûche, 
de la surprise, de la domination 
Physique sur un adrersmire plus 
faible et peut-être sans déjense ». 

Après avoir rendu hommage 
& l'action blenfalsante des mé- 
declns, Paui VI rappelle son sen- 
timent sur l'avortement : « Nous 
ne pouvons Que supplier toutes 
les autorilés, toutes les compé- 
tences reconnues, de travailler 
pour que soient apportées inter- 
diction et remède à l'avortement 
volontaire. Le sein maiernel et 
le berceau de l'enfance sont les 
premières barrières qui, non seu- 
lemeni déjendent in pair en 
même temps que la me, mais La 
consirusent (..). Le paix & duns 
ce domaine de la vie Qui nait son 
premier bouclier qu: la protège, 
un bouclier mun: des plus dou- 
ces protections, mais un boucher 
de défense et d'amour. 1.) 

Paul VY termine en s'adressant 
aux jeunes, “eur demandant no- 
tamment d'éviter toute haine et 
tout orgueill, d'apprendre à par- 
donner et de 5e souvenir du 
commendement de Jésus : 
a Aîmez-vous les uns les autres.» 


insthut privé des Sciences et 
Techniques humaines 


e Examen dt CAPA 


Certificat d'aptitude à la protession d'avocat 


ral 
* Emi lun 


jues vivantes 
obligatoire) 


f 
i 
ï 
: 
' 





.x8le, chants polyp ues, direc- 
ton : Æ Vehmnayres. ë 
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AUJOURD'HUI 


Les offices religieux de Noël. MÉTÉOROLOGIE 


SACR£E-CŒUR DE MONTMARTRE 
35, rue du Chevaller-de-le-Barre, 
75018 Paris 

JL 24 — À là basilique, 
21 b. 45, concert d'orgue par maître 
Daniel Roth ; 22 D, lturgis de la 
parole : lectures, NoËls anciens (Grü- 
ber, Gevaert, FPractorius), Noëls 
polyphoniques modernes (Veysseyre, 
Jet, Looren, Delss), Noëls populaires 
te Douce nuits, €eles nes us, 
nos cam », © 
divin ETS chants grégoriens 

patus . >. 


allocution. 

DIMANCHE 35. B, 
solennelle, chants  polyphi 
(Josquin des Près, G. î 
& ts orie 18 b. 
eu Ex ns ; ” 
solennetles. Procession à 1a 

et Noës anciens; 18 h, messe 
chantée en polyphonle par Le 
chœur d'hommes ds la basilique, 


EGLISE DE LA MADELEINE 
SAMEDI 24. — A part de 
23 heures, velllée avec lectures de 


port 

l'orgue, € Dans uns établie» (Practo- 
lus), ePuer natus est» (Echeldt), 
<Cantate pastorales (M-A. Char- 
pebtier). eCantate do Noëls (Tele- 
mann), <Cantate da Noël et varla- 
‘lons pour orgue» (Daoquin), « Noëls 
poPilaires st folkloriques harmoni- 
sés» (Pranck, Messiaen, Balbantra et 
Andriva) : 24 heures : el est né le 
divin Enfant» (J. Noyon); proces- 
sion à la crèche, «Mensxe sur des 
Noëls», pour chœurs et deux orgues 
G@£L-A. Charpentier), N&ls populaires 
barmonisés, « Adeste fideless. 

DIMANCHE , — 11 heures : 
graud-messe concélébrés, « Messe sur 
des Noëls» (M-A. Charpentier), 
: dd Odile PI orgie de 
grend orgue, 8 Pierre ; la 
Chœur, Jean  Villetard: direction 
Joachin Havard de la Montagne, 


EGLISE SAINT-LOUIS-D'ANTIN 
63, rue Coummartin - 4, rue du Havre, 
* 75009 Paris 


et 18 heures : messes sntcipées ; 


DIMANCRÉ 25. — Moses à 9 h. 
10 b. LU h, 12 h 10, 18 1. 30 où 
20 b'45. 

ROLPacS AEsUeanE-d'OEE 

?! 
75009 Paris : 
chœus du Male, do Enendal due 

CB UrS avec 
Trajan Po] CO ; AUX ndes argues, 
OlMer Messie. ‘ 


ABBAYE SAINTE-MARIE 
3 rue de 1n Source, 75016 Paris 
SAMEDI 24 DECEMBRE. — 22 h. 15: 
office des vigilkes. Chants 4 
24 heures : messe solennelle, 
à 25. — ll heures : 
messe solennelle ; 18 heures : vépres 


EGLISE SAINTE-ODILE 
2, avenue Stéphane-Mallarmé 
75017 Paris 
SAMEDI 24 — 23 heures : veillée 
de Noël et messe de minuit, Cho- 


EGLISE SAINT-SULPICE 

SAMEDI 2%. — 23 D. 10 : velllée 
récital d'orgue : « Variations de la 
symphonie gothique » (CM Widor), 
chants et < le en 
quatre parties » (J.S. Bach), chants 
de Noël; 2% D. : messe da minuit, 
< A la venue de Noël » (CO, Balbaa- 
tre), \m; tion sur des Noëls 
anciens à l'orgue, « Brillante étoile » 
(J.S. Bach}, € Noël ». (Praetorius), 
< Goria in excelsis VIIL », « Adeste 
fideles », au grand orgue : J.-J. Gru- 
M Cedût, chant Drug s 

; chan ques 

chorgle parolsainle. . LE 





Les services ouverts et fermés 


@ PRESSE — Les quotidiens 
paraïtront normalement le samedi 24. 


© MUSEES. — Tous les musées 
nationaux ainsi que les expositions 
seront fermés ls 25 décembre. 

Le Palais de la découverte et le 
Musée des arts décoratifs (ains! que 
les expositions) seront fermés la 25. 

Le Centre Georges-Pompidou sera 
ouvert le samedi 24 décembre de 
10 heures à 18 heures et la diman- 
che 25, de 15 heures à 22 heures. 

Le musée Marmottan sera ouvert 
le 25 décembre. . 

Les expositions da la Bibilothèque 
nationale seront fermées ke 24 décem- 
bre à partir da 18 h et les 25 et 
26 décembre. 5 

Les musées de Jl'Armés et des 
Plans-Holiefs et le dôme royal (Tom- 
beau de l'Émpereur) seront fermés 
le 25 décembre. Toutelols, l'accès à 
l'église Salnt-Loula des Invalides 
demeurera libre pendant ca jour 
férié, jusqu'à 17 heures, pour per- 
mettre aux fidèles d'assiter aux 
offices matinaux (messes golennelles, 
à 11 h. 30) et aux amateurs de 6e 
rendre (à 16 heures) aux «heures 
musloales » avec au programme un 
concert d'orgue par M. Miravet 
(entrée gratuite). 


© SPECTACLES. — Voir «le 
Monde des Aris et des spectacles », 
page do. 

© BANQUES. — Fermées du 
samedi 24 au matin au mardi 
27 décembre au matin. 


© PTT. — Le samedi 24 décem- 


bre, les bureaux de posts seront 
ouverts le matin, éulvant les horaires 
habituels 11 y aura une distributlan . 
ds courrier à domicile. Néanmoins, 
tous les paquets-poste parvenus dans 
les bureaux ce samedi seront distri- 
bués à domicile le Jour même. La 
dimanche 25, les bureaux de poste 
seront fermés et le courrier ne eera 


‘Propre Le 
Anges» (hbarmonisée 
-deraptor», Il est nô le Die 







DIMANCHE 25. — 10 h. 15 : pré= EGLISE SAINT-AMBROISE 
Jude et fugue en ut majeur (L#ipclg) 2, rue Saint-Ambroise, 75011 Paris 
de JS. Bach; 10 D. 50: M6 SAMEDI 24: — 23 h. 15 : velllée 
solennelle « les Clothes » (Le Bègue), animée par la chorale «À cœur Joië» 
< Noël de M TEnPe de Vinécones-Fontenay, & Noë ,de 
SD ae 28 5 sons Snmer OC Gentilbomme}, Où 





chorale À 


EGLISE DE 
NOTRE-DAME-DE-L'ASSOMPTION 
Jublloz (Praetorius) ; messe de Tai- 


PUNE mn 
L uit : « Il est n6 le divin enfant », 
VENDREADI 23. — 22 h. 15, concert “ Mess » da Lotil, < Mess des 
de chante où cantiques donné par -Anges», eUD enfant nous sst né», 
la chorale parolsisle et quelques € Aïleluin », € Anamnése C % », 
solistes ; 23 h., messe de minuit en eNotre Pérez : Rimeki-Korsakov, 
polonais avec Jes dbants de Noël 4Puer nobls nesciturs, €Les Anges 
polonais : O0 h. 15, mess de minuit dans nos campagnes », « In dulrl 
en latin avec chants grégoriens. Jublos. à l'orgus : Louis-Plierre 
: Fresne, 





EGLISE. SAINT-SEVERIN 
3, rue .des Prêtres-Saint-Sévexin EGLISE SAINT-JULTEN-LE-PAUVRE 
75005 Paris 17, rue du Petit-Pont, 75005 Paris 


SAMEDI 24. — 23 à :. 


les enfants de à Bept ans, Orthros 
es trois 3 
autour de la crèche: (chant des Laudes) 8 Lburgle solen- 


3 h. « La jo 
voici la nuit dé, Dieu d'où je jour nelle, de saint Jean Ca 
va Aaftre comté un feu », nie Chants byzantins grecs et arabes. 
avec les Noëls d'hier et d'aujour- RACE me E, 4 liturgie 
Michel Chapuiz SR 18 h° + es . Jean Chrysos 





Evolution probable du temps en  ront vers l'est et s'étendront, le soir, 
France entre le mercredl 21 décembre eue Lors as 06 .de l'AIOgS Le 
heure écem D M MÉeNnes : a 
. LA h eù 1e Jeu bre gera sur les Alpes, mals au-dessus 
| nt de 2000 mêtres À l'arrière de la à 
Une perturbation venue de l'Atlen- zone pluvieuse, des éclaircies se 8 et —3; Lille, 1 et = Lyon, 
tique traversers lentement la France développeront. Elles seront assez et 2; Marsellle, 14 et 8; Nancy, —3 
d'ouest en est au cours de ces deux belles de la Lolre aux Pyrénées, et —8: Nantes, 11 et 6; Nice, 14 
Jours. s tandis que des nuages et 5; Parls-Le Bourget, 3 et — 






EGLISE SAINT-NICOLAS- sd 
HORS-LES-MURS 


EGLISE 
. 15005 Paris SAINT-EPRREM-DES-SYRIENS 
EE ne 80 Noël ous A7, rue des Carmes, 75005 Paris 
les enfants et les personnes SAMEDI 24 — 18 h. : eMusse 
Messe avec chants d'hier ef d'au- solennelle de la Nativité de Notre- 
Jourd'hul. Selgneur», célébrée selon l'antique 
liturgie restaurés de Jérusalem- 
EGLISE  SAINT-FRANÇOIS-XAVIER Antloche. 


39, boulevard des Invalides 
JP 20 be Culte protestant 












passagers 3 
donneront des averses de la Breta- Pau, 18 et 7; Perpignan, 9 et 3 
Let done Lun ner RPITaR à OU Be DE PTE à 
T'Alssce au Dauphiné Sur ces ré- Les vents modérés et irrégulers € 5: Tours 7 et 0; onlou 
gone, te formeront des brondare ES Men Pete du gd, lempératures rolevéss à l'étranger: 
Bivrants, puls tourneront au eud-ouest. Alger, 19 eb 3 degrés : Amsterdam, e 





= 
Dunes 















ÉGLISE BEFORMEE 
le. chorale d'enfants. Diraction : /ANNONCIA: Sur le reste de la Prance, ie temps : eb 0; A: et 7: Berlin, 
Sœur Lucie: 23 heures : 19, Ans TO dois sera beaucoup plus doux, mais le . Mercredi 21 décembre, à 7 heures, et 2: Bonn, 6 et —3: Bruxelles, 0 
€ le temps de Noël», ’. 2 à : ciel sera très nuageux ou couvert, 12 Pression atmosphérique réduite et 5: fles Canaries, 23 et l4:; 
Noëls populaires anciens, musique SAMEDI 24 — : service de | e; 11 pleuvra des Pyrénées orientales AU niveau de ls mer était, à Parls- Copenhague, 5 et 4: Genève, —1 
baroque, œuvres de la Benaissance;  Pellle de Noël ofbrè par le pasteur] à 1n frontière belge, ces pluies pou. Le Bourget de 1017%,8 milllbars, 80lè ec —3; Lisbonne, 18 26 14: Londres, 
24 heures : mew solennelle avec 1a Paniel Atger. Sainte 3 vant être éés, sut le Nord 763,4 millimètres de mercure. 7 et 1: Madrid, 10 et 9: Moscou, 






DIMANCHE 25. — 10 h. 30 : cuite 
vier, de Noël célébré par le pasteur Phl- 
J.-B. Roussos, au grand orgue, Gas- Mppe Soulller, Sglnte Cène. 
É EGLISE REFORMEE DE L'ETOILE 
DIMANCHE 25, — 9 heures : messe :#, avenue de La Grande-Armée, 


se grégorien : ° “ 
en RUE Aer % RS mue) Visites, conférences | MOTS CROISÉS 


d'orgue. Musiques du CE ge la 

Réforme avec quatuor vocal ûtes 

AGE a JEUDI 22 DECEMBRE 
VISITES GUIDEES ET PROME- 






et la Champagns de quelques flocons Températures (le premier chiffre et —9; Nalrobl, 22 (Max); New- 

très indique le maximuin enregistré au York, 10 et 4: Palms-de-Majorque, 
temporaire. Au cotus de la journée, Cours de 1n Journée da 20 décembre: 16 et 5: 13 ; Stock. 
l'adoucissement et les plules gagne- le second, le minimura de La nuit du holm, 1 et —8; Téhéran, 6 et —3. 































Jorre de Saint-Jorre :; 

vépres solennelles de la Nativité. 
EGLISE SAINT-VINCENT-DE-PAUL 
. . place. Franz-Lisrt, 75010 Paris 


PROBLEME N° 1950 hée; Fosse commune — 7. 
Prénom : Pétille, — 8. Détruisais 
pro, es et # Célèbre 
5 À _rammasser 

Fes d'une blûche. 





Gulte orthodoxe 


EGLISE ORTHODOXE 
AME-DES- 







GRACES 
SAMEDI 24, — 29 h. 15 : velllée. 16, rue Duperré, 75009 Paris 
d'orgue, ere RUE Res SAMEDI 24. — 23 h. 45 : chant da Solution du problème n° 1949 
rmonisé 


de Paris », 


Scipion, Mme Pen- 
M historique des 


le «Rorata 15 H,, 47, rue des Ecoles, Mme Le- 
! 24 b, : de minuit célébrée par . 
Coëll > Karin), Noëls : «Dans “ Pr André" Min, chrétenga, | ere2e0l8 : € L'université 
£Etne Nacht», ales Anges dans nos par Michel Lebeau. - . 
Jiaus-Chalet ; Antlenne Erégorienne : 
8 : 
terné 










torlques). 
Jacob autant ; 

14, e de Richelieu : « JO 
nuls le and A gition BU DAeunar > L'art Der 
ARS érnen pi — : 
sel), eCredo» CE Incarnatus MH nt ya E ‘moi Port- 
Enfant, + Asie 7" UN MILLION +] : : € La cathé- 

natus est» (! £ drall Hager). 












«| 15 Richelieu : € La 
POUR LES ALLUMINATIONS NédonaieS (Paris et son Histoire). 
A Voccasion des fêtes de fin 
n CONFERENCES. — 14 h. 30, 122, rue 
d’année, plusieurs rues de Paris nn Germaine JAQUEMIN à 
seront réservées aux plétons. IL dupnme( » TCSPRÈ, sas 
Pan e rs donnee 19 R_ 30, 26, rue Bergère, Mme Mare 
ucher, Bullet celle 1e grande cen- ee 
rondissement et une partie des | | trnle énergétique de 1 création : le Journal officiel 
contre-allées du cours de Vin- RE ou » (L'Homme et la pe: 
cennes, dans le 20° arrondisse- e Sont u Journal officiel 
De on on ne | É du 21 décembre 1977 : ' 
de SL 4 CE en UN ARRETE 


.credis 21, 28 décembre et 4 Jan- 
vier 1978 et les samedis 17, 24, © Fortant création d'une com- 
31 décembre et 7 janvier 1978 de mission interministérielle de co- 


14 beures à 20 heures, 
: La rue de Provence, dans le 


— 6, Erateras. = 
8. Cri ; Euros. — 9. Tâtée ; Aneth. 
GUY BROUTY. : 





fant», « Adeste Pideles >; 11 
plèces d'orgue ; Noëls. 






















SAMEDI 24, — 25 heures : velllée 
(vieux Noëls, chants, Orgues) ; MA-h. : 
£Minuit chrétiens» (A. Adam), s0- 
des airs de Noël (C2. Charpentier) 
< Hodie, Christus natus est», ds Clé- 
rambault (soliste et chœurs), € Ba 
nedictus», de Mozart (quatuor), 
<Toïllite Hostiass, de Saint-Saëns. . 

DIMANCHE 25. — 11 heures : pro- 
gramme de la messe de minuit, aveo 
Je concours ‘d'Eva Go: 





































cri — IX Peuvent donner .lieu 
à d'importantes réductions; 
Bâton ral — X. Lame, dans 














et mi 
individuelle, 







reckl, Nadine 9. arrondissement, entre la rue li 5 
Richard Rittre et Guy Poln- | du Havre et 1a rie Chutras, sera : intimité, — ZT de trans-| DES TABLÉAUX 
dron ; à l'orgue, M Pelletier. Maltro | vésevée aux piétons jusqu'au port; Démolit en béchant. 















© D'avancement l'an- 
née 1978: (armée acte. 

© De commandement . la 
marine nationale , ’an- 
née 1978. PS 


DES LISTES 


© De clasement au concours 
de 1977 pour l'entrée à l'Ecole 
normale supérieure et à l'Ecole 
normale supérieure de jeunes 
filles (sections des sciences, 
groupes À, B et C). 


de chapelle, Maurice Joulin, 15 janvier, ainsi que La rue Cau- 
martin (9°), entre le boulevard 
Haussaaun et La rue Saint- 


Lazare jusqu'au 22 Janvier. 


La mairie de Paris a organisé 
diftérentes animations folklori- 
ques et IDrmlnattons dans plu- ‘ 
sleurs artères de 1n capitale : me 
des Abbesses, rue d'Aligre, rue 
des Batignolles, rue Lepie, rue 
du Dragon, à porte Dorée, rue 
Saïlnt-Louis-en-l'Tle, rue du Ren- 
dez-Vous et rue Mouffetard, 
notamment. Au total, ce sont 
quarante-cinq rues qui sont ilu- 
minées comme l'est aussi La tour 
giffel, dont on se demanda 
. pourquoi elle ne l'a pas &êté 
Jusqu'au sommet, Coût de cette 
opération pour le budget de la 
Ville : 1 milon de francs 





VERTICALEMENT 


1. Le bon côté d'une chose; 
M armé. ne nie 
parcs d'Ispahan ; Eventuellemeni 
atteinte. — 3, Ordre de re 
pression ; Plus où moins appré- 
clée; Note — 4 Cause de 
restitution, Est l’objet de 
plquantes communications. — 5, 
Adverbe ; Chercherez à rendre, 
— 6 Dans le eignalement d'Or- 




















pes distribué. Toutefois, resteront 
ouverts les bureaux qui le éont habi- 
tuellement le dimanche, lis assure- 
ront les services téléphonique et télé- 
graphique, la vente des tnbres-poste 
au détail et, Jusqu'à 11 heures, la 
distribution au guichet des objets de 
correspondance en instance ou adres- 
sés, soit poste restante, soit aux 
abonnés des boîtes postales. 


© GRANDS MAGASINS. — Ouvert 
le eamadi 24 décembre toute la 
journée. 


© RAT.P. — Services des diman- 


ches et jours fériés 1e 25 dem bre. 


EE] POUR LES FETES, OFFREZ 
LED ET UT 


elennes, du 21 au 24 décembre, 
Autoradio Phäips petites ondes - grandes ondes - haut-parieur 


1457 trains dont 250 eupplémentaires. 
258F au lieu de 402F 
jusqu'au 14/1/78 


© SECURITE SOCIALE — Les 
L'an de garantie pièces et main-d'œuvre 









































&cajov, merisier ou laqu: 
ANA TTNEN ENS ETES 
CA TE UD 


RIRE RES 


UN GRAND ARMAGNAC 
Marquis de 
Caussade 


U.CV.A. BP. 16 52800 Eavze, 





















guichets et les centres de palament 
seront fermés du vendredi 23, à 
14 heures, au Jundi 28 décembre au 
matin. Une permanences sera assurée 
le vendredi, jusqu’à 15 h. 30, pour les 
prises en charge et les renseigne- 
ments, 
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Denis); 36, avenue Foliot-Curle 
(Garges-lès-Gonesse) et 119-121, ave- 
nue Jules-Quentin (Nanterre) ésront 
fermés du vendredi 23 décembre, à 
12 heures, au fundi 26 décembre au 
matin. Cependant, le vendredi 23 dé- 
cembre, après-midi. les centres de 
dimostic et de soins ainsi que les 
cliniques dentaires resteront ouverts 
aux heures habituelles. 


paritaire des ji 
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onde DES ARTS … = 
PHSV 6 ET DES SPECTACLES 
RENCONTRE AVEC INGMAR BERGMAN 


Si vous êtes un artiste, pas de cathédr ales : 









par YVPNINE BA3Y 





VS 
k 










une pléce sur ls Jalousie. Alors vous devenez frappé par l'atmosnhère de cette vie, captivé 
ce à 









que vous-même, Zz Flûte ne vous par Ë : 
ais vingt ans pour savoir comment l’aborder, pour que ’ai C pris émotionnellemen 
retourner — lentement — à sa source Au point Ce J'ai compris 3. ge ans Car 
où l'histoire de cet opéra à commencé pour Mozart. ° 


ame 









des difficultés matérielles. merveilleux d'enseigner l'ABC des émotions. Avec plupart des 
Aujourd'hui, je joue avec Les Trois Sœurs, et ce ï à e ont en eux ce mélange de pessimisme et de désir. 
2 + Ainsi Morart avaît dit oul, la envoyésm femme Que J'éprouve, je le ressentais en allant dans ma Cst ABC j'essaie de travailler, j'aimerais aitéinire afin n'est-ce pas? Je me sens pareil à ces 
: ‘..! en Bavière, pour une cure, et il s'est instaïlé dans Chambre pour manipuler — après des devoirs plus le D, mais nous sommes el analphabètes, dans œ@ Qopnts qui ételgnent vite la lumière da leur L 
un pavillon, à côté du théâtre de son ami. O0 roins terminés — mon théâtre de marionnettes, Mème actuellement, j'ignore sil n'est P&S  Chembre pour s'épouvanter avec des histoires de 
Schikanseder écrivait le texte, Mozart la mnsique, les décors que je fabriquais ; ou en me retrouvant trop tard pour changer cette siuntion | es. cr ï : 
& El peer nee ne rn bien, Hs un seul, tard le soir, piongé dans. mes day dreems (D.. Nous attendons tous une catastrophe, nous Ne Daïlons pas trop de at de 
Me ur d'eux ucoup d'actrices, réal Reparlons maintenant du hasard Imaginez . attendons ce qui va surgir, mais tOUS NOUS savons sn ed pr car UE ne Ron qe É 
AE Mozart était très malade mais de bonne humeur. ES 2 nue : : : . à se : travaillent pas de à JL k Hquée, 







“ Chacun se sentait heureux dans ce pa 
Jusqu'à ce qu'atrive — à la moitié de leur tra 
— la catastrophe : « C’est fini pour nous, a 
Schikanseder, un autre théâtre de 


Ë 





8BË 


de vides Si vous êtes un philosophe, vous deves 
parler de l'architecture des pensées, de cette 
immense constructions, Si vous: êtes 


Tehékhoy, et qui ressemble à tous ces tomes pleins : 





Ë 
ÿ 
Ë 
! 
Ë 
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è et 

”._ ‘ne idée merveilletise : le héros Sarastro 
, 1 ‘le vilain, et redeviendrait le héros Maïs il ne 
° : .… =. restait pus assez de jours pour récrire et recompo. 
. ser, aussi Ü y à une tension incroyable au milieu 
de la Flûte, ! y a dans toute l'œuvre beaucoup 
T'& choses Incompréhensibles, sans Jogique Ce 
qui n’est pas génant, blen sûr. 
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Chaque femme vit avec un saboteur 
en elle qui a la voix de sa mère 
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(ER SE + 
-. Mais déjà Mozart était mort :* Malgré ce chaos qui nous entoure, nous devons 
—————————— -veiller aux bonnes choses de la vie, et les protéger. 
Pour &tre moins bana] (et parce que maintenant 
+2 22, rant-pte de 1 première Maur à conpeé D ee nee 
x y te ue , je + 
. 7 eritique publiée le lendemain, on peut lire : « La At ES M RU ue te D 0 
‘7 nouvelle comédie mécanique de Schikanceder n'est demande si Pamina-est encore vivante, et À travers 
See er none PR ne ne quoi Morart nous raconte, nous transmet quelque 
—: que, en en carac! : : 
a La musique originale est de M. Moanrt, qui, pour chose sur une réalité spirituelle. Et je songe que 
4 = C'est cette réalité si irradiante, si riche autre- 
faire honneur à l'auditoire de lo première, va ment dit cette commnnicetion — qui est pour mal 
--z<@riger Porchestre. » Puis l'opére à été présenté Zondamentale, comme elle le sera, je suis sûr, pour 
V7 F@ix fois, puis le spectacle est devenu une réussite, Ges milllers de gens de plusieurs générations. 
: puis, au bout de trois mois, un immense succès : 
d Se Fe ‘ scène: entre le ü n'es er 
1 PR PUDEUR DU mn mn See ge tee mn durer 
:: ra PE Les , DER TR ee ae . ‘  dowmez-moix — la phrase peut avoir diverses signi. 
h Er vec La 1 ee mal vous à Munich, dans un grand théâtre qui.a beau. ‘ que le seu] changement possible serait de donner. flcations, — mais c'est la relation qni vient de 
coup de ressources, et imaglnea.que vous discutez aux nouvelles générations une éducation émotion- naître entre deux êtres. humaine 
avec le directeur. Puis voilà que vous penses : « Z2 nelle radicalement différente. Prenons un exem- Voilà ce que je veux dire par bonnes choées de 
; 3 c'quaire rôles clés dans .Tehékhon et pour ces  ple très simple. Chaque enfant apprend eujour- 12 vie. Chaque moment qui nous arrâche à notre 
rôles n'y aurait-41 pas quatre actrices, et cette ac- -d'hni-que l'agressivité peut. devenir dangereuses, . Htude et vous savez blen qu'elle est totale 
trice ne pourratt-elle pas interpréter Macha? » qu'elle est défendue, et hors des règles de la end à - L . EE ai 
Vous pensez ça. tout d'un coup vous aves en tête société. Mais ce qu'elle est, ce qu'est son méca-. so no parle de sa fol et de a 
une magnifique distribution, vous revenez Chez vous, pisme, on ne l'explique t pas et on . D eu dns D dans sa certitude, - 
vous prenez vite Les Trois Sœurs, et la lecture vous tait à l'enfant l'essentiel On ne lui dit pas que Quant à l'incertitude, je dirai nn art te en8 
stimule à cause de ces comédiens qui bougent, qui | l'egresaivité est une part naturelle de lui-même, Tinsécurité au éer. Et, d 
parlent dans les pages - “: L !. quil doit vivre, avec elle, en anuélé. Done Inoécunité, 11 nage trés Deureuss et wi male 
D TE ae : an ha - + + - heureux à 
En un cond complétement veut, OÙ Dopteg eme" . -.Ne comptent, n'existent pour moi, que ce 
s tt F et à'ls. e : monde, que les relations humaines, A l'intérieur 
les chambres sont vraiment vertes, et qui, 2 . -Déco: FT emble Ô 
fu, se consume. Puis, dans votre vision, la scène: .. IE vrons ens 5: qe eq gerer metre d 
est bientôt qu'un aquartum et les comédiens DSC PES : ressources, du plus au plus haut 
EX ce 4e poissons. Puis manque l'oxyeène,. COMIMENÉ NOUS SOmIMES CONSÉTUUS Ce que je dis sonne simple, mais, à bien regarder, 
tous ces animaux.se- déplacent de plus en pes  —— — ON n'en voit pas les limites Extérieur quand j'étais . 
lentement, certains meurent, mais, de toute façon,. NE un enfant, Dieu a bougé et ii a cessé d'être II, 
la vie s'arrête et quitte l'aquarium. | : CR SRE, Es, Quel ._ C'est une détwarche très natu- 
Une route encore : trols sœurs habitent ensem- Aux ts, -on. préfère dire : « Ne fais pas Telle, je ne peux l'expliquer autrement, 
ble avec leur frère, André, qui épouse Natacha,  9,3,-Dlutôf que : « Fire mia} est pour lof nécen Brahms vivait dans un petit appartement, et : 
une très jeume fille incertaine, sans goût, mais saire, » Nous continuons à subir, à souffrir les un jeune homme, un Jour, est allé le voir. La 
pleine de vitalité. Et cette Netacha — qui arrive  Cnséquences de l'éducaflon chrétienne: Incons LS OC il l'a reça était en grand désordre. fl 
dens une maison où passent fant d'amis et tant - Cents, coupables, noue en transpottons 18 CAES S froid Gt Brahms était ais dans un tas 
de gens — cette femme si vivante — die € nous avons tout oublié eux la-grêce. sur l'amour. 4, Couvertures, La visite à duré mme heure, ét, au 
, « = méchante, — occupe de plus en pius d’espace. e à °£ i ter par-dessus l'écol bout du corridor, avant de partir, le jeune 
rss ho ee Je sais que l'enfant est là soparait mt chacun Sécarte, elle n'écouts que Peu. Liste gooerihis ete, et dire a ourné In tite, Brahms est sorti à cet instant-l, 
$ # qu’il travaille tout le temps ses impulsions ei dédaigns tout le man: A leufant : « Si une de ces matières , 11 à ouvert une armoire, 1} 2 pris une assiette avec 
De cesse de grand, ef ele a des enfamts, Un 4 Güns cette pièce, dans catie bibhothèque, et une vieille saucisse et 1! s'est mis à manger. debout. 
a  pommant Forte parmi les faibles Natacha va faire apprends. » Puis Ii dire ‘à Et- À Re es 
sauter ce merveilleux. paysage - MOUTANE - tci avec .moi.et-pusions Découvrons ensemble d'écrire l'un des beaux morceaux de musique, 
Plus on vieillit, plus on reconnait l'enfant qu'on Ces routes sont autant de raisons qui expll-  cofiment.nous vommes construits, comment nous ‘le Requiem allemand. 
Le | ; £tait, et l'être humain qu'on était appelé à devenir. quent mob choix A quoi s'ajoute l'ip 7 fonctionne, cominent-est- notre êma. » De cette Je.ne pense pas que Brahms alt entendu quol 
id * Di, sans doute, fi y a des gens qui se sont trahis des comédiens : si vous n'aveé pas d'acteurs pour façon, noûs devrions parler aux‘enfants pendant ‘" Soit An jeune homme: I avait sa pièce, 
er des compromis, des mensonges, mais ceux-là ‘Tehékhov, æbandonnez Choix, hasard, C'est doure ans Et s'lis veulent savoir ce qui est arrivé CU Lime ges couvertures, Sa saucisse; et tout se 
Font morts à la vie, ou sont des invalides Mais si Molière qui m'est le plus proche, j'a monté quatre . Gans l monde Î y & vingt ans qu'ils sillent dans ça 1 le transmnif dans une musique incroyable, : 
rous avez l'extraordinaire chance de reconnæïtre  fojs le Misanthrops et deux fois sans mié rendre cette autre pièce, :l-bas, où un professeur, qui Et Ullmitée. Pour moi, c'est le réel miracle. c'est à 
rotre enfance, si vous y revenez avec toute votre compte qu'il s'agissait de la jalousie de toutes aura .compris de quoi £ est. question, leur dira :.. létement humain, c'est quelque chose qui 
votre expérience, alors vous serez dans sortes de Un Jour, sons vous promener, *« Fermez 108, Uvres.l'héstofre, c'est moi qui vous OR Cnolétemens à Brahms, à l'artiste, à 
f me situation saine, c'est-à-dire favorable à Fesprit vous vous asseyez contre un arbre sur une piérre, la 7aconie.-» * 
tt 8 travail créateurs Un enfant crée avec bean- et vous vous dites brusquement : le Mhomiops À sante on-davrait expliquer le lien entre . ; 
: .{" Froup de désir, de passion. S'il veut écrire un ieich nr To -! angoiss ef agressivité Ii à Munich, je sus (Lire la suite page 14) 
a dessiner, fl n'e pas d'obstacle, et fl le fait. Il | (1 Les « réves do jour > PE 2 in ee D APS ere, 0e : se. ERA 1. NE 
, . 
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RENCONTRE AVEC INGMAR BERGMAN 





Si vous êtes un artiste, pas de cathédrales 


F x 2 . £. | : 
(Suite de la page 13.) est un fm nul, mais parlons-en », alors fe serai nement tandis que le monde entier écoutalt ce nc j'ai fini, 1 y a neuf ans, Document 
Le content, . qu'il disait. I1 a continué à lutter et le gouverne- sur Perd, Me a pour ls prontiee UP er ne 
Alors, fermes... Si vous ne l' ment, qui le haïssait sans oser le toucher, à dû la conscience de .beaucon Suédo 

en dir Matos de pop : IS vlluis œucepe J'aime fabriquer des tables et des chaises pour Rd Guam ML aujourd'hui, pouvez cupe de ln seconde partie de ce fllm, Un one 

te, presque tout ce qui souche ia libération des Que IeS Sens les utilisent. S'ils n'en veulent pas, vous trouver, où que ce soit, un artiste assez dan. man qui 8 longtemps travaillé pour Ai ? 
de Mn où dercier acte. Then a écrit Je ,me dis où je leur dis : d'accord, je vais faire gereux pour modifier le Structure sociale, pour présent dans l'île, 1! a déjà des milliers et des 
sa pièce il y à plus d'un siècle, mais ce qu'il dit autre chose, J'ai lu quelque part une critique très  cbliger.on gouvernement & adopter un autre pro- milliers de mètres de pellicuie, {l va rester sur 
Le dire aujourd'hui méchante sur l'Œu/ du serpent, dont j'ai toujours gramme d'action ? Cependant, un artiste doit être place pendant un an, il suivra toutes les salsons. 
C'est pourquol an pourrait dire que ce mouvement 54 d'ailleurs qu'il serait controversé. Cette critique anarchiste, doit ètre subversif, c'est son devoir. Et à nouveau On interrogera ceux quon avait 
n'a pas beaucoup progressé. pourtans Je fai appréciée. parce que | jai compris Parfois ma chaise doit être explosive, et c'est très rencontrés autrefois, enfants ou jeunes adolescents. 
tou le fn ait. J'avais un plan que la bureaucratie à Cassé, 


: n'en pre LS fr causant mon départ de Suède. Au moment où je 
moi, se situe une avent-garde sophistiquée et: Équipe ni eq s 2 suis parti, y avait à Ferë sept cent cinquante- 





politiquement Lè, lon de cette avant-  Erenne soin. Quant aux jugements sur les films, quatre habitants, pour La plupart fermiers, 
garde, on trouve celles qui Hsent, qui approuvent cela relève d'un jeu qui en un sens me plaît, car il J'avais un plan pour une île pécheurs, menuisiers. J'avais un plan : prendre 
et aiment ce qu'elles ont lu par exemple chez ect trés ouvert, brutal, primitif. … Se RE A 2 ma caméra 16 rm, mon magnétophone, faire 
Erika Jong, Stmone de Beauvoir, Anaïs Nin, puis 3e en train de disparaître deux entretiens par jour, puis apporter tout ça 
qui revierment à la msison pour jouer leur rôle, Même Si, bien sûr, certains films sont ‘plus = au gouvernement suédois, et lui dire : eCeci 
comme d'habitude. Elles ne font rien, ne disent roches de mon cœur, je n'en ai jemals fait (sauf 7 est une soclété dans la société, une .petile société, 


rien, ne commmiquent pas réellement avec leur un ou deux à cause de dramatiques ennuis finan- : È à RE distlotion de la grande.» Et je pense que ce 

ue je n’aie envie de faire. Je crois que Les Scènes de la vie conjugale, je les ai écrites document — que je destinais exclusivement au 

a'appartienne par plaisir. Je vivais dans mon île de Far6, j'avais gouvernement suédois — aurait eu dans l'avenir 

: peu de cinéastes ont en effet connu  Commencé avec la. troisième scène, Ingrid, Ma un certain intérêt. J'avais ce plan pour une île 

grande assemblée des femmes qui n'ont pas changé cette liberté qui a été lx mienne, ours. Pris femme, l'a lue, m'a dit : eQue va-t-il se passer en train de disparaître. Il y. 2 seulement cinquante 

dans leur ensemble, films sont — comme on Avant?2 eb j'ai inventé le débué Mails mon ans, Fard comptait mille Cinq cents habitants et 

chaque femme vit avec un saboteur en elle, qui 3  Je‘diraït d'un écrivain — des œuvres complètes, et Véritable et grand plaisir à été de découvrir je suis sûr que, dans les prochaines cinquante 

la voix de sa mère. on devrait ainsi les aborder, les regarder, les besucoup plus. tard que les divorces s'étaient années, oo ny trouver pios qua es touristes des 
MS ES ie grandes vacances, en é 







EE 
J'espère que je retournerai à Farô 
NS 






J'aimerais être là-bas, parler à tout le monde 

7 ER 

timen! d dez-vous du futur? Quelles sont vos di, tés 

Éemnen : ‘ . Ë - RES sur cette Ue? Pourquoi habitez-vous là et non 

He 5 à Stockholm? Quels sont vos revenus? Quels 

sont vos problèmes avec les enfants à Fécole? 

Que devient la jerme si les enjants s'en vont? ; G 
Que faites-vous maintenant que l'autobus ne Mmar- Cn em a 


















che plus en hiver? Comment réuglssez-vous 
devant la fermeture du bureau üe poste.et devant 
ces bateaut qui viennent de Russie, Ce Pologne, 
qui sont de gigantesques usines. flottantes et qui 
enlëvent toute la vie de la mer?» Oui, voilà le ce 
, 8 3 ‘4 s X ÿ genre de questions que j'aimerais poser aux hom- F 

et les servir. te É AE d ; mes, aux femmes, aux enfants, à cés gens que je 
: Le È connais presque tous et avec qui j'ai de bonnes 


D 















ENT 





















L a es relations. Et ce serait un document. 
c'est-à-dire J'ai cinquante-neuf ans, je ferai sans doute 
dans leurs du cinéma: et du théâtre encore pendant dix ans. 
je ne Puis j'espère que je retournerai à Farû pour 
F le reste de ma vie Æt que je. pourrai faire ce 
vous le disais, que je veux. Je parle toujours de Farü à mon 
chef-opérateur Sven Nykvist avec qui j'ai fait 
Avec mon dix-neuf films et je lui dis : ePlus tard, nous 
essayé I viendrons ensemble dans mon Île, fai là un petit 
Moi j'ai f: studio. Au moins pour commencer, peut-être qu'in- 
mais c'est griä nous donnerc la permission de metre de la 
dis souvent pellicule dans nos camérns, et nous jouerons nos 









jeux, comme de très vieux enfants.» 






(2) Z n'y 2 pas en français de féminin pour €fra- 
teralté 2... 
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DES SPECTACLES 














ed l Î ‘POURQUOI PAS! ee monstres. à een à 
6s de Coline Serreau | de Marta Meszaros mm Grain éecrique C'est lo piux 
Z: r l'amour et la Aherté Une Jeune ouvrière sophistiqué trains électriques que 
Une és Cie RS Decse oer tee pommes le Gorge Lucas à no das le GHaD 
: - dev A Gr mg es Re ne RE es | TA ; LA NUIT T 
mousquetaire : l'équilibre ‘rompu, servante horme, cette sim- 
trariétés du cœur, té d'écriture, donne à cins- 
sélection Me ne RSR de | LES CAT SONT GRIS : 
croyant libérés — fls vivent en 1977, milite t,  émotionnetle- Les bistoires qu'un gentleman bri- 
pour Leurs échecs amoureux, leurs ajus- ment, pour Ja liberté féminine. tannique raconte à sa jeune nièce 
nent successifs, rrer la 14 dE ie sæ es autout d'un inquié- 
trame du récit. Lucidité, tendresse, un LA taut gigolo qu' 
à brin de cruauté. Prix Georges-Señoul ie. > dieu, Entre fiction et réalité, Gérard 
les fêtes. |% Renan VUE | Gas Eten Fin a PA dé 
| Flumer charme un peu 





cacba-cache dont le 
trouble fait oublier la fragilité ob la 
gratuité. : 





LES TZIGANES 
MONTENT AU CIEL 
d'Émile Lotianou 





LA BALLADE DE BRUNO 
de Werner Herzos 
De Berlin aux Etats-Unis, le destin 









LA VIE DEVANT SOI 


de Mosbe Mizrahi 

L'écran autorité ge: Neon 
Signoret, réalisme lequel 
Moshe inment a décrit va falkiare 
derrière lequel se dissimule la misère 
au monde où vit le jeune rh l'émo- 


que provoquent 
séquences, on vai à eee adspiation 









ER 





& 8 





PADRE PADRONE 

de Paolo et Vittorio Taviani 

‘La lutte pour la culture et l'indé 
pendance d'un berger sarde opprimé 
par son père, Du réalisme au lyrisme, 
les frères Taviani cernent la réalité 





Roblu des Bois, vu par Bonnaffé, Diane Kurys a préféré là lucidité et 
sa jolie chronique prend parois valeur 
de témoignage. SEVRES 







ROBIN DES BOIS 
























de William Keigbley arri 
Gi 4 et Michael Curtiz reite Lo non d'un pays, d'un milieu, baussent le 
Inema ‘grands acteurs dans le film conte père ins par Jura pe ju 

Jamais le technicolor supervisé per ‘le plüs original de l'année, \ 
: Natalle Kelmus n'a été aussi flam- - ialienne, ce Fin a remporté Is Palme 

| Rs En De © : [NOUS mONS rôUS | #2 demie fete Gamme 

L'ŒUF DU SERPENT Joe au bande Hon-seus de. le AU-PARADIS HARLAN COUNTY USA. i 

*[ d'Ingmar Beréman 2 L& ue tectnique des : sudion Yve Robert DS de Barbara Kopple ! 
Pour son premier film tourné hors | ee de la réalisations ni la présence- ééphont, A a cpu de ve Une grève de mineurs dans le Ken- 
de Ingmar Bergman & recons- CT scénariste : Jean-Lonp Dabadis ; DS ai tome de Par 





de Martin Scores ‘ ST RO TES 
Scors : ES en 4 | : 
jus datent A8 Or 1 sombdie ANNY HALL 

| de caractères. 







riques sont réalisées dans un style | toïle de fond de comédie musicale au de Woody All 
expressionniste parfois pesant. En |1 seconde guerre mOon- . Le ns en : 
| x ge e 

LA GUERRE DES ÉTOILES LPEoPIemes pen 
.de George Lucas porkais UNE mue san complae 





Le mode d'emploi de ce western cos- | sance et satire de là vie américaine où 


mio anne: D faut le voir sans 
> t à son 
enfsotin, À son hyper-" 
technologie délirante, À 58 dgr, à 






. mann sont les admirables interprètes | Niro. L'ère d'avant la rock music 
cette œuvre qui déconcerte et recréée par un contemporain de la 








ai 
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MARIGNAN - ABC - MADELEINE - MONTPARNASSE 83 - CLICHY PATHÉ - RP GAUMONT - | FAUVETTE - GAMBETTA 
HAUTEFEUILLE - VICTOR-HUGO or 


PATHÉ Belle-Épine - TRICYCLE Asniè ères - MULTICINÉ Champigny - AVIATIC 1 Le Bourget - GAUMONT y. 








: -pour les fêtes 







ploces1BFet32F - 
-en alfemance 


Ja mante 
: Polaire 


de Rezvunl 





RENN PRODUCTIONS présente 






JEAN-PIERRE MARIELLE . VICTOR LANOUX  . 






en scène 
Jorge L Lavelli 


Maria © Cusares 
dans le rôle de Catherine Ni 


23- -27-28 décembre 
demières 
deuxième reprise du 
triomphal Euccès 








de Peter Nichols 
adaptation fronçoise 
Claude Roy 
mise en stène 
Jean Mercure 
““äans le rôle de l'infirmier 
Roger Pierre 
“est prodigieux de dti 
LL Gavtier 


2 reréseaisto nina 
2re ns | 
24 629 Le 














vne heure sans entroce | WF 

” tompagnie 
philippe genty 
sde d'animation, 
et de marionnettes . 

‘do 3 ov 7 janvier 

susana rinaldi 

l'âme du tango argentin 


. Jocation ouverte 
2,5) es du Châtelet ‘ 
274.11.24 
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UMTS 


FRED ASTAIRE LATE 
, _R cs 2272 d06 FOURS 


(THE BARKLEVS or BROADWAY 


ROLE dans la danse) 
:V-0.TECHNICOLOH. 





Coluche, vu par Chenez. 


Théâtre 


PARADE 
à Campagne-Première 

Les créatures de la nuit flamboient 
de couleurs et de cris, Les esclaves de 
La fête clament leur droit au bonheur 
qu'ils ont choisi, bonheur fait d'ins- 
tants volés à la misère et à la solttude, 
Ceux que la gloire ne touchera pas, 
ceux que la richesse oublie, ceux qui 
n'ont pas le droit de vieillir et dont 
les rides crevassent les grimages ba- 
riolés, bourlingueurs des rues véné- 
neuses, héros superbes des chansons de 
détresse, dieux de la dérision et du 
clinquant, ils ont trouvé leur chantre : 
c'est Jean Bois. 


LES PEINES DE CŒUR 
D'UNE CHATTE 
ANGLAISE 
à Saint-Denis 

Puisque Les fêtes sont consacrées à 
l'harmonie dans les familles, le spec- 
tacle idéal pour les fêtes est le dernier 
chef-d'œuvre du groupe TSE, ces 
peines de cœur d'une chatte anglaise, 
mélancoliques, poétiques, cocasses… On 
peut même y emmener ses animaux. 
Comme leurs maîtres petits et grands, 
ils seront envoûtés par les masques 
féeriques qui métamorphosent les co- 
médiens en gravures de Grandville. 
Et, pourquoi pas, par La beauté d'un 
spectacle-miroir, parfait dans tous ses 
reflets. 


DAVID COPPERFIELD 
à la Cartoucherie du Soleil 


Collèges sadiques, jeunes filles pro- 
longées, père sévères, merveilleux ivro- 








etaux CECI RANELACH. GRANDS AUGU 


 LAUREL'et HARDY - 


dans 


_FRA MEMTAUR 


AUS PEUT 


CT EEE CRETE ON 
5 LOCATION au THEATRE et dans TOUTES LES AGENCES 








IMPEX FILMS présente: 


Li 
ILLANCOURT : NES 
DIRECTION: JEAN-PIERRE GRENIER : 


DESNOS -PREVERT: QUENEAU- VIAN] 


ETLAFÉTE | 
GONTINUE.| 


pre YVAN DAUTIN -OUVIER HUSSENUT 
A MAURICE RISCH° ARIELE SEMENOFF-PIERRE VERNIER 
“ LES BALETS DE JEAN GUELIS - L'ORCHESTRE YPHOCLEON 


gnes, le roman Ge Dickens, vie bous- 
culée d'un petit garçon en Angleterre 
victorienne, tapisse la mémoire, C'est 
elle que le Théâtre Gu Campagnol sol- 
licite pour nous emmener dans un 
Le Lo 

enchantés prennent 
+4 deviennent théâtre, habités par 
des acteurs-fées, des acteurs-clowns, 
de merveilleux acteurs Et s'installe un 
charme traversé de rire et de ten- 


LE ROI DES CONS 
à l'Atelier 

Vue par Wolinski, la France roupée 
en deux est peuplée d'un côté par les 
nostalgiques de «travail, famille, pa- 
trie », adeptes de l'ordre et de la disci- 
pline, fortement xénophobes, pulsque 
rien n'est plus beau que notre beau 
pays, bien qu'il soit contaminé par son 
autre moitié, peuplée de Candide dou- 
cement subversifs, nonchalamment gé- 
néreux et dont le cœur s'enflamme 
aussi vite que l'essence pour de pal- 
peuses et gracieuses créatures du sexe 
feminin. Des héros de bandes dessi- 
nes qui sont des personnages de théâ- 


APPRENDS-MOI, CÉLINE 
aux Nouveautés 

Sur le boulererd, Maria Pacôme est 
chez elle, Elle connait tous les coins et 
recoins des astuces qui font rebondir 
les intrigues - châteaux - de - cartes, 
légères comme le rire. Tout est dans 
le mouvement des répliques affütées 
et dens l'abattage des comédiens. De 
Tabattage, de la drôlerie, Maria 
Pacôme en a revendre. El comme, en 
plus, elle sait que le Boulevard ça ne 
se joue pas tout seul, elle a pris avec 
elle Annie Noël et Daniel Auteuil 


SOLNESS 
LE CONSTRUCTEUR 
au Biothéâtre 

1 était une fois, dans une petite 
ville du Nord, un enfant de quatre ans, 
appelé Henrik Ibsen, qu'une jeune 
femme avait porté au sommet d'une 
tour. L'enfant se pencha, et aperçut, 
loin, en bas, sa mère à la croisée d'une 
fenètre. Elle aussi vit son enfant, et 
s'évanouit. Quelques jours après, la 
ville brûla. Sur ce souvenir d'enfance, 
Ibsen, soixante-cinq ans plus tard, 
écrivit un chef-d'œuvre Solness le 
constructeur, auquel la mise en scène 
de Pierre Sala, le décor de forêt d'Alain 
Batifoulier et le jeu tout de tact et 
de poésie des acteurs, gardent entier 
son charme étrange. 


LE BATEAU POUR LIPAIA 
à la Comédie 
des Champs-Élysées 

R est chirurgien soviétique. Les bu- 
reaux du parti ou ceux du ministère 
l'ont nommé directeur d'un hôpital, à 
Riga. I n'a pour seules distractions 
que les concerts donnés à la cathé- 
drale, jusqu'au jour où débarque une 
femme qui a le mème âge que iui la 
soixantaine, une ancienne actrice 
devenue caissière du Cirque de Moscou, 
et qui, en moins de trols nuits, fiche 
dans l'hôpital une pagaille noire. I la 
convoque : sous la plume d'Alexel 
Arbouzov, et par le talent d'Edwige 


RES 





Feuillère et de Guy Tréjean, volci que 
nous une pièce cousine de 
Tchékhov, où les croix des cimetières 
militaires ont remplacé les troncs d'ar- 
bre des cerisaies. 


L'EDEN CINÉMA 
au Théâtre d'Orsay 

La région minière du Nord de la 
France, dans les années 20 Une 
jeune femme est institutrice Elle a 
deux enfants ne fllle, un garçon. 
Elle ne joint pas les deux bouts. Elle 
demande un poste outre-mer. Elle 
part pour l'Indochine avec les deux 
enfants. La petite fille, c'est Margue- 
rite Duras. La mère ne parvient pas, 
là encore, à boucler les fins de mois : 
elle s'engage comme pianiste, pour 
accompagner les films muets dans 
un cinéma de Saigon, l’Eden. Débuts 
d'une enfance coloniale qui à été à 
l'origine de l'un des plus beaux textes 
de Marguerite Duras, qu'un grand 
public écoute chaque soir, Je cœur 
noué, dans un silence absol 


LES DAMES DU JEUDI 
au Studio des Champs-Élysées 
Elles sont trois, deux françaises et 
une russe. Elles étatent ensemble sur 
les bancs de l'école. Elles ont mainte- 
nant des cheveux gris et elles se 
retrouvent le jeudi chez le plus foldin- 
gue des trois, la russe, pour prendre 
le thé, Entre elles, derrière elles, 1] 
y 2 l'histoire, 1936, la guerre et l'occu- 
pation, puis l'après-guerre et par 
exemple ls mort de Staline. … y & 


au diable-vauvert désormais, il y a le 
départ pour un monde meflleur. Elles 
le voient venir en bavardant au petit 
bonheur. La première place de Loleh 
Bellon, dont ce sont les dernières 
représentations, aura ëté jouée à le 
perfection par Suzanne Flon, Françoise 
Lugagne, et Dominique Blanchar. 


DOIT-ON LE DIRE ? 

à l’Odéon 

Voici une pièce blen de saison, pour 
les fêtes de fin d'année, puisqu'elle est 
gaie. D'une gaieté gratulte, sans poids, 
qui repose sur l'éclatement comique 
de mots colorés et simples En vérité, 
blen cachée à l'intérieur de ce mer- 
veilleux jouet mécanique, {l y a l'ane- 
lyse profonde d'une douleur : la jalou- 
sie, Mais justement Eugène Labiche, 
sans pérorer, entreprend de traiter 
cette douleur par une thérapie radi- 
cale : celle du non-sens en liberté, 
celle des énormes idioties qui pro- 
voquent net le rire fou Costumes de 


français, 
cent le cirque dans un train d'enfer. 
On regardera, à La sortie, sur la cou- 
verture du programme, photographié 
par Nadar, l'étrange visage de diabé- 
tique mélancolique de Eekhiche — 
preuve que le don comique n'est pas 
une chose simple. 


PAS D’ORCHIDÉES 
POUR MISS BLANDISH 
à la Porte Saint-Martin 
Nouvel épisode du « mystère Hos- 
ein» : un roman sauvage de la Série 





UN FILM DE 


FActA cou Ram mere BDUES 
AERGTE CE 


noire, adapté par Frédéric Dard l'au- 
teur de san Antonio. Ure histoire de 
tueurs et de kidnappinz Résultat : 
un spectacle en demi-teînte, peu ba- 
vard, un peu comme un ‘im muet 
du temps de Murnau, de Feuillade, Ou 
plutôt ja mémoire d'un vieux für, 
proleté en plein air par des cinéastes 
ambulants. Et la mine de chien battu, 
mieux : de loup battu, d'Hossein, 
impose aux acteurs, excellents, un jeu 
somnambule. 








Variétés 





COLUCHE 
au Théâtre du Gymnase 

Les naïvetés proclamées, les mugis- 
sements, les digressions délirantes de 
Coluche, mime, clown, musicien D'une 
rencontre à l'autre, on retrouve expri- 
més les mi'le personnages des rues de 
notre temps, mais le style change, 
s'épure, 


RAYMOND DEVOS , 
au Théâtre Antoine 

Cet autre clown s'empare de notre 
univers, et de nous-mêmes, Pour nous 
faire rire de l'un et des autres Dans 
son monde à lai, le réel, l'imaginaire, 
le féerique, se rejoignent, et il ny à 
plus de frontière à l'absurde. 


BERNARD HALLER 
au Palais des Arts 


Un certain rire incertain, pro- 
pose Bernard Haller, Sa grande vir- 
tuosité se sert elle aussi de la comédie 
humaine, avec des instances de ten- 
dresse, de fraternité, puis tout à coup 
it devient cruel et terrifiant. C'est 
son meilleur spectacle. 


LES BRANQUIGNOLS 
aux Bouffes-Parisiens 


Pour Ze Petit-Flls du Cheik, la 
famille revient, sans Pierre Tornade, 
mais avec des nouveaux qui restent 
dans la tradition. La pièce est encore 
fraiche, tous les gags sont neufs. 


ALAIN SOUCHON 
à l'Élysée Montmartre 


Pour la deuxième fois, on a la 
chance de l'avoir pour les fêtes, pour 
des chansons de rèves sur fond de 
rives quotidiennes, des chansons dans 
pes que tout le monde aime. Voilà 

un personnage insolent et gentil qui 
devient un de nos meilleurs chan- 
urs. 


DJAMEL ALLAM 
au Palace 

J1 faut se réserver une fin d'après- 
midi prochain pour l'écouter. Il est 
algérien, et c'est en berbère, sa lan- 
gue maternelle, qu'il chante. I] parle 
de san pays, disent les traductions. 
Mais on avait déjà compris. 


PUBLICIS ÉLYSÉES - BOUL'MICH - PARAMOUNT MARIVAUX - CAPRI GRANDS BOULEVARDS 
PARAMOUNT MONTPARNASSE - PASSY - CONVENTION ST-CHARLES - PARAMOUNT GALANIE 


Périphérie : VILLAGE Nouily - PARAMOUNT ÉLYSÉES IT La Celle St-Cloud - PARAMOUNT Orly 
PARAMOUNT La Varenne - BUXY Boussy St-Antoine - C2L Versailles - U.G.C. Poissy - ARTEL Rosny 










= JACQUES TATI 








ZIZI JEANMAIRE 
à Bobino 
Une anthnlogie brillamment habillée 


| et menée de l2 carrière de Zizi Jean- 


maire, conçue par Roland Petit. On se 
promène de Mon truc en plumes, évi- 
demment, jusqu'à de nouveaux re- 
frains écrits par Guy Béart et Claude 


Nougsaro. 


LE CIRQUE DE CORÉE 
au Palais des Sports 

La longue tradition des Coréens dans 
Tart acrobatique et dans la voltige par 
le cirque de la République popu'aire 
démocratique de Corée. Les augustes 
eux-mêmes sont acrobatiques. dans un 
spectacle offert dans une étonnante 
harmonie. 








Pour les jeunes 





LA RAISON 
DU PLUS PETIT 
au Théâtre Présent 


Un inventaire poétique des langa- 
ges de théâtre, qui cerme en même 
temps le monde diificile de l'enfant 
égaré dans La ville et parmi les adul- 
tes, « sans rien jamais qui pèse ou 
pose ». 


BON VOYAGE 
M. QUICHOTTE 
à la Tanière 

Un excellent travail de clowns, par 
des jeunes comédiens du Gros-Calllou 
de Caen : démythification au second 
degré d'un couple célèbre, qui n'ète 
ren, au contraire, aux suggestions 
fondamenteles du texte de Cervantès. 


PETROUCHKA 
à Saint-Denis 
Le Petrouchka de Stravinski, récente 


un style peut-être un peu traditionnel 


LES LETTRES 
DE MON MOULIN 
à Vincennes 

Les marionnettes d'André Verdun, 
un des rares théâtres « constants » 
pour jeune public dans la région pa- 
risienne, s’Attachent à préserver la 
magie d'un texte qui, à tout instant, 
de l'univers réel, débouche dans le fan- 
tastique. 


LE PETIT PRINCE 
au Connétable 


Pour le seul plaisir de réentendre le 
texte injustement démodëé de Salnt- 
Exupéry. Mais depuis le spectacle 
présenté par Michael Meschke, avec 
une recréation théâtrale du texte. Le 
rôle du prince est tenu par un enfant. 


s POLITIQUE HEBDO 
D "Covid Coppertieté va se faire ue ::| 
ÉA nouvaila génération d'amis d'ontençe. 
+ CEXPRESS 
un théâtre conçu pour touchgr ss d 
9€ Fosnrrt da plus grand nambrer 
A. : TEMOIGNAGE CHRETÉN" 
S Sémirabte travail collesti(. -- 
M, LE QUOTIDIEN DE eanis F 
pA Un Parcours smuaux, drôle, condie et :, 
9 “uperbemont joué vers lenfancu” ; . 
x. « LE MONDE à 
À'vous pouvez amencr vos enfitis AS, 
seront raut37 





RE TPE ETES COR ONE RE vec eg EERes 


GRAND Fax Ro FSTVRTD DE SAN SERASTAN 





avec SYETLANA TOMA 
GRIGOR! GRIGORIOU 
ION CHKQURIA 


Musique de YEVGUENI DOGA arornex une: 
| L Images de SEAGUE VRONSKI 
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capes Des ‘cavaliers 












‘ACTION-DANSE 198 


| LES APOSTROPHES 
au Théâtre de l'Est parisien "Albert ra 


vaste paysage, 1] Chevauchée 
gacbère dine L Chabat, désordre et 
% Dimanche 25 décerabre, TP 1; 18 h. 48, 


LE MAGICIEN D'OZ 





* Vendredi 23 décambre, A2, 21 h. 30. 










aus dents, comme 









de Paul Féval 

NE à Rennes 6e converti ‘au cam 
Scblumpf, qui feront peut-être grincer Bretagne ue en re ee Se 
blanc, roman méconnu que Jean- À 

Decourt (réalisa! 

cambole) et Henri de Turenne ont 
choisi d'adapter pour la première série 
de fiction produite par FRS. Les 
forêts & sex- 


comme prété 
Strasbourg, mals la musique étour- 
dissante d'Offenbach ne cessera pour 
autaot d’enchanter, avec Anita Ter- 


de Robert Aésich 















= impériale qui 
Musique (sr 











31 dè 





L'ORATORIO DE NOËL 
aux Blancs-Manteaux 


ssme mx] Danse 
à voir l'écrhteau « Reliche » qui figure 


/ I: [te plupart des salles de concerts. GISELLE 
. “| Radio Franc chere è . 
Loire - Noël en musique en donnant & Notre. | à l'Opéra de Paris 













« Les Borgin >», vu par Bonnnffé. Jane Rhodes, Renée Auphan et Ré 
È Ro 
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% Mardi 27 décembre; FR 3, 20 h. 30. | 


NUIT AMÉRICAINE 
de François Truffaut 


Fa 


8 
‘& 


—— | 4, Partir du 30 éfemnbre, PR 
| Télévision 


PING-PONG : 
PARIS-NEW YORK 


LES BORGIA 
de 





S janvier). 
mission télévisée sur _FR3 le 
cembre. 








mantaire off, ou de quelque entredien 

L tüp spécialiste dont 

si brillant soit-ll, étemrags souvent, 
t&lespectateurs… Ping- 


Dame-des-Blancs-Manteaux trois des Au palais Garnier les fêtes de fin 
cantates de l'Oratorio de Noël de | d'année sont placées sous le signe de 
Bach, qui s'accorde si bien avec la fer- | 1a tradition avec la représentation de 
venr religieuse, mais aussi avec la jole | Gisele, ballet d’une belle simplicité de 
candide de ce tempe où chaque homme veabulaire, le plus représentatif 





os | de msn 
| ni MOEBIUS-DANSE 
- : | LOVRO VON MATAGIG au Théâtre d'Orsay 
° 77 {et l'Orchestre de Paris ; 
L Le 















Le l'ours ». s'appuie sur une composil 
ET Le charmant Concerto pour haut- | äu 







de sa vieillesse, tandis que la a 






2 
£ amis ; Han d'étonnant Lee ou'il aù une recherche esthétique, mais plutôt 
choisi pour commencer la Symphonie | un essai pour communiquer des érmo- 

—" { n° 82 de Haydn dite « symphonie de | tions. Le premier spectacle, Horizons, 
tion musicale 

groupe Vibrarock 

bois de Strauss est une œuvre très US Dé ndane ei MeeES Puce 
apaisée signée Patrick 
Sinfonistia de Janacek, écrite pour une | Vian (23, 26, 21 éente 1e 18 h 30). 






LE BOUCANIER 2m) 


RÉVEALONS - NOËL : 200 F © ST-SYLY, 300 F nt | 


ORCHESTRE : Les INES, programme de VARIÉTÉS, COTILLONS, | 
DANSE jusqu'à l’onbe 





vec. BIARRITZ : = (6) = U.G.C. DANTON (0) - 


MONTPARNASSE-BIENVENUE ‘ lAvant-Scen 





5 ral ° 
À On nu 9 





cinéme l'ecrpiie 0 
: 0 Sell mens TE 





Le céfèbre couple MARTIN à là guitare et MARION dans um répartnire da Negro- 
spirituals, Calypso st Jazz, Nicole DEVAULT (des USA) chemin des Blues 







 Aacie Hal Won Ale 1512 
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20H. DINER Sa 1ggr LA CANNE 

OR AUT À SUCRE 

ON ETS | 
ITALIEN | Re 


RÉVEILLONS 
GASTRONOMIQUES 


L- 3 nee” va 
; À erenvEgIsE 80 Fret ” 











CONTI TES 





PHILIPPE COLLIN - ELLE 





SAMI FREY - CHRISTINE MURILEO - MABIO GONZALEZ NICOLE JAMET 
e. [MICHEL AUMONT - MATRÉ SOUVEBBIE - SACQGES RISPAL - ALAINSALOMON — Lrsage JEAR-FÉANÇOIS ROBIN <Mnsique JEAN-PIERRE MAS 
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Vase forme de jaguar 
{art précolomblen) 





Expositions 


RUBENS ET SON SIÈCLE 

au Grand Palais et au Louvre 
Célébrant à son tour le quatre cen- 

tième anniversaire de la naissance de 





Disghilev, 


une présentation am! 

ment sophistiquée, on verra un nom- 

bre dé di ts : 

lettres, programmes, photograp ori- 
des étoiles 


Max Ernst, Laurens, On n’a que l'em-. | 


barres du choix, mails tous s’inclinent 
devant l'Orient métaphysique du Ros- 
signol. de Matisse et l'incroyable cor- 
tège d'ombres du Bat de Glorgio de 
‘Chirico: 


COURBET 
au Grand Palais 

Le géant de la peinture du dix-neu- 
es siècle, un Hercule au métier 





et celui du Midi à Saint-Paul-de- 
Vence, sans jamais quitter l'espace 
biblique. Une rêverie du grand âge, 
inépuisablement alimentée par les 
premiers émols de l'enfance. 
L'ARCHITECTURE 


DE NANCY EN 1900 
à l’Hôtel de Sully 


Industrielle, 

Mais le nouveau sfyle nancéien ne: 
ressemble pas à Ses équivalents de 
. Paris, Vienne. ou 
Barcelone, Réunissant architectes, 
.Peintres, sculpteurs et artisans, fl 


s'inscrit dans la lignée de la flam- 


boyance gothique de l'ancienne € cité 
des Ducs ». Pme 


au Musée d’art moderne k 
de la Ville de Paris ; 
L'œuvre de Morellet depuis vingt 
‘ans : un art pas comme les 
autres, avec ses ramifications dans 
l'art conceptuel et l’art minimaliste. 
Production tantôt sévère, tantôt 
exubérante, elle se suffit ici de quel- 
ques traits « tracés au hasard » et 


méme au hasard Dans de 
Morellet, celui-ci fait blen les choses... 


TROIS VILLES, 

TROIS COLLECTIONS... 

au Centre Georges-Pompidou 
a DR de provincialfsme dans 


collections 
contemporain qu'elles montrent au 


FERNANDE DEPAS, 
21 rue de Miromesnil 
| TABLEAUX DE MAITRES AL:r0e des Tourne, TOUOE PALIA 
PETITS TABLEAUX pour CADEAUX PAR 
| < Les Papyrus > 
Galerie Jacob 
28, rue Jacob (81 d'ADAM HENEIN 
Exposition prolongée 





la Caverne de 





.et intelligente, qui 


EBs 


Hi 
SFA 


GALERIE BRIGITTE SRERADÉ 


jusqu'au 20 janvier 
Ouvert tous Les Jours 
&@uLEe%h 






Gentre Pompidou s'accorde à merveille 
avec l'architecture du musée. Les œu- 


dés quinze 
garde a atteint les premiers musées 
de province... 


ESTAMPES JAPONAISES 
BOUDDHIQUES 


au musée Cernuschi 


tion, par son 
âge eb son contenu spirituel, mails 
la longue 


Une exposition à la fois très jolie 
pénètre vraiment 

dans son sujet : lilustration de la 
vie de cour dans le Japon du seizième 
Grâce à un le ensem- 


HE 
mess 
ju 
nl 
hp 
hél 


È 
Ë 
$ 
8 
E 


s'exprime 

érotiques et souvent 

ment ornées de 

les œuvres, bien et bien ‘pré- 


quelque deux 


plelnes, 
cents dessins nobles, charmants, pé- : 








GALERIE DENISE RENÉ 
113, me Saint-Martin (Besshours) - 271-1951 


éantesques, inattendus, passionnants, 
de grande classe, qui forment malgré 
toub un ensemble homogène: il ré- 
pond à un goût, Pour donner une idée 
de ce ani s'est accumulé dans les 
porte-feuilles royaux, de ‘ qui s'est 
trouvé à un moment ou à un autre 
sur La table du roi, on y a associé des 
exemplaires de manuserits enluminés, 


l'art et de la science avant l'Encyclo- 
pédie. Tout l'horizon culturel de l'épo- 
que y est déployé, à travers une 
exposition fort brillani 


te et remarqua- 
blement présentée. 


IMOGEN CUNNINGHAM 
au Centre culturel américain 


pecter 
elle nous invite aux plaisirs 


TENDANCES ACTUELLES 
DE LA PHOTOGRAPHIE 
EN FRANCE 
à l'ARC 

Michel Nuridsany, critique de photo 
du Figaro, a rassemblé les travaux de 














CAVEAU 
DE LA MONTAGNE 


‘* 13, rue Descartes (5e). TéL : 0832-82-39, 








Galerie Ia Serrure 


40, rue Saint-Honoré - Paris (ler) - 23-50-75 


CAPINERI 





. Clarke joue au club avec Jimmy Gour- 
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seurs, les Américains de passage, les 
musiciens résidant à Paris et tous ceux 
qui aiment la musique conçue ek variée 
sur place (Jusqu'au 81 décembre). 

k 56, rue Galande (5e). TEL : 03-00-79, 


LE PETIT JOURNAL 


Un grand bistrot-restaurant, face au 
jardin du £uxembourg, chaque 
jour change de programme 

l'esprit du « dixieland » et de la « main- 
stream music », reçoit François Vion- 
net (le 36 décembre), les Petits Para- 
deurs de la rue du Canal (le 27 décem- 
bre), Charquet (le 28 décembre), les 
New Farmers (le 29 décembre), le 
Jazzolog (e 30 décembre). 


"* 71, boulevard Saint-Michel (5). TEL : 
326-28-50. 


NOUVEAU CARRÉ 
SILVIA MONFORT 


Au Nouveau Carré, Silvia Monfort, 
à partir de 22 heures, nuit de Noël, 
avec du jazz, du blues, du gospel, dans 
la pure tradition afro-américaine. Au 
programme, Memphis Slim, Jerome 
van Jones, Johnny 
prodige de l'harmonica « Sugar Blues, 
récemment découvert à Paris lors du 
concert de Luther Allison. 


X TÉL : 2717-50-77. 


Edna et le jeune 


THÉATRE 


DE LA PÉNICHE 
Situé sur le canal Saint-Martin, le 
Théâtre de la Péniche est on Heu très 


Battle 78» avec le trompettiste cubain 
Sonny Grey et Manfred Schoof, entre 
autres. Enfin, le plus génial des trom. 
pettistes «funk», Woody Shaw et s07 


X TE : 900-73-72. 


CLUB SAINT-GERMAIN 
BILBOQUET 

Tout frais revenu d'un séminaire 
qu'il a suivi aux Etats-Unis, Kenny 


ley et l'organiste Lou Bennett, alors 
qu'au restaurant on peut entendre le 
trio du pianiste Mare Hemmler, Tous 
les Jours, jusqu'à la fin du mois 
Géveïllon du Nouvel An compris, bien 
sûr), sauf le 24 décembre, 


13, rue San : 
re. t-Benoit (S%). TEL : 


GALERIE GRAZIANI 


LIL rue d'Anti 06400 CANNES 
Téléphone ? 80-07-08 


30 ans de peintures 
Du 21 déc. 1977 an 14 janvier 1978 





e e 
Un livre d'art pas 

comme les autres : 
Un des chefs-d'œuvre 














UOTE Ù = Huiles et aquarelles : 

D FC AUTO = Sn ee 

AE nt GALERIE CLAUDE-JORY Jérôme 

à = bruno flament LE JAEDIN 

Porcelaines FES 

de Vincennes DENISE RENE RIVE GAUCHE | peintures DELICES 

DOTE TRE EPL E) 196. boutavard SaintGermoin — 222-7757 ‘ Jusqu'au 5 jenvier 1978 reproduit 

ET | GRANDEUR 
NATURE 

de Rubens LIBRA RIE OSLIQUE : 

Ou L El GRAPHIQUES FT MULTIPLES ‘ S:Hie de PR PU, PAR (49 en 66 double sde 


etun texte passionnant 
de J.-P. JOUFFROY. 


Editions Hier et Demain 
chez votre libraire, : 


TITI PARANT 


Albers, Agam, Mox Bill, Cruz-Dier, Damian, Gorin, 
Herbin, Indiana, Le Parc, Morellet, 
Schoffer, Soto, Vasarely - 





LES HORLOGES D'AMOUR 
Jusqu'au 10 janvier 1978 | e 
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Re 
FESTIVAL A su 


4 ; - che 
Lo plupart des musées notons: © FRANÇOIS RELLET. denses, DESSmN 7 petits xmats =: - AUXERRE Le fen, l'art ef l'artisan. 
Jeront” formés le dimenche 25 de d'art ere la Ville de Paris Adam, Araal Surf Comeille, Cueco, Lans do Corne d'Eau à Place K E CAMION 16h,20h 
“embre (lire en page 12). ro ci-demnis). Jusqu'à (in janvier. ete, — Le Dessin, 43, rue Es cu cos Coche-d'Eau J' mars 1978. on (f] or S 
CENTRE ÉRAUBOURG NAT BERQMAN — Mass Verout Gn-12-59). Same BESANÇON. Zoum 
s., Entrée principale rue Saint-Martin (voir ci-dessus). JurQu'an 16 janvier. AU-DELA DE L'IMAGE : Rertholli 
554277-12-38), — Informations télépho- . PEINTRES CUBAINS CONTEMPO- poumerter, S. Delau Droles 
NET LCTETS " HAINS. — Munée d'art moderne da  Poeajess tete a tripes 
Seu£ mardi, de 12 à. à 2 b Vile de Paris (volr cl-emus). Etenatoasle ds boulet de 
L 24 décembre, de 10 R. à Sequ'eu 15 janvier. En ue 
ie. dimanche 25, do 15h. 4 22h JEAVAUX PARIS 77 Dir joures POUR Gre-0i-Ê1). Jasqu' 
ÆSEntrée Libre le dimanche.) artistes parisions, — SA 2 nù Mur ie 
TROIS VILLES - TROIS COLLEC. 668 d'art moderne de la Ville de PAUL, COLIN, — Galeris de Luoin, 
TONS : ; Saint-Etienne, Grenoble et Paris, (rot den). Jusqu'au 8, rue Plerre-Lescot Sauf dimanche, 
Galeries contempo- 2 Janvier. : de HD. 819. 30. Jusqu'au 20 jan- 
fl N sie eee ions PEN PRaNeR se ACCRA ULERRS COUETIN em 
ANDRE EXETESZ. Photographles. ; ne Gui ; nr 
ke PRNNEULES MAREY  (1830- He te érdems)e JUN | ‘figues odernes, 41, 109 $ 
5% 0DD. La PhOEOERpUS dm mouve * De CAFE-CONCERT. — 1870191 = 5-8. Samira À Jan nt CMD 
‘vent, Jusqu'au L tothè * DAMIAN: trois peintures REUX. Pierre ar. 
a se bque du Mosée. ‘ QDANTAN: Gone que PE Focirten. Fénavalie 
.de is ratée fine. Jun Jusqu'au 31 dé- 


GRENOBLE. Bandes dessinées — 
















nos Baxter 165,22» 























| ACTION ÉCOLE 5° {v-o.) - ACTION CHRISTINE € wo) | 
HOLLYWOOD BOULEVARD 7 (vf) 


















. Arteurlial, 9, avenue Matignon {255 Musée, place de Verdun. Jusqu'au 
LA VILLE BF L'ENFANT (tre JOUETS AMERICAINS DE LA . Jüequ'au 31 décembre, 2 Janvier, 
yaiêtue étage. Entrée < 8 P (rebuito PTPLE ENFANCE + 1251 TS, RE te Deus (LE CREUSOT, La, représentation 







sour les Moins de dix-huit ans). Musée des arts décoratifs { ad JEAN-MICHRL 

Lueu'en 13 février. Sen. Sauf merig a 10 DS 12 Re 12h re en US dé Tue 
: LES MAINS BEGARDENT. Exposi- Jusqu'eu 1 baye (326-594). Jusqu'au 

Te de l'atelier des enfants Entrée VIer, début janvier. 


Jusqu' PHOTOLIFROGRAPHIE 5 ,YICI0R EOULME. Ed Csuans 3 
É ÉANDE DESSDMRE Et VIE QUO- co Baÿ, Folon, lasers Monne, 6 ete. — 25, rue de Era eBe-S1ADe us 
MDIENNE. Jusqu'au 30 janvier. Musés des arts décoratifs (voir el- qu'au 8 janvier. 
Cm ÉONTAGNE ET SPORTS D'AI- demus) Entrés bre JRmuan ALAIN LEMOSSE. — Galerts Bau- 
SR ER. Jusqu'au 20 février, 15 Janvier. doin Lebane 36. rue des. Archives 
Bibliothèque ROBERT ET SONIA DELAUNAY.. (2172-09-10), Jusqu'au 21 Jenvier. . 


( 
Recherches graphiques. — Biblio- 
Re SIX PHOTOGRAPHES EN QUÊTE thèque nationale, 58, rue de Riche 


Peintures. 
2 IE. ps, Doisneau, lerl Maeght, 13, rue de’ Téhéran 
rare, Lattie, Le Querrte, Balmond jeu Calle DR Rp. Tous (ein. — Aquarales, — 
Hiyvon. Jusqu'au 27 févr! 6 F. Jusqu' 29 ‘janvier Maeghx, tue Trelhard. ragnee 
VILLE EN IMAGES. Jusqu'au 16 ‘ BRAŸER, tnquante “ans d'art © ie 
anvier. granbique. — Bibliothäque nationnlp . RAYMOND ) MASON: Sculptures et 
+: Cvolr ci-dessus). Entrée : # F. Jus- dessinx, — Claude-Bernard, 
& LE MUSÉE SENTIMENTAL ET LA qu'au 15 janvier. - 7-89, re des bau-ArE 1328-87-07). 
30OUTIQUE ABERRANTE, de Daniel PORTA, pl CONNUS DE Jusqu'au 25 Janvier. 
thique natlonale. Galerie de Louvois, nt Queue Fe Bouakies 2 168 
4 Lo da Louvois, Jusqu'au 16 Jah+ Bonnparte (U33-50-00). Jusqu'au 
décembre. 


ARCHITECTURE 1! _ action culturel 
LANGE Moins BERNARD PAGES. — Galerie G. s+ (5-1). Jusqu'au 


an travail 
nn Ÿ 





















Hôtel de Sully, 62, rus Saint-Anto! 






‘Un prodigieux roman d'action. ” 

















887: 4). Si ‘pützer, 38, rue des Blanca-Manteaux 6 F 4 Û 
{s 9h Jamuran, 29 Jenvies de 10 b. “| (278-74-99). Junqu'au 14 janvier. MARCG-EN-BAROUL, L'Egypée deu : k Noëlle Lorlot (L'EXPRESS) 
IMAGEBIS PARISIENNE : XVI=  PRRARDM Govres inédites — PHarsons — d'art û s 
D XXe SIECLES. Hôtel de Lamoi- alerte Lutétia, 45. cu Vivienne iron (78-20-32. Jusqu'au B jan- : a Ve ivre étonnant parce qu'il so éitue 
LE SIECLE DE RUBENS, dans les Enoo, 34, rue Favée (2772-10-18), Su? 11-07). Jusqu'au 13 Janvier, À contre-16gonde.”" : j 
:llections publiques françalses. — dimanche, de 14 h. & 18 h. Entrén S eunoE Se Reno =. ARE Le monde étrusque | Ji Vseques Sioler (LE MONDE) }' 
Frand Palais, entrée £lsenhower Ubre. Jusqu'au 30 décembre, Fi IR je MoséeBorely (2-80 Sunguau) ps ©  ENpn monts sex Édiions OLIVIER ORBAN î 
voir c-dmsus), Jotquan 13 mars. LA GUSBRE ÉT. L'ENFANT. Galeris pu (assis Tue ue 15: le _ Eurmerec Galerie A: LL L 
zeadant tou: l'expoal- Musée des UxX gu8rres MOn! Cossonai u: Su nor, boulevard Onfroy t-2 re 
D projection de films eur &ubans, hôtel des Invalides, cour Ge, 31 décembre. Jusqu'à fln décembre. 

































sis 404 corridor de Valenciennes. Sauf : RONALD SÉARLE. Lithographies MENERBES. Maongnin, Geastns, 
CELAINES DE VINCENNES. de 10 à. à 17 h.: dimanche, 1975-1977. —— Onlerie Carmen-Cassé, aquarelles. Calurie Cance Menguin : 5 
Sue SLes de Sêvres! — Grand à n be Entrée : 4 eue RE Re a ‘run, Muiber (2718-43-14). Jusqu'au (72-81-81). Jusqu'au 15 janvier. ; PUBLICIS HICNÈN vË 5 PURLICIS ÉLYSinS NE 
>slais, entrée Clemenceau A rotE cl anvier, METZ. _Baraine. Tapisseriez MA À 0. - PARAMO! 
SR NE Du AOL av. RSS CONTRE OR, SOTIADES,— One de nes Nr eo NRA | | ODÉON wa: PARAMOUNT OPÉRA v£ = PARAMOUNT MONT. 
essins, Ai (261-1400). Sauf dm. et lundi de (25-697). Jusqu'au 30 décembre. 15 Janvier. : PARNASSE vf. - PARAMOUNT ORLÉANS v.f. - PARAMOUNT 


RS, 
des Téleres ERA): 131 à 20 b. Entrée Ütre. Jusqu'au | JOSEK SUDER. —- Galerie Gilles É GOBELINS v.f_- PARAMOUNT MAILLOT v.f. - CYRANO Versailles v.f. 


“sauf mardi, de 10 à à 20 31 Re. 
























d ple-de 24, rue Beaubourg 
…. nn En act ons R'DE La ag Panique de Il ne s'agit pas d'une comédie musicale, mais d'une comédie 
RS ga PRES De RIRE on Sub les HUM Galerie Arunsl, D. Menus Mat dramatique, pleine d'humour et d'amour où la musique est 


Ve Halte-Châ- des . Ponchetten, quni des Etats- 
entrée Jaujard (260- telet du RER (le forum). entrée És BRU SU 31 décembre. Unis (88-53-18). fn 7 
: He Fe ratlon Les ra Fuge deovier. | yen soufien et un 

































Z 930 set ml, de DE AS à pale mauon le Male," DOMINIQUE MIOLAT. — Galerle Tarots € om onde L 
tré : 7 F.; le dimanche : UETS FABRIQUES -Templon, 80, rue Beaubourg entier. Villa Arson, 20, avenue : : | 
3F Suaes 2 jénvier. “ENFANTS D'AFRIQUE ET D'A- (2#7-M10. Fanqu'en "31 Gloembre “Hégesrd (G1-30-00). Jusqu'en : Robert Chazal / FRANCESOIR 
LE DIE SIECLE FLa- LEURS, — Intiit natooni de SROMO eme = Gline vies, 
MAND AU LOUVRE Elstoire, des qe) pi ue, 29, rûe d'Uim AA REM OS SenPinrs, QT Gnaro * “LOBLRANS, Les n es de Ta 
sntrés porte Jaujard (voir cl-desmus). am. ours fériés, de 9 h. Jusqu'au ÿ janvier, . _ Let UE fouilles 
Entente SP paie L dimanche à, ne Fe Eten CRE G"ANDER RORST, — Le Care, ju Pa © Tor Cab, Jusqu'en 20 de 
k TE DE e Ô Arts (633 
DESCENTE DE CROIX. Groupe LE VFTRAIL. Art et technique, — “-14). Jusqu'au 7 Janvier. Le intra de “ae ta Tv Ar tee Tes 
4e 10 ttes du cruxime mo Pal Palaig de 12 er ee FT OCDEMAR WIN a CKLER. — Gale no la 
usée = Frantlin Boomrelt (59 18-EN. enr ne ee Len 
“ad ne de cd). Pasau au à mp Janet de 10 Dh 18 à Feu : . Sais” ar GIE E), Junqu'eu 1e Janc Se, $0 décembre. ‘a 
PET PRECOLOMBIEN DE PA- ROGER EXCORFON. — Musée. . 
NAMA €r DE COSTA-RICA. — LE postal, M, boulevard de Vaugirard EN BANLIEUE 








YEROU PRECOLOMBIEN, DE CHAa- Du 17 au 27 décembre (fermé le 
TIN AUX INCAS. ft 25 décembre). AÉBSTIONT. CT mu Biondal des- 


a oi or = 
CENTRES CULTURELS Do Pan EU TES. enr 


J. 
18 h Entrée : 8 PF; le samedi : # 
F. Jusqu'au 12 février. ue MAGNUS, Pelutures et aqua- Douard (084-38-68). énqu'at ‘au 6 jan: 
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TAISES : LES. Les jyndi au vendredi}, ds 12 h. à 18: vocation de son Lirioire, — rlonnette. — Maison des arts et 

re er etes sam. et dim., de 14 h. à 19 h En- culturel placs des Mart; loisirs. Tous ls J0ure (sauf 1e 25 dé- . È © 

= Snar Vans FE 12 5 10 D, trée libre. Jusqu'au 30 décembre. veaubriant (957-14-32). Sauf lundi Cembre), de 15 b. à 19 h. Jusqu'au Ÿ 
}: ren à pe L BIRGIT SKIOLD. Peintures, &ra- de 14.haures à 19 heures. Jusqu'au 16 Jfenvier. 

: n,50 En Juqu'ad vures, photographies — Centre ge # décembre. . “SENS. 8 ! 

: SUL ue — Musée d'art mo. Mel suédois (voir ci-dessus). Jus  CORBEIL-BSSONNES. Edouard ga. Tonneler, 2 

: LE Paris, TOR PASSER. Le mont pignon : peintures a156e-971s. — Ver Sum, ev Gin, de 1] B. à 10 E. 

s k Le le va de Cantre culturel Pablo-Neruda, 22, rus Du 23'au #1 décembre, tous les jours, 

mardi, de ê mi fenétre — PIERRE GUIMOND. Mrcel-Cachin, Jusqu'au 7 Janvier. Fo IL Ne à 15 Le 

Entrée : S Fr; gratuite le PROtOmOn Cages, = EDITIONS D'ART NEMOURS. L'art précolombien 

: Re ET den &T EDITIONS ILLOSTREES, — en amanateur, Jen Eapérs. — Ché- 

ne F a SUIeEa con, 5 \rous Ce. tenu-mnnée, Sauf maïdi. Sem: dim. de L 

Jours de ie B L% ta Jasqu' M © sde 10 b. $ 12 Ed de A L Jr Junqu'au 22 Janvier. Images de Noël. 

10 ns u u D. à 17 à 00 Jusqu'au 91 Géceme or alsacien. Jusqu'aa 5 février. 


CIRQUE. BATELEURS, ATTRAC- 
TIONS. Aftictes originales de l'épo- ie 
SES LINGOEN Vo Re ne corne metres | “ELYSÉES CINEMA vo REX VE CIREMONDE OPERA r BIENVENUE MONTPARNASSE vr 
ST LAZARE PASQUIER -MPERuAL | EmeM 65 dimanche, de 10 8 Sn a on Rares nnoenes MISTRAL 4 G CONVENTION ST-CHARLES vr UGC GARE DE LYON vr UGG GOBELINS vr 


-20 à. Jusqu'au #1 janvier. (Fermé 8 
UT RORMANDIE Vaucresson du a Geabes re Joverr us & la découverte : ie : 3 MURAT vF 3 SECRETAN vr UGC DANTON vo 
— MJC Les Hauts .de Bañepbie, -- PONTOISE Cents vues doptique | 

43, rue du porrege Cie et coriosités 5: De l'anamorphose à 


: Quatre acteurs | [SF TIERRS A TE 































































+ ,e 5 LES BALLETS RUSSES he *ennuie se C ond ss 
TT :prodigieux... are EF Re RPC USE on Rs en d 
- Le chef-d'œuvre | | nie ent Le HSE ER Fe sets | 
VICLEPARISIS. pa- 
Li bus dont SR RR PR pu 
“fout Paris parle. | | Eee ee em momo” 
: Janvier. ANGOULEME. . 


interuatiomaie de {a gra: 
pres "sé jpontopal Jusqu'en 15 février 
FEMMES. G MES, TÉETES, ARLES, Mauessier. — Molson Pa- 
MÉSIQUES. SACFIONS. — Galeris bIo Nerudz 66, rue du 9-Septembrs 
NEA. 2, rue du our (0e 19-58) (96-58-76). . mn 
Sauf dimanche et lundi de 15 h. à 
19 b. 30 Jusqu'au 14 janvier. - 
3470N DU RES SOLE | - a MOIS SEUL À PARIS 
Galerje Janatts-Ontier, 26, place des 
Vosges, Saut dimanche et lundi. de STUDIO SAINT-SÉVERIN 
14 h à 19 b. Jusqu'au 15 janvier. 
SUZANNE 


AU 
0 

deviez, Pravis-Shiro, etc. — Galerie U r 
l'Œil-de-Bœuf, 58 rue Quincampolx , t 
(278-36-66) Sauf samedi et dimanche. 
de 14 b. à 19 b. Jusqu'au 13 janvier 

BAERES. Poème d'André Frénaud, 
fastré par Geneviève Asse, — Eui- 


Se) MANN 


LUN CASE ser Este) e|e (ES 









"COURS APRÈS MOI SHERIF” 
SALLY FIELD JERRY REED « JACKIE GLEASON. 


U — Centre turel suédols, vler: lustrie. : i M 
ESTAMPES BOUDDEIQUES JAPO_ TL, eue Payemte CMIT7M, DU | CHELLES, L'arhésiogie à cnenes, | SOCRAUX, Les chemins de 1x ma. du 






ns 








en 


Scénario de JAMES LEE BARRETT'e: CHARLES SHYER & ALAN MANDEL. . LE ns 


-. D'oprés soir de. HAL NEEDHAM 8 ROBERT L LEVY Musique de BILL JUSTIS a JERRY REED 


LES PRÉCIEUSES RIDICULES - de, Mot Pac A NE DM PR ER 


DEUX VERSIONS 
Ass en scène de Jacques Ballon 


THÉATRE MOU FFETARD' 





| 
| 
i 
| 
Es 























'elichi THUR! 90-00! : Ricardo : 22 h, 15 : Deux Hommes 
1. D. so, THEATRE DES 400 COUPS 13% et | 
sont Hu ENEntre “parenthèses ) Fr: 2 D. QE. a ; 15 à ét 39-69) (DJ, 2 20h er a El FE) ce 4 h.: Nuit bréslieons 
hi ES ville dont lo prince Est ler à 2 L SAM nes rALAS pes Ars, -80m a 
35-02] 5 !, ee 
Les salles subuentionnées MICHEL as D. 21h. mat dia pas MS ar mn RO Se 
a —— 






























22 Décembre, 20 h 30 































































les Vignes du seleneur. n1 h : Valérie Ballet :" 
Petit T.E.P. EE (D). 20 b. 43: Tueur sans gagts (D) 
ete PICHODIERE (742-58-88) (D. soir. J, is Wetterwald. 
BOCCHERINI OPERA (0735-95-26), Les 21 et 22, À  j,), 20 1 30. LS dim. A 15 et THEATRE 517 (B3d-23-31) (D. soir, re Di Ro TaTé- 30-50) ma. 
Li It de garda à Madrid 19 h. 50 : la Belle au bols dor- ‘gb. 39 : Pauvre Assass L), 20 b. 20, mat, dim 8 15 : Du doc au dos: 22h 20: 
ne nuit de garda à ri ment; le 23, & 18 b. : les Wal. MONSPARNABSE RE es-20), 21h. la Ménagerle de verre. ESS i 
CORELLI gra lea ER 1% 271 et 2%, à pat dim. à 5: Trois Lite pour TRISTAN-BERSARD JFe-e-0 D: Le PLATEAU (11-71-00) D. u 
Cancer e COMEDIE - FéARÇaiSe tee-10-20), ÉFETARD (336-0297) (D. sol, et Î8 b. : Ovni noi qui mal y 20 b. 30: Rosine Favey; # 
w0 f 
pour uné nuit da Noël les 24, 25 et 2. 2 b 90; le 46, LL), 20 h. 20, met. dm. à 15 D : pense. Green et Lejeune. Fe 
PERGOLÈSE à 14 b. 30 : les Acteurs dé bonne  jes Précieuses ridicules. TROGLODYTE (22-93-50, Jet V. LE SELENITE Le 0 Lt 
Concertino n° 2 fl on me De à pas UE MUTUALITE (3239-12-99), le 21, à à 2 au : d'arin CARLA à Mer. à copie ue a (VOIsOnS à 
X s les œ 19 h : Théâtre antllials, FOLOR! r e 
20 b. 30, 18 25 À 14 b 30 : Le'roi UVEAUTE 52 J. D. VARIETES (33-09-92), 20h 30 mat. 24h.: les Éaesozon LA: 
se meurt; les 24 où 26, à 14 h. 30 : Nocr Lr), 21 AP 1. 5 cm à 15 h. : Féfé de Broadway. les Bonnes; 53 D 50: Mesumi 
l'avare; le 21 à 14 h. 30, le 23 à et 18 à. 3 : Apprends-moL Céline. fés-théà s 
29 b. 30 : l'Impromptu de Ver. œuyREe (#71-42-52) (D. soir), 1h. Les cafés-théâtres LE SPLENDID {587-: 35-80) D. L), 
ere STD jen 21, 22, mt die #15be sh :ls AUREC PIS (SA 35) (D et le 24). DE €: Pros sur le scieur à 
2 6 M'A 20 h. 30 : Ballet-thén- m à Euedété  Crutores 
_AR-59), L 5 les 21, 22 À Ne: Youth #3 RE 15: Seule 
tre Joseph Russtlo. — Sale Gé OMSAT US EE Cinème  anila boite Ulorencs Hrunod. LA VIEILLE GRILLE [07-60-59 @), 
as gere 2 5 5 TU Dam Metlos àl8b M AU COUPE-CHOU (212-0-T9 (D), 30: Rictusi 1 LL 4 
DEON MS Ten D, cr L), Harold et Maude: KAAME M og nm: Neo Cid 7: 22 Dei des à 11 0 À. 45: 9. Anto: 
o! | ji: Dà . je offerte. — IT {J. D. soir, les Frères envemis; (D, L), mo; 23h: JC. Abndle. 
met dim, nina [a Ve en DU pet Len Pie Héctae dé Gonié LA VEUVE PICHARD (27-97-05) 
ER 6. 30 : Alvert Nobbs: le 2 à sonne {0.. LL). 20 h 30: Renaud; 2h; 
ODEON (3225-70-32) (L.), à : K271-42-51) le Secret di 


PETIT ! Le le Zonga. 
18 h 30 : le Naufrage; les 57 et 20 50 : les Libertés de La Fan. BLANCS PRES Ja m'ess- TOUT A LA JOIE (32-67-06) (D. 


















PETIT TÆP. (636-70-09), le 22 à Princesse de 







28, à 21 h. 30 : le Visage d'Achtar. D.) k. L). 20 h. 30: Je vote mt: 
FT EP. (638-79-09) MIS-ROYAL, He-8r2s) 20h. 40. use; 2 D. 45: Au niveon du .). 30: de pour ; 
[LI ON FL 0 à le Tragique Eltôue ni de à SE in Cae ut chou 2 D 19e Les Autruches 2h 30: Noublle pas que tu 
: d'Hamiet, de Danemark; folles. LA BRÉTONNERIE (52-24-81) ID, m'aimes. 
le 22, à 20 b. : Pllms * Adoption : PARIS-NORD (28-43-42) (LU). 1.) 20 b 30 et 22 h. 18: Dislo- a _ 
Trois femmes. 20 h. 30, mat. dim. à 15 h. : la ades. " & Dans la région parisienne 
nn 


Clèves. AR H 
20 b. 30 : Orchestre à cordes LA PENICHE (205-40-39) (D.), 20 b. 15 : Douby ; 21 h. 45 : Popek; 








MAR) ENT Ju ubols (Bocc: pora) 2h: 2 à 30 : Deux Sulsses au-dessus BOULOGNE - BILLANCOURT TBE. 

URLRE = MNT LaZaRe Pas. | | Blues Cejun de Louisiane Hat, rs Lo ee ee SO 2e 50 Je PHCHOpOnPs ; de tout soupcon. “805-80-44) (D. sole, L.), 20 h, 90, 

QUIER - MONTPARNASSE PATHE accordéon - washboard-plano CENTRE FOMPIDOU UE PLAISANCE (320-0D-06) (D.), 20 h. 45: CAFE DE La GARE tree Sn) LD: mat. dm. à 15 h. 30 : Et la fête : 
RUNPREER E SUSAUEE Phligsophio QE mate pe PURES), V. et 5. à (D. 1,2 1 Une Pieyable CRETEU, Mason des Aria A-Mal. 











raux (909-94-50). Le 20, à 2h %:. 
RE 1422-75-93) le Gardien es 27, à 20 bh, 30 








b. 30 : Comme 1] vous plaira Mascara 
POCHE - MONTPARNASSE  (548- ciMriere PREMIER 


















ici, et le 25 le Matriar- la Servante tresse et l'Occasion 
_Les salles municivales Sn (D) A cam 8 DE GE DE er lime Sr  fele le lurron. — 
PORTE-SAINT-MARTIN (6007-37-53) Parede (3. Bols). CHAMPIGNY, Théâtre (880-0828). le 
CHATELET (2353-40-00) (D, L}) (D. soir), 4 h. mat. dimi à 15h. COUR DES MIRACLES (548-85-60) 23, à 21 b. : De cape et d' Fc s 
20 kb 30; mat. sam, 14 h. 30: et 18h. : Pas d'orchidées pour miss (D. 20 b. 30: Imago: 22 h.: Fro- ENGBIEN, Théâtre dû Casino (585- ° 
dir, 14 D. 5 &t 18 b. 30 : Volga. Blendish. mage où Dessert; 23 h. 30: Ma- ua le 4 20 b. 30 : Le Scé- 
NOUVEAU CARRE (2717-88-40) (D. RECAMIER (5418-63-81), 20 b. 39 : Hanne Sergent (les feu. ven,  narlo. Fi ci ne 
L), 20 D. 30 : Macbeth; (L), Bernani deruière le 23). sam), D. L ENNEVILLIERS, Théâtre muni- 
19h 90 : Clraue Oruss à l'an” SAME GEORGES (7-64 (I. D. DPIX-HEURES (G05-07-89) C de Sapal G-26-30), les 22 et 23 à 
cienne ; le “ei à 20 b. : En atten- soir), 20 h. 3%, mat. dim. à 15 h: A nous deux J'arrlvernl bien à 20 b. : les Burgraves (dernières). 
dant minuit : Raymond Queneau ; et 18 E 30 : Topars étre de gauche. mis-OR ANG. salle R.-Desnos (906- : 
Memphis Bla. STUDIO DES ERA MPS-ELYSEES 20 h. 15 : les Jumelles 2). le 24, & 21 h : Marc Ogeret. 
THEATRE DE LA VILLE (2-1l- ‘(723-35-10) (D. soir, E.), 21h. mat, LÉ FANAL (2353-81-17), 18 h 30 : SANT DENTS. Théltre a FES 
%), les 23, 27 et 28, à 20 b. 80 : G2-35-10; (D. soir, Le), 21 D. mat. Béatrice Arnac; (D.), 20 H 45 : (43-00-59), las 22, 25, à 20 b. 

























le Président; 23 b. 15: Tchouk et le 27, à 19 b. 30 : Pelnes de 





la Mante laire : les 2 et 
4. €  prblique: réétie DÉDOAR guenron qi, Toue Noigh (musique de Cœur d'und hate anglalso: Îe 







(D, LD) 18 & 30 : Compagnie ‘ 20 b. 45 : Byivie Joly. mime). hi Tango, tango. 
Pbluppe Gen - LA MAMA DU MARAIS (T-ON-S1) VERSAILLES, TÉ8ére Montanser . 
louez vos places ppe Genty. TRRARRE, RESTE UART OS ‘(L). 20 EL 30: Modome Nana (1950-71-18), le 24, à 21 he: le Ma 










! : 21 IL 30: Il était ia Belgique. une de test; le 27, à 21 h. : les Mons- . 
L Fe ul Fais : 5 (D), A b. : Elle, elle et fols : 22 b 30: le Péplum en folle. tres sacrés. - 
es aufres salles TRE DR: PASSE çera-20-49) LA MURISSERTE DE BANANES (508. VINCENNES, Théâtre DSorano - 
PE TT 2e CD. aokr, Lu), 21 he nat, sam, 6 11-67 (D. L), 18 b. 30: Girasol (3174-73-74), leg 21 2et 29, Ah: :: 
AIR LIBRE 22-70-78) Œ 20 He. 30. dim à 15 h. : Vive Henri IV. (groupe brésilien) ; 20 b. 50: Teca Blanche Allcata (d rnières). 
mat. dim à 1 


be ti ei Variétés __ Concerts 


1387-23 e 
Soir), 20 .E. 48, las, dim à 18 D. MERCREDI 21 DECEMBRE France et Ensemble Jesquin des. 


Îc= LIBRE (32-70-78), 18 h. 30: rés, dr. G. Ravler (Nortel: Les 
Le music-hall hall "Æ Dyens fus Vila Lobos à la Hogan  Pergers de ia as 
SAMEDI %4 DECEMBRE 
AMERICAN, CENTER (053-0922) (1e saÏLE GavEau C2 100 M8: LOCERNAIRE, 19 b. : voir le 21. 


a. 
mat dim. à 15 b 350 : UUS. 
ATRE - OPERA car 18) Te rest HOTEL HREGUET, 20 h 30 : votr 






pour les fêtes 


21-22-23-26-28-31 à 20 h 30 
dimanche 1°" janvier à 18 h 30 


création 
L'EDEN- 
CINÉMA 


de Marguerite Duras 
mise an scène Claude Régy 


e 
24-28-30 à 20 h 30 





































































































































































D. soir, LJ, 21 h, met ANTOINE “GET (D. Go) ERNAIRE (554-57-34), 19 1: 8. sine ENVALI É 
dimanche 25 à 18 h 30 S_n. : Golness, le constructeur. 29 h. 39, mat. dim. à 15 D. ! Lie ar KeuSmaons Ménçalnes du DES 2 E 00. Maitre des Etes 
& BOUFFES DU NOËD (230-2844) (D.  Heymond Devos, XIVe aiécle à 1900). 7" 
4% année LL), 20 1. 50, mat. Sam. à 15 b. lides, dir, : M Tarditi (Messe des . 
von ; ‘ BOBNO (03-20-49) (D. noir, D), EGLISE SAINT - ROCE, ânes, chants grégoriens, canti- 
HAROLD BOUFFES  FaRSreNs Qnsersg Nb ueé din. à IE EE SES don, J Dar D Le ae - 
ET M UDE ge zu ge, mat, dim. AIS EL. : Sn que Mi Phausique pet & Chabonnjer, N RE-DAME | DE PARIS, 22 b 30: 
à A UCHERIE CENNES, FD | D. "PA + Aleln Souchon. Ésrele Ra nr nono (PATATE EGLISE SAINT-THOMAS-D'A ur. 
Let re ESS NE re Gi. Deeot) 00 met din, RNCESCAROn Cr, D). Cham PR RGRAM (00-00. fiontererd *Bcbuts. Preconel 
CSSS pags Tnétre au Sole (32-26-30) fu Eplandids Fa : À Orchestre, matinal dé EGLISE SAINT-EUSTAGHE, 22 h. 0 
dernière J. D. soin), 20 h° 50, mat. sam. GYMNASE  (TI0-18-15) (Mer. France, di, M Taboghnis, chœurs Ensemble Ars Nova et chœurs de’ 
sr BERTRAND 29, rue Bertrand LA VIE et and & h nt sn a on 21 b, mat. dim. à 15 2° 1 de Fondation Gulbenkian (Xé- Saint-Eustache (Oratorlo de Noël), 
IF. 64-66 artir 5 er du Le uche. 
Me ” Ét F-s7-0p. me, Ju ven, LUCERNAIRE (54- jé PE ), JEUDI 2 DECEMBRE DIMANCHE 25 DECEMBRE . 
NÉ POUR VAINCRE OFFERTE din, à 16 b. süm. à 14 b S0 et 2h 15 : Plerre AIR LIBRE, 18h. 40: voir le 21. EGLISE SAINT-THOMAS-D'AQUIN, 
avec 17 à : hole à sors OLYMPIA A (2 Y, 21 b, LUCEBNAIRE, 19 h.: volr le ©L 10 h : Ensemble vocal, dir. et or- 
(BORN TO WIN) Madeleine Renaud RE OR RL ENT (Er mat. dim. à 16 h. : Dave. EGLISE SAINT-ETIENNE-DU-MONT, : ë 
# adeleine Renau 68-81), h 30 : Huis clos (| Te PALACE {770-44-37) gp. 18 k 30 : 19 h 30: voir égl. St.-Roch, le 21. 
FTrn PASSER Jean-Louis Barrault nec _ (0723-43-41) Djamel Allam: 24 les PALAIS DES CONGRES {758-27-78), 
‘ e SUD, E I mnt dim SR 10 PÉrabelen D. von facts el t M. BGutEid EGLISE SAINT-LOUIS DES INVA 
DE A PANTHÈDE ROSE 18h20: 2122-23-26-27 - chotins Boeing. sc ques 4 do be + urnui (Haydn, Strauss, Jabncok). LIDES, 16 : M. Miravet (Noël). 
ballet (AGp-77-08) (D, mi ÉD 20 D 4, Her: À parts du 27: Paume NOTEE-DAME DE PARIS, A à : NOTRE-DAME DE PARIS, 17 b. 45 : 
avec Peter SELLERS MOEBIUS mat, dim. à is b. et i8 h 30: Julien. ee ee ù rare, Moreau). Line / ; 
le Bateau pour PALAIS DES SLACES (807-49-93), VENDREDI 23 DECEMBRE AIRE, : 
2-22: Horizon DAUNOU Een ÿ,#1h,mat, jusqu'au 25 à 29 b. mat. dim. à LUCERNAIRE, 19 h.: voir le 21 ÉGLISE SAINT-EUSrA Ge UE à 
STUDIO CUJAS 2:32 Cups mvsique de création vibrarock en direct dim. à 15 h : Pepale. 15 b : Noss el Ghiwane. PALAIS DES CONGRES, 19 b.: volr Messe brève de Gubaur né 
033-8952 = EDOUARD-VII Lo ES œ 5 THEATRE DES CHAMPS-ELYSEES le 22. d'action de grûces de Charpentier. * 
"A 14H, 16 H 35, 18 H 80 ET 21 H 25: 23-26-27: Résonances L). 21 D, mat. dim Fe (225-4419 (28 soir), 21 D, mat. HOTEL HERQUEX, 20 b. 30: S. Es- 
: musique de Patrick Vian en direct RQ ennemi da Peuple. ES 18 25, à 18 b. : Brasil Tropical oure (Bach). LUNDI 26 DECEMBRE 
L'AML AMÉRICAIN AINE 674440) (D SO HRATRE MARIE STUART (506- FGLISE DES BLANCS-MANTEAUX, LUCERNAIE, 19 h. : voir le 21 









Mar.), 21 h., mat. din. à 15 h. et 20 bh. 30 : Nouvel orchestrée philhar- 
\/ « a 17-80} (D.), 19 h. 30 : Les frères MARDI 27 DECEMBRE 
ET ORSA 18 h. 30 : Rendez-vous à Holly: Fm À. 2 'h. 30 : Rachid 8 ponique. Ca ns = EN LUCERNAIRE, 19 h. : voir le 21 








































21-23-24-26-27-28-30-31 à 20 h 30 GAITE-MONTPARNASSE (33-19-18) 5 Oratorio de Noël). EGLISE SAINT-JULIEN-LE-PAUVRE, 
STUDIO ST- ANDRÈDES-ARTS | dimanches 25 et i"" janvier à 18 h 30 Den. Ab met dun à 18 E Les opéreftes EGLISE ST-GERMAIN-DES-PRES,  Charbonmier” (Lane Pare et : 
30, rue Saint-André d création Jane et VI, 4 AS EN es Dr 21 b.: Ensemble polyphonique de  reli. Beruler, Charpentier), 
Te , HUCHÉTTE 2.4: MOGADOR (25-33-80) (le en 
Reine la vie singulière d Cents jis-38 09) D) @). 2), g ge DAS 24, 2 = 






11, TEATRINO (922 -28 a) (D), 14h 50 : Valses do Vienne. 
LÉ BRUYERE (OA TS-OU (ON A ES ; 

la Ross et le Chou-Fleur. Les chansonnicrs 
LUCERNAIRE (SH-57-%9) () re Ti 


la Belle Vte, 20 IL 30, DEUX AN 10 ' 
rot. ” da: à 15 b : les Ecrits de mat. am dE fées à GE À. 20 


ALBERT NOBBS 


adaptation et mise en scène 
Simone Benmussa 
. 


LE FOND DE L'AIR EST ROUGE Pour tous renseignements concernant 
; l'ensemble des programmes ou des salles 


«LE MONDE INFORMATIONS SPECTACLES » 















STUDIO ST-ANDRÉ. DES-ARTS IL E 





























30, sus Saint-André-des-A les jeudis 22 et 29 à 20 h 30 . . 
AH IIRET AN nt ne û 2 dernières Rchad Warner,» _. ne soir 2 A RE eus 8. 1047020 {lignes groupées) et 727.42.34 
=! La FL Lu un : a à mat. dim, e& ètes, 
ite Alao boîte, 22 h. 15, mot. dim. : de 11 heures à 21 he: 
UNE, SALE HISTOIRE LES LIBERTES || si 200 or. se DÉS HEURES (606-0148, 2 Be + Le { ere 


ve LA FONTAINE 


avec Jean-Louis Barrault 






09) gree D. maire est démonté. 


ce saut les dimanches et jours fériés) 
ei). 20 B. 50, mat, Am à À RS A nn nr me es re 





À 144 HA, 16 H, 13 4, 20 K ET 22 B: 













NEUF MOIS 2 ol ARE ARIGNT ÉnEOEAD (D so), LA danse 
ons iqns téL BAE.3E.09 et agences. 16 30 + Ninl 1 changes 7 © (Voir aussi les salles SAINT-ANDRÉ-DES-ARTS - OLYMPIC ENTREPOT 


TEE aqRE DORSAT SSID), las IMPORTANT : en raison de la durée du film, il 
ERA CRUE mo ë est préférable de vérifier les Sroires aux salles. 
Horizon ; les 23,'26 ev 7 ? Rémo- à re 


LUCEBNAIRE - FORUM  (544-57. 1. 
dim. et lundi à 21 h., sam, à 16 


la presse unanime Vs 
ne É : : Ne Jazz, pop’, rock et folk 
CPE te NES CET EU CES CNT RS) PR LASER (eu-Nahvile), le 2, à 20 à : 
RAC Souchon... terrible (Le Figaro). ’ ; 
* Le tour de chant est fin, sensible, “planant” nes EVENTS es MOUPFETAR 
Re TE RCE LUTBASOUTS (tes LOL STE de Paris) l - Lubat (Jusqu'au 24) : pee 2 
CR: CT NET QUI tS] Roc ÉMIS t td ŒAuror : ra PERCÉE (ee an qRPe à 


Zi h. : Grands 
CET N EEE Eden) SAR TO TES UE 









1e MENT PA LA MORT DU. CHE. 
Mur CE Eis TOUT Fo | 


DUT ISSN) 
76, rité Moufferard La TS 
LA) EST) de LOr à& 15h sf vin 
reus. 336,02,87-607.63.64 
























cinémathèque 
ET. 






HAILLOT (7041-24-24) 

U LR cREDE 51 DECEMBRE. — 
Les prends comiques : Char- 
et Hardy, pur Keaton, 
y à : Hans Chris- 
sCUsC, de 
My darling 
ZÆ h. 30: 











2mentine, de J, 

sasan. de A7, Narurs. 

. ŒUDI 2: DECEMBRE, 

-! <en, Keils, de E. von Strohelm 
- b. 







ét 





_ 15 h: 






Million dollar legs, do E. 
la Chartreuse de 













+ Mondes sans soleil, qu 
Coustenu; 18 h. M: Qua- 
ate-deuxléme Rue, de L. Baron : 
s : la Prise du pouvoir par 
: :.ais XIV. de R. RosseLin! : 22h. 59: 

aocois J°', de Christiau-Jique. 
iAMEDI 24 DECEMBRE. — 15 b.: 
Visiteurs du sir, de AI Caraé. 











JIMANCHE 25 DECEMBRE 












: l'Ombre J'un doute, de 
Le cheock. 
'UNDI 26 DECEMERE. — Relâche. 
-. LARDI 27 DECEMBP 
etnéma €t le 1 Fe 
ur Berling, de M. Sller: 
20: Knock, de L. JQUTeE Gt R. 
Snillre à 20h. 30: Parents 
ribles, do J. Cocteau; 22 h 30: 
feu Negro, de M. Camus. 
























és 





exclus: 






AW AMERICAIN ({AIL, sO.1 (94) 5 
itudio Cujas, 5° (023-89-22 










* ANIMAL 1Fr.) : Richelleu. 1233- 
&T: Coliste, 6° 1358-29-46) : 
rauvette, 15° 1351-56-86) ; Clichy 
vathé, J2° (522-37-411. 
.NIE HALL (A. vo Studio 
Cocteau. 5e (1035-4 5. Mar- 
œuf, 8° (225-47-19) : vf. : Ternes, 
7 (380-1011. 






. BGENT DE LA VIEILLE (It, 
“0.) : Saint-Germofn-Huchette, 
59). Elysées-Lincoln, 8e 
. Monte-Carlo, 8° 1225. 
9-83): vf. : Impérial. 2 (7: 
2-52), Montparnasse 83, 6° (511- 
4-27), Salnt-Lazore-Pasquier, 8e 
387-235-1431, Nations. 12° (342-04-67). 
RETE TON CHAR. BIDASSE 
: Rex, 2% (2938-83-93). vec 
LA Ze (2961-50-32), Ermitage, 
: “359-15-71), Caméo. 8° CIO 89, 
ve mms, JGC. Gare de Lyon. 11% (343- 
1-59), U.G.C. Gobelins, 13° (331- 
16-19), Magic-Convention, 35° (828- 
10-64, Miramer, 14° 1326-41-02), 
"astral, 14e (539-5243), Murat, 16" 
‘288-99-75), Becrétan, J9 (206- 
11-39). 
: DELA DU US Er DU M Qse 
10.) (%*) : Cluny-Ecoles, Se 1033 
: Shi dent 8 Yes Templiers, z 
rs 
AVENTURES S DE BERNARD ET 
SuNC {Au v.0.), kr soirée : Nor- 
5 VI. : Rex, 































Jde 1559-52-43). Magic 
.Sonvention. 15° 1828-20-61). Napo- 
- 17e (1380-11-46). 

ADE DE BRUNO Cas v.0.) 
:s) : Styx, 5% (6323-03-40: 
G GENERATION TA. vo.) : Vidéo- 
Y DEERFIELD (A4. v.0.) : Hau- 


me 6° (1325-60-32). 
Faille. 6e (633-79-381. Margoan. 
















ROLSADES (It. vo) x 
. Séon, Ge (325-71-081 : Biarritz, 8° 
23-69-23) : vf. : U.G.C.-Opéra, 2e 
- 61-50-82) ; Blenvenue-Montpar- 










Odéon, 6 (325- 


08). 

CRABE-TAMEOUR fFr.) : Impé- 
al, 2e (742-72-51) ; Quiatette, 5° 
93-35-40) ; Bosquet, 7° (551-44- 
) 5 Marignon, 8e (2359-92-82) : 
Ant-Lazere-Pasquier. 8°  (387- 













43» : Elysées Polnt-Show, B« 
25-67-29) ;: Montparnasse-Pathé, 
« 1326-65-13), 





ENFANTS GATES (Fr.) : Clno- 

Saint-Germain, 6° (633-10-8°%) 

as : Grand Pavois, 15° (531- 

JB. 

DENTELLIERE (Fr.) : Marbeuf, 

1225-47-19). 

-180D OUZALA 150v. v.0.) : Mar- 
ul 8° er) : pales des 
Zuets, 5e (2172-62-98) : vf. : Para- 

Rs aunt-Gaité, 14° 1226-09-34). 

X SUPER-FLICS (A. Vo) : 


RDS 8° G 
Mercury, 8° (225-75-90) : Bus 
“ets Saint-Germain, 6° (2-72 







































ELYSRES LINCOLN 
“UDIO SAINT-SERMAIN - QUINTETTE 
ATION - SAINT-LAZARE PASQBIER 
a ——————————— 


L'ARGENT 
DE LA VIEILLE 


MONTE-CARLO | ; 



















fYSEES LINCGLN - 
SAINT-LAZARE PASQUIER 








MOH BEAU 
LÉGIDNNAIRE 


QUINTETTE - NATION 


ŒUF DÜ SERPENT 


HAUTEFEUILLE | 







ARTIER LATIN - 
Count a 


UN MOMENT 
D'ÉGAREMERT 


HAUTEFEUILLE 


































INT-SERMAIN HUCHETIE - HATION | 










80) ; Max-Linder, 9° (7170-40-04) ; 
Paramount-Opéru, 9° Here ; 
Paramount-BnsLlle, 12  (343-79- 
17 : Paramount-Galasic. 13= (580 
18-03) : Parano nn Peree 
lie (6-2 3 PATAMOUnL-Or- 
léang, Le 10459) : î LT nation 

nint-Charien, 15* (S575-; Pa- 
Famoune-Mailioe, 17a 
Moulin-Rouge, 18 (| 


lieu, 2 1233-56-70) ;: Quinterte, Se 
1033-35-40) (2 soles) : Saint-Ger- 
main-Studio, 5° (03-42-72) : 14- 
Juiliet-Parnasse, 6° (S26-58B-00) : 
(59-29-40) ; Elysées 
1359-38-14) ; Solnt- 
Luzore-Pasquiér, 8° (1387-35-43) : 
Nations. 12 (3413-04-67) : Fauvette, 
(3931-58-66) :  Montparnasss- 
(28-65-13) : ; Gaumont- 
Convention. 15° 1828-42-27) ; Cli- 
chy-Pathé, 182 (522-37-41). 
L'ESPION QUI M'AIMAIT (As v.0.) : 
Ermnitage, Be (3509-15-71) ; v.f. 5 
Capri, 2 (5086-11-69) ; Paramount- 
Opéra, Se (1073-31-37) ; Paramount- 
Galaxie, 13° (580-1809) : Para 
mount-Montparnasse, Jie (326-22- 
27), : Paramount-Mallot, 17" _(758- 
RL : Tourelles, 2% (6356-51-98) 


Lé FOND DE L'ALR EST ROUGE 
(Fr) : Saint-André-des-Arts, 6° 
1326-48-18) ; ; Olymplic-Entrepôt, 14° 
(3512-67-42). 



































































Les films nouveaux 


LES TZIGANES MONTENT AU 
CIEL, film soviétique d'Emile 
Lotionou (v.0.) : Vendüme. 20 
1073-97-52) : Balzac, 8e (359- 
52-70) ; Kinopanorama, 15° 
1308-50-50). 

POURQUOI PAS, film françals 
de Colne Serrenu : U.G 
Opéra, 2° (261-50-32) ; cieaye 
Ecoles, 5° {033-20-12) : Studio 
des Ursulines, 5° (033-39-19) ; 
Bonaparte, 6° _(326-12-12) ; 
Biarritz, 8 (1723-69-23) ; Maxé- 
ville, & (770- 86}. 

UN MOMENT D'EGAREMENT, 
flira fran de Claude Berri : 
ABC. 2° (236-55-54) ; Haute- 
feullle, 6 (633-79-38) ; Mont- 
parnassr - 83, 6° (544-14-27) : 
Marignan. &° (359-92-22) : Gau- 
raont-Mndelelne, 8° (073-S6-03, 
Fauvette, 13° (331-56-86) : 
Gaumont-Conventlon, 15° (828- 
42-27); Victor-Hugo, 18& (727- 
49-75) : Gaumont - Gambetta, 
20° (797-02-74). 


COURS APRES MOI, SHERIF, 
film américsin de Hsi Nee- 
dbam (v.0.) : U.G.C. Danton, 


329-45-62 
8° _(225-37-20) 














5 (VS) : Rex, 2° 
(236-83-93r ;  Cinémonde- 
Opéra, 9 4770-01-90) ; U.G.C. 


Güre-de-Lyon. L? (43-01-59 
DOC Cbelns, (1 me 





FORBTINI-CANT (Fr, v. 

Selne, 5° Cr EH. ès 
LA GUERRE DES ETO: 

Ésimont Champ Eyste, 8° Yi 

on! 

04-67. Vf. ex, 2° (236-83-93) : 
Le Paris, Be éa3s-33-29) ! Madeleine, 
8 (1073-56-03): Athéno, 12° (343- 
07-48): Mistral. 14° (3590-52-49) ; 
Montparnasse - Pathé, 14e  1326- 
Cuchy-Pathé, 18° (522 


HARLAN COUNTY USS.A. (A. v.o.) : 
Studio Saint-Séverin, 5° (033-50-91). 

LES INDIENS SONT ENCORE LOIN 
{Fr.) : Cinoche De Cermaine 


JULES LE MAGNIFIQUE Cr.) : 

Clef, Se (537-90-901. JV, 

MADE IN GERMANY AND U-S.A. 
(AÏl, vo.) : Olympic, 14° (542- 


MON BRAU LEGIONNAIRE (A, vo. 3: 
Quinterte, 5° (0353-35-40) ; Mari 
£gnan, 8° (359-92-82). Vif. : 
2e (1233-39-36) ; Rio- ÉTE 2 (742- 
82-54) : Luxembourg. Ge 1633-97-77): 
Montparnasse BC. 6° (1544-11-27) : 
Balzac, 8e (359-52-70) ; Nations, 12 
(H3-04-67 ; _Gaumont-Sud, | 14° 

4331-51-16) ? Cambronne, 15° (734- 






42-98) ; Cichy-Pathé, 18 (52- 
37-41), 

LA MORT D'UN POURRI (Fr.) : 
a 


19-081 Elysées, 8° (72 
“1-i1); Gaumont-Sud, li (331- 


51-151; Montparnase-Pathé, 14" 
1326-63-13) : Cambronn Le, 15° (734 
42-96) ; Mayfair, 16° (525-27-06) : 
Wepler, 18° (387-50-70) : Gsumont- 
Gambetta, 20° (1797-02-74). 

NEUF MOIS (Hong. vo.) : 14 Jull- 
let-Montparnasse, 6° (328-58-00) ; 
Ssint-André-des= Arts, 6° (36- 
48-18) ; 14-dJuillet- Bastille, 11 
(357-90-81%. 

vo IRONS TOUS AU PARADIS 

Fr.) : Richellen, 2° sur 
Saint-Germain Village, {633- 
81-59) ; Le Paris, 8° iasde53-09) : 
Lord Byron, 8 (225-04-22): Gau- 
mont-Opéra, 9° (073-95-48) ; Dide- 
rot, 12° (3439-19-29) ; Montparnasse 
Pathé, 149 (2328-65-13) ; Gaumont- 
Sud, 14e (2331-51-18) : P.LM. Suint- 
Jacques, 14° {589-68-42) ; Clchy- 
Pathé, 18° (5213-37-41). 

NEW-£ORK, NEW-YORK [A. v.0.) : 

Paramount-Odéon, 6» 1325-59-83) : 

Publicis Champs-Elysées, B° [720- 
76-23) : vI.: Paremount-Opérs, se 
1078-34-37), Paramount - Gobelins, 
13e (7017-12-28), Paramount-Orléans, 
lie (5140-45-91), Paramount-Mont- 


L'ŒUF DU SERPENT (A., v.o.) (°) : 
Quartier Latin, 5 (326-8465), Hau- 
tefeuille, 6 (633-79-38), Gaumont 
Rive-Gauche, 6 (5138-26-36), Coli- 
sée, Be 1359-29-46). Galerie Point- 
Sbow, 8e (359-2946), Gaumont- 
Lumière, 9° (7170-84-64), 14-Juillet- 
Bastille, lle (357-S0-81), Olympic. 
14° (542-6747) à partir de ven. 
Gaumont-Convention, 15  (828- 


42-27). 
ORCA (A. v.0.) : U.G.C. Danton, 6 
29-12 Ermitage, 8e (359-15-71): 
moi (233-39-56), ee 





Miramar, 14° (9260-41-02). Magic- 
Convention. 15e (828-20-64), Murat 
16e 1288-99-75), Les Images, 
1522-47-94), Secréten, 19 ee 
71-33). 

LES .ORPHELNS Are “09: 
théon, 5° { 

UN OURSIN DANS LA POCHE (Fr) : 
Quinterte. 5° (033-3510), Montpar- 
nasse-83, 6e (544-1427), Marigpan, 
ge (2359-02-82), Français, 9 (TI0- 
3-88), Gaumont-Convention, 15% 

(828-42-27). Calypso, 17° (7543-10-68). 


Pan- 





PADRE PADRONE (It. v.0.) : Haute- 
feuille, 6° (5633-79-38). 
PARADISIO (Pr.): La Clef, 5e (337 
90-U0), Paramount-Marlvaux. 2 
1742-83-90). 


POUR CLEMENCE (Fr.): 
Médicis. 5° (8293-25-07). 
REPERAGES (Suis): Studio de Jan 
Harpe, 5e (033-34-83), 14-Julllet- 
PARNASSE. 6° (1326-53-00), Elystes- 
Lincoln, 8° ra 1i-Juillet- 

Bastille, lle 1357-90-81). 

LA 7° COMPAGNIE AU CLAIR DE 
LUNE (Pr.) : Richelleu, 2° (233- 
58-70) : Cluny-Palace, Se (033-07- 
76: Aantparassso 6 83, 6° (SH-14- 


Studio 


çals, 8° (T10-33-88} : 

die (2331-51-28) : “canbronne, 358 

4731-42-96 : Wepler, 18e (387-50- 

HT ,: Gsumont-Gambette, 20° (795 
741. 

SKRATEBOARD (A. vo.) : Elarritz, 
Be _(723-69-23) : v.f. : Haussman, ge 
(7710-47-55) ; Convention Sant- 
Charles, 15e (5789-33-00). 

SWEET SOUL MUSIC (A. vo.) : 
Déjazet, 3° TUE 5 Bliboquet, 
60 (22-87-23) 

LE THEATRE DRE MATIERE {er : 
Action République, lle (805-S1- 
33). 

UNE JOURNEE PARTICULIERE 
{Its v.0.) : U-G.C. Danton, 6a 
1329-42-82) ; Biarritz, 8° (723-85- 
HR v.f. : Bretagne, Ge (222-57- 

D 

UNE SALE HISTOIRE (Pr) : Snt- 
Anudré-des-Arte, 6e  (326-18-18) : 

. Olgrmapir, lis (542-8742). EH Sp. 

LA VIE DEVANT SOI (Pr.) : Capri. 
2e (1508-11-69) ;: Paramount-Meri- 
vaux, 2° (7142-83-00) : Studio Al- 





58-21-24). 

LA VIE PARISIENNE (Fr) : U.G.C. 
Opéra, Ze (261-50-32) : Rotonde, 6° 
1633-08-22) : Biarritz, 8 (723-89- 
23): O.G.C. Gare de Lyon. 12° 
ne Mistral, 14e (539-52- 
43). 


Les grandes reprises 


AGUIRRE, LA COLERE DE DIEU 
ns v0.) : Lucernaire, 6° (544- 

ALICE DANS LES VILLES (All, v. 
am.) : Olymple, 14 (52-67-42). 


H. 5p. 
AMARCORD fit, v.0.) : Lucernnire, 
au FIL DU TEMPS (AL) : Olympic, 


SP. 

aù LONG DE RIVIÈRE FANG! 
Fr.) ! Studio Logos, 5° (033 25 A1). 
LES AVENTURES ROBIN DES 


ÉMŒUE + Sn € 
4 Le Hollywood- 
Bo! a, de (70-10-41). 

CHRONIQUE D'ANNA PAGCDALEKA 
BACH _(AIL, vo.) : Le Selne, 5e 
(3225-95-99). H. sp. 

CROC-BLANC : Bergèra, 9e 
(770-T1-58). we) 

50, ODYSSÉE DE Ar en (A 


0.) : 6e (3527-41-16). 
45% AIDE Eu "0 {9 :, Chem- 
(033: : Marbeuf, 


pollion, 5° 
k FnSAT-19). 
or ONCE (A., v.0.) : Studio 
Git-le-Cœur. de 
ENTRONS DANS = DANSE (A, 
v.0.) : Mac-Mahon, 17° (5380-24-81). 


8° (3539-61-70). 
LES JOYEUSES 4 DE 
ROSE (A. vo.) : 


MON ONCLE (Fr.) : Capri, 2° (508 
Peramount - Marivanx, 2° 







MONTY PYTHON (Ang. vo) : 
U.G-C. Danton, 6° (329-42-62). 
NE POUR vVArcRe (A, v.0.) : Stu- 
le ç783-64-661. Æ sp. 


'EESONA 
14e (542-6742). 
LE OU ") : Olympic, 

149. Æ 6p. 

RAPT A L'ITALIENNE 
New-Yorker, 9° (7270-63-40). EL 
UN CHEF DE RAYON EXPLOSIE 
(A, vo.) : Kew-Yorker, 9°, Æ ap. 
LIS VACANCES DE M. HULOT (Fr.): 
Studio Dominique, 7° 1705-04-55). 


CR 


Les Jestivels 





berta, Topaze, Hello Te 
Ciné Foilies, Don Quichotte, on 


stock, L.: Afecbeth, Des journées 
entières dans les arbres, Cabaret, 


ne Salomé, Vaolpone, Wood- 

si 

ENFANCE : Jean-Renor, ge (873- 
lsparus de 





40-75), Mere, J.: Les 
Seint-Agil, V. LE Le! Anciens de 
Salnt-Loup, S. D.: Bugs Motone, 
Mar.: L'assassinst du Père Noël 
BI. DURAS : Le Seine, 5° (225-95-99), 
&Mhet 22h: Barter, Vers Bax- 
pe à 16 h. et 20 h.: Le Camion. 
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Dans la région parisienne 


YVELINES (78) 


CRATOU, Louts-Jonvet non 
Nous irons 


O!: Ja {266 SUCRE" Lucky Luks. 
ya pis -11-$ : 7 Re 
ORINE, 


CONFLANS - SAINTE - HON! 


: Arréte ton 


U-G-C. (9172-00-96) 
Poppios ; 


char bidause: 
Deux su 


La CELLES AINT-CLOUD. Elysées 





: Studio Galande, 5 on Afon oncle: Deux 

033-727 Lis = super-fuies. 
"ar LE s Pas nous apparc LE ÉHESNAS, Pañly Ir (51-54-00) : 
: Céline res ; No US Bi 5 
EE ne Co roue Cours sprès mois shérif: Diabola 


vont en bateau. 

LES BONS FILMS D'AUTREFOIS 
{v.0.), Action République, 11° (805- 
51-33), Mer. J.: L'Esclave Libre, 
V.: Hommage à Henri Langlois 
(La Fllbustière des Antilles, Les 
Conquérants du Nouveau Monde) 

: Femmes, femmes, D.: Le Cie L 
ee à vous L, Mar. : Ucceliocci e 
ueellini, 

CINEMA FANTASTIQUE (v.0. de A 
clas, 1e (754-97-83), 13 
F'Antre de l'horreur, 15 À: a 
Molédiction d'Arkham, 18 }. 30: 
L'Empire de IR terreur, 18 hb.: 


LE VESINET, us 
Mar, : j'A: 


menthe la 7 Compagnie au clair 


LS MURAT cie A et B (174- 
l'enchan: 


teur : 
Fes dun FOR. — Clib Xe Y 
1474-9416) : Arrête Le Char 


bidcsse : Deux super-fil 
. rs 


s. ouoal 
cal (976-39-17). Mer. J,, 14 N. 30, 
D. 17h. : La Mélotie du bonhe! 








15 h. 30 : l'Enfant sauvage: S. 


L'Horrible cas du Docteur ZX, D. 21 h. : Franço!s et le Chemin 
19 h. 30 : La Plule du diable, 21 h.: du Soleil. 

L'Abominsble Docteur "PhiDES, ELANCOURT (062-81-24), A : Mary 
22 b. : Le Retour de l'abamIna- Poppins; B : L'espion qui m'ai- 
ble Docteur Phibes, V. et S. à malt. 


24 h.: Théâtre de sang. 

STUDIO 28 (v.o.), 18° (6056-36-07), 
Mer.: La Ballade de Bruno, J.: 
Le Mille-Pattes falt des claquettes, 
V.: L'Ue des adieux, S., D.: Va- 
lentino, L.,, Mar, (sf à 21 H. 30): 
Un autre homme, une autre 
chance, 

crane ACTEURS DU 





mal, mals couvre-mol de bnisers ; 
Mar. : A cheval sur le tigre. 

C. CHAPLIN (v.0.) Niokel-Ecoles 5 
COR. Mer: la 

l'or: J., D.: Je Kid; re, 1Enie 
grant; S., Mar.: les” Temps mo- 
dernes ; L: : Charlot soldat, % Péle- 
rin, Jour de paie. 

COMEDIES MUSICALES U.S.A. (v.0.). 
Action La Fayette, Je (878-80-50), 
Mer. : 1 Vie de Walter 
Muttg: J.: l'impossible M Béné ; 
V.: Une vierge sur canapé : 

Au revoir Charlle; D.: Héératis 
Voisins : L.: Une Cadillac en or: 
Mer. : n faut marier papa. — 

J.: le Chant du Missouri ; 

la Belle de New-York: 

D. L. Mer.: Tous en scène. 


A HICHTCOCK wo, La Clef, Fe 
Mes le Rideau déchiré; 
V.: Complot de aille à 

ls Mort eux trousses : 

+ Paychoss : Mar.: Prenzy. 

ner VICTORLA, ler (508- 
ne (vo), L: Es L 30 :le us 
b Texi-| 


ES L 30: Éd Dérailer 
an le Crépuscule 
ë: LE are 
5 : sauvage. 
XL 14 b.: l'Honneur perdu di 
Kathariia El lom ; 16h. : les Fraises 
Re 18 b. qpseraton Man : 
: Cabaret : 
Bab QUOTE LAADE ‘camnove de 
Felinl: S, à 2% h 15: À l'est 
d'Eden. 
JERRY LEWIS Go nr des Le 
% (272-62-98), Mer, + Cendrill 
aux grands pieds ; 5%: is Dingue 
du palace ; V.. L. Mar. : Jerry chez 


les cinoques. 
Pagode, 7e 
si 








SACHA GUITRY, La 
(705-12-J5), h. sp, Mar, Mer. 
Versailles m'était conté ; Mer., D. : 
Désirée ; J, D. : Napoléon : Jo Se 
Si Paris m'était conté ; V. D 
a Nouvesu Testament : 'V. Mer. 

les Trois font ls paire: 5. L 
Bemontons les Champs-Elysées. 





Les séances spéciales 


ALICE AU PAYS DES MERVEILLES 
(A, v-0.) : Le Selne, 5° (3525-95-99), 
à 14 h. 30, 16 h. 30. 

LA BLONDE ET MO (A, v.0.): 
D eo lle (700-89-16), 
mardi à 21 heures. 

ARET y): O! lc, 14e 
ro), à 1 18 2. (Sr Bret D). 

DE L'INFLUENCE DES EATONS 
GAMMA… (A, v.0.): La nr 
(337-9090), à 12 b, 24 

DEUX OU TROIS Cnoës « QUE JE 
SAIS D'ELLE (Fr): Studio Ga- 
lance, u (33-72-71), à 12 b. 15 


CH v. are 
LES DIÈSEES ( 2, L'an 
geraaie, 8 (GE à 12h. et 


EL Hour Gäsr., v.0.) : Le Seine, Se 
à 18 2 

ENQUETE SUR CITOYEN. AU- 
DESSUS DE TOUT Soen Et, 
un Lucernaire, LR et 


HAROLD ET MAUDE (A, vo): 
Luxembourg, 6 (6833-97-77), à 10 b,, 
LLexh 

TS 59Ne Œr): Le Seine, © 

JE, TO, IL, ELLE (Fr.) : Le Selne, 5° 

& 12h 15. 

LE LAUREAT vo.) : Elysées 

Point Show. et Cassin). à 2h. 
«2h 

LENNY (A, vo): La Clef, 5e, à 
Z2kLetzh 

MATA, MARK (A, V0): Le Claf, 5, 
à 12h et 

PHANTOM or rue PARARESE {a 
v.0.) : Luxembourg, &, à 2) h, 
2Let2Ah 

UNE FEMME EST UNE 
ga ÿ EE des Arts, 3° 


FEMME 

(272- 

ZaRDOZ (a 23: Le ur, 5, à 
Z2Læ4h» 









MAULES. Etoiles 1478-85-74) : 


MANTES, Domino (082-U:-05) : ln 


ñ. Compagnie au clair de lune: 
Bernard et Blanca; Diabolo men- 
the. — Normandie (4717-02-35) : 


O:cs. 
POISSY, U.G.C. (1965-07-12) : Den: 


SAINT - GERMAIN - EN - LAYE, 


C2L (963-03-08) : Bernard et 
Blanca: Arrêts 1on char bidasse, 
— Rosal (963-09-72) : In 7e Compa- 
gnie au clair de lune. 

l'Ant- 
mai (V. S. D.). 

VELIZY, Centre commercinl (946- 
24-26} : Mors d'un pourri: Dis- 
bolo menthe; la 7 compagnie au 
clair de lune: Deux super-flics. 

AILLES, Cyrano (950-58-58) :- 
Bernard et Blancs ; 
pourri: Deux super-flles; 1“ 
du serpent; Arrête ton char bl- 
dasse ; New-York - New-York. — 
C3L (950-55-55) : Mon oncle, — 
Club (9850-17-94), Mer, L, 21 h, 
V., Mar, 14 h. 30 : la Grande Va- 
drouille; Mer. J., L, 14 b. : 
Crin blanc; Ballon rouge; J, 
Mar. 21 b. (v.0.) : Certains 
ment chaud; S. 14 h. 30 et 21h. : 
Oliver. . 









ESSONNE (91) 
BOUSSY - SAINT - ANTOINE, Buxy 
{900-50-82\ : Mon oncle ; AT 
Jon char, didasse | : Deux super- 
cs, Mary Poppl 
BÊRES-ORLAT. Dis (907-51-14) : 
pen et Blanco, Nous irons tous 
Orca. Arrête ton cer, 
bidiase. 


EVRY, Gaumont (OT7-06-23) 
d'un pourri : Diabolo menth 
moment d'égarement ; Un oùrain 
dans la ge. la 7 Compagnie 
au clair de lune, 

& : la Vie 


{ 
devans mn ; Skateboa : Paris 
VadrouiLl: 


€ Grands ; 
Le me -pates fait des clnquel 
PALAISEA' Casino (014-26-50) 


ns ORNE, Cinocbe Te Tai 
Gsspards ; Mes 


êtes anis” “Un taxi mauve 

(test. P. Nolret) + : salle R.-Deënos : 

20 000 lieues sous les mers. 
SAINTE-G AEVE-DES-BOIS Per= 
ray (0168-07-36) : la Toublb aux 


teboard ; 
sl Guerre 


coBER “Arcel (088-06-44) : Ber- 
gd miancn Orca ; Arrête ton 
C 


HAUTS-DE-SEINE (92) 
ASNIERES, Tricycle (73-02-13) : 
Diabolo menthe ; Mort d'un pourri; 
Un moment d'égerement. 
BAGNEUX, Lux (884-02-33) : Mary 


1605-06-47) : 
Maison pour tous 


GENNEVILLIERS, 
{783-21-63), Me, V. Ma. 21 D. D. 
Menace’; J. V. Si h, 













Peter Pan; 21 
ei GARENNE, Voltaire 1242-22-27) : 
l'Animal. 


RUEIL, Ariel (1749-48-25) : Diabolo 
menthe; Mort d'un pourri. _ 


Studio 1749-19-47) : L'esplon qui 
m'aimalt ; Deux super-fllcs: Arrête 
ton char bldasse. 

NEUILLY, Village de (122-89-05) : Mon 


oncle, 


VAUCRESSON, Normandie (970- 
28-60) : Mary Poppins : l'Arcent de 
la vielle; L. Ma. 14H. 30 : TILL 

SCEAUX, Trianon D LES ADS 3 Asté- 
six ot crues l2 Ballade do 

Bruno: le Désert des Tartares. 


SEINE-SAINT-DENIS (92) 
AUBERVILLIERS, Studlo f82à 
16-16): Ferdinand lo radical 
Tous les sutres l'appellent A) 
V. 5. D. : Merlin enchanteur. 
AULNAY-SOUS-BOIS, Parinor (931- 
00-05) : Mort d'un pourri; Ber- 
nard et Blanca ; Diabolo menthe ; 
Deux super-flics. — Prado : L'es- 
pion qui m'aimat: J.. 21 k : le 
Laursat. 

BAGNOLET, Clnhoche 1360-01-02) : 
Oliver; Quand la panthére roso 
s'emmêle. 

BOBIGNY, centre commercial (830- 
69-70) : Skateboard: la Guerre 
des étolles : l'Anlmal. 

DRANCY, sense 4284-00-10) 5: 
Mer. J. V. : Carrie ; S., D. : Le 
mille-pattes fait des claquettes. 

EPINAY, Epleentre 1826-89-50) : Mon 
beau légionnaire: ia Guerre des 
étolles ; la Septième Compagnle au 
clair de lune. 

LE BOURGET. Aviatle (2541-17-86) : 
Diabolo menthe; Un moment 
d'égarement : la Septième Compa- 
gale au clair de lune, 

LE RAINCY, Casino 
Mary Foppins 

PANTIN, Carrefour 1943-38-02) : Ber- 
nard et Blanca: Deux super-flles ; 
Orcu: Mon beau  léglannaire : 
Coura sprès mol shérif : Arrête 
ton char bildusse. 

MONTREUIL, Metlès (8593-45-33) : 
Que: Arréte ton char bidasse : 

Deux super-flles. 

ROSNY. Artel (528-90-00) : 18 Guerre 
des étolles: Bernard et Bianca: 
Orca : Arrête ton char bldasse : là 
Vie parisienne ; Mon onclo. 

SAINT-OUEN, Alhambra (254-02-27) : 
Mer., D., 15 h. et 21h.:93, Vu 5, 
21 b. : Mary Popplas. 

VINCENNES. Palace (1283-22-56) : 
Mary Poppins 


VAL-DÉ-MARNE (91) 


CACHAN, Piéiade sn : 
Chariots font l'Espagn: 

CHAMPIGNY, Pathé (I (108-0304) : 
Diabola menthe ; Mort d'un 
pourri : Mon beau légii 
Un moment d'égarement ; ln FH 
Compegnle au clair de lune. 

CRETEIL, Artel (6898-92-64) 5 our 
nard et Blanca : Orca 
board ; la Guerre des 
Arrête ton char, bidame ; Nous 








(927-11-85) : 








ls, 

LA V. INE, Paramount (853-59- 
20) : Mon oncle ; Deux super- 
fles : Bernard et Blanca. 

JOINVELLE, Royal (4883-22-26) : 
Mary oppins. 

LE UX. pus du Parc (34- 
17-04) : Bernard et Blanca, 

MAISONS-ALFORT, ce Quue-nr 
70) : l'Espion aq! 


Guerre des Rois: a Te Compas 
gnis au clair de lune. 

NOGENT- SUB-MARNE, artel {81 
01-52) : Arréte ton char, bidasse ; 
Deux super-flics ; Cours après moi 
shérif; Orca: Port : Nous irons 
tous au paradis. 

ORLY, Padamount ee ro =: Mon 
oncle ; Deux super-Clics. 

THIAIS,‘ Belle- A an, Q 
Diaboio men: Mort d'un 

‘; la Compagnie au clair 

de lune : Un moment d'égarcment. 
AINT-GEORGES. Ar- 

tel 1389-08-54 : : Deux super-flics ; 
Éc peu  léglonnaire ; Cours aprés 


VAL D'OISE (95) 


ARGENTEUIL, Alpha cas1-000n : 
Orca ; la Septième pagnie au 
clair de lune; Nous one tous au 
paradis ; Deux Super-Flics; Mort 
d'un pourri ; Cours 8près mol shé- 
rit, Gamma (8681-00-03) : Bar- 
neh et Btanca; la Guerre des 
étoiles; Arrête ton Char bldaste ; 
Mon beau légionnaire. 

CERGY - PONTOISE, Bourvil (030- 
46-80) : Mort d'un pourri Orca; 
Bernard et Blanca; le Septième 
Compagnie au clair de Iune. 

ENGHIEN, Français (1417-00-41) : 
Oron; Arrête ton char bidafse : 
Mort” d'un pourri; Deux Super- 
Fics : Nous irons tous au paradis, 
— Marly Diabolo menthe; — 
Hollywood et Blanca. 

SAINT - GRATIEN, Olympic  1989- 
21-89) : la Batallle de Midway: 
Padre ‘Padrone; le Fantôme de 
Barbe-Noire. 

SARCELLES, Flanades (990-21-39) : 
Orca; Bernard et Blanca: Mort 

d'un pourri; Arrêts ton char bi- 

dasse ; Nous irons tous au paradis. 
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VIE PARISIENNE. 
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Voici un excellent spectacle pour les fêtes de fin d'année. 
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Page 22 — LE MONDE —.22 décembre .1977 « « « 


Palais des Arts 
325, rue Saint#artin 

: ETES 
ucun préavis de grève n'ayant été déposé 
Le syadicais de FR 3, la situation, sur cette 
chaine (programme national) est rederenue 
normale. l'antenne s'ouvre donc, pour les 
enfants, à 17 h. 30. Des grèves tournantes ont 
lieu dans les stations régionales. é 
Sur TF1, la grève des personnels vidéo e 
administratif pourraîit perturber les séquences 













Jusqu'au À de Brno an 15 jen. 


CRU CITUICRSE 4 SE LET 
EN LS v HAMI | 


EVRIT LTNN 2 M de WL SHAKESPEARE 
” 1SEMAINE SUR2 Mise en scène : : Berne BESSON 


CHAINE 1 : TF1 


30, L'ile aux enfants ; 18 h. 55, Animaux : 
ca au poing ; 19 D. 10, Petrus, Petro, Pétrole : 
19 h. 15, Une minute pour les femmes (tables de 
fête) ; 19h 43. La poési ne 19 h 45; 
Minichroniques 

20 k a RuiletOn + : Aù plaisir de Dieu: 
22 h. Emission Uttéraire : Titre courant (« Au 
revoir et merci », dé J. d'Ormesson) 

22 b. 10, Trésor des cinémathèques : L'Héri- 
2 d'Albert pan, prod. B. Besson, commen- 
: H de Turenne. réal. R-J. Bouyer. 
23 k. 5. Journal. 


CHAINE Il : À 2 


19 k L 20, Programme ren 19 à 45. Le 
petit théâtre : 20 ourn: 

20 h. 30. Téléfilm : Un comique né, de M. Po- 
lac, avec R. Devos. Ch. Pereira, D. Blancher. 











© Ambiance musicale - M Orchestre PMR, : PE DePAN ŒA PAPAS à * 3 2: ouvert Juaqu'h. haures 


DINERS AVANT LE SPECTAGLE | 


L'ALSACE AUX HALLES 2364-74-24 Ouv. jour et nuit. Chans. et muglc. de 22 D. À 6 h. du mat. av. nos 




































16, rue Coquillièrs, 1e. TLyjrs aotmat. Spée, alsne. Vins fins d'Alsace et MUTZIG, la RBelne des Bières, 5" h 15, Documentaire : Zaniue ou l'archi- 
RESTAURANT PIERRE F./ülmh, © Malson do réputat, mond, ds un cadre Second Empire. Diner Sug. 50 PF. 23 h. 15. 
Place Galllon, 2, CHR E-OS ueaite, Pol Gi ae epéc. du Bud-Ouor. Park. Selons 4 à 40 c1s, tocie da nonreatr monde, de “Noquo ses rs 
CRÉP'S GRILLE 236-62-35 Jusqu'a 1 b du matin. Fermé dimanche. Ses huîtres et coquillages, é 
59, rue Réaumur, 2. crêpes. grillades. Diner & partir de 18 h. 30 . CHAINE Hi : FR 3 

HAN: 548-9642  Jusqu' eLLres tin. Arnbi! unicale. Ses atités 
oies du “-Jutn, a. Tire etienne. ES Vins hns d'Alsace et MUTZIG. 1x Baine ah Bidres. 17 h. 30, En direct de la Bastille : Animation 








1 
UE. DE RIQUEWIBR 770-8-% Jusqu'à à bi du main, Amblanc musicale. Ses spécialités pour les jeunes, en coproduction avec Europe 
12 ta faubourg Montmartre, 9°, TLjrs  alsatiennes, Bes Ses vins fins fins d'Alsice et MUTZIG, la Reino deg Bières. 

LE SIMPLON 3824-51-10 19 h. à 1 h. mat. Huîtres et coquillages. Polssons et viandes grillées. 
1, fg Montmaerte, 9°. TLirs Spécialités Franco-Itallannes. MENU avec spéc. 38 F. Service compria 


DINERS 




















CHAINE 1 : TF1 


12 b., L'Evangile en en pepier y 12 h. 15, Jeu : 
Réponse à tout ; Midi première : 
13 h. Journal : sn à, Sète américaine : 
petite maison dans le : 14 h_ 30, Les visi- 
teurs de Noël: 1 16 h, ne Éoncours hippique inter- 
national : Grand Prix des vainqueurs, commen- 
ocument : 














MONSIEUR BŒUF LJ Nouvelle direction, Déjeuner d'affaires. Diner-Souper. Cadre: toiles 
JL. rue Saint-Denis, le. ‘508-58-35 de maitre. EE célébre e BŒUF ROSES» et ses vins de propriété 































ASSIETTE AU BŒUF-POCCARDI MICHEL OLIVER propose une formule Bœuf pour 23,50 sn, (29,30 taire de Léon Zitrone; 18 h. 45, D: 
9, bd des Italiens, 2e, Tlrs © ec.) le dre et le soir Tusqu'à 1b. du matin avec ambiances musicale. Lawrence Duarrell où l'esprit des Heux. 
DARKEGUM ‘42-53-60 Le nouveau restaurant marocain À Paris. Salles climatisées. Un cadre 7 b, L'Enfance de l'art : 18 11 25, Pour les 
4, rue Sainte-Anne, 2, Tilyrs et une cuisine raffinés. Salons. On cert Jusqu'à 33 b. 50. 5 18 2 20, L'Île aux enfants s 48h 5 
2398-79-54 &péciaiti marocaines. Cadre nique Paris, M tres. eu éra au poing; 
E ELESSS : É Tagines, la : Foue lon arr e jusque 2 2e Petro. Pétral | Due on ute pour les 
RE psg gen. Bees TOUS (ee Or emmes ; , ormations politiques : 
12, Champs Erynées, 8, “Piéton. Raupis, fersival au SRIOU EEE de tennes, canard 81e. LR Tr le pars républicain Indépendant ; DE Joue: al 


. ASSIETTE AU BŒUF MICHEL OLIVER pro une formule Bœuf pour 25,50 8.n,.c. (20.30 
123, Champs-Elysées, 8°, Tijra s.0) le midi et le jusqu'à 1 heure du matin. 


LA RENCONTRE F/sam,, dim.  Jusq. 21 h. 30. Cadre 1990. Cuisine franc. trad 8 alsOn : aille 
19, rue Buffault, 9°. 280-27-27 _: Saint-Jacques, 35 F; Filet aux morilles, 50 L'Éaiatte Norrgane 


TERMINUS NORD ST4-A8-72 Rama JS De HR À 5 TE GE cine oi mu 
23, rue de Dunkerque, 10°. TLirs frais 18 F : choucroute, jarre 


LOUIS XIV.  200-19-20 - 208-58-55 jeunare, Diners. SOUPE à SEC Ra lundi et le murdi. 
D Eu tres. Fruîts_de mer, ab lers. Salons pour réceptions. 


LE COQ ee PRE DOI arme CR ee eee D 
2 place du Trocadéro, 16°. Frnardt viandes : Choucroute 25 F. Steack au polvre vert 33 PF. facile. 
SERLE CROMWELL 7217-97-75 Jusa. 11 h. 30. BANO D'HUITRES : Piateen 46. Déc, alsacienne = 
131, a Vistor-Hugo, 16°. ‘: TLjrs : Choucrôute jarret fumé 25, Foie eus frais au Riesling de chez FLO 25. 
EL PICADOR  F/merc. M Villiers RELONt ST-SYLVESTRE 210 F (apér. vins, 1/2 champ. mer. 
80, bd des Batignolles, 17, 387-29-97 péraotens Denses, Cotillons. state françaises et espagnoles. 
ST-JEAN-PIED-DE-PORT  F/dim. : 67 P, apérieie, vin, café, service compris. Cassoulet, 42 F. 
1233. av. Wagram, 17°, 227-51-50 Paalla 45, Magret de canard 40 F. Déjeuners. D Parking assuré. 
CHEZ TANTE LOULSE 3285-28-19 Spécialités landolses : foie gras & case gibiers, confit de magret. 
41 rue Bolssy-d’Anglas. F/dim. __ Produit frais en provenance Pas Ge une (Landes). 


CHEZ MICHEL 27-63-19 Ouvert Jusqu'à 2 heures du matin Cuisine familiale, Sou 
47. rue des Renaudes, 17°. FRET Amblance amicale. Le 


‘AMPO VÉRDE TLjrs ÉD Bes grifedes à 


PÉEZAS autel de béls où opétlal. 


on lyrique : Otello, de Verdi, mise 
en scène J.-P. Ponnelle, direction A Lom 
avec :£ Cononovici. S. Codinas, G. Chauvet, 
K Pascalis. 


Une production de l'Opéra du Rhin. 
23 h. 45, Journal 


CHAINE Il : A 2 


12 h. 20, ge animé : 
jeunes: Jeu : Des chiffres ei Sù des taie Copé 
13 IL 10, Je veux être toi: 13 28. 
anettes jérinolses 18. kb 35, Magazin: 
rérionel ; 18 b 50, Au purd nel cagene, Les des 
dames du cirque): 15 h, Aujonrd 
zine: 17 h. léléclub : : erpopeid ; Pier ainé 
d'a, après J. parment réal G. ilson, avec 
E. Riva, G. Wilson, FL Virlojeux Lredit à 5 
18 h. 40. C'est la vie. 
18 b. 55, Jeu : Des chiffres et des lettres : 
19 b. 4%, Le peut Héätre 20 b., Journal: 
20 h. 30 pédea Banlieue Sud-Est, d'après 
R. Fallet, al C Grangier. avec P. Le Person, 
M. Biraud, 0. Laure, 

























































































6233-08-32 © ge 23 h. 30, cadre médiéval. Déf., Diners aux chand. Sa formule 
5. rue du Petit-Pont, 5°. TLÿrs ; Salades aux nolx, pavé de charolais, pom. ellumettes. Sa carte. 


BISTRO DE LA GARE Ro OLIVER . 3 hors-d'œuvre, 3 plats 26 F s.nc. (29.90 F &.c.). 
59, bd du Montpurnause,.&, Tlirs Décor classé monument bistorique Terrasse d'été. Salle: climatisée. 


CHEVALIERS DE LA TABLE 3.22 h. Cadre moyenâgeux. Le patron Michel'est aux fourneaux. Grand 
RONDE, 5, rue Suger, 6°. 633-74-90 TEE 


LAPEROUSE 326-68-M On sert une 23 heures, Granuda carte. Menu 90 F. service compris. 
51, qual Grands-Augustins, @°, TL). es salons de 2 à 40 couverts. 


RELAIS LOUIS XUIX 326-75-86 Dés, Di ju. 22 b. 30. Caüre authentique du 17. Son chef de grand 


23 h. Hé Ren té : Les chemins tendres, 
réal. P. Villiers ; 23 LE 30, ‘Journal ; 


23 h. 40, Interlude : Des compagnons pour 
















CHAINE III : FR 3 


17 à. 30. Pour les jeunes ; 19 & 5, Emissions 
régionales ; 19 h. 40, Tribure libre : Secours 


















8, r. des Güs-Augustinn, @&. F/dim. talent J.-O. Ricordel: Menus 84/100 F ec. bolson eu sus. Sn Carte. catholique « a b.. Les feux : 
LE PERRON (St-Germain-des-Prés) ue to eallo et mezzanines. accueil chaleureux, Menu à 38 F, vin 
6, rue Perronnet. 5428-02-97 et service compris. Ouvert jusqu'à 2 b. du mat. F/sam. midi et dim. 
ASSIETTE AU BOUT ILis MICHEL OLIVER Drome uno Tome BG mou ZM so DR 
ASSIETTE AU BŒUF T-Lÿrs MICHEL OLIVER proposa une formule Bœur pour 25.90 s.n.c. (29,30 


Face église St-Germaln-des-Prés, 6 EC). Jusqu'à 1 h. 30 du matin. Avec, ambiance musicale 


LES VIEUX MÉTIERS 5986-00-03 © Ecravisses f'ambées Langouste grillée. Poulette mousserons. Canard 
13. bd Augusts-Blanqui, 13°. cidre. Pâtisserie meison Sancerre Roland Salmon. Bourgogne Michel 
Fermé le élmancbe 8 st le‘lunar ane Cuisine Michel Molsan Souper eux chandelles 90 À 200 P. 


LE MONIAGE GUILLAUME Huitres, poissons. crustacés, uillages. Fermé le dimanche. Toute 
88. rue Tombe-Isaoire, 14°, 5331-79-10 la frafcheur de ta mer. Noël à Jour _ de l'An: Diners pos 


. a nouvelle brasserie aux décors et costumes alsaclens, 
Es FAT RACE ES 20-00 man tarte + uoe des meilisures choucroutes de Paris et 1e Pou- 


ferme. Métro Vaugirard. Ouv. ts les jours st touts l'année. 
E PARIS 58 étage Tour. Restaurant ramique. Spécialités. Carte à partir de 80 F tt com: 
Core 538-52-35, . Tous les jours même le dimanche jusqu'à 2 reures au matin, RE 


DINERS - SPECTAGLES 


FTOILE DE MOSCOU  ELY. 6-13 Rest. spect. de gde clame: V Novsky et 1 Chœure Russes - Tai 

A--Houssaÿe, 8" (Etoile) TLjrs __Zus - Tamara - G. Borodo. la ved. armé. AktIan. Orcb. 8. Vo CA 

va D'ESTE EUV. 26-44 Et dans av. M. Lines et son Orch. Menu sug. 90 F et carte, Mouloudjl, 
. . -Tra L Aubret J, Meyran, A. Aubert ©. Wright, J.-L Blete. 













LES FILMS EN PROCÈS 








ces des artistes fautonomes) nous écrans. 






la première chambre du tribunal 
de'Paris, l'Union eyndicaie des teMPS encore 










ee 


Antenne 2 pour non-respect 





de grève en janvier 














sinématographiqnes diffusés à la 
Passons sur l'aspect strictement De Gansent plus ? 
















ENVIRONS DE PARIS 











È Vue panoramique sur 1x vallée Ge 1a Selne, Parc 2 ha: Tennis éclairé, 
ose, aut, Ouest 5. Bonnières ERepau d'affaires gastronomiques Balons privés. 27 ch. TÉL MS DTEE 


SOUPERS APRÈS MINUTE bon 


se Mabilion. Ge MA COUSINE 1, r,Norine 18° WEPLER 14, place CUiehy 





lement, la seule facon "Æ ronrel air propre blessé, mais 
continuer à regarder des Aime à 





dat aux élections législatives dans mettre en 


ea : 










REVEDSON -CABNAVAL LÉ 91, arttique — Ale condiionne FSies gras frais - Polssons 
LE PENIT ANC oem LA TOUR D'ARGENT - 5 LE LOUIS XV 
Huïtres. Poissons. Vius de Days 6 da is Pustiles 344-3219 8, bd St-Denis, 2300-19-00. Fermé 
LE MUNIGE 2 ces e | age dpnptenane, | Monet PoirRs PROS 
Choutroute - Suéclalités ENS PERB TL - 16744 
14 GLS TERMINUS NORD STE DE L'OUIÈRE 
LA PERGOLA 37, Br Etoile D rude on  opéciniNtes — Gullades 


Révelllon au Champagne ne Er de Dune 19) © MEAVELE DES MERS 
Be Etes 210 F sûc À AE pts on) | ma uno Eee 
é Réservez votre table 70-12-08 Sou banc d'huîtres - Poissons 


LA TOUR HASSAN restes | CHEL EDGAR © ee | LA CLOSERIE DES ULAS 


BSPECIALITES boulevard du Montparnasse 
méchou, , bastela. Le-POISSONS et FRUITS de MER LE 2328-70-60, 0353-21-68 
Grands crus de Bordeaux. F/dlm. Au plsno Yvan Meyer 


‘en promotion 
ME TEA ET Cul CE 








RADIO-TÉLÉVISION 


MERCREDI 21 DÉCEMBRE 


JEUDI 22 DÉCEMBRE 





CORRESPONDANCE 


encore î 
M. François-Xavier Molin, en plus et la production française | en raison de I ication du pro- : 
ciministrateur de l'Union syndi- disparaître EE galles et ie gramme rain Fe, 


Et les artistes-interprètes fran- : Bot. ‘es 

Mercredi 21 décembre, devant çais dans tout cela ? Combien de présenter tous ke jours, à pari | 
Bastille, À 

artistes tentera de faire condam- Pourront supporter de volr leur | éducatifs et’ d'animations À : 
ui les sociétés de télévision TF1 félévision anis par le Produc- | 18 heures, d'Noël est un Cadésu», . 
$ débats ? Comment faut-il sy insormat 
d'un accord obtenu aprés rois rendre, enfi ur faire PS 18 k 15, bulletin d'information 
17 ALT OÏ sueur, | imes. chronique 
1975, Lmitant le nombre de films chanteurs, danseurs roire, petits films pédagogiques 
ne Jouent plus, ne chantent plus, 
juridique. Ce n'est pas le plus I ne faut se trom 'ob- MERCRED: 
important. Rappelons ERDnenE Jectif, nous Eravons Par nn obE FA DECEMPRE 
aux téléspectateurs qui cette action par simple 
Fabention dé ions où ne pro: du, journal de 20 heures sur 


vérision, ES d'en hraier ie fessian en train de mourir, Mer- | Antnne 2 Ed _ 
Dora re, fau: uoi les salles credi & bien JEUDI 22 
üe cinéma se vidaront de plts GO eumace être 16 début — À Les sports Aion on 1978» 


© M. Jean Poudevigne, candi- d'administration de RMC. de le — M. Marcel Cavaillé, -secré- 


en congé de ses fonctions | taire d'Etat eux transports. 
Ja f% circonscription du Gard de vice-président d ei , 1 par” 
(CDS), n demandé au conseil 1" jante au mas tee du] Hire, à l'émission, Hadicsoopie 









tournées en direct, ce mercredi après-midi. Un 
préavis a été déposé par les syndicats pour Je 
vendredi 23 décembre, mais la grève, érals, 
reste suspendue aux résultats de l'ébtrevue’ 
prévue entre la direction et Les syndicais jeudi 
s-midi. 

ET programme minimum continue à être 
appliqué sur Antenne 2 ce mercredi, 














ormatone) ; 19 h. 20, Programm 

Tronsl: ee h. 40, Tribune libre : Terre des 
Hommes ; 20 h. Les jeux de Noël: 

20 h. 30. FILM : MANON DES SOURCES, def 

a Pagnol (1952), avec J. Parno R pellegin, 

Roudier. Rellys. R. Vattier, F. Sardou, 

ê, Blavette, M Mathis, M Géniat (N) fu 


mière partiel. 
























te provençal élevé, nor le lyrirme' 
en terbe et de vime l'image, à l'éponée. Le ze . 
du cinéma de Pagnol. ; 
22 h. 30, J 








22 h. 45, Un événement. 


FRANCE - CULTURE ee | 
18 h. 39, Feullleton : «la (Certans Francs de mon. 
grand-père ? fle Fans 19 h. 25, Sclences : promenndi 
au jardin des sciences ; 
usiq! et les hommes: hommage à 
Hea port ent PE F0. Entretiens avec Mme Golda 
Meîr : 23 b. De {a nuit. 


FRANCE - MUSIQUE 


18 h 2, Musiques magazine; 19 Fe Jazz time 

20 h 30. Echo" des choraiies 1977, M: GCacne, 
@. Mousny et F. Vercken : Salzman,' Goton, Albinant, 
4 Soler, P.-P. Bauzin, Penderecki, Purcell, Brahms, 
Hasndel; 23 b. France-Musique La pure 2 dernière 
image : le langage dons les films; 0 France 
Musique la nuit, 























0 h. 30, FILM : MANON DES SQURÇES, de 
M. Pagnol Gas avec J. Pagnol R. Pell 
botte, ete M Matte, M Génist NT ARE : 
(Deuxième partie. F" 


et tous les 
chefs-d'œuvre de 


LUTR AR STE]. 111 8 


sont publiés dans 
Presses-Pocket 


2 } 20, Journal ; 
22 b. 35, Réussite « Antiope. 


FRANCE - SURIURE: hair nes 


























































h 
ja h. Lvre, voix 5 Départ », de 
S Durant: 1 14, 5, Ce près mai 
Cuiture…. ; tion S. Lifar; 18 h. 30, 


Fe : e France de Mon gran: 
RE LP DR tue nes 
î le. N "ré dre: a L 4 
OUVERT partoire dr matique < ttoun 
< l'Ambulance », de Guy Polsey. Manson, 
À Tainsy, M Moretti; 22 1 Vo, “Entretiens. ‘avec 
Mme Golde Melr ; 23 h. De le nuit. 


FRANCE - MUSIQUE 




























arais, Marcelo, Boccherini, 

Schubert, Chopin. Chausson, E, Bloch ; 17H. 15, Nou- 

veaux talents, premiers sillons... la pianiste Maryiène 

Doses interpréte Granados : 18 h.° 2, Musiques : 

magazine ; 19h, Jozz time ; 19 h. 45, Mots du sllenés 

ER musiques de l'ombre (Schumann, Schubert, Rimskl- 
OV, 

20 h. 30, cert de musique de chambre le 
Quatuor Julard ? à Beethoven : « Quinzième Pre 
en la MUNeUr, Opus 182 »; € Neuvième quatuor en ut 
majeur, opus 59, n° 3 >: <. Premier quatuor on fn 
majeur, opus 18, ne 1»: 23 Le, FFAUCS- MARQUE la nuit, 

















































TRIBUNES ET DÉBATS 










., — M. Edoar Faure, président de.” 
Four catéuer | Assemblée nationale, est Fi 

















sur France-Inter x 17 heures 







felix potin Tes 










11,50F 


la boîte 1/2 








M. Michel d'Ornano, mi- 
nistre de La culture et de 
l'environnement, a remis, 
mardi 20 les 
Grands Prix nationaux des 
arts et lettres, dotés chacun 
de 20 000 F. Deux prix — ceux 
d'archéologie et d'histoire — 
sont nouvellement créés, Pour 
les arts plastiques, le prix est 
décerné altercativement à un 
peintre et à un sculpteur. 


LETTRES : 


Philippe Soupaul 


Le prernier texte surréaliste, 
avant même qu'André Breton ne 
rédige son mnenijeste de 1924, est 
dû à in collaboration de Ph 
Soupault el du futur pape 
mouvement : Des Champs magné- 
tiques, en 1919. D'Aquarium à 
Chansons, pendant près de vingt 
ans, Soupoult ponnere ns au surTéa- 
Hsme une fraicheur, une simpli- 
cité et un chant qui contrastent 
avec les aventures, plus intellec- 
tuelles, ou plus révolutionnaires, 
d'Eluard, de Desnos ou d'Aragon. 
Séducteur-né, il parut qu ou désin- 
colle ou désabusé, il écrit des ro- 
mans qui le placent e marge de 
la docrine + fl refuse de t70p 
s'engager politiquement, 
déforme pas son inspiration D 
sentiellement élégiaque. Un peu 
oublié pendant les années 40 et 
TR 5, 4 démontre, en publiant ses 
Ne Poèmes complets, en 1973 (Gras- 



























tique 
re A fonce à Paris-I à quorente- 
i NITS RE est un de 708 meil- 





polyester Ou 
‘ réporier sur la marbre de CErraré. 
avoir 


tre qu'il leur dunes, Jorme, 
père qe les oiler Ces L 
bronze, - Le. de les. 


homme a donne à voir sa ue 
culature et ses viscères dans u 
20e des es core DES né 
2088 8 
action, la sculpture 


a pris une dimension ‘ 


SAR en conva: RGINEUNÉS, Si, malgré son 
appurente vilal: ells présente 
une certaine Proiteur. c'est que 
Le goût du mouvement chez Ipous- 
teguy est celui du mouvement 
EL OR Œuvre: complexe, formelle- 

riche et somptueusement 
rie, es est jets pour ge 
rega: aussi pour 
touchée. M 


ARCHITECTURE : 
. Paul Andreu 


et Roland Simounet 


Né en 1938, Paul Andreu est 
l'architecte de l'aéroport de Roissy 
et le TespORsable de son fonction- 
sci que fil en vlmdnenr 
ler: es en 
et np des ponts) et de 

nde rigueur iniellectuelle, ü a 
su D jahe de Roissy non un Monu- 
prestige 


orce, La rigu 
73 pus Finveniion et l'élégance, 
comme le montre la.gare de 
l'aéroport. : 

-La personnalité et l'œuvre de 
Roland Stmounet, né en 1927, sont 


moins familières au grand 

Les noire sont à ici les mêmes. 
Une rigueur presque janséniste, La 
volonté daller à l'essentiel, un souci. 
constant de clarté, d'économie 
dans le choit des partis et des 
matériaux, l'horreur des jaux- 
semblants et l'on voudrait presque 


Hi 





1955, Michel Fleury est 
depuis 


2: nt de cette section 
JOTE. Il eît l'auteur. da nombreur 
textes touchant 5 


à larchéologie 
galo -romaine,. mérovingisnne, 
-médiévala et à l'histoire de Paris. 
Parmi ses publications Técenies 
& jJaut citer les ones da 


quartier de Halles, - Paris. 
monumental -e£ les. Rois reirou- 
vés, ouvrage qui l'histoire 


vées celle année. 


Eric Rohmer 


et Delphine ce 
5 Né à fera en 1920. 
cinéma, notamment ee ae 
du cinéma (1957-1963), avant de 
à la mise en scène, A 


de Suzanne (1963), les deux pre- 
miers de ses sir Contes MOraux 


dont dia alor. trouvé tous les 


arguments. fe la Collection- 
Le #7 
Ma nu chez Maud (1969). Le 
Genou de Claire (1970) et l'Amour 
l'a, nil cn 0e achèvent es 
masculins, qui détiennent le 0e 
rale, semblent être les à ériiers 
dure certaine pri au 
le 
Tor, le Sn 40, ado: 

7 En De 
tation d'une nouvelle d'Heinrich 
von Kleist en Allemagne, 
‘remporie, au Festival de Cannes, 
le PTE 81 spécial du Re ex aæequo 
Cria cuervos de Carlos Saura. 





: Elève de Pierre Bertin, Loger 
Blin, Tania Balachova, Delphine 
Seyrig, .née en 1932, débute au 
ner donne Moses. Dé 

remarquer 
de Tehekhov. De 1955 à 1960, elle 
réside à New-York, où elle suit 
les cours de lActors .Siuko de 
Lee Strasberg et joue dons une 


CULTURE 
Les Grands Prix nationaux dés arts êt lettres - 


| jance. En 1948, fa 





mal 
été Hugo. 
ne révoluiionnuire idéaliste des 
: Nos ae Poe a ans plus tard, 
roue : Sartre TEDTENGNRE, 
Dose utortid et sensDiiiéé, le pere 
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Naissances 


va 


d'annoncer 1n naissance 


Me Coste dans de Diable |. is. 
& je Boo Dieu. 


1 sl ne pes, oublier 

pie Ce UE | pas un 
"es: 

homme-enfant. Père de jamille, 


codirecteur vendent un temps de | 
Pisrre Fresnty. 


la Michodière avec 
4 ne rejuse aucune de ses Tes- 
ponsadiiiés. Il reste un 

mémc lorsqu'il devient le que 
chiatre lourmenté d'Equus, dont 
ü à assuré le triomphe au Théâtre 
d'Orsay puis à l'Athénée, avant 
de l'emmener en tournée à purtir 
du mois de janvier. — C. G. 


MUSIQUE : 
| Olivier Messiaen 
Comment Olivier Messiaen 


n'avait-# pas encore reçu le 
nd Prix national de la mu- 

















Gra: 
.sique? C'est que celui-ci, Ü y a 


trop consacrées, Mais, A td 
v de Messiaen au paimaris 
serait criante. Contpositeur, théo- 
riclen, organiste, professeur, 
domine un demi-siècle de 
française, Maitre des com 


DOSÎtEUTE 
d'avant-garde, lel Pierre Boules, 


41 a érigé une œuvre immense qui 
ne doi rien & personne et qui 












de 
Cécile Souvage.. Organiste de la 
Toble dope 1931, professeur u 
depuis 1942, à 


Conservatoire ‘ 


accumulé depuis Les œuvres et tes 
‘honneurs. IL travaille maintenant |- 
à.un grand opéra qu'i mettra en 
scène et décorera lui-même, el qui 


out 
décès de leur époux et père 


Côte-d'Or}. 
44, place da Forum. 51100 Reïlms 





chez ‘ 
sont beureux de faire part de C3 
maraes CE dans Pintratté fami- 
t-Léger- 


La docteur Conxita AFERE-RocS, 
la douleur de faire part du 


Emil] ARTIGAS-ROCA, 


docteur ingénieur, 
sure le: 13 décembra 1877, 


— Le directeur de l'UE de gio- 


graphie do l'université de Paris-X, 


ses collègues ont le regret de faire 


ae du se du professeur 


fondateur 
leur institut. 


üré BLANC, 
et premier directeur ds 


ÎNé en 1922 à Chegny (Saône-sl-Laire), 


ancien éiève de l'Ecole normale supérieure 
de Saint-Cloud, et agrégé de 


FÜniversité, 


Edith de Chalsemartin | - 






survenu le 17 décembre 1977, À Saint- 
Brieuc, abs en solranta-douxième 


“féiniains — qui ont é 
aq exprle leur 


son époux, Ad: 
Éidot, a exprime ici l'expression de sa 
Eoraie @ qui Tul 8 été ainui mpportée., 


. — En ce dixième anniversaire de 
sa mort, que tous ceux qui l'ont 
connus et aimée, ge souviennent de 






appel eNO& T7» en faveur des vic- 
times des événements d'Algérie. des 
rage du Sud-met, asiatique. se 
5008 Paris CC. LE 18 SIL) 


Soyez gentil avec votre barman. 
Quand commandi 














: Mme Max SAUER, 
mée Guymetts Benatre, 








Je: rue Renan, Saint-Brieuc. 


Remerciements 


— Dans l'Impossibllité do ) de remercier 
le ses amis — procten et 



























du décès de 





y Bus" dit Benolt- 







Ce pour l'aide 





Messes anniversaires 


ns 














Odette des GARETS. 
Bienfaisance 
— Le Secours de France lance un 




























vous 
SCHWEPPES, 
Bitter 
où «indian Tonic». 















sale « off Brouhpay ». Encore sera le bouquet final de l'ère En dix ans 
nue en France au moment See 0 : 

GE tu Ve l'An Serie à RTE | ; ; 

a Ar pa 1960), ge LA SEMAINE DE LA BONTÉ > + 
ee, 4 À SECOURU 







HISTOIRE F QUATORTE MILLE FAMILLES 


bonté foie botuellement oi E 


sv. (AF.) 








L'ORDRE DE m À TON 
AFFRME 

LA « TOTALE LOYAUTÉ » 

DE JEAN MOULIN. 


Réunis à Parlé au siège de | 
les membres 











ainsi 
distribuées ateieneient l'an der- 
nier environ 1 million de francs. 
D y avait. eu douze mille do-. 
. nateurs. 

Au “Te des dix dernières 
années, Le Semaine de.la bonté 
a apporté une aide matérielle à 
plus de quatorze mille f Les 
Secours sont attribués sur les 
en 












de %e da Ville : et son admi- 
‘7 xistration 1600-1850, a été publié 
mssi cette année. 


SCULPTURE : 


# h a Ipousteguy 
ne 5 . Né en 1920, à Dun-sur-Meuse, 
NL 7 lle son vrai nom Jean-Alberi 
ame ee Tag) - *  .:tobert, Ipousteguy fuf d'abord 
é eintre. IE passe aujourd’hui pour 
5. un des plus authentiques tent- 
.éraements de sculpleur de su 
‘’énération. C'est par le dessin 
“#4 cherche et trouve les formes 
sculpter, et par le travail au 























des . assistantes sociales 
un comité bénévole qui se 
Féuntt une fois par semaine pour 
étudier chaque cas. « Nous inlerne- 
nons dans les trois jours », disent 
les animateurs de l'association. 
Comment la seule bonté peut- 
elle‘encore fre recette ? Le mob 












Le samedi. décembre, à 10 h. 
élnetdre de Sant Gatducn (3i a ne 


— À l'intention de tous.ses amla, 
du 2008 prie.ce EME PAR O0: dois 



















Clotaire 1°", du parvis 

Dame. Et c'est encore à Biche 
Fleury qu'on ge rétablissement 
de lu cruple du parvis ninsi que 
la conception de la carie archéo- 


Rp 
wétudes d'histoire de 
Paris à la 4* section (sciences 


historiques et philosophiques) de 
Po nratique des hautes eue, 




























De la part de 
M. et Mme Ello Marinelli et leur 


Mie G. Pichot et du personnel de 
“voir ‘acéueXement dans le en où Dre nor. Part. 
-ragez) — à cller de métamor- #4, rae de Bourgogne, 7800 Paris, 


J. 5. . F laquelle eu Marineill vivalt en France dspuls 


THÉATRE : années. 11 rendait compte, 


des expoñltions d'art à Paris dans plu 
den Périer 


sieurs revues Haïlennes.} 
: la mode rétro pour- 












cette Semaine de la 
bonté a été créée vollà cinquante 
d'au Fhui, pour important 
qu'i soit, n'a pas. su effacer 
tontes les détresses les plus 
noires ? « Nous sommes là pour: 















Moulin, ancien 

net de Pierre Cot. aurai pu, dans 

la clandestinité, favoriser le parti 

col avait été combatène |. 






— Le comité de Paris de la Ligues 
Hem française contre 18 cancer, 
7, boulevard Murat, 75018 Parls, à 

1e iris à d'anvoncer La disparition 


. Mme Armand MAYER, 
sa présidente depuis 1956, 
survente Ie 17 décerubre 1977. 


es ont eu leu dans la 
pius striote intimité. 









file, 





sociale suivant des 
- cours Jui permettant d'obteutr 
un brévet de métreur, 
Sans aucune ressource, il ne 
peut faire face au prix demandé 
sualvre les cours. 






KP où 


Bon) TEE 





Pour l'aider à FeRonveE an mé- 
tier,” A faut : k 
2000 EF. 






su Cie cet équilibre harmo 
sa carrière n'& à jamais 





SEUE, 
survenu Le 19 décembre 1977 Anna sn 





. * Prière d'adreener les 
F à La Samsine do ls bonté, 
175, ‘boulevard Saint-Germain, 
75008 Paris. EC F Paris 4-53 09 
‘chèque Eencsire. 





année. 
La cérémonie rellgtouse n été célé- 
brés par le RP. Plantin, dans La plus 
stricte Sntimité. 


Cet avis tient Lieu da faire-part. 
11, rue Massenet, 76016 Paris 





SCIE STAR 
ont toujours été 


Mano Re STE nr ‘ 
: HOPLS 


{ 
À 
Î 
i 
[ 
i 


ms 
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Laligns Lallgme TC. 





















PROP. COMM. CAPITAUX 91,52 


AIO ANIUQNUONUNN LS 








EE en métallurgie des produits ferreux Sa mission : 















RRRÈREN EE 
= 7 = = 
à ingénieur technico-commercial 
M Pièces d'abresion - MAROC 
Nous sommes une fonderie ine filiale d'un importsnt FE 
groupe français ; notre directeur général souhaïte confier ce poste à un 
ingénieur ägé de 28 ans minimum ayant une bonne expérience (fabrication, 
commerçial) de matériaux résistants à l'abresion ou une compétence réelle B 
prospecter là clientèle EH 
potentielle, suivre et assister les utilisateurs, défint avec eux leurs 3 
besoins et adepter nos produits à ces nouvelles exigences. Sa réussite E 
dans ce poste le conduit à des responsabilités plus importantes dans le groupe. 
Ecrire à Y. CORCELLE. réf. 3293 LM. 
ALEXANDRE TIC S_A. 
.[ 10, RUE ROYALE …. -‘75008 PARIS 
LYON - LILLE - BRUXELLES - GENEVE - LONDRES 
nieurs, Ce, ARE 
rique latine (Venezuela, Argen- 
tine, Brésil, Colombie, etc.) ds 
revue spéclallsée. 
Doc. A.LE. (E2), 
8.P. 424 PARIS, 
APCEL recherche 


STAGES PRATIQUES 


sans aucun frais pour l'entreprise d'accuell 


pour JEUNES en ÉLECTRONIQUE 


STÉ CAV ROTO DIESEL 
FABRICATION MATÉRIEL 
D'INJECTION DIESEL 
1,650 personnes 
racherche pour son 


USINE de BLOIS 


© Len jeunes sont rémunérés l'Etat. UN (. JEUR 
© Ds ont 18 & 25 ana - Niveau Bec G, D, EF. G. ORGANISATION 
e Ils ont reçu une formation à l'entreprisa et dos Débutant, formation I.N.S.A. 
rudiments en Electronique. ou équivalent. 
UN INGÉNIEUR 


APCEI 23, rue Denfert-Rochereau, . 
#100 Boulogne - Tél. 604-09-73. CONTROLE QUALITÉ 
Formallon écoie des moteurs. 
UN INGENIEUR 
pour Service 
ORDONNANCEMENT 
LANCEMENT 
AD Formation AM. ou équivalent, 






INSEGE 


proposa à 







40 JEUNES DEMANDEURS UN CADRE 
DE PREMIER EMPLOI FONCTION PESOME 





‘de personnel ou équivalent. 


xpérience nécessaire. 
Ecrire avec C.V. détaillé 





tmolns de 25 ans, 4 à 5 ans d'études sup.) 
UN STAGE REMUNERE 







Durée : 

Cycle de 6 mois dont etage en entreprises e, 
Objectifs : 
© Connaissances pratique de l'entreprise ; . 
e Entralnement à La recherche d'emplo! ; 
® Contacts avec entreprises ; 
© Orientation personnelle. 


CYCLE AGREE 
BEMUNERATION ASSUREE PAR L'ETAT 
Env. lettre motivée et C.V. à n° 8.210, ale Mondes 
Publicité, 5, rue des Itallans - 75427 PARIS (9°). 


, boulevard de l’In 
B.P, 849, 41008 BLOIS. 
















Adresser C.V. 














P-MLE,. - 10 mUllons de O.A. 
en pleln développement 


recherche 
pour aslster s0n responsable 1nformatique 


UN PROGRAMMEUR 











meur confirmé niveau bac Informatique. 


— Démarrer un nouveau système € clé en main » 
avoc une soclété de servlec. 
— Développer le systéme et assurer la matnte- 
pance des applications. 
— Participer à l'exploitation de l'ordinateur. 
Lieu de travail : NOGENT-LE-ROI 
(70 km Ouest de Paris) 
Envoyer curriclum vitae et prétentions à : 
.L - Monsieur BOLZER, 
Z-L, rue Nouvelle - 28210 Nogent-le-Rol, 








GROUPE 


recherche pour Usine 






CENTRE LEON-BERARD 
recherche 


2 MANIPULATEURS 
ÉLECTRO-RADIOLOGIE 


Diplômés, débutants ou avec ancienneté profes- 
sonnelle pratique en radiothérapie. $ 
Salaire Intéressant et avantages s0ciaux. 
Ecrire Centre L. BERARD, 28 rue Laënuec, 
6300 LYON. 








ou deux nnnées 





— Falvanoplastie, 






1] TL DEVRA AUSSI : 






30 personnes, agents de 


Suclété instrument,  scientifig. 

confier, représentation produit à 

UNIVERSITAIRES (assist., mat 

tre-assistant}, formation Chirnie 
atytiQi 


an: ue, 
— Rémunération : commission ; 


LU.T. du Littoral, départem. 
technique de comm. Dunkerque 
VAC. POSTE D'ASSISTANT EN 
GESTION ET SCIENCES ECO. 
Env. candid. à M. la Directeur 
de FIU.T. Université Lilie 1, 
Cité scientifig.. sec postal ne 5, 
59550 VILLENEUVE-D'ASCO. 


fabrication 
aura in 


Sect. . limite (1 dép.) : 
— Nècess. dispos, 1} jour/sem. ; 
— Client, : universités, Industr.| 
Ecr. ne T 2019 M, Régle-Presse, : 
85 bis, rue Résumur, PARIS 


Sté Constructions Equl errts 
aéronautiques TOULOUSE 
recherche 
INGENIEUR A. ET M. 

37 ans énvirun, 
compétant en mécaniq, ra 
Usinage, commande numérique, 
taiage et rectification engre- 
nages, traliements 1hermiques. 
Bonnes connaissances au niveau 
de la conception d'ensembies 
mécaniques, boite de vitesses, 


TECHNICIENS SUPÉRIEURS 
EN MESURE PHYSIQUE 
Formation dé base BAC E ou 
F5 Souhaité, complété au run. i 
par D.U.T. da mesures pnvsig. 
Nombrx déplacem, de courte 
durée. Parmis V.L exigé. 
EN PHYSIOLOGIE 
Maitrise de physlologie humatne 1 


réducteurs, etc. È 
Pratique de l'anglais indlspene, |? Connaissance en statistiques | 
poste à TOULOUSE ee pour études d'ergonomis. 


Env. C.V, + photo, avec référ. 
au ne 8227, «le onde + Fi 
5, r. ces Ilaliens, 75@7 Paris-9. 


Adr. CV. avec pholo et pret, 55 
réf. 1.122 à Sweerts, BP. 267, 
75424 Paris Cedex 09, qui trans. 





OFFRES D'EMPLOI 4300 4919 

DEMANDES D'EMPLOI 4000 1144 DEMANDES D'EMPLOI a s. 
IMMOBILIER 30.00 #3 ° IMMOSILIER 2000 2283 
AUTOMOBILES 3000 42 AUTOMOBILES 2000 2288 
AGENDA 34,32 j AGENDA | 












Becherchons 
pour Importante Sté Agro-Industrielle 
au SENEGAL 


COMPTABLES QUALIFIÉS 


avec de bonnes références 


avec diplômes et photo 
à HAVAS MONTE-CARLO N° 33: 


Centre hospitalier région RHONE - ALPES 
recherche 
pour engasement immédiat 


1 PHOTOGRAPHE 
| 
| 
| 


pour Service ICONOGRAPHIQUE Médicale 


— Programm 
— 2 à 3 ans d'expéri si possible rdinat: _ , (discrétion assurée) 
on mods interactlt et Pplication æ Bestlon Litatée par dertitient, Rennes mare ! INSTITUT DE RELEVANT DU DIRECTEUR 
commeretnle. — Une expérience hospitalière antérieure gerait PROGRAMMATIQUE (1.P.C.) ë FINANCIER 
_ LUS de l'analyse organique ou capable appricie. ss Mis 113 rue Aristide Briand . I gèrera la comptabilité générale et ana- 
— Expérience de PALE. appréciée. don rer 91400 ORSAY # lytique et supervisera le suivi du budget. 
Mission : Aüresser C.V. manuserit et photo (non ret.), A: € « plusieurs années d'expérience en compta: 


REGIE PRESSE, sous le cuméro 718.655 M, 
85 bis. rue Réaumur - 73002 PARIS. 





IMPORTANTE SOCIÉTÉ INDUSTRIELLE 


UN INGÉNIEUR-CHIMISTE 
CHEF D'ATELIER 


Le candidat devra justifier d'une expérience d'une 
ans la fonction et particulière- 
æeot dans les domaines suivants : 


— traitement thermique des métaux, 
— fabrication de composés chimiques minéraux, 


e savoir gérer son atelier, posséder de réelles apti- 
tudes au commandement d’une 


* contrôler et garantir la qualité du processus da 
à Falde dun laboratoire dont 4l 


La rémunération de ce poste évolutif Eern en 
relation avec les compétences de son titulaire, 


Adresser C.V., photo ét prétentions à 
CONTESSE Publ, 30, av. Opéra, Paris (fer), qui tr. 


Nous prions instamment nos annon- 
ceurs d'avoir l’obligeance de répondre 
à toutes les [lettres qu'ils recoivent et 
de restifuer aux intéressés les docu- 
ments qui leur ont été confiés. 















































MGNCES ENCADREES 
OFFRES D'EMPLOIS 














REPRODUCTION INTERDITE 








TTC 


TIC CLONE (AIN CUS 





SALES MANAGER. 


Territory: Europe and bevond. 





Our Client is a medium sized Engineering Company with manufacturing premises in 
England. Specializing in seals which are used by original equipment manufacturers and the auto- 
motive industry, the Company is implementing an exciting expansion programme which will 
result in an increase in sales from the existing European team and possibly the creation of new 
teams further afield. | 

To lead this effort our Client now requires an experienced Sales Manager. He or she will 
recommend sales policy and implement agreed marketing policies and profit plans and wil seek 
opportunities for both existing and new products and markets. He or she will be res -"-"# for 
ensuring our Clients products are effectively marketed to original equipment me: * 
the automotive, earth moving and domestic felds. He or she will be based in France. 

Candidats, aged 35-45, should possess some automotfive experience, and will preterably 
be of degree standard. Some knowledge of financial control would be advantageous Ideallu 
applicants will possess French as a native language together with fluent English. A successful 
track record of sales management in a competitive environmentis considered essential 


An attractive salary is offered together withthe usual benefits, 
Please apply to: 


R,D Ketchum 41 rue Ybry, 92200 Neuilly, Paris, France. 

















Soclété rech. pour département 
QUINCAILLERIE ABIDJAN, 
COTÉ-D'IVOIRE, AGENT 

spécialiste QUINCAILLIER et 

AGENT spécialiste SANITAIRE. 





Société Général 


ne de Pique AFRIQUE FRANCOPHONE 1 
Contrat expatrié. Aür. C.V. et Important groupe minier recherche de Service et de Gestion 
CAEN Bordes Re recherche 
Sander, ver réperipire Nebdee CHEF DE DIVISION pour AFRIQUE FRANCOPHONE 
medaire. Ecrire. OUTRE-MER ë 
MUTATIONS, E.P. 141-% Paris, MINES AN ALYSTES 
TE a don nt se 
ie | ESS || PROGRAMMEURS 
EN THAILANDE poste conviendrait à un ingénieur Grande 


Ecole (Centrale, Mines, ete.) ayant une 
solide expérience et si possible dans des 
mines à ciel ouvert, 

La rémunération, fonction du niveau du 
candidat, est assortie d'avantages substantiels 
{villa équipée, voiture, soins médicaux 
gratuits, © mois de congés annuels...). 
Adresser lettre manuscrite, c.r. et photo sous 


référence 2090/M à Axial Publicité, 91, Fbg 
Saint-Honoré 75008 Paris, qui transmettra. 


PROGRAMMEURS 
CONFIRMÉS 


Écrire avec C.V. prétentions 
et disponibilité 
sous réf. P.HT. 12/77. 


12, avenue Vion Whitcomb 


_ S62 


UN COUPLE DE MÉDECIN 
POSTE 


St Me pue 
crire . rue le: 
Tsn2 PARIS. Téléph. 345-682 











75016 PARIS 5 








d'identité 
Se. 








COMMEX 
XX 


Leader Mondial dans le 
domaïne des Interventions sous - marines, 
Une des Sociétés du groupe COMEX 

cl 


chef comptable 


SOCIETE-D'INGENIERIE et de 
COMMERCIALISATION DE SYSTÈMES 
INFORMATIQUES 


recherche 


JEUNES INGENIEURS 
INFORMATICIENS 


pour développement da Logiciel de base 
sur microprocesseur Z 80. 
Connaissance Assembleur indispensable 


Envoyer CV détaillé, photo et prétentions 




























































bilité dont au moins 3 comme chef 
comptable sont indispensables; 

.une pratique de l'anglais est très 
souhaitable. 


Lieu de travail : PARIS (La Défense} 


La rémunération £s situera entre 80.000 
et 90.000 F/an. 


Env.C.V., photo et prét. sfrèf.2.77/SE 1 à 
COMEX - Service Recrutement 
13275 MARSEILLE Cedex 2 


{MO R.E.R. Sceaux - Station Lozère) 


TOTAL 


COMPAGNIE FRANCAISE | 
DES PETROLES 


La Direction Production 
de TOTAL EXPLORATION PRODUCTION 


recherche 


UN RESPONSABLE 
: PROCESS 


fagénieur Grande Ecole 35 ans minimum, 
dirigeant une équipe d'étude et avec le concours 
d'ingéniéries spécialisées, il aura la respon- 
sabilité de concevoir des installations de trai- 








CGE 


région SUD-OUEST 










FINANCIAL DIRECTOR 
AND CONTROLLER EUROPE 


LA Roc CA. al pu basée on France. 
al européenne portan 
: arérieia à t groupe 
eur Manutention, 
: Tindusirie : Repos 
one d'activité : CEE, Scandinavie. 
LA FONCTION -— Ad]. aù DA." Europe Coté 
exécutif. 
Geation trésorerles, rel. benc… flnance : 
Direction touLes activités adminisératives 


ct Comptables des Sociétés Prançalses et 
Allemandes : 






équipe de 
maftrise COMPTE : 


















tements d'huile et de gaz (G.P.L, G.N.L) © Supervision audit interne. 1 AGIQUE ; 
ue 41401, destinés aux champs pétroliers à Vétranger, ® Consolidatlon bilans, eompten d'orplole 

préparer et assister [eur mis en service, et PR pans 

la formation du personnel local ou expatrié. Sonnene de gestion, suivi qi 

Le candidat recherché a l'expérience de çes  Geanen, Jovestisements Gt plans 

fonctions, il a mis en route de teiles unités © Lialson avec: Financial Director, Control- 






et si possible participé à leur exploitation. 
Le poste est basé à Paris avec des déplacements 
de courte durée à l'étranger, 

La pratique de l'anglais est indispensable, 


ST ces perspectives vous intéressent, envoyer 

votre C.V. manuscrit, photo au Service Recru- 

tement, 5, rue Michel Ange 75781 Paris Cedex 16 
sous référence 77061 


ler USA. 
LE SANDIDAE IDEAL : 
à 10 aus d'expériences : 
e. ResponsabiIté Smllaires dans filiale de 
Eroupo multinattonal : 
® Secteur biens d'équipement industriel ; 
plaque françals-angiais, notions d'alle- 
Euv. C.V.. ou pour informations complément. tél 
Consultants in executive personnel 
SEHS Manarement and industrial relations 
3. rue Trasnn, Paris (17e), tél. 380-67-1L 











REPRODUCTION INTERDITE 












































offres d'emploi 


GROUPE PHARMACEUTIQUE 
FN zecherche le Responsable de son Département 


JURIDIQUE 
ET PROPRIÉTÉ INDUSTRIELLE 


MISSION : 
— Antmation, coordination, 
des activités den trois Vin & Départes 
ment (Juridique, veste, Marques). 

— En tant que JURISTE INTERNATIONAL, 1 
CE de conseilles. de façon permsa- 
ment Méslation Anglo-Bampna) à Co 
@ la Direction générale, 
© les Divisions et les Départements, 

@ les fillales, 
ro aroit des atfaires et da 
autre Services du G Drpes Dsteoc ares 7 


PROFIL DU CANDIDAT : 


— 35 ans minimum, 


— plusieurs années d'expérii 
dans l'Industrie Saxpinence, de Préférence 


— nivesu : doctorat souhaité, 
— connaissances porfalte de J'anglals. 





nRù 
ER 





LIEU DE TRAVAIL : PARIS 
sons Te réL CRE ES DARPAIRE, BP 


" REA PARIS CEDEX 13 


LE DÉPARTEMENT TÉLÉ-INFORMATIQUE 
de 


ROCKWELL GOLLINS FRANCE 


recherche immédiatement 


UN INGÉNIEUR - 
INFORMATICIEN 


(Réf. R 2) 
‘Une formation supérieure et une solide expérience 
(eus minime) des “ae MENIeNANDe 


de télé-Informn! dispen- 
sables dens Ge POnR. # 


‘2 INSPECTEURS 
DE MAINTENANCE 


: Réf. R 3) 
expérimentés et SR Eaie de s'intégrer à uns petite 


Ten Sud, Mes est nécessaire, 


au poste à 






= Pour tous 






ALI en ST pré ne 






IMPORTANTE SOCIÉTÉ 
VÉLIZY-YILLACOUBLAY 


INGÉNIEUR | 
ANALYSTE SYSTÈME 





7 Pie ee matin la mise en œuvre 
FrèDS en du Service 
vs ep IBM 0/6 


FAR POBNE - DL 1 = CI 
Z fæmstion : ingénieur où ruivalent. 

— expériences : 2 ans te fonction système 
connaissance ÎBM, DOS/VS, COBOL, Téléinfar- 
metique ou bases de données, 


Adresser C.V. et photo sous réf. D. 998, à ARCHAT, 
M, bd Haussmann, 75009 PARIS, qui transmebtra. 












se Importante Société Française 
=. de SECOND ŒUVRE DU BATIMENT 
- recherche 


CHEF DE PERSONNEL 


de 23 sue, ayant nue bonne 





1 pourra s'appuyer sur les ain Bervices 
!. 2mÉMonnels dû groupe dant dépend cette Société, 


Land: Compos (AU Directeur ARDRIRR "Ga ee 


dresser CV. + photo + G rémane, + nv 2.750 À : 
SAV GA 2 B.P. 220 - 75063 P. ABIS Cédez @, 
qui transmettra. 





GROUPE DE SOCIETES INTERNATIONALES 
offre à 
PARIS (8°) 


xtuation de réel avenir à 


“INGÉNIEUR BREVETS 











Iangus ang'alse indispensable. 
# Spée, mécanique et circuits hydrauliques, 


dresser curriculum vitae manuscrit détaillé à : 
3, rue de Téhéran, 75008 PARIS 
B.E,0. 








(ous 12 référence 7.006). 





IMPORTANTE SOCIÈTE 


FEDERATION 
SSSONNEULE départèment RPORMRTAUE. 


Paint 


ae do = mmrmamenaenre cuiuendgenen td min annees 2 


. 
: Préskient SÉASRAEUr our DE GESTION 
Xuper èmes aux 
de convenlions 
3 ællectives, droit social). MAITRISE INFORMATIQUE. 
ë ces générales Ec. av. Cv. prets, Sous rétér 
45 8 à SPERAR, T2, rue Jean 
Rapidement CRETE 087, rue | —12Urés PU PUTEAUX 
SénérakFoy, “7500 PARIS, URGENT 
Sté Electronique (94) 
recherche d'urgpnce NGÉEN EUR 
PESSINATEURS DJ GENIEUR EC 
ÉTÉ 6c 
3 5694017 U Calcul BA, B.P. 


TATÉ Pour Bet | 2 Suivi budgét chanlier, 
* JER css de Ion 


* gas0 FSNIÈRES 






: 1mte South, Irrnationaie 
ï recherche pour : 








offres d’ UE 


CANSAIC 





STAGE 


DE FORMATION leader de la pérniomeqie flançaise 
COMMERGIALE dans le cadre du Plan d'Expansion qui prévoit 
messieurs 25 ans min. bacheliers le doublement de son che afares dé 1860 
RSS a mot DES INGÉNIEURS 
pan SES ARTS ET.MÉTIERS 
Er, avec C.V., photo, diplômes, INSA, ECAM, ENSCMB ou équivalents 
références ST ä c : 
HA. NTACT pour Nude ol dévelonpanent ; 
mod bante cm ri. 140. de sous-ensembies J 
LASORAT. PHA 
proche banjigue Ouest 
MANRME de Sen 
Sr 
Peut eerenes CiverStiatre Pière ever canécdsre menusoie avec phol et prétenions à 
ou privée souhaïtée. Pen crade SA, 
a GE ee pou, a: 25, av, de Le Grande-Armée, 75016 PARIS 
7 I PARIS 

















Filiale d'un important groupe industriel 
à vocation internationale 


recherche pour son Groupe de Division 


EQUIPEMENTS INDUSTRIELS 
un directeur travaux 


Responsable. de 1a réslimcion de l'ensemble des rioiages 
et mise au point des installations de son unité, jusque la 
réception définitive, 

If sera chargé plus particulièrement ‘du céveloppaiont 
des techniques propres à réduire les coûts — 

étroite avec'les BE. à faiation (ohaueronnarte) = 


Les candidats seront .diplômés d'une Grande Ecole 


La langue anglaise est est indispensable. 

Lieu de travall : proche banlieue Ouest. 

Les déplacements rom fréquents mas de courte durée. 
———_— 

Nous attendons du candidat qu'il nous fesse fa: preuve 

de son esprit d'entreprise et de son goût pour la fonction 


$ 5 ° Importante perspective d'évolution. 
Prière d'adresser C.V. détaillé à NO 41.411 Contesse Publicité 
20, av. de l'Opéra 75040 Paris Cedex O1 qui transmettra. 









IMPORTANTE SOCIETE 
SIÈGE LEVALLOIS 
recherche 


ir bureau d'études ou services 
le tachnico-commerciaux. : 


Ecr. prétent. 

ne 41.459 2" coNT: ESE PÉUBLICS 
20, avenue RSR PARIS, 

CAD 
TECHMICÉ COMMERCLAL, 
bonne 

ral Hbre 
vents 


avec ges 
de secteur. - 


. d'aven] 
ELECTRONICIEN 
désirant travailler comme 
technico-commercial. 
ravall 


bureau, ateller, ‘chantiers. 
Clientèle T.P. et administration. 
Bonne cuitui 


Nous sommes 1m important Laboratoire Pharmiceutiqu que: 
SHRE IQ US. PENSE SONDE Interaadone) ef RORE rrcherebons à 


l'assistant du se 
études et prospective 


Ce poste conviendrait à un jeune diplômé Grande Ecols 

es {HEC, ESSEC, ESCP). : 
lt se verre confier au sein de la Direction Marketing : la réalisation. 
d'études de marché _e l'évolution des statistiques commerciales ele 
participation à l'établissement des plans de développemant © la mise 
en oeuvre de nouvesux projets informatiques. 
Une bonne connaissance de l'anglais est indispensable. 

Lieu de traveis: : PARIS OUEST 


Envoyer lettre m CV. détaillé et photo récente à No 41.324. 
CONTESSE AR 2 D: pin 7000 Pets Pen 0 qui transm. 





















Important Groupe à à vocafion infernationale 


{C.A. 1,5 MILLIARD - 35 FILIALES) - 


JURISTE D'ENTREPRISE 


LE POSTE EST À POURVOIR AU: SERVICE 
JURIDIQUE DU SIÈGE 
Noos recherchons : 
—-candians Mec en éroit, 20 208 minimum 
méiaie depuis plusiurs années en DROIT 
FISCALEFE DÉS SOCIEERS, ban rédagteure 
Nous offrons : : , 
= ponte au tanE | diemct- du Nroganmabie du: Per: 


Nous nu 
— 28 


BP. 508, 76066 P. 


— armaceg sie où in d'un Gronpe arm Expérience 
expansion. 


mique s$ en 


es poto 4 lettre d'apcopeNEnent arr avec salaire 
demandé sont à env. s/n° CONXESSS PabL, 
l'Opéra, 75646 


20. uv. de Paris Cedex 91, qui tram. 


offres d'emploi 


























INGÉNIEURS GRANDES ÉCOLES 
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offres d'emploi 


Emportante entreprise françuise de produits 
métallurgiques. pour industrie alimentaire 


INGÉNIEUR DE LABORATOIRE 
. DE RECHERCHES 


responsabilité d'un -Chaf de 1abo- 


Re 


Éthodes eù procédures 
mi 
en chimie 


£tats de 
Ce posts, nouveau, basé à Paris, onvienaralt à 
Jeune INGENIEUR EN.S.CP. ave de préférence 
un Dostarst on à défaut un DILA. Pariant 
l'allemand, et désiran! 


ga QEYL ste ma. es ph pré ap ATS 
Porn res té, 20, av. Opéra, Paris (l 
< ui transinetére. Ge 


{ IMPTE SOGIÉTÉ MATÉRIEL AGRICOLE 
recherche 









se 
recherche 
ANALYSTE 
DE BON NIVEAU 
ITHLAGE pouvant assurer la poste 
coofrrés. TBL De rendes-vous d'ADJOINT AU RESPONSABLE 
Ci Li DU SERVICE INFORMATIQUE. 
Le poste conviendrait à un candidat ti 
SEMA Fréiéo BTS. LU. où éulvalent Fusion 
Société de consen d'étedes .snnées @ dans une fonctlan similaire, . 
ut d'ingénierie Une connaissance spproeie du COBOL et du 
rechsrche système IBM OS-VEL 
pour son unité conseil 
en direction et gestion Lieu de travail : grande banlieue SUD de PARIS 
JEUNE desservie par Ja SNCF. 
IEUR. Aùr. cure. vite sons n° 4LAS, CONTESSE 
Pobl, 
SRE casible vue formant enue de l'Opérs, Paris (19), qui tranmmettras 





Adr. C.V. et prèt. ss réf. 10.168 


ra gi ÉRAFA D er UE | Secrétaires de direction 


St-Honoré, 75006 Paris, qui tr. 
TREENT ARE HR DES FRE DRE PER 7 DS 
É Importants Entreprise de TRAVAUX PUBLICS 
rech. STAGIAIRE ee recherche pour sa Division Internationale I 
Ton CE une SECRETAIRE 





POUR PROSPECTION CCIALE 
assu: 








Frmme SR ut 
Lieu de : Pavis 13ème Porte: ) 
. Adressez Ghoto), CV, rémunération souhaîtée M 


& LTP. 31, Bd Bonne Nous 2 18002 Paris q4 
DL A SE DS DS DRE EE 


Recherchons 21 
por VilenevelnGarenne (99 Secrétaire 


AIRES SECRETAIRES 
DE DIRECTION SERNODACIYI DACTYLOS 
My eo 


Re Ts 


STENODACTYLOS 


inques, sténo anglaise. 
FOUR CERGY 05). Y 6 
AIRES x Travall no, œw 
BILINGUES ANGLAIS, a. pouleu Viicom'Aurlo (HP): 
Postes stables. Malne-Montparnasse (17). 
Téléph. 961-79-12. im routé de La Reine, Boulogne. 


demandes d' Pet 


toncs en pose 
Fa Drol! Fluences publiques 


_ Ficoscté Bolences Eto. niveau ë 
Z Pan d'enetra Pirereen Das Cou 
recrutament 


SS 


‘ IMPORTANTE. SOCIETE 
récherche 


gestion, 
équipe éducateurs ; 


R SÉS SERVICES 
PYABLES CJ ETHANCIERS. 


Etudierait toutes proposi: 
IS DER ne || ai tions 


RS mou et CÉMGTE- PENSE, 
85 bis, rue Réeumur, Paris (2), QUI transmettre. 





PROFESSEURS 
S 
= Ce cet, : | 
À 104, Champs-Eysées ADMINISTR. COMPTABLE | me“pern BEM) 
| OR 208 PARIS années expérience entraprises | 4 - LA VARENNESTIERIES: 
ve TECHNIQUE Paris, rech Ra Re 
pour _ ensel mistemps|  Accenterait déplacements 
PROFESSEUR HOMME . de courts durée. cours 
licence, ou mairie, SCIENCES | ecr: ne T 1.956 M, ar 
sg, SCIE 3 Régie-Presse, 
ECO. - 25 Dis, rue Résumur, PARIS-2. et leçons 
RHRERANON recherche | 37-ans Sciences Po 4es jure 4 
|. ASSISTANT INGENIEUR + | dlaues, fmmet, EGhe Eniqne, MATH retrepsce 
” enqubtes, socl Post on Tien TBE Sans expérience à un trés haut Professeur ape nt 
S étuian au mors DS De EE eda to aeRe FA DAT Une 
de RTS V1 exigé. sent bien les problèmes propres 
Adr. CV. & à G.P.| # l'édition de revues (conception |. 
11 Bis, rue Leningrad, Paris&.| du produit, enlmation du per LT LREETST EE 
CRIME IMMOBILIER. PTE | Semañtation, relations avec de demarde À 
CLOUD, che: URGENT, imprimeurs, ec) 
SCOLEABORATEU : È 


(RICE) 
st _locations. recherche un poste de 


DIRECTEUR DE REVUE (5) 


& ERADE, &. “ rer 
OS VERT 


excellentes réfèi Che 
REPRÉSENTATION, de 2e 
bonneterie, ue détaillant. 


Libre 
Ecr, m 667" cle Monde » Pub, 
5, r. des ltaïlens, 7542 Paris 


| autos-vente | 


31 
Spore ah 1e REP 
CULTU, É ELLE ha per ARE - 








IPLOMES D’UNIVERSITE - Monde 
RENE Gt PSE 
ONE, Et 50 FORMATION. Mila re RE = ss je 
Cie Hi û nn 

rennes en statistique, éco- portes, eMmation ce Sa | Mio n CRE 

Des déplacements Edo courte durée sont à prévoir. perfect  pémoire eñaivses | AT dr. Le 
DS 1862 à INTER PA, T1 Me Rage. # 
US VERS Cnrers 
PRE CADRE BATIMENT. [ven 95 br Cup. amie 
:SPIE « BATIGNOLLES PO DE ne Faq as 
_rachemcbe pour développer des spnlications = re VOLKSW: 

.. à nfommatique de gestion Rénovation et rénobliiation. LE air diet pr Ann. 
chenrtier . (houliqe ppt paviL) a 

. UN ANALYSTE-PROGRAMMEUR POSTE SIMILAIRE YETS -autos 

minimom 2 aps Connaissance À En e ÉTTUES 

SD dus of de bases de donnés appréciée. =. Tes moe m9 F PAR JOUR 

Envarer CV. photo et prétent. à M. Bongo, SHORSRRE. 10 ae ons doanemens + ER 
SPTE BATIGNOLLES viltés, rec. coffebor, corner “S'fours mmdmum par mois. 
22. quai de GHchy, SI: CLIOHE Cédes. Smthéses, Ecr. fl el ANCE 

saars à : RICHARD, 12, rue EXPRESS - ASSIST 
Gi Théètre, PARIS (15). 504-0750 








. 





{ 








i 
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SPORTS 


FOOTBALL 








JUDO 





Le Paris- Sant Germain. soupconné de fraude | Des sélections couleur du temps 


La Fédération française de 
football (F.FF.) et.le Bis 
pement de football 
sionnel (GFP.) ont den 
une commission d'enquête, 
présidée par M. Dehont, pour 
étudier les comptes du Paris- 
Saint - Germain, soupçonné 
d'avoir constitué une « Caisse 
parallèle », grâce à une vente 
incontrôlée de billets, essen- 
tiellement destinés à régler 
les transferts ou les salaires 
occultes de certains joueurs. 


teur des finances, à 
ence de la FFF. pour que 


‘cette demière, avec l'appui du 
efforts 


GE entreprenne des 
l'assainissement. 


limité à cinquante mille pl 

Le P.D.G. de la société d'impres- 
sion a reconnu qu'il avait dû 
envoyer cinquante-deux mille bil- 
lets au GFP.  PouE l'estampillage 
de contrôle, et remettre les neuf 
mille autres à un dirigeant du 


club, Si ces derniers billets ont |. 


été mis vente aux ou 
dans les bureaux de tion, !ls 
échappent aïnsi à toutes les tates 
normalement perçues : 
— Taxe sur les spectacles 
— Prélèvement du GF.P. 
Aer Prélèvement pour le club 


teur. 

Au début de saison nor LE 
main DétlL Séparé deg be- 
6 où, Euobe- 
tiers par la FF. pour 
les ma! au Parc de Prince: 
et avait recruté sa propre Guuipe. 





9, 
L immobi er. 
EEE 


PRES QUARTIER LATI 
STUDIas LA à s parte TOO &. 


RUE DE GRENELLE 
toi 


gl D es 


Ti. _:_ 261-504 


D'autre nart, mouve- 
ments dans' ser du cb 
n'avaient pas été expliqués : 
démission de M Lacourtabl 4 
directeur adininistratif, quelques 
mois après celle de son é- 
cesseur, Jean-Claude Jost. 
Aix semaines do M Ain hoœn, 

nn, 
secrétaire général, qui tentait de 
remettre de l'ordre dans le ges- 
tion compfable et administra- 
tive. Colncidence ?? M Rosen FE 


reçu sa letire recomman 
licenclement le 19 décembre. 
La commission d'enquête doit 
rendre ses conclusions à la fin de 
la première semaine de janvier. 








Send 


Service des Abonnements 
Tax P 










FRANCE - D.O.ML = T.O-ML 
USF A0 JSF 48F 
TOUS PAYS ETRANGERS 
FEAR 


ASF 3307 57535 760F 
ETRANGEE 
Char messageries) . 
L— LUXEMBOURG 

PAX! = SUISSE 


INF 205F 558F° PTE] 
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Les règles de le compétition Inter- 
nationale eont désormals sévères : 
un pays ne peut engager qu'un seul 
combattant dans, chacune des caté- 
gories de poids. Obtenir des succès, 
conserver Un rang élevé au plan 
mondial, Cela implique donc una sé- 
lection sévère et permanente afin de 
trouver au bon moment les meilleurs. 

Assurément, les dirigeants de :la 
Fédération française de judo l'ont 
compris, qui demande & chaque 
Champlon de remettre en cause 
sans cesse ses lauriers pour mériter 
de représenter nôtra pays. Toutefois, 
le crible que représentent les compé- 
ttions traditionnelles par catégories 
de polds, par équipes de club, de 
département ou de région, & pu 
paraître Insuffisant. Pour cette ralson 
uns « sélection: d'automne », sorte 
de pré-championnat par catégories 
de polds, a été organisée samedi 17 
et dimanche 18 décembre dans lo 
vieux stade Plerre-de-Goubertin. 

Sans grande publicité, parce qu'on 
voulait rester entre sol, quelque 
‘cing cents Judokas seniors, juniors 
et espoir ont batailié sur quatre 
tapis installés dans le court central. 
Deux journées de revue de détall au 
bout desquelles les sélectionneurs 
pouvalent être eatisfalts : des débu- 
tante aux plus aguenis, on «= en 
voulait ». Mals la bonne santé de 
cette sélection ne doit pas en faire 
exagérer la portée. 

En premier ïleu, parce que les 
« Japonais » — les garçons .qui 
constituent le equelette de l'équipe 





NATATION. — Véronique F 
nandez a amélioré, mardi 20 de 
Cembre, à Paris, le record de 
France du 1500 mètres en 
17 min. 41 sec. 79. L'ancien 
record était détenu par Sophie 

Falandry en 17 min. 49 sec. 27. 
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nationale et qui viennent de faire 
un etage dans les « dojos = nippons 
— ny ont pes pris part Ensuite, 
parce -que la nature de certaines 
catégories rend les résultats trop 
instantanés, que ce aolt en raison 
de l'âge ou du polds des compéti- 
teurs. Qui Jurerait, en effet, que, ch3z 
les Juniors, Rey l'emporterait à nou- 
veau eur Klawue dans une semaine 
seulement ? Enfin, parce que les 
compétitions ont surlout été l'occs- 
élon de confirmer qu'en l'absence 
des melkeurs, les trols catégorie de 
poids supérieur sont « faiblardes ». 

Bref, on a retrouvé sans surprise 
sur le podium des garçons comme 
FRambier (senlor) en moins de 
60 kilos, Guy Delvingt Gunior) en 
moins de 65 kllos, Gérard Gauthier 
(senior). en moins de 71 kilos, 
Draghi Gualor) en molns de 78 kilos. 
Brousse et Gaillat (seniors) en moins 
de 86 kilos, les Vachon René (senior) 
et Ctristian (unlor) en moins de 
95 kilos et Cabanne (senior) en plus 
de 55 klias. 

En revanche, on est resté étonné 
par la longévité de Jean-Jacques 
Mounier, ancien triple champion d'Eu- 
rope des dégers, qui, décidément, 
n'arrive pas à raccrocher son kimono, 
et encore plus par celle de Decléve, 
cet imposant policier qui s'est 


. abonné aux places d'honneur depuis 


quinze ans au moins. Enfin, après 
un long passage en Croux, le relour 
eu premier plan de Jean-Luc Stem- 
mer, amalgri — H « tiraft {a bourre » 
à Jean-Paul Coche Il y a quatre ans, 
— méritalt d'être salué. 

L'aspect technique positif mis à 
part, ces sélections d'automne ont 
mérité . la médaille d'or de l'anti- 
spectacle. Mêma un mordu du judo 
avait du mal à endurer cela: per 
dant prés de vingt heures des 
combats sur quatre tatamis, c'était 
terriblement indigeste, horriblement 
ennuyeux À dégoûter de ce sport le 
public le mieux disposé. 11 faudrait 
que les responsables de la Fédéra- 
ton ss penchent sur la question. Car 
les pratiquants se récoltent aussi 
dans les gradins. 


ALAIN GIRAUDO. 
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d'upParements, Ouraou bureaux, 
d'escallers, remise importante, 
Paris ou‘banieus. 
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argentés pr 


PRESSE 


CORRESPONDANCE 


Les journalistes et la modernisation 
de la composition | 


Centre de perfectionnemi 
journalistes et des cadres de la 
presse, nous adresse la lettre 
suivante © 
Ma, position concernant la p0s- 

sibilté pour un journaliste d'en- 
registrer lui-même ses articles et 
de les introduire, au moyen d'un 
clavier à écran cathodique dans 
le système informatique, est 

beaucoup nes catégorique qu'il 
n'y parait à la lecture de l'ex- 
trait d'un tee (D qui a l'in- 
convénient de dater, alors qu'il 
s'agit d'un domeine où les maté- 
riels et la manière de les utiliser 
évoluent très vite. 

Si je reste persuadé que la 
confusion des tâches n'est pas 
souhaitable (c'est d'ailleurs vrai 
BSIE pee que ces techiques d'en 
suit pas que ces qu sl 

trement conduisent obliga- 
toirement à cette situation. 

1 faudrait distinguer tout 
d'abord entre deux types ou fonc- 
tions de journalistes : les rédac- 
teurs, reporters, etc. au écrivent 
les articles, et les secrétaires de 
rédaction qui + écrivent la page », 
font la liaison avec l'atelier de 
fabrication et ont toujours eu, de 
ce fait, un rôle et des co! 
sances plus techniques. Pour ces 
derniers fl est sans doute trop tôt 
pour cerner leur place et leur 
rôle dans la nouvelle chaîne de 
fabrication. Je ne parlerai donc 
que des premiers. 

Actuellement, compte tenu de 
ce que l'on connaît des matériels 
et des étrangères, 
j'aurai tendance à distinguer trois 


cas : ; 
—- fl s'egit de textes de prèsen- 
tation très complexe : tableaux, 


publicité, ete. I me tb alors 
que nous sortons du du jour- 
naliste et qu'en raison La 
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techniques : longueur et dispo. 
sition des lignes, Choix et change- 
ments de caractères, répartition 
des blancs, etc. 

Cette solution reste rare, mails 
elle est toutefois pratiquée dans 


tiquement, le seul enregistrement . 
de son texte. Celui-ci est ensuite : 
rappelé par un technicien Sur un 
autre écran pour être corrigé et 
recevoir tous les codes qui per- 
mettront sa mise en forme gra-- 
phique. 

x est évident alors que l'objec- 
tion formulée n'existe plus et que 
le rédacteur peut aussi bien tra- 
vailler sur ces claviers à écran 
que sar une simple machine à 
écrire. Mieux même, puisque les 

corrections, effacements, ajouts, 
ete, lui seront beaucoup plus > 
faciles sur un écran qu'au moyen 
d'une frappe sur papier, 


m'ont pas caché qu'ils voyaient 
dans ces nouvelles techniques, par . 
les facilités qu'elles apportent, un 
réel progrès. Et je pense qu'ils 
ont raison. 


heb- 

politiques au statut 

des tidiens » (le Monde 
ET Senbre). 


RÉ TRES RE 


Te à aber mt 






Venez danser dim. de 15 à AU 
Me 1 Sa Saipice avec ce es 
Célibataires, Informat, HS 










116, Champs-Elysées. + 563-17-27. 






VCLEO 5 
‘Sarantit per contrat 
les sélections, la durée 

12, ru6 Grange-Batellère 

Paris STE. 770.29.,97 














toutes 
257-1919. 






PSYCHOLOGUE - CONSEIL 
DIPLOMEE 


Entretiens individuels de conseil) 
et ae soutien À 
Téléphone : 3589-32-19. 


PIANOS nfs, 


Rs me eane 


Phatocopleur papl 
re Fe je LL F, machi Lesure. 
Dee CC me 


Meubles 


paRoNeTRes A MERCURE 
IRONOMETRES À QUARTZ 


TES 


sous oc filtre des 





Daudé 75, av. Masrams Me Dr 
Occas. 3500 
Vds PIANO ) AVES 
Téléphone _: _996-11-40. 


ue Hautbois Buffet Crampon, | des 24 
At dt Martos, 9, pl. 


EUR F'RORCELAINE 3 CANAPÉS CUIR 
sq, TRES GRAND LUXE 


A vendre prix us, intéressant 
ue AL fe LA louer, Méribel, 


Le mercredi et. le vendredi nos lscfours frouseront 
demandes diverses 


Relations 


. (250-15-M, Soir.) | Information, Inscri 


Rencontres 


di 
CLUB DES ÉELPATAIRES, 
script, - 878-9051, 





ÉE SOC 
ne LL Familiales, 


et communiest. 
Fe pour R.-V. au : SA, 







gras REVEILLONS 


NE REVEZ Pi 
: qui _ D'AMIS 5 


“crabbie, débats, 


miens [de SZ au 1 


5, Colctté 

: SOLE: PARIS. 

RENCONTRES 1 
Relations, bridge. ses 


dance, 
8, "rat du Dragor. — 244838. | fe pie reû Cardinet. 62-581. 


Vacances - Tourisme - Loisirs 
——" -"THmMe - Loisirs 





Pour les fêtes offrez un : 


TAPIS D'ORIENT 


2 % de réduction en décembre, ‘ 









à Pers. 
trancs: [2 


22, 10 
Téléphone : 6228-85-19, le soir, 


UN RÉVEILLON PAS CO UTRI 
: RgLEUOI Pas AU PAYS ASQU ri 


GROUPEZ- 











ET 
du 33.5 au 90-19-77 
ou du Las au 6-1-78 | ou du do, au 13-1-78 


700 à 1.050 F 
Brand ER ruon 
FOIE GRAS CHAMPAGNE 


ü ATCRE, 5, PL Foch, Siean-deluz 64500 
TEL (15-59) 26-05-62 


BASQUE 
VOUS ET RENSBIGNEZ-VOUS 
OUR PARIS-PROVIN VINCE 

PES 


É LUXE 


SEMAINES 
du Hi au 6-1-78 














1.200 à 1.500 F 















a") 






Li 










SE 





a4 


DENPEP EEE EEETORS EE 











« « s LE MONDE — 22 décembre 1977 — Page 27 


Lim ÉCONOMIiE-régions 





LES DIFFICULTÉS 


DE L'INDUSTRIE TEXTILE EUROPÉENNE 





Rhône-Poulenc 


Malgré la crise, Rhône-Poulenc restera 
dans le textile, à affirmé M. Jean Gan- 
dois, directeur général du groupe, mardi 
20 décembre, en présentant à la presse 


le plan de restructuration de filiale 


Rhône-Poulenc Textiles 


Pour sortir Rhône-Poulenc Tex- 
tile de l'ornière où elle risquait 
de s'enfoncer, le mënage devait 
étre fait et le bon grain séparé 
de l'ivraie. Agir et ne plus subir : 
tel est le maître mot de ce plan 
qui tourne autour de trois idées 
simples : renforcer et moderniser 
Jes créneaux où le groupe est 
fort, « surtout, s'est empressé 
d'ajouter M. Gandols, où l'indus- 
trie aval de la transformation en 
ÆEurope est forte »; ralentir cer- 
taines fabricatjons en décrois- 
sance. tout en procédant aux 
ajustements de production indis- 
pensables au rétour d'une cer- 
taine rentabilité; enfin, aban- 
donner progressivement certaines 
fabrications dont les débouchés se 
rtrécissent. La stratégie adopte 
pour parvenir à ce résultat va 
conduire le groupe Rhône-Poulenc 
à répartir ses usines textiles en 
trois grands ensembles. 
na EnIQUE du re as 
r duquel se construira 
l'avenir de Rhône-Poulenc Tex- 
îles. Il sera, selon Pexpression 
employée par M Gandoïs, « 
Jer de lance de l'industrie fes 
te nçaise » et devrais, par 
uent, devenir très compé- 
tits, Ses fabrications seront 
concentrées sur le nylon et le 
polyester (füs et fibresr, Trois 
usines seront concernées : Ar- 
xes (Nord), Gauchy € (Aisne) et 
Valence (Drôme). doter 
ces trols usines a vost de 
pis Periomans #0 à milons 
ns 

de dépensés 


Dre ds Ones prete années 
por Jeu modernisation, 

réalisation complète de ce 
programme de no devant 


* “non-tissé märque 


(R.P.T.) 
Monde >» du 21 décembre). Mais pour y 
parvenir, une opération chirurgicale sera 
nécessaire. Dans les trois ou quatre 
années à venir, six mille emplois seront 
supprimés et cinq usines seront fermées 
ou reconverties. Deux de ces usines — 
Lyon-Vaise et Vaux-en-Velin sont situées 


{le 


Bidim), l'autre, celui d'Albi 
(Tarn), dans celle des monofi- 
laments. 11 disposera d'une grande 
autonomie. 

Le second ensemble regroupera 
les activités dont l'exploitation, 
sans investissements importants, 
sera économiquement viable piu- 
sieurs années encore dans une 
structure légère. Seront intégrées 
à cet ensemble, toutes les usi- 
nes fabriquant des textiles arti- 
fliciels (rayonne et fibranne)}, 
l'activité rayonne devant ètre 
progressivement regroupée Sur sur 
Grenoble au fur et 
arrêts d'ateliers (l'activité pa 
branne est pour sa part ae 
virtuellement concentrée à 
Roanne), et celles produisant cer- 
tains textiles synthétiques dont 
Jes perspectives sont moins favo- 
Tables que pour le Nylon et le 
polyester : la chlorofibre à Tron- 
ville-en-Barrois (Meuse) et l'acry- 
que à Colmar (Haut-Rhin). 
L'atelier de tricotage de Moy-de- 
l'Aisne (Aisne) sern rattaché à 
cet ensemble. 


Le troisième ensemble regrou- 
pera enfin les usines, dont la 
plupart des activités sont à re- 
mettre en cause, au cours des 
prochaines années, soit en raison 
de la nature des produits qu'elles 
tee de soit en raison de l'im- 

de justifier sur le plan 
REC économique et tech- 
nique, la modernisation de leurs 
installations. Elles seront fermées 
ou reconverties. Mais 1 faudra 
usieurs années. Les 

-Vaise, Vaulx-en- 
Velin (Rhône), Besançon (Doubs), 
Givet (Ardennes) seront incluses 
a cet ensemble auquel s'ajou- 

tera encore june de La Vouite 
{Ardèche}, où la on d'un 
investisement, de 25 o millions de 
francs permettra de poursuivre 
la production Ge rayonne indus- 
trielle pendant quatre aus encore. 





__ Provence-Alpes-Côte-d'Azur 


A FRÉJUS, DANS LE VAR 





‘ | Un conseil municipal en culohes courtes 


De notre envoyé spécial 


Fréjus. — « On est sérieux 


quai on n'a Das vingt ans!y 
. Mercredi soir 20 décembre, les 
«. conselllères (neuf) et conselllers 
:" (quinze) municipaux de Fréjus, 


dans le Var, siégeant sous la pré- 
sidence de ML lé maire (M. Fran- 


- çois Léotard, PR). assisté de 


ses chefs de service, avaient 
tous de douze ä quinze ans. Ils 
ont «traité le sujet» sans diver- 
sion, sans numéros de vedettes 
— comme il arrive parfois dans 
les conseils «pour de vrais. À 
l'ordre du jour, les questions 
mêmes dont débat actuellement la 
municipalité : restauration de la 
vieille ville, rues piétonnes, cir- 
culation, etc. 


Dossiers sur table, idées bien 
en tête, garçons et filles n'ont 
Jamais vu là un jeu — comme 
indigent, — ni quon voyait 

nn qu'on, voulai 
«leur faire croïre au Père Noël 
démocrate 3 — comme le disait un 
autre adulte, beaucoup moins 
indulgent. Sous le buste de Ma- 
rianne, ïils dquéstlonnaient, ils 
argumentaient. is votaient. Iis 
ont méme mis le maire en mino- 
rité sur un projet pour lequel ! 
attendait une enthousiaste unani- 
mité: une maison de jeunes et 
de moins jeunes à créer sur l'em- 
placement d'une usine à la vente. 
« C'est trop loin », a dit un 
conseiller de trelze ans. «17 faui, 
au contraire, réanimer Le centre x, 
a développé une conseillère. Et 
puis: &« C'est trop cher », ont 
tranché plusieurs autres, après 
s'être renseignés sur le coût de 
l'opération et sur Re Pudset de 
la ville Dieu, qu'ils sont Iaison- 
nables, ces enfants. dont on sssure 
qu'ils veulent tont et tout« de 
suite !… «Si on fait ça, a insisté 
l'un d'eux, i restera combien pour 
Jaire autre chose? » 


Ms apprennent 


is nous apprennent 


En revanche, à propos des parc- 
pères. üls ont méprisé l'argent. 
Fil Le disque doit suffire pour 
dissuader les voitures ventouses. 
Et, sur l'environnement, ils n'ont 
pas lésiné non plus. Pas question, 
pour remplacer les arbres arTa- 
chés par la ruée des eaux de 
Malpasset çen 1959. de se satis- 
faire de vagues bacs à verdure. 
I faut replanter de vrais arbres 
«Et des arbres du PAYS. 

L'environnement, les espaces 
verts dans une vieille ville que 





ferme encore son encelnte médié- 
vale, c'est Jeur affaire, et c'est 
saCTÉ, 

M. le maire voulait peut-être 
ne donner qu'un cours d'éducation 
civique — et mettre les électeurs 
de demain en présence de l'aus- 
tère problème du budget. A leur 
façon. Us l'ont équilibré. Ils ont 
fait des choix. Qu'adviendra-t-fl 
de ces votes résolus qui bousculent 
un peu le programme officiel ? 
Qu'on se rassure: ils ont valeur 
consultative, « Mais ce sont d'utiles 
indications », à dit le maire, si 
satisfait de cette première 
rience qu'il entend là TenonveeE 
une fois par trimestre. LR on 
des idées. Ils apprennent, et 
nous apprennent Dans une vie 
qui compte six mile enfants sco- 
larisés sur trente-deux mille habi- 
tonts, peut-on préparer l'avenir 
sans leur en Parler? Et, 10 pro- 
chaîne Jois, nous técherons 
faire élire les conseillers dans leur 
école.» / 

Car, aujourd'hui, ils n'étaient 
que sélecdonnéa parmi les plus 
diserte des quarante Ferre 
recrutés dans les C.E.S. Alaient- 
parker guiact ns les flashs de 
vingt tOBTA: presse 
sous Ës projecteurs de la télé- 
vision ? La réponse est donnée: 
üs ont parlé Et sans s'écouter | 
Et en écoutant les autres! 
Etaient-ils déçus de cette séance 
publique — après quelques séances 

rivées où fls furent initiés aux 
Pouvoirs et Tevaire d'une muni- 
cipalité? « Evidemment, nous 
manquions un peu d'informations 
pour éludier les projets à fond», 
regrettait un garçon tout à fait 
écrupuleux. Une blondimette se 
documentait en fin de eéance : 
«Je voie dans trois uns, muis à 
quel ge est-on éligible” » «Et 
puis, a ee plus ce. 

r ung jois Qu'on n 
Pest te moment d'en Profiter, 
cadeau de Noël Ou nus.» 

JEAN RAMBAUD. 


Le Monde 
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dans la région Rhône-Alpes déjà touchés 

les mille deux cents suppressions 
d'emploi annoncées récemment par le 
groupe Berllet-SAVIEM. 


Afin d'éviter tout licenciement, les 
responsables du groupe useront de tous 
les moyens à leur disposition pour réduire 
les effectifs (reconversion, reclassement, 
pré-retraite). Au surcroit, aucun nouvel 
arrêt de fabrication n'interviendra avant 
deux ans er plus de ceux déjà annoncés 
eu juin dernier. Ce délai sera mis à profit 






quatre ans pour gagner la bataille de la reconversion 


pour relancer les secteurs porteurs d'ave- 
unir. Deux syndicats ont d'ores et déjà 
réagi négativement Pour la CFDT. 
« Rhône-Poulenc s'apprête à naufrager 


délibérément le secteur artificiel et syn- 


Les effectifs travalilant sur ces 
cina sites v'élévent à six mille 
personnes. Cchz Rhône-Poulenc, 
l'on estime que la reconversion de 
ces sites ne pourra être conduite 
en fonction des seuls critères éco- 
nomiques et que Je groupe devra 
assurer, de façon prioritaire, le 
reclassement des personnes et la 
création d'activités nouvelles dans 
les villes concernées, l'objectif 
4 étant d'éviter tout 


préaiale se dhaque per p'ait 
ai! chaque personne. 
« Mois, a conclu M. Gandols, 


thétique ». La 
mesures immédiates soient prises pour 
maintenir J'emploi » et elle réclame < la 
création d'un office national du textile 
permettant d'arrêter l'hémorragie -. Pour 
la CGT, « rien ne saurait en tout cas 
justifier les nouvelles mesures mons- 
trueuses annoncées par Rhône-Poulenc ». 


centrale exige que < des 


ÆRhône-Poulenc ne 

dre seul ces ob qu 

sés aux pouvoirs pub Vibes. Je œur Il leur 
a demandé que les conditions de 


reconversion 
avec eux dans les meilleurs délais. 
in a répu, l'assurance qu'il en 


L'application de ce plan à donc 


de bonnes chances, semble-t-il 
de s'effectuer au moindre coût 


ANDRÉ DESSOT. 


Responsabilités. 


{Suite de la première page.) 


sis l'heure n'est plus aux pro- 
cès. M. Jean Gandols à tranché 
dans le vil. ll fui a fallu une 
réelle énergie pour prendre cette 
décision et pour l'ennoncer trois 
mols avant les élections légisia- 
tives, en dépit des pressions 
visent à différer de quelques 
mols la présentation de ce choix 
drestique, Ce plan était indis- 
pensable. Aucun. groupe, privé 
ou public, nationalisé ou natio- 
naliseble, ne peut se permettre 
de voir ses profits dévorés ou 
Presque par une activité repré- 
sentant 2,5 °/o seulement de son 
Chiffre d'affaires. Ne pas arrêter 
l'hémorragle, c'était, à terme, 
compromettre l'ensemble. On 
peut même se demander si ces 
mesures ne viennent pes (rop 
tard. 


Dans un communiqué publié le 
19 décembre sprès que les diri- 
geants de Rhône-Poulenc eurent 
présenté jeur plan au premier 
ministre, l'hôtel Matignon a 
insisté sur les responsabilités 
« d'ordre natlonal, eéoclal et 
régional - qui incombent à un 
groupe qui, = s'il entend pro- 
céder à la conversion ou à 
l'arrêt de certaines Installations 
d'une de ses branches, doit 
développer sur le territoire 
national des activités Indus- 
trielles compétitives et tournées 
vers l'avenir d'une imporlance 
équivalente ». Le langage est 
nouveau. 


Ile-de-France 


De deux choses lune. Ou 
bien cette phrase exprime un 
vœu pieux et olle est Inutile. 
Ou bien elle signilis que la 
le Gouvernement va, d'uns 
menlère ou d'une autre, exercer 
un Certain contrôle sur les 
investissements da Rhône-Pou- 
Jenc. 

Cala dit, il est bon que Ja 
pulssance publique ait rappelë 
les  rosponsabliités qui sont. 
celles d'un grand groupe. Mels 
comment ñe pes lui rappeler les 
siennes ? La France, comme l'en- 
semble du monde occidental, va 
entrer dans sa cinquième année 
de crise. Qu'a--on fait depuis 
novembre 19732? Une politique 
essentiellement défensive visent 
à colmeter les brèches. Le 
« redépioiement » fant vanté, qui 
devait permi à l'Industrie 
nationale de faire face au défi, 
est pratiquement restô lettre 
morte. Certes, la mise en œuvre 
d'une politique Industrielle n'est 
pas du seul ressort de l'Etat. 
Mas I! lu] appartiont de faire 
des choix clairs et de s'y tenir. 
Cela n'a pas été Je cas. De trei- 
nage en relance, d'accompa- 
gnement en assainissement, on 
a hésité, balbutié, un œil sur la 
courbe des prix, l'autre sur celle 
du chomage. Beaucoup trop de 
temps ea été perdu. Aujourd'hui, 
c'esf l'espérance qu} manque le 
plus. La crédibilité est chose 
tragile..… 


PHILIPPE LABARDE. 











Les associations d'habitants lancent 


Les représentants de la plate- 
forme des comités parisiens 
d'habitants geranderqnt au maire 
de Paris, jeudi 23 décembre, au 
cours de la réunion de la com- 
mission extra-municipale oo rene 


tiatives : 
pagne sur « les méfaits de l'auto- 
moblle », l'organisation, d'ici à 
deux mois, dans les vingt mairies 
de Paris, d'une exposition sur le 
plan de circuletion de La capitale 
et enfin l'adoption de ce plan 
avant l'été par le Consei 
Paris. 


« Le plan de pce 4507 qu si 
proposé ne rompl pas avec 
politique, pourtant condamnée, 
d'une suprématie de l'aulomo- 
bile », a déclaré M Jacques 
Rémond, président de la plate- 
forme, lundi 19 décembre. « Le 
stationnement doit étre inierdit 
sur a vote biique. Seules 
exceptions POSSIBLES + véhicules 
des haendicapés ou ceux qui ser- 
vent aur livraisons et aux ra- 
aux », aîfirment les assocletions, 
qu sjoutent : « Nous sommes très 





autobus (1). 
Pour lutter contre le statlonne- 


de préservation et de construction 
ier (solution 
des gareges és qu AS 


sé. |yge <campagne contre les méfaits de l'automobile> 


ment y solent moins nombreux et 
us is soient réservés aux résidents. 
Toutes ga mesures sont-elles 
réalistes ? S'il est vrai que la 
« reconquête » des trottoirs 
comme La construction de garages 
de quartier constituent à l'évi- 
dence uns nécessité à Paris, en 
revanche, l'organisation d'une 
« campagne Massive » contre 
l'automobile risque d'apparaitre 
comme inefficace et Iinalement 
inopportune. — J. PE. 


(1) Ces facilités »° 





iquent aux 


artisens, aux V.R.P. “taux médecins. 





Après 64 jours de grève 


LES ÉGOUTIERS PARISIENS 
REPRENNENT LE TRAVAIL 
D 


grève aoixante-quairs 
Jours, ont décidé, mardi dé- 


du personnel. 
Les quelque sept cents égon- 
tiers de la canitale, qui s'étalent 
en grève le 20 novembre der- 


par 
début), la mise en place d'effectifs 
suffisants pour un bon fonction- 


L'accord de Bruxelles 
ramènera les importations à bas prix des Neuf 
à leur niveau de 1976 


Les neuf ministres des affaires 
étrangères de la Communauté 

Le ont approuvé, mardi 
20 décembre, les résultats des né- 
gociations menées par la Com- 
mission européenne avec trente et 
un pays fournisseurs de textiles 
à bas prix de revient (Ze Monde 
du 17 décembrei. Le conseil des 
Neuf a également approuvé le 


le de renouvellement de * 


protocol 
l'accord multifipre qui avait été 
ris au point le 4 décembre, à Ge- 
nêve, dans le cadre du GATT. 
{Le Monde du 16 décembre.) 
Les accords ou arrangements 
bilatéraux conclus par la Com- 
CIDRE PAYS espartatetes de pro 
le 
Aus fentes À bas Drix » Rene 
pour les cinq prochaines anni 
produit par produit, les auantstés 
que ces pays pourront livrer 4 [a 
CEE. Dans un premier temps, les 
importations seront globalement 
stabilisées à ps niveau légère- 
ment supérieur à celui de 1976, 
les taux de progression ultérieurs 
ÉCR selon Jes produise, de 
par an, Pour un produi 
x à haute sensibilité » comme le 
tissus de coton, à 6% par an, 
pour des produits considérés 
comme « moins sensibles ». Pour 


« boucler » ces négociations, la 
Commission 8 au Comsell 
en hausse les 


î 
Les deux seuls pays avec lesquels 
il n'a pas êté possible de s'enten- 


pays AMF, mals eiant 
d'un statut spécial. Pour ces deux 
Cas, la commission a sonné J'as- 


de RSS RS de ce 
dispositif était la condition né- 
cessaire pour que la CEX. ratifie 
le protocole d'accord pour le re- 
nouvellement de l'accord rmulti- 
fibre, convention Internationale 
qui entrera en vigueur le 1°" jan- 
Ter 1978 et réagira au cours des 
quatre prochaines années le 
commerce mondial du textile, 





L'État consacrera 150 millions de francs 
en cinq ans au développement 


de l'instrumentation médicale et scientifique 


Après la réunion du comilé inlerministériel de politique écono- 
mique et sociale qui s'est tenue à l'hôtel Matignon, mardi 20 décembre, 
MM. René Monory et Antoine Rujenacht, respectivement ministre 
et secrétaire d'Etat de l'industrie, du commerce et de l'artisanat, ont 
passé en revue au Cours d'une conférence de presse Les différents 
dossiers thulustriels (le Monde du 21 décembre} examinés lors & 
ceite réunion. M. Monory a également indiqué qu'une filiale de 


B.R.GM. (Bureau de recherches 
gestion plus efficace », 


géologiques et “ninières) recevra 
désormais les apports d'exploitation du 


bureau « afin d'assurer une 


A a ensuite commenté les décisions prises à Bruxelles pour 


protéger les industries sidéra: 


et tecblles. IL ne s'agit pas d'un 


piques 
renforcement du protectionnisme, ge dit en substance, mais de 


mesures de rde destinées à 


permettre le redéploiement de 


l'appareil industriel afin de tenir compte des nouvelles conditions 
mondiale 


de l'économie 


tout en tenant compte des problèmes soclaux 


el humains que cela pose.-Pour- M. Monory « il n'est pas question 
d'in second plan acier », de nouveaux licenciements n'étant pas 
nécessaires, si le plan actuel est bien appliqué. 


Voici, par secteur, les pringl= 
pales Heures annoncées par 
pouvoirs publics : 


@ INSTRUMENTATION ME- 
DICALE ET SCIENTIFIQUE. 
Les entreprises bénéficieront 
d'une assistance financière de 
l'ordre de 150 millions de francs 
au cours des cinq prochaines 
années par le blais de contrats 
de croissance, auxquels s’ajoute- 
ront 60 millions de francs affec- 
tés À la recherche — sous qe 
ue non encore déterminée 
Je ministère de la santë Pour 
Er Monory, un tel effort devrait 
permettre Sans, les im- 
portations ou millions 
de francs d'ici à 1982. 


‘6 ELECTRONIQUE  PROFES- 
SIONNELLE. 

Ce secteur, déjà très dyna- 
mique à l'exportation (3,5 mil- 
Hards d'exportation sur un chiffre 
d'affaires global de 8,5 milliards), 
sera incité à diversifier les appli- 
cations civiles susceptibles de 
nouveaux débouchés extérieurs. 
Les entreprises intéressées pour. 
ront passer, au cs des Fois 

prochaines années, des contrats 
F'évade avec le ministère de l'in- 
dustrie, qui consacrera à cette 
pou 25 millions de francs en 


@_AMEUBLEMENT. 
L'objectif est de retrouver 
1882 l'équilibre de la balance 


commerciale, qu accuse actuel- 
lement un cit de quelque 


: AD PER de ne 

on de là pro- 
Füdtlon de de 10 % an, contre 
T5 éctnellement, ec un acerois — 
sement des investissements des 
entreprises de 1 milliard de francs 


sé 
l'institut de 
développement istriel (ID) 


extérieurs 
à la branche. Une aide à la créa- 
lon et un renforcement des mis- 


“sions du Centre technique du bois 


compléteront ce qui 
représentera une charge de 15 à 
20 millions de francs par an pour 
l'Etat jusqu'en 1982 


@ MACHINE OUTIL. 


sous forme d'avances remboursa- 
pre ét 20 millions attribués par 


@ EQUIPEMENT AUTO. 


Afin de consolider le secteur, 
de développer l'innovation et de 
renforcer sous-traitance, les 
pouvoirs publics souhaitent qu'un 
on deux pôles .de TS TC ET A IOR 
soient créés, pour faire le pen- 
dant à Ferodo autour d'entre- 
prises de compétitivité compa- 





EMPLOI 





TEPPAZ : 


l'espoir s'estompe 


De notre correspondant régional 


Lyon, — L'espoir de voir un 
redémarrage, même modeste, de l'on 
treprise Teppez à Craponne (Rhône) 
c'est esiompé. La eociétè Pari- 
sienne 3 À, animée par des indus- 
trials lyonnals, n'& pu assurer l'enjeu 
financier nécessaire. Injectec, une 
eoclété d'engineering qui basalt la 
relance de l'entreprise eur là vents 
rapide des stocks et avalt, malgré 
les risques de la formule, l'accord 
des salariés, a aussi abandonné fa 
partle, à la suite de la diminution 
de l'aide publique promise. 

A l'heure actuelle, après deux ans 
et demi da tvactations diverses, 
quarente-huit salariés occupent 
encore l'usine. Leur moral n'est pas, 
bien eûr, trés brillant, d'autant plus 
que depuis trois semaines l'accord 
avec les ASSEDIC, qui avait permis 
de prolonger l'indemnisation du chè- 


mage à 90 Yo du salaire, ne joue 
plus, < et ren ne garantit que l'on 
aura droit au chômage complémen- 
taire à 35 ‘Je », ajoutent des repré- 
sentants syndicaux C.F.D.T.. qui ont 
tenu une conférence de presse, le 
20 décembre, à l'usine de Craponne. 

L'occupation de l'usine « va être 
rehaussée, un appe! à 2 solidarité 
lancé et une négociation avec le 
syndic tentée alin d'obtenir l'autori- 
sation de vendra les électrophones 
en stock -. Plusieurs raisons à cette 
tentative : arriver à payer Îles ch6- 
meurs, acheter le matériel manquant 
pour un redémarrage 6ventuel de la 
production et, dens le cas d'une 
relance, assurer, per une « résorve 
financière », la contribution des tra 
vaHleurs à celle-cl. 

L'idée d'une coopérative ouvrière 
est dans l'air. — B. E. 
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A‘“aRègle à CalcuF” 
: initiation à 


“sur le HP-19 C 


Une équipe spécialisée vous 
initiera surle dernier-né de la : 
gamme Hewlett-Packard:le HP49C. 


— mémoire permanente, 

— 30 mémoires adressablas, 
98 lignes de programmes, 
—10 labels, adressage indirect, 
— imprimante thermique, : 
— format 16,5 cm x 8,8 x 4 Cm: 350 g. 
HP-19 C:2310,84 F tic. sur stock. 
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ÉCONOMIE 


. (Suite &e la première page) de rencontres eb de solidarité en- 


à s è tre jeune et vieux, femmes et 
A cet égard, les Arabes du pé- 
trole ont plus fait que M Gohne Homes de notre pays, sur les 


. Heux mêmes de leur existence. 
Bendit Après la grande fête dé © On eurs bientôt comment ces 
| mai 1968 chacun Rire grandes sspiretions pourront se 
retourné comme auparavant trad: dans its, mais 
ouvrages et à ses plaisirs ? A l'in- airs les faits, 1 


ë gouvernement .n'a pas prétendu 
verse, Ceux qui avaient prédit que cette fois sortir un texte — encore 
les duffionités économiques ramè- nf — tout armé des cogitations 
neralent très vite à des rêves pour de ses membres. Les associations 
Het ee lourdement _ intéressées ont éLé invitées à par” 

SE ae at ticiper à la préparation de ces 
a fait fleurir les cogitations sur = 
2 té de la vie. Mieux, il mo Autre signe réconfortant : lors 


de ses dernières assises nationa- 
bilise aujourd'hui de plus plus en 
de les. - les, en octobre, le C-N.PF. 8 tenu 


à la de du prési- dre lacoent sur In décerne: 
co ee PPT NqCe le eve formatlor profonde des entrepri- 
nement voudrait lancer bien 

1 “de ln lité de 12 ses où les tâches de conception et 


d'éxécution seraient moins nette- 
ae En pres éca pop’, tot où la cree la 
pour cinq ans et des mesures | re Ch où 
Concrètes. Lorsque M. Glscard »_.reprendralt 108 
d'Estaing présente le jet au droite &ans pour autant réduire 
Haut comité de l'environnement, eieecité, fout au contraire, 
le 13 octobre, il décrivit trois vo- 
lets principaux : l'un concernait 
l'espace : aménagement du ter- 
titolre plus qualitatif, arrêt de 
l'exode rural, transfert de moyens 
et de responsabilités aux -"ecti- 
vités locales; le deuxième inté- 
ressait notamment le temps, dont 
D dans les villes pro- 
voque isolements que l'on sait, 
et dont le resserrement pour les (©! lors de ces assises du 
vacances affablit la qualité des C-N-PF. et animés par quelque 
lost = deux cent quatre-vingts dirigeants 
tr Dan pus pand re in d'entreprises, les thèmes sponta- 
sa réf ES nément retenus donnent bien une 
idée de ce bouillonnement des es- 
prits sur une nouvelle façon de 
concevoir la vie sur les lieux de 
travaii et, plus généralement, 
société, On trouvait, en effet, re- 
venant avec insistance, les sujets 
suivants ‘: la communication, la 
formation, l'aménagement du 
temps, les conditions de travail, 
l'évolution de la gestion sociale, 
l'encadrement. Ed 
Mieux, des réalisations concrè- 
tes étaient expliquées au public 
le plus large, les responsables in- 
dustriels, et notamment ceux qui 


6 l'entreprise (2), 
comme ceux du gouvernement es- 
timant qu'il convenait mainte- 
nant de dépasser les promesses, 


L'innovation sociale 


l'occasion 
des premières Rencontres euro- 
péennes du cadre de vie orga- 
nisées à l'UNESCO du 5 au 7 dé- 
cembre par ke minisière de 12 
culture et de l'environnement. 
C'est surtout à une confrontation 
d'erpériences concernant aussi 
bien l'urbanisme, l'aménagement 
du temps ou l'animation sociale 
que ces, journées ont été consa- 
crées. Là aussi, ce brassage des 




































unité de production en milieu ru- 
rai, le visage de la France s'en 
trouverait changé », disait, à cette 
occasion, Georges Chavanes, pré- 
sident du directotre de Leroy- 
Somer, dans Son ZRPPOrt sur 
« L'entreprise et la cité ». 

Au cours de près de cent forums 

















































.BAVOLET 
spacieux, compartimenté, 
en fin madras 595 F 


. Paris : 13, rue Tronchet - 75008 
41, rue du Four - 75006 
‘74, rue de Passy - 75016 
Tour Matne-Montparnasse - 75015 
Lyon : La Part Dieu s 


(PUBLICITE) 


Selon un avis du Conseil National de la Comptabilité, cet Organisme 
fiscal se proposa de réglementer un nouveau modèle de 


- BILANS 


Or, en début 1986, M. Valéry Giscard d'Estalng formulalt le vœu 
quo les Comptabiiltés «traduisent la réalité». Seule la Comptabilité 
Indexée traduit la réalité en toutes circanstances, et na comporta 
qu'un seul modèle de bilans, valable en tous pays. 


CHEFS COMPTABLES 


votre conscience vous rand redevables de la réalité, ausst blen 
aux Directions qu'aux Actionnaires Devant la multiplication du nombre 
de faillites. conséquences de la dissimulation des déficits par la 
Comptabillté actuellement Légale. j'organise. à l'intention des CHEFS 
COMPTABLES, cinq Séminaires gratuits de 3 demi-Journées chacun 
da Compiablité Indexée. J'attends que 5 Groupes de Chefs Comptables 
se fassent connaître de mol (entre 56 et 60 par Groupe). Je proposerai 
les lleux, dates, heures de ces Séminaires 

Tout Chel Gomptable peut s’enselgner lui-même avec mon Ouvrage 
Intitulé « SORTIR DE L'INFLATION», que l'envola contre versement 
à l'avance de 100 F ou. mieux, d'un multiple de cette somme Au 
surplus, le décerne gratuitement un Certificat à toute personne qui 
moe fait parvenir, correctement exécutés, ies calculs prescrits bar 
cet Ouvrage. 

L'utilisation de la Comptabniité Indexée ne nécessite aucun Diplôme 
Mais elle nécessite une connalssance approfondie des Indices de 


LE TEMPS DE VIVRE 


l'un des auteurs de «La démo- 
cralie à portée de la main » (4), 
«l'association n'est Pas naturelle 
aux Fronçuis… Quand 1 s'agit 
d'opérer des changements, le 
Prince a toujours la priorité sur 
le Peuple : on fait très vite appel 
à lui comme si rien, jamais, n'était 
possible sans lui, Le mounement 
associrtif… est obsédé par la puis- 
sance publique et par son apparell, 
qu'i s'agisse pour ses antmateurs 
— dont c’est le trait commun 
principal — d'tmiter, de conquérir, 
d'intégrer, de démembrer ou de 
combattre laëministration, à 
l'égard de laquelle les associa- 
tions ont encore lz plupart des 
complexes que Les nsychanalystes 
on{ identifiés dans la relation au 
père el à la mère.» 

Mais une fois résolu ce pro- 
bième d'émancipation, l'associa- 
tion devrait avoir en France, 
comme elle à aujourd'hui aux 
Etats-Unis, une place de premier 
choix dans le pays. Déjà le public 
reconnaît ses vertus essentielles : 
école de démocratie, contre-pou- 
voir, facteur d'innovation. 


Le « terreau » de l'opinion 


Il est vraisemblable que ces 
groupements, qui 8e rangent SOUS 
la bannière de la Joi de 1901, ont 
trouvé aussi dans la froideur du 
siècle, face à La violence qui est 
devenue « {a rhétorique de notre 
temps» (Ortega y Gasset), à la 
crise économique enfin, une rai- 
son d'être nouvelle, L'important 
est que, de plus en plus, Ces 4550- 
ciations se donnent des missions 
d'intérét général 

Ainsi, celles qui se préoccupent 
de la défense de l'environnement 
étsient au nombre de 10 000 envi- 
ron au début de l’année, grou- 
pent plus de 300000 adhérents 


choses vues, vécues, Pour aider 
l'homme à mieux sinsérer dans la 
cité ou à lutter contre les aliéna- 
tions dues au travail reflète 
tm besoin intense d'enrichisse- 
ment de La vie par d'autres moyens 
que l'accumulation d'objets. CI6- 


tions en dressant un «plan d'ac- 
tlon pour une politique euro- 
péenne de cadre de viex où le 
plus original. est sûrement d'avoir 
intégré l'amélioration des condi- 
tions de travail dans le dispositif 
envisagé N'y avait-il pas trop 
tendance, en effet, à couper en 
deux l'homme suivant qu'il pour- 
suivait une activité rémunérée ou 
de loisir? Comme si la manière 
de vivre en usine ne réagissait pas 
sur la façon d'utiliser son temps 
Nbre ? 

Les proportions prises, toujours 
sur le champ de l'action sociale, 
par le thème de l'innovation» 
et les réalisations comparatives 
qui tournent autour de la revue 
Autrement (3) sont impres- 
sionnantes On retrouve là une 
conception plus globale de l'exis- 
tence et de son « environne- 
ment » : le regard se tourne plus 
aisément vers la misère d'autrui, 
les problèmes nés de la complexité 
de la société, de la bureaucratie 
foisonnante, à l'heure où la erois- 
sance s'essouffle, 

La prolifération des associations 
n'est pas le moindre indice d'un 
changement dans Je bon sens. 
Pourquoi ce réveil, ou plutôt cet 
éveil ? L’affaiblissement de la vie 
parlementaire contrastant avec le 
renforcement du pouvoir de l'Etat 
centralisateur explique pour une 
bonne part cette volonté de tisser 
des solidurités plus actives Et 
pourtant, comme le reconnaissait 








Chaque mols, Il s'en crée une 
centaine, Les menaces qui pésent 
sur la qualité de la vie, du fait 
de l'urbanisation, de l'industriali 
sation, du développement des tra 
vaux d'infrastructure, de la déser- 
tificatior des zones rurales, des 
afflux touristiques dans les 4ones 
sensibles du littoral et de la mon- 
tagne, sans parler dés {mplanta- 
tions de centrales nucléaires, 
expliquent cette floraison. Mais 
celle-ci ne serait pas telle si le 
« terreau » de l'opinion publique 
ne ja favorisait pas. 

. Avoir le temps de vivre dans un 
cadre qui ne soit pas déshuma- 
nisé, voilà ce que réclame au- 
jourd'hui avec force le citoyen des 
sociétés industrielles. Une façon 
de faire contre mauvaise fortime 
téconomique) bon cœur, de dire 
que les raisins de l'expansion sont 
trop verts ? Il serait bien étonnant 
que ces aspirations fondent 
comme neige si le solell de la 
croissance forte recommençalt à 
briller. Qu'elles se soient épa- 
nouies en période de basses eaux 
conjoncturelles ne veut pas dire 
qu'elles sont fragiles Bien au 


contraire. 
PIERRE DROUIN. . 




























































(2) 6, rue Clément-Marot, 76008: 
Paris. 











(3) 73, rue de Turblgo. Sur son 
initiative vient d'être créé la Centre 
d'information sur les 1nnovations 
sociales, 9, rue Vauvillers, ‘73001 
Paris. Citons également la colloque 
européen de l'Association interoa- 
tionale Futuribles tenu à Arc-at- 
Senans du 14 au 18 septembre der- 
ner. Secrétariat de l'association : 


colloque organisé à Turin les 9 
10 décembre derniers par l'Union 


geants d'entreprises (UNIAPAC) sur 
< l'autoréforme de l'entreprise ». 

(4) Echanges et Projets, éditions 
Albin Michel 





































































Le Père Noël est sur lu liste d'attente. 


Si vous avez décidé de ne pos utiliser la place que vous aviez 
réservée à l'occasion des fêtes de fin d'année, prévenez votre ° 
Compagnie aérienne qui annulera votre réservation. Il y a beaucoup 
de passagers en liste d'attente, et parmi eux des Pères Noël, 
des pèresdefamille, qu'onattendchezeuxauxquatrecoinsdumonde. 

















Prix propres à chaque application. 
A la demends ds toute bibliothèque d'Economie ou de Pofltique, 
F'envole grstuliement 2 exemplaires de mon Ouvrage. 


Emile Krieg - 7, rue d’Anjou, 75008 Paris 
à Compte postal 1030-11 Paris. 














calcuiateurs HP. 
65-67 bd Saint-Germain, 75005 Paris 
Tél: 02-63/ 033 34-61. à 













ee salon de fin d’année du 1 au 23 décembre 


METTEZ-VOUS EN SÉCURITÉ. FORD TAUNUS 7CV. 
NE eeet ES ED - «ED 
BOCHEDRONE |*B0/FF4RD) | aCHAPELE 


Livraison immédiate 
58/60, avenue || 0/12 Bd de | 
Parmentier l'Hôpital 


ti: 13° 








PREPAREZ LE DIPLOME D'ETAT 


D'EXPERT COMPTABLE 


Aucun diplôme exigé - Aucune 
Début des couré à 
nce - Demendez le 
e gratuit auméro 688 
ECOLE PREPARATOIRE 
D'ADMINISTRATION 
Ecole privée fondés on 1873 soumtre 
aû Contrôle péisgogique de l'Etat 
4 ruc des Petits-Champs . 
75080 PARIS - Ceder 02 
Etudes gratuites pour les bénéf- 
ciaires de la formation continue 
Gloi 16-7-71) 



















89, Boulevard 
Rospaîil 
. 6° 





5538.40 À 500.32.00 




























MM. Jean Chapon, secré- 
taire général de la marine 
marchande, et Guy Vidal 
directeur général des douanes 
t droits indirects, viennent 
de signer un protocole d'ac- 
cord sur la coordination des 
actions de surveillance en 
er et la coopération entre 
ces deux administrations. Ce 
“protocole est valable trois 
eus à compter du l*“ jan- 
vier 1978. 


‘u s'agit. par des échanges 
‘aformation plus systématiques 
une utilisation plus rationnelle 
moyens navals et sérliens, de 
Peux services PableS dans 
eux serv 
domaines : 
‘# La police des pêches : les 
Le des nee oran es 
les meilleurs délais les affai- 
maritimes sur La présence de 
utiers françals où étrangers 
ns les zones interdites ; 
‘:.@ Assistance maritime : des 
Re D Da pan 
le le en mer 
“ être élaborés, précisant les 
.*.aditions d'intervention des ve- 
tes et des avions des douanes ; 


» Lo centralisation des infor- 
tions sur l& pollulion par les 
drocarbures : en lielson avec 
. centres opérationnels de sau- 
tage CES les snvies des 

. uanes peuvent p per aux 
érations d'identification des 
vires pollueurs ; 




















































À partir du 1° juillet 


77 LA RAT.P. PROPOSE 
TT D'AUGMENTER DE 10 % 
: PRIX DU BILLET DE MÉTRO 


ÉLe prix du ticket de métro va 
jiementer de 10 cire se 


















ur les tickets de métro et de 

pour le (arte ccnge Ac- 
; element les usagers, cule la 
ATP. ne paient que 36 % du 
ft réel de leur voyage. Ce sont 


pouvoirs publles (pour 70 ©) 
. — js collectivités locales de fa 
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TRANSPORTS 


Pour renforcer la surveillance au large des côtes francaises 





es douanes et la marine marchande mettront en commun 
leurs moyens et leurs informations 


© Les épaves : les douanes 
participent aux actions entrepri- 
£es pee les épaves ne sojent 
pas uses pour l naviga- 
tion Les deux administrations 
veillent À Le protection des épaves 
présentant un intérét archéolo- 
&ique où historique : 
@ Police économ: et fi- 
fimes 5 Et à pporte Pur 
s'engagen! C' r leur 
concours aux douanes et à leur 
communiquer les informations 
dont elks disposent ; 
© Prévention des accidents : 
les douanes accordent leur concours 
aux affaires meritimes en 
leur fournissant des renselgne- 
ments sur l'absence manifeste de 
matériel de sécurité à bord de 
certains navires où sur les in- 
fractions constatées aux règles de 
circulation des navires. 
L'objectif recherché est «d’évi- 
ter, ous Tr des rue 
prioritaires r incombe, 
que deux vedettes ou garée- 
côtes relevant d'administrations 
différentes pairouillent en même 
temps dans le mème secteur à. 
<« L'échange d'information se fat- 
sant avec la discrétion néces- 
saire », précise le protocole, 
Outre la coopération pré 
pour les visites médicales et la 
formation professionnelle, les 
marchande 


chercher une 
« standardisation » de leurs équi- 
pements chaque fois que cela est 
raisonnable (les douanes ont 
trente et une vedettes garde- 
côtes, sept aéronefs, dix-huit ve- 
dettes rapides, et les affaires ma- 
ritimes disposent de neuf vedettes 
régionales, quatre vedettes côtières 
et doure vedettes de surveillance 
rapprochée). 

Pourquoi, maintenant, ce « zèle » 
coopératif entre administrations ? 
On constate que la convention est 
signée au moment où Pre 
nement prépare un pro: lé- 
cret qui confiera ax préfets ma- 
xitimes (dépendant, ctement 
du minisière de nee) des 


la marine marchand: en mani- 
festant ainsi leur bonne volonté, 
cherchent-elles à prendre des 


Fée 
venant précisément sur l'ar- 
ticle relatif au rôle des préfets 
maritimes (le Monde du 14 dé- 
cembre), M Guy Vidal nous in- 
dique : «ll ny cpaset ün'ya 
jamais eu de réserves parmi le 
personnel des douanes Contre le 
projet d'organisation de la zone 
économique maritime, pour l'ez- 
cellente raison que les pe des 
douanes sont, déjà et longue 
date, habilités furidiquement et 
accoutumés opérationnellement à 
exercer leur mission genre La 
lupart des missions éressant 
zone économique, notamment 
en matière de pèches, de pollution 
et de sauvetage. Au surplus, la 
coopération étroile avec la marine 
nationale s'inscrit déjà dans les 


d'une longue tra- pri sn ejjort soutenu, 


vertu 
diti le cette ases solides notre 
rien Re Ce note nomie 3, à déclaré merdi 20 
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CONJONCTURE 








«Îl faudra encore deux ans d'efforts 
pour rétablir l'économie française» 
déclare M. Raymond Bérre 


dans les années 


devons 
. » | qui viennent, a poursuivi M. Barre, 
nous 


re objectifs. Le 

Prember a do déjensre mire 
extérieur et la stabilité 
obtenir 


éguüibre 
AAC de notre monnaie 


pour 
et garantir une Croissance dura- 


de| ble. » 
opti- 


Me outre vers Je futur | Le deutschemark est surévalué 
peauconp par rapporf au dollar 





magne (10 de francs), 
du| © Les ménages français étaient 

moins octal 
d| qu'en mai, YINSEË au 


éles 999 ASE RES (EE CESSE 





on pourrait même se rejouir de 
l'évolution actuelle des rapports 
de change & si nOUS n£ 
tions pas une stablité de ces 
rapporis enire les monnaies des 
pays de la Communauté, et », a 
ajouté le « à 
ce dépressive de l'appréciation du 
D zur l'octioié Économique en 
2. 
cu pan 
emploi, celui-ci élan fini 
di 


Ce 


eee ONE LEE 


AR N AIERETNITE Eee ER ETES E LS 
CUS ET ENTITEESS ETS ait issue 
d’une conception sportive, la fameuse ligne en coin." 


RE CR NS CCS TETE 


ayer chez votre. con ionnaire Alfa Romeo, 


ÉTAT CR CUITE RE It ÉTAT 
Des posters de Niki Lauda 5 endent 


ÉLCHE 


entoure utCT NE OISE) Toner T LA 


comprennent la 
liberté des PTÉE Pet LS la 
Hcence des prix et n'aulorise pus 





frais. 
des prit devrait d'alleurs s'ac- 
compagner d'une réduclion des 
concours budgétaires aux entre- 
prises. » 

M. Barre a conclu : « Æn esquis- 
sant à grands traits ce que se 
crois étre une politique 
mique pour IQ France au Cours 
des ines années, je me suis 
mn; ement réjéré au type 
d et de société qui me 


@ SORTIR DE LA CRISE 


pts 
ie 
E 
di 
ME 
ie 


Êr 
“ 


le taux d'inflation 
d'économie en un an. Ni 
encore à jatre un effort du: 
tout autre langage ne serait 
digne de la France, et je m' 
garderui par respect pour moi- 
méme. > 


act pot à in faute pris (2 
ne as à leur . 
hausse Favri n'ayant pas élé 
suffisants her 


Ë 


Fe 
REÉ 
Ab: 
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@ RESTRUCTURATION IN- 
USTRIELLE — « lème 
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| FANS FINANCIERS 




































































































COMPAGNIE GÉNÉRALE D'INDUSTRIE 
ET DE PARTICIPATIONS 


9 700 000 actions auf constituent Je capital de la Compagnie générs :. 
eue de participations seront cotées à la jours de Paris 
22 décembre 1971 frubrique sors à — eu comptant et & terme 

À ermes et conditionnalles). : 
cpétens Mons résultent de l'échange de quatre actions ancienn 
Marine-Wendel de 70 F contre une action nouvelle Marine-Wendsi de 190 . 
et une acrlon Compagnie générale d'industrie eb de participations de 199 .".. 

Créées jouissance 4 octobre 1977, elles patticiperont à la répartition d.: 
résultats de l'exercice en cours qui sera clos le 31 décembre 1978. L 
Au biian d'ouverture de la Compagnie générale d'industrie et de pa 
ticipations, l'actif net apperait pour 10% millions de {295 Ph 
action). L ressortirait à plus de 2 109 mulilons de francs (570 F par actu 
si l'on évaluait le portereulle me ls bôse de l'actif net comptabis : 
cipant et se répartirait ainsi : 
ee Pcipitions dans Carnaud 3.4, Forges de Geugnon, Creusot. 
Loire, Forxes d'Allevard et sociétés de resorts, de ciment, de méca- 


LEFML VA FINANCER | LA CROISSANCE ÉCONOMIQUE 


LES STOCKS DE SUCRE AUX ÉTATS-UNIS 
Le Fonds moñétaire interms-| AURA ÉTÉ D'ENVIRON 6 % 


tional a annoncé le 19 décembre A 1977 





La réunion de l'OPEP à Caracas 


{Suite de la première page.) reconnaitre que « la tendance pré- 
% Le sente, pour la majorité des pays 
Le président vénézuélien se membres, est celle du «gel» des 
trouve dans une position délicate. prix durant les premiers six mois 
al LE annoncé, : 7 Le ou toute l'année 1978». 
Mons eux mois, que le n: 
du pétrole ali augmenter de Te EP US Là 
5% 48%? Ua dû cette fois é Gaitlenrs chargé de clarifier 
la situation Il a laissé entendre 
indirectement que, dans le 
thèse (de plus en plus improbable 
il est vrai) où une majorité des 
participants à la conférence 
seraient en faveur d'une hausse 








dans ; 
l'accord international sur cette La croissance de l'économie 
denrée qui doit entrer en vigueur | americaine aura finalement été 
en 1978. plus forte que prévu cote 
isi +6% environ contre + 5 Fe 

an décision du FMI. permet Ame On J à présent. 
d'emprunter auprès de l'institu-| Cette révision en hausse s'ex- 
tion internationale pour financer | plique par les résultats du troi- 
la constitution des stocks prévue | sème trimestre, période au cours 











































LE CANADA VA REPRENDRE 
SES LIVRAISONS D'URANIUM 










ï j it} par l'accord de 1977 lorsque les | Ge Jaquelle la croissance du pro- . 
À LA CEE de toute manière es prix bloqués | cours du sucre sont faibles. Is] due debomai à teint 91" en] nique de svviées Gh Alt ne 4j. F 
Les livraisons d'uranium cana- | et qu'il ne serait pas le seul à le| devront cependant avoir une | rythme annuel, au lieu de 47°. e perdcpation dans Ori (ités de portefeuille fran HU NE, HORS er 
dien à destination de la Commu-| foire "est, sans doute, la pre-| balance des paiements déficitaire. | Deux ralsons à cette révision : dans La Bar ngeres y #7 Mr III ET 
é Les emprunts, qui n’affecteront | les dépenses assez importantes des | Sels € 7 vs 


Immeubles, Wago . 5 

a 1977, ce patrimoine aureit procuré à la Compagnie géné . : < 
d'industrie et de participations, un résultat d'exploittion d'envie: En 
85 rallions de francs, résultat dont la structure aurait été comparab 
à celle des actifs I aurait été réduit de l'incidence de la charge m 
coustitus actuellement le soutien financier du secteur de la mécaniqu 


mauté européenne pourront re- 
ndre après l'approbation de 


pre pas les autres droits de tirage| Consommateurs et un taux d'in- 
l'accord nucléaire CEE-Canada 


du pays emprunteur auprès du| flation, au troisième trimestre, 

FML, devront être remboursés | moins élevé que dans les estima- 

entre trois et cinq ans, 4 moins | tions initiales (49% en rythme 

que la situation du marché ne | annuel au lieu de 5 1. 

Kat les TE RD La Au premier et au deuxième tri- 
Jusqu'à présent, la facilité de] mestre, le taux de croissance avait 

flnancement des stocks stabilisa-| été — en rythme annuel — de 

teurs de matières premières, créée | 7,5% et de 62%. — fAgeji) 

par le FML en 1969, avait été 

ouverte uniquement aux signa- | GRANDE-BRETAGNE. 

taires de l'accord ntenmtiongl | ——————.-_ 








Î de trois ans, cet 
accord définit notamment le 
contrôle de sécurité auquel est 
soumis l'uranium canadien uti- 


EUROPE N° 4 - IMAGES ET SON INDO - VALEURS 


L'assemblée générale ordinaire 16. 
Le conseil d'administration de Ia | nia le jeudi 15 décembre 1977, 80. 


société Euro) 1 - Images et Son, | la présidence de M. Bruno Georg. 
lors de sa Féunion du 19 décam-| Picot, a approuvé à l'unanimité 


Le 
bloc des Etats partisans du « gel», 
visiblement, n'entend pas faire 
machine en arrière. 

Ainsi se poursuit la véritable 
guerre larvée que se livrent à 




















tement à la Hague, un compromis TN SD : 
a été trouvé, qui exige une consul- | Caraballeda, depuis plusieurs| sur l'étain. — {A.F.P.) © Le chômage a diminué en | bre 1977, s examiné les comptes de | comptes de l'exercice clos le 30 æe :" * 
tation préalable des autorités Jours. partisans du blocage des Grande-Bretagne, pile moe leads clos Je 30, septembre AU Rob as tie 

4 adeptes use. Les bre toi e fois consé- néflce net après n ce ! 
rations elfectmées entre fm 1876| premiers ont multiplié les décla-| DANEMARK eue (—18212 en un mois), | à 400% 000 P contre 28 497 O0 F pour | r'exerelce s'éare À ASS RSS 
et fin 1980 à partir d'uranium| rations fakant du Hiocage des| à Le Danemark vient de| bien que jusqu'à présent aucane lemree aréédent. sol pro- | Cécédent, à RS 
canadien. prix une décision pratiquement! contracter un nouvel emprunt | reprise de la production n Se motends” à ë à l'assembtée | , Massembée a décidé d'attribr. 


sûre, voire une simple formalité. 
Sans doute n'est-ce pas un ha- 
sard, pense-t-on à Caracas, si 
viennent précisément de filtrer 
dans la presse américaine quel- 
ques éléments du rapport, non 
encore public, de l'Agence inter- 
nationale de l'énergie : il affirme 
que le niveau de consommation 
du pétrole n'augmentera pas en 


générale ordinaire, qui se tiendra 
courant mars 1978, era de 29 040 000 F, | S*Qite Soiel un revenu global 
solt 2420 F pour chacune des un mil | Giviende, soit 6.80 F assorti d° 
lion deux cent mille actions qui | est d'impôt de 0,79 F. est mis 
compossrant lors le capital so@lAl | Léjement depuis le 19 décembre 19 : 
en 
reportée à nouveau. ge ES des coupons n 
Pour les actionnaires de statut — Le coupon n° 18, de 0.97 
fiscal français, le coupon uet par | représente la fraction des rever 
action s'élèvera, après précompte. à | exonérés de l'impôt sur le rave 
23,96 F. Avec l'avoir fiscal, le revenu | des personnes physiques : 


extérieur d’une veleur de 12 mil- | enregistrée. Le nombre des chô- 
liard de couronnes environ | meurs reste plus élevé qu'il y à 
960 millions de francs), rem-| un an (+ 102000). Selon le mi- 
boursables en sept ans, auprès | nistère de l'emploi, le nombre de 
d'un consortium de banques| chômeurs était retombé à la 
canadiennes, Les derniers em-| mi-décembre à 1480822 soir 
prunts contractés par l'Etat | 62% % de la population active. En 
danois, en 1977, l'ont été prin-| août. le chômage avait battu tous 
cipalement en Suisse et en Alle-| les records d'après-guerre avec 
magne fédérale Tous ces em-| 1635800 sans emploi. soit 69 % 


La France a, d'autre part, fait 
inscrire une réserve à cet accord, 


les 
l'évaluation du cycle du combusti- 
ble commencés à Washington il 






lement d'Ottewa que l'accord 5 h i S 
: 1978. Ce qui, bien entendu, de-| prunts sont destinés à maintenir | de la population active. Le nom- | {41 sera de 254 F. — Le coupon n° 19, de 1,91 
terdit la livraison vrait inciter les producteurs à la! un niveau élevé aux bre des emplois vacants croit a a a Nas OS a sprl sun Grédé s'mpée de dr > re, 


danoises de devises pour per-| lentement mais régulièrement et 
mettre au pays de résister à une | atteint maintenant le niveau le 
nouvelle crise monétaire. — çCor-| plus élevé enregistré depuis mai 
resp.) 1975. — (A.F.P.) 


AÉRONAUTIQUE 


Le constructeur éermano-néerlandais V.F.W.-Fokker 


een Le ee AU aceons venant du bénéfice afférent 2° 
pondant à l'augmentation de capital gbllestions ren çaises non imdesée * 
par incorporation de réserves dé- 3000 € € à lopbl ‘ebattement 
cidée par l'assemblée du 31 mars 1977. Dore son PONT le pré 
Ces actions gratuites attribuées dans | Vement Hbéra < e 55. Se à ea 
la proportion d'une action nouvelle . dar ue Pr Sa - 
pour cinq actions anciennes perti- re 1 Se de p' 0,4 
cipent au dividende de l'exercice ne sie solde de green à 
1976-1977. En conséquence, la pro- se k lu coupon n°, ë 
gression du revenu total des action- cabes ner œ notions fra 
neires français est de 27,22 &. Sssorti d'un Crédit d'Lnpôt de 034 
” Les actionnaires ont le facuis 
pendant un mols, d'affecter le mc | nu 
Tl est rappelé que pour les deux | tant des dividendes encaissés À 
premiers mots de l'exercice 1977-1978 | souscription d'actions en franck D(f DE Da R ! 
en cours, le chiffre d'affaires d'Eu- | de droit d'entrée, FM ÊE PAR: - ï 





prudence 

Dans ces conditions, on & ten- 
dance à croire que le président 
vénézuélien s'est lancé dans un 


ini oranium 
canadien à la France tant que 
celle-ci n'appliquera pas les 
clauses de sécurité prévues par 
l'Agence internationale de l'éner- 
gie atomique et Euratom — 
(AFP. Reuter.) 


AFFAIRES 
LA SOCIÉTÉ OGER DÉTIENT 














tion paraissent limitées. Mais un 
report de la décision sur les prix 
Jusqu'à Ia « réunion ertraordi- 
naire » qu'il propose permettrait 
à chacun d'y trouver son compte, 
même s'il s'agit d'un «gel» dé- 
guisé. De plus, le président Perez 
aura réussi, en partie, à renverser 
les rôles : n'a-t-il pas fait appa- 

















UN SECOND CONTRAT raître, finalement, les tie : bte one propose de LUS | dado-Vaieers Pevale à 8 anne 
EN ARABIE SAOUDITE | Se engmenetion des pis du] suspend la réalisation de son court-courrier 614 Fe en mes mot de Poame | BRUECOS Fe GE DAS 7 Bit vue cl 













La société Oger (groupe Cam- Bréme (AFP). — Le impliqués dans la production du 
penon-Bernard) vient d'obtenir aéronautique no-nérine V À PS Tes réacteurs sont 
so THIERRY- MALINIAK. ae se r a décidé d'ar- gags en collaboration par la 


FAITS ET CHIFFRES 


rèter le duction SU oouré cour CMA et Rolls-Royce. 

er WT. le écembre pro- Les travailleurs des usines 
chain, & annoncé un porte-parole y#.w.-Fokker ont invité le gou- 
des usines de Brême où cet aPP&-  vernement ouest-allemand à sau- 
mes construit. L'appareil Peut ver le V-F-W.-814, un avion pour 





GRÈOEFT “CREG 















du contrat est estimé à 270 mil- quarante-quatre Pas jequel Bonn a déjà consacré 
desenes eh le délai de| Affaires 1500, mälions de arts, Suit nd Shitire d'affaires consolldé de ment, à une diminution du bénéf 
l'équivalent millions rerniers exercice ns0| 
one r, Oger avait obtenu | à Univas rachète 50 % de Kely| Le coresll se ane de francs, et Qui et à premier avion a staint AE ruiions, de, francs PNésnmotns, {étant données les né 
de fran Nason. — La filiale internationale | estimé qu fe vi construit outre-Rhin depuis | 7:7C%,en sugme miode de” 108 netemen eo es MOT ePelOfRene = ce 5 
SP CRE Loue nues pou le pop H'ln de à quete PR LÉ RS Se D se SE ge 


du groupe Havas prend ainsi le 
contrôle d'une agence de publicité 
eméricaine qui, avec un chiffre 
d’affaires de 51 millions de dollars 
en 1976, s’est placée au trente- 
huitième rang des agences de ce 
pays. Cet apport permettra aux 
activités étrangères d'Havas d'at- 
teindre un chiffre d'affaires de 
801 tillions de dollars, réalisé 
dans quinze pays pour dix-huit 
agences. 


Industrie 


© Sir Reginald Rootes, l'un des 
plonniers de l'industrie automo- 
bile bri ue, est mort mardi 
dans un hôpital de Midhurst 
(Sussex), à l'age de quatre-vingt- 
six ans, 
ir Reginald avalt, avec s00 frère 
10û Rootes, créé la gociété qui a 
construit les voltures Humber, Hin- 


du programme de construction du à 
VE.W.-15 ». VF.W.-Fokker n'a Le conseil des ministres ouest- 
réussi à vendre que dix-neuf allemand se réunit ce mercredi] 
exemplairés (1) de son bi-réacteur 21 décembre afin d'évoquer la 
court-courrier, alors que le seuil Situation du groupe : germano- 
de rentabilité pour la construction néerlandais. Des mesures d'aides 
de cet appareil est fixé à deux pourraient être décidées à cette 
cent solxante-quinse unités. Les OCcaslon. La difficuité vient du 
contrats de vente passés entre fait, en effet, qu'un client étran- 
VIF-W.-Fokker et un certain nom- 8er — la Roumanie — est intéres- 
bre de ies étrangères pré- Sé par la construction éventuelle 
voient l'obligation pour le groupe Sous Mcence, de cet avion à raison 
de reprendre ses VF.W.-614 au d'une centaine d'exemplaires au 
cas où il déciderait d'en arrêter total 5 

La production. 


onal: 
V.W.-Fokker est détenu à en Prance autant come fe 
parts égales par la société néer- V-F.W.-614 Transport Air Touraine 
landaise Fokker et la firme ouest- & recu deux exemplaires — sur les 
pomsnse tn On estime à 
mille deux cents personnes envi- 251 
ron le nombre des travailleurs (eur, qui Lee qenaun OU CORBTUS 


les agences et flliales étrangères ést l'année 1978 devrait voir la repr, 

de 39% contre 26% en 1976 de La progression des résultats. “+ 
D'une année à l'autre an constate La société à l'intention de pa 

une augmentation de 75 % du mon- ser la distribution, au titre de l'ex: 

tant des travaux réalisés hors de clce 1977. d'un dividende au mo! F 


ce, 

Par contre, par suite de la crise 
qui frappe le secteur de l8 Cconstruc- 
tlon et des travaux publics, l'activité 
des différentes sociétés du groupe 
en France à quelque peu diminué, 

La filllsie SCREG Routes a dû 
tenir Compte de ce nouvel environ- 
nement, L'adaptation des structures 
sociales au niveau de l'activité à 
entraîné des charges exceptionnelles 
supportées par l'exercice en cours. 
Les comptes pourralent donc être 
légèrement déflcitalres. 

Pour SMAC, l'exercice 1977 per- 
mettra la distribution d'un dividende 
égal à celui de l'année précédente. 
La fusion avec FEREM devenue 


26 septembre, les délais — très 
courts — ayant été respectés. 

En l'espace d'un an, Oger, dont 

le chiffre d'affaires annuel en 

France avoisine 250-900 millions 

$ de francs, aura donc obtenu pour 

plus de 800 millions de francs de 

Commande en Arable Saoudite, 


MONNAIES 
LÉGÈRE REMONTÉE DU DOLLAR 


Aprés sa nouvelle et forte chute 
de mardi, le dollar s'est légèrement 
redressé mercredi 21 décembre. A 
Francfort, après avoir touché son 
Plus bas cours listorique à 2,10 DM, 
il est remonté aux alentours de 
212 DM. A Zurich, le cours de la 
monnaie américaine est revenn ,à 
2.03 FS, après avoir enfoncé, La 
veille, le niveau de 2 FS : il semble 
que Ia Banque nationale suisse 
veaille, pour l'instant, défendre le 
palier de 2 FS. A Paris, le dollar est 






















L'assemblée générale des actio- 
naires, réunie le 20 @écembre 1: 
sur deuxième convocotion, 2 
prouvé les comptes de l'exercice c! 
le 30 septembre 1977, ainsi que 
résolutions qui lul ont été soumtgr 

Elle a décidé la mise en paieme 
d'un dividende de 10 F. assorti dr, 
Impôt déjà payé au Trésor de 1.18, “* 
ce qui porte le revenu global 
1118 F contre 11.09 F l'an passé, : 
dividende sera payable à partir 4ng, * 
23 décembre 1977. à 12 heures, & U 
gulchets du Crédit Industrie) 
commercial et des banques affllk 
à son groupe. 

Comme les années précédentes, Fi 
aociété offre temporairement À « 
actionnaires la possibilité de réer 
ployer leurs dividendes en souscr“x . 
vant de nouvellos actions, et ce, = * 
franchise de tout droit d'entrée. ln 

Su 


LOCATEL 
























Chez Dragages et Travaux publics 
la récession du marché français a 
également causé quelques difficultés. 
mais le développement à l'étranger 
æ été remerquoble et les comptes 
consoHdés devralcnt faire ressortir 
un résultat au moins égal à celul 
do 1976, Le. dividende sera prabnble- 
meut augmenté. 

Eaofln lea résultats da la branche 


tant dans l'organisation de la pro- 
ductlon en sèrle d'avions et de mo- 
teurs d'avions au cours de la seconde 
guerre mondisle.] 


LE MARCHÉ INTERBANCAIRE DES DEVISES 


COURS OÙ POUR UN MOIS DEUX MOIS SIX MOIS 
Has + Haut (Ben + ov Oéo —|Rep + ou Dép =|fep + ou Gén — 


4,7570 120 + 150 220 + 260 
ten | + + + +700 + 750 








Syndicats 














resté stable, un pen en dessous de @ Force ouvrière redoute des 19780 | +13 +160 | + 250 + 290 | + 679 + 720 | promotion tumobllière 
476 F, tandis que le DM baissait un | 7Ouvements ircontrôlés. —« Nous ee Pont on augaentation aus LECUPe | L'assemblée Eénérale ordinaire 
peu à 225 EF. 5 allons entrer dans une période an + U0 +140 | +249 +280 | +819 + 830 | Prance qu'aux Etats-Unis. Pour la] LOCatel qui s'est réunie le 18 d' 
A Caracas, le ministre du pétroie| Gi//icile, a déclaré le 30 décembre LR + M + . + au + a + . + . preraiére fois. début 1978, SCREG enr 1977, à approuvé les compf*e 
ges Emirats arabes à déciaré que) ML Snûré Bergeron. It Sera mé” 2910 | + M6 +18 | ES +368 | +0 +100 er de ndende en provenance | Ti a SL BONE OT 
la récente dépréciation du dollar] CESFGire de préserver 54506 5,400 | — 600 — 390 | —1009 — guo | — 220 —1900 L compte de la réér Are 
dance, la tolérance et la cohésion éco l4 20 +260 | Fais + 500 ue ie | , An niveau du groupe. quelle quel Don emortissauies à lequel] <e 


n'était « pas très sérieuse », et que 
la monnaie américaine était et res- 
teralt la principale devise des pays 
de l'OPEP, L a ajouté néanmoins 
qu « faudrait faire quelque 
chose pour l'aider à ge redresser ».. 


êté procédé conformément aux 
positions légales et qui s di 
Une plus-values de 15 000 000 
francs 

Le bénéfice net de l'exercice. api 
tous smortlssaments, impôta et piia 
Visions. s'établit à 9432772 F conti; 


8oit l'augmentation do l'activité et 
des résultats sur les marchés 6tran- 
æers, 11 faut s’attenûre, compte tenu 
des frais inhéronts à ce redéplole- 

me 





interne de F.O. » Comparant la 
situation du printemps 1978 avec 
celle de 1936, M. Bergeron cons- 
tate qu'il y avait autrefois une 
C.G-T. réunifiée, alors qu'il y 
aura « un élément nouveau, la 


TAUX DES EURO-MONNAIES 





BANQUE WORMS 
















LT, comportement 2483 aus | 3 314318 338 . : 

She SO de la CGT à a Smuz Salons 7 |3HS 33e TSss ion pq, l'ererelce précéde" 

: SRE SUR Guy 182 124%) Lo 29 novembre 1977 ont étérinés| LL'eSSmblée à décidé d'ottribe, 

Ecole Nouvelle d'Organisation © La C.G.C. et les nationaltsa- | F Mimi 1% va liss ‘3182 sys | 8 Bohraio, on présence du shelkh| sur ae"90s Une somme do 4 milliG 4 
Economique et Sociale tions. — M. Charpentié, président 2 7 |5 AE ï là 2% Ehallfa Bin Sulmian Bin Hamod Aj-| Por otre 3855 600 F, ce: 

Etablissement privé d'enseigne- D | de la C.G.C_ a présenté la pla- | # .0000) 6aa ra léue Saga l'éuse “ras lan 8 Khalifa, premier ministre et frère du| (aus marlmu cocon lé 

ment Technique et Supérieur qpette sur 12 nationalisotion & le | Fe'#fane l19 u h 217 113 die ss Maya | Pémir, de contrats ayant bruit 5] Gireutes Bouvememenenes Par D 
veloppement que que ce s. o luxe! Le revenu global afféront à cb 

EXPERTISE syndicat va diffuser, imant Noes donnons ci-dessus its cours pratiqués dur le marché tnterbancaire Es si au sélvers cngguntre cune des 167200 actions s'élèvera 1, 
qu'une entreprise peut être natio- de mer ou centre de Mounmn, L'en-| ne .fnit à 116 F; ce montant Cor. 






des devises tels qu'ils étatent indiquës en fin de metinée par upe grande 
baoque de 18 place. Ê prenant un dividende de 7.44 F 

le drolt à récupération de l'ip’; 
déli payé au Trésor (avoir fiscal) ; 
312 F. Ce dividende sers mis ! 
Palement dés le 27 décembre L 


semble hôtelier, d'un coût total de 
46 vlllious de dollars. sera édifié par 
les sociétés françalses Saintrapt et 
Brice et Grands Travaux de Mur- 
seille et la gestion de l'hôtel sera 


nalisée si elle asstre un service 
publie, occupe une situation de 
monopole ou intervient dans le 
domaine de la sécurité militaire, 


COMPTABLE 


Préparation sur place et à distance ll 














“M. Charpentié a déclaré qu'«om s ds È noel qu'il en a été déeid 
CERTIFICATS SUPERIEURS D | ous de pou des quest ver = DÉRMEN CEE PEECTOESS | Soc tin da de Le eompee | conmell d'admipuirsuon dans 
le Janvier à uin la « dénationgiisation » de Re- HR s aérienne DTA Par ailleurs, l'assprablés seront) 






on ai: 
hault » et envisager la ons La coordination du projet ct le 








- Révision comptable. L È = si e : TE const le! prls acte du lancement, confié à cu 
° ju dique et Heat sation du secteur armement E [I FRA N A I | "4 ; ES els constuciino nent | filale Docatel Sort # 
: ï t A a tte dern! mottre le 

: reanisation et gestion des * ë CTP Es Crédit acheteur do 118 008 600 de commerelal. 5 
PEN Deux déléqués exclus de la s Orly Sud' Hs 5 frencs complété par un prât à moyen | “Enfin. elle à ph 

Dans un centre d'Etudes C.G.T. — Four avoir voté, le LE de En terme de 20500000 dollars Chef de| pos nel 2 : % 
reconnu par l'Etat 6 décembre, en faveur du licen- - e file de ce créélt ncboteur, la Banque| na. (47 uieie Période de 1x 5 
5 clement de deux délégués du per- Worros dirige également le nyndicoz| M. Gérard Fabre adgpeeaud à 2 

NIVEAU D-E.CS. exigé 2 COnE déat on CT cotés The Natdonl Bank of duel nie, : on 5 

GS SRE aa comité d'établissement de la D Te mere Bone en | Je U UT de l'assemblée gs 5 

soc! Laving Glaces, à Nantes, rain, Abu Dhabl Investment Com-| société 1 renduselé M Poe. Ty #. 
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viennent d'être exclus de ce syn- pany. 
dicat par la commission exécutive L'hôtel sera In propriété do ja | PbIm Cd ee RE HO de più “ 
: l'union locale, qui s'était pro- ESS re re : AnaLre in) tion ve dané 2e fonctions 4 
Dai vl vi . 
Hoée contre ces propositions de re Sont des membres éminents de| directeur génbral paient ul # 





licenciement. le famille qui gouvorne l'Emirot, celles de secrétairs du conseil. 
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LES MARCHÉS FINANCIERS _ je 



























PARIS LONDRES NEW-YORK “7 
20 DÉCEMBRE | an nee pnomen M) © Nogvenn rent. DES 


— industrielles ct les Fonds d'Etat s'ef- 
Jritent. Bonne tenue des pêtroles. 
Les mines d'or pont un peu mieux 
orientées. 


OR louverture) {90!tars; 159 90 contre 159 50 


Amorcé à Le veille du wesk-ond 
dernier, le mouvement de balsse s'est 
poursulrt raardl à Wall Sirect, En 
déplt d'un redreméement de derniére 
le mano où Li He 173 Point à 

si en ‘ t 
808,22 Le march. 
actif, 23.25 millions ayant 
changé de mains, contre 21,15 znii- 
Lons la veille. 


Vif recul des cours 


EsureË 
3Es 


CLOTURE | COURS 
20712 21 12 


53 


4 
ce mardi à la VALEURS 
ourse de Paris, où s'est tenue uns 


l'ourelle assemblée générale du 





Sbrsvals 
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‘‘:posiiive, vise à obliger la Cham- journée. L'annonce des Eu D 
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- salaires, y compris ceux de pro- 
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UN JOUR Les conversations américano-vietamiennes de Paris En Suisse 
DANS LE MOND ont été < positives, cordiales et constructives» DEUX EXTRÉMISTES 
. | Ze troisième série de conver- raison des dommages .de guerre. QUEST-ALLEMANDS 
£ 5 : le point de me set acherée à Par mardi oder no A 2, de laré ONT ÉTÉ ARRÊTÉS 
Gene demo. | CM TRES parle ee caen Rage rue) ADAÎS UNE FUSILLADE 
constructines 


— « Deux ou trois choses que je | FA Les ane Berne (AFP). — Un homme et 


Les retombées des <exportafions nucléaires» 
Les retomoees 068 TEE TT Es ? 


Les Sud-Africains indésirables 
à L’Isle-d’Abeau (Isère) 
De notre correspondant régional 


— Avec un retard sur la programmation initiale 
E les mois, EDF. devrait faire diverger le second 





.ise énerg étiqui 

















sais d'eux», par Dominique lers auront lieu plus tard, un long passé d'hostilité, tout pas| une femme ont été arrêtés, mardi| dc trale de Bugey (Ain] au mois de mars 1978 {1}. “ de 
ï Ê : décembre, à Delémont, dans le| réacteur de 5a cen! 3 x | L 
Te “Ds ‘dme non précisée. PE qi cr nera on CORSA Fu suisse, après avoir blessé deux| Le chargement en combustible de Bugey qui End hyprr ern ü | 
ÉTRANGER Deux résultats ont été obtenus 5 douaniers helvétiques au poste-| Jvoir lieu à la mi-décembre a été reporté au nvier, | ; " 
2 dE Se bo cé gu cours de cette rencontre entre très construetifs a 02 Mens voleur. frontière franco-suisse de Fahy. En revanche, le démarrage de Bugey-Ill devrait suivre et inter. 4 EP 
L se Fan Eire |'étranesres, DE PRuS LTUeS cblgañion VÉaider Le Vieinam :| Ces deux personnes se sont L ren venir avant la fin de l'année prochaine. LU 
De £ous- taire amé- GS NOUS SOMMES ts à lever | sentées, vers 14 h. 30 mardi, a ï 
4-5. PROCHEORIENT real, ME Hoiinonte à Monnné  lembargo commareia à dès que des| frontière. Lorsque les dovemiers le | gr doit pourvoir à la for- 5 hectares et des bâtiments pré. ar che 
— L'entretien Begin - Fraoçois- | libérer avant le fin de l'année les 7 tiques aurons Se vérification d'identité, 13 | mation du personne is, di Es iété ' {CG . 
: Le ‘ mbuss ture , M français, dit-on — à la société en question vi 
Poncet. | Monneréconns spprébendés en Gbire ci que des ambassadeurs | ture pour vérification d'identité, La an quel émunger (des ingé soulève de vives protécatiins nl) LT 
— L'Égypte prend ses distunces| octobre dernier que leur un pistolet, Les douaniers, dont un| MAIS AU: du Sud notum- comité de « non-accueil » 8e Rae 
+ à l'égard de ponarcbime, | TIOES, avait Déuéiré dans es Per est grièvement blessé à là poitrine, mens ete fin. l'engeprise formé. regroupant œous la fon Po TE 
G AFRIQUE ° d'entre par ane détée tlon vit. @ Le Comité catholique contre | ont risposté, touchant à la cheville CRT a fait construire sur d'un collectif des représentants. 
i à pamenne se rendra bientôt aux Je faim et pour le le jeune homme. Les agresseurs, qui| petionaie Bugey un «simulateur» Iocaux des partis politiqu 
— Le conflit du Sahara occiden- ts-Unis, Elle consulters les cordé au Vietnam une aide de| avaient eu le temps de s'enfuir, oduisant trés précisément la (P.CF, PS. PS.U.), des syndi. 
tal. _ [des concerant des Ames 2000 bar enr g ee m00 de | net ntm entree on | pr de commande lele quelle a cats (CGT. CFDT, Syndien 
ins disparus en Indochine mardi 20 décembre, Radio-| un barmge de pouce après que | Sie CES HUE présent pour de médecine énérale) "et danires 
2. Auteurs RTE 
7. ASIE le problème de Tond de Télebe. a été fahe à Hanoï au cours de la | brouiller leur piste. irée del gawatts. Un centre de calcul] per- dénonçant Æ gégine Se l'apar- ue 
— « La Corés, du nord an sud » visite qu'y a effectuée le seeré-| On avait cm, dans la soirée de| gavaiis Un centre de cac per” ns és. 


















merdi, qu'il s'agissait de deux des 
seixe terroristes onest-allemands re- 
cherchés dans toute l’Europe occi- 
dentale depuis Le meurtre de Hanns- 
Martin Schleyer, Jullane Plambeck 
et Willy Peter Stoll 

La police énisse devalt cependant 


{V), par André Fontaine, 
POLITIQUE 

La fin de Ja Kgisiotare : 
«L'Assemblée nationale a 
permis et soutenc le progrès 


nement normal de ‘a centrale et 
de déclencher à volonté des inci- 
dents du plus bénin au plus grave 

Commandé en 1975 à la société 
Le Matériel téléphonique CL.MT.), 
le simulateur de Bugey, le troi- 























 AMNESTY INTERNATIONAL Près d'Aix-en-Provence 































iè ë de la 
jété », décla indiquer, ercredi en fin de ma-| Sième en Europe Aprés Ceux s 
L Ve don fÆ FÉLICITE dés que ant réussi à établlr de la Pre eee 
° l'identité des deux personnes î " . 
TL SOCIÉTÉ DE LA LIBÉRATION PARTIELLE! UNE JUNE FEMME EST BLESSÉE| liée St ne mad se Frestise ement, de 2 mon de 
ler a = : a 
11. ÉDUCATION DES DÉTENUS POLITIQUES PAR DES GENDARMES cher Mielenens, dont le nome vs] été commandé à LMT ED 
— L'application de Ia réforme NÉS A l'occasion d'un contrôle de sen-| figurent pas sur la liste des terro-| D'& DAS JeuIemen) AS AUSSI 
EN INDO IE darmerie, À Puyricard, près d'Aiz-| rutes recherchés. Tous les deux sont| Ge Ses cadres à assurer m' sl 
er réren & celle des ingénieurs des pays aux- 
Dift. tes  cérém ont eu-Provence, une j femme qui ouest-allemands. ceuteLe jeune quels la dé à vendi des Pen 
lonies ait, lécemb: emann serai: on Ice, France a ven 
FURE sarqué mardi 20 décembré la} vers 23 heures à ben nn ombres Enniatée dns Vuthntes commis, 1i| frales : l'Iran et l'Afrique du Sud. 
11. RELIGION * | Libération de dix mille prisonniers en compague d'un mi à reçu une] y a deux ans, ä Vieune contre le| Mais l'annonce de æ 
-bolitiques acousés d'activités com- dans Bien É VOPEP. L techniciens d'Afrique du Sud 
munistes (le Monde du 21 dé-| voue, 32 gares Bien qe ls geu- | siège de V'OP une quarantaine accompagnés 
. cembre). Des diplomates étrangers, fuse à aration, sembli pour la plupart de leurs familles 
LE MONDE DES ARTS dont certains de pays commu-| que 1e lan ne eretione 1 5emble | — provoque des remous parmi une 
j 4 ù | de le lation de la 
ET DES SPECTACLES nistes, ont assisté à ces cérémo-| O4 sapprochalent les Eendannes, ss En REA ! partie ie le Populatio , de la 
: nies, indique l'agence Reuter. occupants souhaitant, pour des ral- pts région. aa BSSUTe 5 
PAGES 13 A°2 Contrairement à ce qu'on avait | sons privées, ne pas être surpris. Les centaine de personnes un séjour 
men otre avec Engmar Ses | | pu penser lors de l'annonce de ces | gendarmes ont lit fen et da Qusts DÉCOUVERTE d'environ dix-huit mois en Frnes 
or BOES lès rét0 libérations, les personnes qui £3r-| femme, fille dun avocat de la : le Pret den Gite 
tent de prison iront pas dans | région, a été blessée, D'UNE NOUVELLE AFFAIRE Halemens ae Li nt envisagé ini” 
ne spéci ï res mrant teau de Chapeau-Cornu Isère) 
23. CULTURE rene ane ææ sont e Fra gendarme a été blessé D'ESPIONNAGE one T' ps ion, gestionnaire 
: malfaiteurs près S urait trou! 
— D oué li mia | Re ne Pas porter Dlainte| pas de, malfaiteurs près affaire dépionnage à 'énoie de| mettre fn à la crie Fonaclise 
des arts et lettres. ty International eest| nuit du 19 au 2) décembre. Après République dass : on vient| qu'elle connaît. La campagne 
2133. ÉCONOMIE - REGIONS félicitée, mardi, de ces Mibérations, | AVOir forcé un d'apprendre qu'une secrétaire à la | d'hostilité déclenchée notamment 
mais el lusieurs | routier établi par la gendarm arrètée en mal der-| Par les comités Outspan et par 
— Les difficultés de l'industrie * ns les malfaiteurs, à bord d'une voi- | “PAncelierie, L fer | Certains élus locaux a fait svorter 
.Gisaines de m de personnes | les voi | nier, était l'épouse d'un officier 
textile européenne. restent détentes sans procès dans | ture, en ont franchi un d,| ou ap t aux ser-| Ce projet (le Monde daté 4-5 dé- 
des prisons ou dans des camps de griques kilomètres plus loin Une| Hd renseignement est-alle_| Cembre). 
| ne 426 blé à le mn La voient | Mands, recherché depuis Enton de ns tournés debnis ete 
; vo In se son 
LIRE ÉGALEMENT ; à été découverte plus tar abane ar anis geberne monte | la ville nouvelle de Lise d'Abess 
RADIO PAEVISION. D). . 0 gone A PrORL du here en effet, mariée clandestinement. | Là. al jee contrats de jocation sec 
donrdh Lao Galet (20 à LE TREMBLEMENT DE TERRE | Lait le, 26 mai 197 avec e pEUvENÉ être ani pe 
&dournai otre à Ce Mo. : Énede Q oe ae connu en | nee la déelsion de DL 
rologie (12) + Mota croisée (13)? D'IRAN : = d'écoie de Gre. | sonate derttée ROUE QAEVBl | sement publie de tre Er 
Bourse (31). CINO. CENTS MORTS e are ne ne. | le d ts ciels qu'elle| (EPIDA) de louer un terrain de 


Le directeur de l'école des Buttes, | pouvait se 
la Villeneuve 


procurer. 
D: Kahlig -Scheffler a 
_Degmar EKshlig 


de 

aléry Giscard d'Estaing | S® confirme que le survenu! (Isère) a été convoqué lundi] ainsi fourni aux de 
dot revois merdi 27 Mes gun Tran dans les toutes premiéres| 19 décembre devant le conseil de | l'Est des renseignements sur les 
les membres du bureau de la| Peures du 20 décembre (nos der- ipline de lacadémie après| préparatifs de Bonn avant la 
Fédération des exploitants agrico-| nlères éditions du 21 décembre) | gn conflit entre les enseignants | conférence de Belgrade, et sur la 
les ŒNSE A.) pour faire le polnt| , tuË Cinq cents personnes La| de l'école et l'inspecteur départe- | lutte menée par le gouvernement 
sur les affaires après région atteinte est celle de mental de l'éducation, M Pros- | fédéral contre l'influence eovié- 
son discours de Vassy (le Monde| Zarand, située à 700 kilomètres périni. Classée établissement | tique en Afrique noire. 
daté 18-19 décembre) au sud-est de éran. Le trem- ‘ plein exercice Selon le quotidien à grand 


tirage BHd Zeitung. qui a révélé 
l'affaire, Herbert Schroeter n'était 
pes un inconnu pour le contre- 
espionnage ouest-allemand, 


© «L'Œuj», de Félicien Mor- 
ceau, & été admis par le comité 
de lecture au répertoire de Ia 
Comédie-Française. 


M Antoine Rufenacht, secrétaire 
d'Etat auprès dn miuistre de Pin- 
dustrie, du commerce et de l'arti- 
sanat, devait, au cours du conseil 
des ministres du 21 décembre 1977, 
faire le point sur les mesures prises 
dans le cadre de la lutte contre le 
gaspillage de matières premières, et 
annoncées lors d'une conférence de 
presse le 23 Juin dernier. 

La mise eu place du « plan Vèrre » 
se poursuit. avec l’ertension de 1a 
collecte aux fins de recyclage, le 
contrat passé avec les industriels à 
cet effet, devant, à partir du 
Ax Janvier 1936, intéresser plus de 
sept cents communes et neuf mil- 
lions d'habitants, contre sept mil. 
lions 11 y a six mois et zéro D y n 
un an et demi. : 

Pour le papier, une série de dé- 
crets réglementant l'emploi de Pro- 
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Le numéro du «< Monde -» 
daté 21 décembre 1977 a été 
tiré à 552 052 exemplaires. 










RESTAURANT LAURENT | 


41, avenue Gabriel, Paris 


10 à 15% sur GALA DE RÉVEILLON 


calculatrices de la Saint-Syivestre 


samedi 31 Sécrbre 1977 
Texas ES | 2 MENU DE RÉVEILLON 


chez Duriez scompagnées de Vote 


accompagnées de Vodka 
L'oxtai! son à l'essence de céjert 
trices _sctenttflq illettes dorées 
sont dune tnlee trés avancée Le cardinal des mers Elysée 
La mignonnette de Behague 
Exemples . vous entrez les don- des fines bouchi 
nées dans l'ordre d'exécution, pa- de 1e 
renthèses comprises La précision La nee cn urees 
des mémoires et des calculs est Sranité de framboises 
mile fois plus grande (3 chiffres) au champagne 
que l'affichage Des modules enfi- |E La belle des vignes farcie en gelée 
chables taille morceau de sucre Salade aux racines 
contiennent jusqu'a 5000 instruc- ee. bombe glacée Lourent 
tions défi 
Adsl en discount de 12 à 25 & Pas Nouvel LAN 
selon les Oflres, pcs sance Champagne 
Sanyo. valables du RE Mumm Cordon Rouge 1971 
En EURE EE : je (1/2 bouteille par personne) 
Chez Durlez, satisfait sous 


sr oune 1 bout |N À BERNARD ARCADIO 


Saint-Germain (Odéon). 
et son orchestre 


Prix Par personne : 500 F + 15 & 
de service 


RÈS. : 3591449 et 2250039 | 





fPubhotté) 


















Durant les fêtes 


LES CONTROLEURS 
DE LA NAVIGATION AÉRIENNE 
FERONT UNE GRÈVE DU ZÈLE 


Les algnilleurs du ciel feront une 
a grève du sèle » du 2 décembre à 
midi jasqu'an 5 janvier prochain, 
annonce mardi le Syndicat national 
des contrôleurs du trafic nérien. 

Le SN.CTA estime, dans un 
communiqué, que n les promesses 
faites le 19 septembre dernier lors 
de la suspension de la grève qu zèle 
n'ont pas été tenues à ce jour ». 

Ces grèves, s'ajoutaut aux pertar- 
bations provoquées par le brouillard 
sur de nombreux aeroports euro- 
péens. risquent de beaucoup géner 
les voyageurs durant les fêtes de 
fin d’année. 






Quand la beauté 
est aussi la sagesse, 
























EN DÉCEMBRE 


Ouvert le samedi 
et nocturne le mercredi jusqu’à 19 h 


FABRICANT — VENTE DIRECTE 











COUVERTS CRT 
ARGENTÉ ET INOX Lo RE ETET À NE RS ve CURRENT 
; ë Mes Re c 
ORFEV orts d'AUDDES ©: : è F,RnelE COSTUME 
RFEVRERIE ALAZERS uses, © : avec (2) pantalons 
FRAN oR* R. AMELOT De or 220 = | MY EURAL GAFFE ARGENT” 
TEL 700.87.94 Pantawoo! 119 ee |.) l D Sc 515 r 530: 
LES 
DUT 





M° St-Sébastion = Farmé 8 samedi ere 
: HOMMES 
ÉRANDS 





PARUESSUS 289r-465 «. À 
COUPE, QUALITES é 
IMBATTABLES 


- , boulevard MAGENTA-PARIS 
Lite ET TETE REPUBLIQUE - NG GRATUIT où PARCMETRE =. Ou 








UNE DÉCISION DU CONSEIL DES MINISTRES 
—————— Ù ___——— "tes 


La lutte contre le gaspillage 
de matières premières va être renforcée 







































































Une pétition circule depuis 
10 décembre, et une manifesta- 


le siège de l'EPIDA « Noire dé 
marche est esseni: £ pré- 
ventive et non violenie : nous 
garantissons la sécurité des per-‘" _. 
sonnes or du Sud en lut- ‘| 
tent T elles ne 
pas LT're-d'Abens », ont dé- 
non sans ironie, au cour 
porie-pardle de ce dl. 
rte cœæ col ï 
PE direction de l'EPIDA 








; 





ment constituerait un acte Alé- 
gal Si le gouvernement estime 
qu'i n'est pas poste LR pue 
avec cerlains pays, 
le dire, Cest Là une affaire poli- 
que. » 
Comment sera assurée la sécu- 
débarquent comme prévu dan Ja 
ent comme 
quinzaine de janvier ? 
me s'ils affirment que «ce ne 
sont pas les personnes, mais le” 














es dans 
BERNARD ELIE. 


1) Bugey-I, qui fonctionne depui? 

Mic Brent est un réacteur dé! 

(2) ÉSCON D Erege 8 ly Com.” 
pany, l'équivalent d'EDP rex Afri- 
que du Bud. 


au 








duits «contaminants» ons l'bn: 
primerie va faciliter le désencrage et: 
Patülisation de pupler recyclé : à 
titre d'application, Te « Journal offi 
ciel » sera lmprimé sur un tel sup- 
port à parttr du 1er janvier Prochain, 
De même que tontes les normes 
AFNOR, un accord de branche a été 
signé pour La première fois avec les 
industriels concernés pour la fabri-: 
cation et l'utilisation de pneumati- 
ques rechapés. 5 
En matière d'emballage, la révi-, 
sion de deux cents normes va per-s,, 
mettre aux entreprises d'économiser, 
5 % des matières premières utilisées, À 
jusqu'à présent. Dans le domainett 
des matières plastiques, une nonvellet ; a 
usine de recyclage, d‘une capacité fu; 
de 3009 tounes-an, ca s'ajonter à, 
celle de 1200 tonnes-an mise en È 
service cette année. Enfin, les avan- le 
tages en matière de crédit (désenca- 
drement et bonéification d'intérêt). ; 
déjà accordés pour les investisse-\if, ! 
ments destinés à économiser l'éner-4 ie 5, : 
gie sont étendus à ceux effectués, | 
pour économiser ou recycler les. 4: 
matières premières. % Y: 














are 
Énrges. 











Pourquoi 
louer un piano 
2 





PIANO BAIL 
vous rendra 
Propriétaire du piano 
de voire choix 
Payable en 2 à 5 ans 
Pour un 
Versement mensuel 
équivalent 
à une location. 
C'est une exclusivité 


Pianek: 
centef 


PIANOS 
Paris-Onest 71 rue de FAigla 
92250 LA GARENNE 
Tél 242 26.30 et 7827567 

PIANOS-ORGUES 
Paris-Est 192194, rue de Paris 
93100 MONTREUIL. 
Tel 857.63.38 























